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PRÉFACE 


Dans la composition de cette grammaire, nous 
avons pris le P. Emmanuel Alvarez pour maître , 
pour guide et pour modèle. 

Où trouver en etfet une doctrine plus abondante et 
plus sûre que dans le grand ouvrage d’ Alvarez , résumé 
de la science grammaticale de l’antiquité et du moyen 
âge, sommaire substantiel et complet des travaux 
deVarron, de Quintilien, d’ Aulu-Gelle , de Probus, 
de Diomède et dè leurs successeurs , jusqu’à Laurent 
Valla et Budée inclusivement? Quelle méthode à la 
fois plus logique et plus simple, que celle qui consiste 
à suivre, dans la syntaxe comme dans les éléments, 
l’ordre naturel des diverses parties du discours? 

En présence d’une œuvre si remarquable , estimée et 
admirée depuis près de trois siècles par les plus 
savants philologues, en particulier par le célèbre 
Vossius, notre ligne de conduite était toute tracée; 
nous n’avions qu’à nous pénétrer des leçons d’un tel 
maître, afin de les reproduire dans notre enseignement. 
D’ailleurs, nous ne pouvions oublier qu’aux termes 
de notre Ratio Studiorum j l’ouvrage du Jésuite 
portugais doit être comme le type des grammaires 
adoptées dans les collèges de la Compagnie de Jésus. 

Ainsi, par amour et par devoir, nous avons tâché 
d’être partout son fidèle interprète. 
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Mais, tout en suivant la doctrine d' Alvarez, en 
nous conformant à son plan et à sa méthode , nous 
avons cru que notre travail serait plus utile à la 
jeunesse française, si nous prêtions à un fonds si 
riche d’ailleurs , mais parfois peu accessible à l’intel- 
ligence des enfants, cette forme simple et claire, ces 
exemples courts et intéressants, qui ont rendu Lho- 
mond si populaire en France. Il nous était permis, 
sans doute, de redemander au célèbre professeur ce que 
lui-même avait emprunté aux grammaires en usage 
avant lui dans plusieurs collèges de la Compagnie. 

Nous avons donc essayé de donner une expression 
plus limpide aux préceptes d’Âlvarez, quand ils nous 
semblaient ou trop concis ou trop abstraits; nous 
avons remplacé plusieurs de ses paradigmes par 
d’autres, qui ont l’avantage d’être plus généralement 
admis ; enfin, nous avons adopté la plupart des 
exemples de Lbomond, que l’usage a comme consa- 
crés en France, après nous être fait toutefois une 
loi invariable d’en vérifier l’exacte latinité. Notre pen- 
sée d’abord était de citer au bas des pages les textes 
qui justifient nos exemples; mais à quoi bon grossir 
de cet appareil scientifique un ouvrage élémentaire, 
lorsque les professeurs n’ont qu’à ouvrir la grande 
grammaire d’Alvarez*, pour y trouver une constante 
confirmation de nos règles , une réponse silre à leurs 
doutes, et partout une abondante moisson de textes 
choisis ? 

• Il en a paru récemment une fort belle édition sous le titre : 
Emmanuelis Aluari, e Soc, Jesu, de Institutione grammalica Hbri 
très..., Paris, {1859, chez Adrien Le Clère, rue Cassette, 29. — 
Un beau volume in-4<>. 
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PRéFACH. VII 

Il fallait aussi combler certaines lacunes. Nous 
avons dû surtout ajouter quelques règles sur l’em- 
ploi des modes , savamment traité par Alvarez dans 
les longues dissertations du premier livre , mais omis 
presque entièrement dans la syntaxe. 

De plus , comme une grammaire latine doit 
non-seulement exposer la construction de la langue 
latine, mais encore apprendre aux enfants à vaincre 
les principales difficultés qui naissent du génie de 
la langue française , nous avons introduit dans 
notre livre un certain nombre des gallicismes de 
Lbomond. 

Enfin, pour couronner l'enseignement gramma- 
tical par une préparation immédiate aux classes 
d’Humanités, nous offrons aux élèves de Troisième, 
suivant en cela l’exemple de nos anciens Pères, 
quelques notions sur l’élégance du style latin>^ et sur 
certains autres points intimement liés à l’éducation 
littéraire. Voici les sujets de ces appendices : le tra- 
vail de la version J aujourd’hui si important pour le 
succès final des études classiques, la 'prononciation 
latine, le calendrier des Romains, leurs mesures, 
leurs poids, leurs monnaies, leurs chiffres, leurs 
noms, les abréviations les plus ordinaires, enfin la 
manière de traduire en latin les noms propres histo- 
riques et géographiques, par le changement de leur ter- 
minaison. Deux listes encore méritent d’être signalées : 
l’une, à la fin du premier livre, renferme les verbes 
irréguliers avec leurs temps primitifs, rangés par 
ordre alphabétique; l’autre, placée immédiatement 
avant les tables , contient les comparatifs et les 
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superlatifs usités en latin , avec l’indication des 
auteurs qui les ont employés. 

Quelque soin que nous ayons apporté à cet ouvrage , 
nous sommes loin de le croire sans défauts : aussi 
nous ne cesserons de le revoir, de le corriger, de 
l’améliorer ; et nous prions les professeurs de vou- 
loir bien nous communiquer leurs observations sur 
ce qu’il y aurait à modifier, à réformer, à ajouter 
ou à retrancher : leurs remarques seront accueillies 
avec reconnaissance , et nous serons heureux de pou- 
voir y faire droit. 

Que Dieu daigne bénir ce travail , qui n’a été en- 
trepris que pour sa plus grande gloire ! 
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EXTRAIT 


DU 

RATIO STUDIO RUM S. J. 


Infima classis grammaticœ. (Sixième et Cinquième.) 

« Gradus hujus scholæ est rudimentorum perfecta cognitio : 
incipit enim a communi declinatione nominum et conjugatione 
verborum ; pergit dcin ad generales et communes régulas syn- 
taxis, quibus addi possunt pauci quidam et faciliores idiotismi. » 

Media classis grammaticœ. (Quatrième.) 

« Gradus hujus scholæ est totius quidem grammaticœ, mi- 
nus lamen plcna cognitio : explicat enim præcipue généra et in- 
flexfones nominum, et præterita ac supina verborum , nisi hæc 
jam in infima explicata recolere sufficiat. Quod superfuerit 
temporis, syntaxi impendit. » 

Suprema classis grammaticœ. (Troisième.) 

« Gradus hujus scholæ est absoluta grammaticœ cognitio: 
ita enim recolit ah initio syntaxim, utaddat omnes exceptiones et 
idiotismes, deinde explicet constructionem figuratam, et de arte 
metrica. » 


En suivant cette direction, l’on pourra partager l’enseignement 
de la grammaire entre les différentes classes de la manière suivante. 

On verra : 

Dans le Cours préparatoire (Septième), la déclinaison des 
noms, des adjectifs et des pronoms, avec la conjugaison des verbes. 

En Sixième, les Éléments en entier, avec les définitions, les 
explications, les remarques, et, si l’on veut, la partie du Supplé- 
ment la plus facile. 

En Cinquième , tout le premier livre, en achevant le Supplé- 
ment; puis les règles de la Syntaxe, en omettant les remarques. 

En Quatrième, toute la Syntaxe, avec les remarques, jusqu’à 
la Méthode exclusivement. 

En Troisième, la Syntaxe encore, en y ajoutant la Méthode et 
la Prosodie (3* livre de la grammaire du P. Alvarez). 

Il importe extrêmement pour' le vrai et solide progrès d^ 
élèves, que les professeurs leur fassent revoir avec soin, au com- 
mencement de chaque année, la partie de la grammaire qu’ils 

1 . 
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ont vue l’année précédente. « In unaquaque classe, ea semper 
quæ in schola proxime inferiore tradita sunt, recurrantur. » 
(Rat. StuJ. Reg. comm. 12.) 

Il est encore une chose qui contribue beaucoup au succès des 
études latines, c’est l’usage de parler latin dans les classes. Le 
Ratio le recommande en ces termes: « Curandum imprimis est ut 
discipuH latine hquendi consuetudinem acquirant. » (Ibid. 13.) 

L’usage de parler latin donne l’habitude de penser en latin, 
habitude souverainement efficace, on peut dire, absolument néces- 
saire pour acquérir la perfection du vrai style latin. 

Voici différents exercices qui peuvent conduire à ce résultat. 

Dans tes premières classes de grammaire, on commencera par 
exercer les enfants sur les mots latins les plus usités, pour leur en 
apprendre le sens ; VIndiculus du P. Pomey et le Guide de la 
conversation latine * seront très-utiles à cet effet. 

Dès qu’on arrivera aux règles de la syntaxe, on proposera de 
petites phrases françaises, calquées sur l’exemple de la règle, ou 
bien des phrases latines , des textes d’auteurs confirmant la règle, 
afin que les élèves les traduisent à l’instant même, les unes en 
latin , les autres en français. 

Bientôt on racontera en latin une fable , une petite histoire, 
pour 1a faire ensuite répéter aux plus habiles; ce qu’ils s’empresse- 
ront de faire, surtout s’ils sont aidés par le professeur, et encou- 
ragés par l’espoir d’une récompense. 

Aux élèves plus avancés on fera reproduire de vive voix un pas- 
sage d’auteur, expliqué le jour même ou la veille; ou leur dira de 
rendre une même pensée de plusieurs manières, à l’aide de diffé- 
rentes locutions et de périphrases; enfin, on leur conseillera de 
prendre de temps à autre, pour sujet de déclamation, un morceau 
latin, soit une fable de Phèdre , soit un passage de Virgile ou de 
Cicéron , ou encore une narration ou un discours dont ils seraient 
eux-mêmes les auteurs. 

Il est inutile de multiplier ces' indications; l’expérience et le be- 
soin de varier feront trouver aux professeurs mille autres indus- 
tries, qui mèneront les élèves sans fatigue au but désiré. 

N. B. La chiffra indiqués entre parenthèses renvoient aux paragraphes. 


•Toulouse, chez Édouard Privât, rue des Tourneurs, 45; et, 
Paris, chez Pêlagaud, rue des Saints-Pères, 57. 
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GRAMMAIRE LATINE 


NOTIONS PRÉLIMINAIRES 


1« liettrea et Diphthongaea. 

1, La grammaire latine enseigne à parler el à écrire cor- 
rectement en latin. 

Il Y a en latin, comme en français, vingt-cinq lettres, qui 
sont : 

A, a. B, b. G, c, D, d, E, e, F, f. G, g, H, h, 
K>1^> L,l, M,m, N,n, 0,o, P,p, Q,q, 
R, r. S, s, T,t, U, U, Y,v, X, x, Y, y, Z, z. 

Remarque. Les anciens Romains se servaient du caractère I 
pour la voyelle I et pour la consonne J; de même, ils employaient 
le caractère V pour représenter tantôt la voyelle U, tantôt la con- 
sonne V. 

2. On compte en latin six voyelles et dix-neuf consonnes. 

Les voyelles sont ; o, e, t, o, u, y. 

Les consonnes sont ; b, c, d, f, g, h, j, h, l, m, n, p, q, 
r, s, t, V, X, Z. 

Remarque. La voyelle y vient de la lettre grecque v; elle ne se 
trouve que dans les mots dérivés du grec, comme zephyrus, le 
zéphyr. 


1. Qu’enseigne la grammaire latine ? Combien y a-t-il de lettres 
en latin? Nommez-les. De quels caractères les anciens Romains se 
sprvaient*ils pour la voyelle ï et pour la consonne/? pour la voyelle 
U et pour la consonne V ? 

i. Combien compte-l-on en latin de voyelles et de consonnes? 
Quelles sont les voyelles? Quelles sont les consonnes? D’où vient la 
voyelle y? 
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NOTIONS PRELIMINAIRES. 


3. Il y a cinq diphlhongues en latin, savoir ; œ, au, ex, 
eu, œ. Ex. : prœmium, la récompense; aurum, l’or; heiî 
hélasl furopo, l’Europe; pœno, la peine. 

Remarque. Les voyelles ut se réunissent quelquefois pour for- 
mer une diphlhongue, comme dans huiî oli! On trouve encore 
dans certains mots grecs, employés en latin, la diphthongue yi 
{de u(), comme dans har-pyi-a, la harpie. 

11. Parties du discours. 

4. Les parties du discours sont, en latin, au nombre de 
neuf : le Nom ou Substantif, l'Adjectif, le Pronom, le Verbe, 
le Participe, la Préposition, l'Adverbe, la Conjonction et 
l'Interjection. 

Il n’y a point d'article en latin. 

Le nom, l’adjectif, le pronom, le verbe et le participe sont 
des mots variables ; la préposition , l’adverbe , la conjonction 
et l’interjection sont des mots invariables. 

111. Genres. 

5. Le latin a trois genres : le genre masculin, le genre fémi- 
nin et le genre neutre. 

Le genre masculin comprend surtout les noms d’hommes et 
d’animaux mâles, comme homo ,Vhoïnvae, Petrus, Pierre, 
ko, le lion. 

Le genre féminin comprend surtout les noms de femmes et 
d’animaux femelles, comme femina, la femme. Maria, Ma- 
rie, leœna, la lionne. 

Le genre neufre (de neuter, ni l’un ni l’autre) comprend les 
noms qui ne sont ni masculins ni féminins, comme corynu, le 
corps. 


8. Combien y a-t-il de diphlhongues en latin î Citez-les. Les voyelles 
ui etyt ne forment-elles pas quelquefois des diphlhongues? 

4. Combien y a-t-il en latin de parties du discours? Nommez-les. 
Y a-t-il un article en latin? Quels sont en latin les mots variables, et 
les mots invariables ? 

5. Combien le latin a-t-il de genres? quels sont-ils? Quels sont les 
noms que comprend le genre masculin? le genre féminin? le genre 
neutre? De quel genre sont les noms d’objets inanimés? ' 
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Les noms d’objets inanimés sont ou masculins, ou fémi- 
nins, ou neutres, comme liber (masc.), le livre; rosa (fém.), 
la rose; lemplum (neut.), le temple. 

IV. niombres. 

6. Il y a deux nombres en latin : le singulier et le pluriel. 

Le singulier s’emploie, quand il s’agit d’une seule per- 
sonne ou d’une seule chose ; rosa, une rose ou la rose. 

Le pluriel s’emploie , quand il s’agit de plusieurs personnes 
ou de plusieurs choses : 7'osœ, des roses ou les roses. 

V. Caa. 

7. On appelle cas les différentes formes que prend le 
nom, suivant les différents rôles qu’il joue dans le discours. 

Ces formes se distinguent généralement par la terminaison 
(en latin casus, chute ou fin du mot). 

Il y a six cas en latin : le Nominatif, le Vocatif, le Génitif, 
le Datif, l’Accusatif et V Ablatif. 

Décliner un nom, c’est réciter ou écrire successivement tes 
six cas de ce nom, tant au singulier qu’au pluriel. 

L’adjectif, le pronom et le participe ont aussi les différents 
cas des noms. 

8. t ” Remarque. Voici l’usage le plus ordinaire des cas en latin. 

Le nominatif sert à marquer le sujet du verbe. 

Ex. : Dieu est bon, Deits est bonus. 

Le vocatif sert à marquer la personne qu’on appelle, ou à qui 
l’on adresse la parole. 

Ex. : Paul, viens ici; Paule, bue veni. — O Seigneur! O 
Domine ! 


6. Combien y a-t-il de nombres en latin? Quand s’emploie le singu- 
lier? le pluriel? 

7. Qu’appelle-t-on cas? Par quoi se distinguent les différentes 
formes du nom? Combien y a-t-il de cas en latin? quels sont-ils? 
Qu’est-ce que décliner un nom? Quelles sont les parties du discours 
qui ont aussi les cas des noms? 

8. Quel est l’usage le plus ordinaire des cas en latin ? A quoi sert 
le nominatit? le vocatif? le génitif? le datif? l’accusatif? l’ablatif? 
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NOTIONS PRÉLIMINAIRES. 


Le génitif à marquer la propriété ou la dépendance. 

Ex. : Le livre de Pierre, liber Vetri. 

Le datif sert à marquer l’attribution. 

Ex. : Je donne un habit au pauvre, do vestem pauperi. 

\J accusatif sert à marquer le régime direct du verbe actif. 

Ex. : J’aime Dieu, amo Deum. 

L’ablatif sert à marquer le régime du verbe passif, ou à 
exprimer l’éloignement. 

Ex. : Je suis aimé de Dieu, amor a Deo; je suis accablé de 
chagrin, mœrore conficior; éloigner de la ville, amovere ab urbe. 

9. 2' Remarque. Dans les mots qui se déclinent, il faut distin- 
guer deux parties : le radical, qui reste invariable à partir du gé- 
nitif singulier, et la terminaison, qui varie suivant les cas. 

On reconnaît le radical, en retranchant la terminaison du géni- 
tif singulier. Ainsi dans ros-a, ros-æ, le radical est ros; dans 
soror, soror-is, le radical est soror. 

Quelquefois le radical subit une contraction au génitif singulier, 
comme dans liber, le livre, gén. libr-i, pour liber-i', le véritable 
radical serait liber. 

Vl. Divlalon de la Grammaire. 

10. Cette grammaire est divisée en deux livres contenant, 
le premier, les Éléments, et le second, la Syntaxe. 

Dans les Éléments on traitera des mots considérés en eux- 
mêmes, et dans la Syntaxe, de leur arrangement entre eux. 


9. Combien de parties faut-il distinguer dans les mots qui se dé- 
clinent? quelles sont ces parties? Comment reconnaît-on le radical? 
Le radical ne subit-il pas quelquefois une contraction au génitif 
singulier ? 

10. En combien de livres cette grammaire est-elle divisée? Que 
contient le premier livre? le second? De quoi traitera-t-on dans les 
Éléments? dans la Syntaxe? 
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LIVRE PREMIER 


ÉLÉMENTS 

11. Le livre des Éléments enseigne la nature des diffé- 
rentes parties du discours, et les changements auxquels les 
mots sont sujets en latin. 


CHAPITRE PREMIER. 


NOMS ou SUBSTANTIFS. 

12. Le nom ou substantif est un mot qui sert à désigner 
une personne ou une chose, comme Pierre, lion, chapeau. 

Il y a en latin cinq déclinaisons pour les substantifs; ces 
déclinaisons se distinguent par la terminaison du génitif sin- 
gulier. 


Le génitif singulier se 

termine 


dans la 1'* déclinaison. 

en œ, comme Ros a, 

Ros ce; 

dans la 2*, — 

en t, comme Domin MS, 

Domin i; 

dans la 3*, — 

en ts, comme Soror, 

Soror is; 

dans la 4*, — 

en <Js, comme Man us, 

Man ûs; 

ou en U, comme Corn u, 

Corn u; 

dans la 5*, — 

en et, comme Di es, 

Di et. 


11. Qu’enseigne le livre des Éléments? 

12. Qu’est-ce que le nom ou substantif? Combien y a-t-il en latin 
de déclinaisons pour les substantifs? par quoi se distinguent-elles? 
Comment se termine le génitif singulier dans lal'* déclinaison? dans 
la 2«? dans la 3«? dans la 4«? dans la 5«? 
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DÉCLINAISON DES NOMS. 


PREMIÈRE DÉCLINAISON. 

13. Le génitif singulier de la première déclinaison est 
en ce. 

Les noms qu’elle renferme sont terminés en a; la plupart 
sont féminins, quelques-uns sont masculins; ils se déclinent 
tous comme rosa, la rose. 

ROS A, JE, f. 


SINGULIER. 


Nominatif, 

Ros a, 

la rose. 

Vocatif, 

0 Ros a, 

6 rose. 

Génitif, 

Ros æ, 

de la rose. 

Datif, 

Ros æ, 

à la rose. 

Accusatif, 

Ros am, 

la rose. 

Ablatif, 

Ros 3, 

de la rose. 


PLURIEL. 


Nominatif, 

Ros æ, 

les roses. 

Vocatif, 

0 Ros æ, 

6 roses. 

Génitif, 

Ros arum , 

des roses. 

Datif, 

Ros is. 

aux roses. 

Accusatif, 

Ros as, 

les roses. 

Ablatif, 

Ros is. 

des roses. 


Déclinez sur Rosa : 


Terr a, æ, f., la terre. Naut a, æ, m., le matelot. 

Mens a, æ, f., la table. Poet a, æ, m., le poète. 

Mari a, æ, f., Marie. Agricol a, æ, m., h laboureur. 


13. Quel est le génitif singulier delà !'• déclinaison? Comment 
sont terminés les noms qu’elle renferme? de quels genres sont-ils ? 
comment se déclinent-ils? Déclinez rosa. 
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DEUXIÈME DÉCLINAISON. 

14. Le génitif singulier de la deuxième déclinaison est 
en 1 . 

Cette déclinaison renferme des substantifs masculins et 
féminins, terminés en us, des substantifs masculins, ter- 
minés en er et en ir, et des noms neutres , terminés en um. 

Les noms en us se déclinent sur dominus, le seigneur; ceux 
en er et en ir, sur puer, l’enfant, ou sur liber, 1e livre; ceux 
en um, sur templum, le temple. 

!• IVoms eu IJS. 

DOMIN DS, 1, m. 


SINGULIER. 


Nom. 

Domin us. 

le seigneur. 

Voc. 

0 Domin e. 

ô seigneur. 

Gén. 

Domin i. 

du seigneur. 

Dat. 

Domin o. 

au seigneur. 

Acc. 

Domin um. 

le seigneur. 

Abl. 

Domin o. 

du seigneur. 


PLURIEL. 


Nom. 

Domin i. 

les seigneurs. 

Voc. 

0 Domin i. 

ô seigneurs. 

Gén. 

Domin orum. 

des seigneurs. 

Dat. 

Domin is. 

aux seigneurs. 

Acc. 

Domin os. 

les seigneurs. 

Abl. 

Domin is, 

• 

des seigneurs. 


14. Quel est le génitif singulier de la 2' déclinaison? Quels 
substantifs cette déclinaison rcnferme-t-elleî Comment se déclinent 
les noms en us ? ceux en er et en ir? ceux eu um ? Déclinez dominus. 
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s DÉCLINAISON DES NOMS. 

15. — 11 . Noma en EB. 
r PUER. PUER I, tn. 


SINGULIER. 


Nom. 

Puer, 

l'enfant. 

Voc. 

0 Puer, 

â enfant. 

Gén. 

Puer i, 

de l’enfant. 

Dat. 

Puer 0, 

à Venfant. 

Acc. 

Puer um. 

l’enfant. 

AU. 

Puer 0, 

de l’enfant. 


PLURIEL. 


Nom. 

Puer i, 

les enfants. 

Voc. 

0 Puer i, 

â enfants. 

Gén. 

Puer orum, 

des enfants. 

Dat. 

Puer is. 

aux enfants. 

Acc. 

Puer os, 

les enfants. 

AU. 

Puer is. 

des enfants. 


a° LIBER, LIBR 

I, m. 


SINGULIER. 


Nom. 

Liber, 

le livre. 

Voc. 

0 Liber, 

6 livre. 

Gén. 

Libr i, 

du livre. 

Dat. 

Libr 0, 

au livre. 

Acc. 

Libr um, 

le livre. 

AU. 

Libr 0, 

du livre. 


PLURIEL. 


Nom. 

Libr i, 

les livres. 

Voc. 

0 Libr i, 

6 livres. 

Gén. 

Libr orum, 

des livres. 

Dat. 

Libr is. 

aux livres. 

Acc. 

Libr os, 

les livres. 

AU. 

Libr is, 

des livres. 


15. Déclinez puer, liber. 
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16. — 111 . noms neutreM en VM. 
TEMPL UM, I, n. 


SINGULIER. 


Nom. 

Templ um. 

le temple. 

Voc. 

0 Templ um, 

6 temple. 

Gén. 

Templ i, 

du temple. 

Dat. 

Templ 0 , 

au temple. 

Acc. 

Templ um, 

le temple. 

Abl. 

Templ 0 , 

du temple. 


PLURIEL. 


Nom. 

Templ a, 

les temples. 

Voc. 

0 Templ a. 

ô temples. 

Gén. 

Templ orum, 

des temples. 

Dat. 

Templ is, 

aux temples. 

Acc. 

Templ a. 

les temples. 

Abl. 

Templ is, 

des temples. 


17. Remarques. 1® Les noms termines en er perdent pour 
la plupart, à partir du génitif singulier, Ve qui précède la lettre 
finale r du nominatif, comme lib-er, lib-ri, etc. 

2® Vir, l’homme, et ses composés, se déclinent comme puer. 
S. N. vir;\.ovir; G.oV-i; D. vtr-o; Acc. tîV-Mm; Abl. eir-o. 
PL. N. V. vir-i; G. vir-orum; D. vir-is; Acc. vir-os; Abl. uir-is. 

Déclinez sur Dominus : 

UoTl us, i, m., le jardin. Malus, i, f., le pommier. 

P5pul us, i, m., le peuple. Pôpul us, i, f., le peuplier. 

Sur Puer : Sur Liber : 

Gen er, eri, m., le gendre. Ager, ag ri, m., le champ. 

Soc er, eri, m., le beau-père. Ap er, ap ri, m., le sanglier. 

Sur Templum : 

Foli um, i, n., la feuille. Viti um, i, n., le vice. 

Bell um, i, n., la guerre. Mal um, i, n., la pomme. 

16. Déclinez templum. 

17. Les noms en er gardent-ils tous au génitif singulier Ve qui 
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DÉCLINAISON DES NOMS. 


TROISIÈME DÉCLINAISON. 

18. Le génitif singulier de la troisième déclinaison est 
en is. 

Cette déclinaison renferme des substantifs des trois genres, 
et de toute espèce de terminaisons. 

Les noms masculins et féminins se déclinent sur soror, f., 
la sœur, ou sur avis, f., l’oiseau ; les neutres, sur corpus, n., 
le corps, ou sur cubile, n., le lit. 

I. IVoma masculins et féminins. 

1° SOROR , SOROR IS , f. ; gén. pl. UM. 


SINGULIER. 


Nom. 

Soror, 

la soeur. 

Voc. 

0 Soror, 

6 sœur. 

Gén. 

Soror is. 

de la sœur. 

Dal. 

Soror i. 

à la sœur. 

Acc. 

Soror em. 

la sœur. 

AU. 

Soror e. 

de la sœur. 


PLURIEL. 


Nom. 

Soror es. 

les sœurs. 

Voc. 

0 Soror es. 

6 sœurs. 

Gén. 

Soror um , 

des sœurs. 

Bat. 

Soror ibus. 

aux sœurs. 

Acc. 

Soror es, 

les sœurs. 

AU. 

Soror ibus. 

des sœurs. 


précède la lettre finale r ? Comment se déclinent vir et ses com- 
posés? 

18. Quel est le génitif singulier de la 3® déclinaison ? Quels sub- 
stantifs cette déclinaison renferme-t-elle? Comment se déclinent les 
noms masculins et féminins ? les noms neutres ? Déclinez soror, avis. 
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2» AV 18, IS, f.; gén. pl. lüM. 


SINGULIER. 


Nom. 

Av is, 

Voiseau. 

Voc. 

0 Av is, 

6 oiseau. 

Gén. 

Av is, 

de Voiseau. 

Dot. 

Av i. 

à l’oiseau. 

Acc. 

Av em. 

l’oiseau. 

Abl. 

Av e. 

de Voiseau. 


PLURIEL. 

» 

Nom. 

Av es, 

les oiseaux. 

Voc. 

0 Av es. 

6 oiseaux. 

Gén. 

Av ium. 

des oiseaux. 

Dal. 

Av ibus. 

aux oiseaux. 

Acc. 

Av es. 

les oiseaux. 

Abl. 

Av ibus. 

des oiseaux. 


19. — 11. IVoms nenlrea. 

10 CORPUS, GORPOR IS, 

SINGULIER. 

n. ; gén. pl. DM. 

Nom. 

Corpus, 

le corps. 

Voc. 

0 Corpus, 

6 corps. 

Gén. 

Corpor is. 

du corps. 

Dot. 

Corpor i. 

au corps. 

Acc. 

Corpus, 

le corps. 

Abl. 

Corpor e, 

PLURIEL. 

du corps. 

Nom. 

Corpor a. 

les corps. 

Voc. 

0 Corpor a , 

6 corps. 

Gén. 

Corpor um. 

des corps. 

Dot. 

Corpor ibus. 

aux corps. 

Acc. 

Corpor a. 

les corps. 

Abl. 

Corpor ibus. 

des corps. 


19. Déclinez corpt», cu6t7e. 
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DÉCLINAISON DES MOHS. 


2« CÜBIL E, 18, n.; gén. pl. lEM. 


SINGl'LIEB. 


Nom. 

Gubil e, 

le lit. 

Voc. 

0 Cubil e. 

6 lit. 

Gén. 

Cubil is. 

du lit. 

Dat. 

Cubil i, 

au lit. 

Acc. 

Cubil e. 

le lit. 

AU. 

Cubil i. 

du lit. 


PLURIEL. 


Nom. 

Cubil ia. 

les lits. 

Voc. 

0 Cubil ia. 

â lits. 

Gén. 

Cubil ium. 

des lits. 

Dat. 

Cubil ibus, 

aux lits. 

Acc. 

Cubil ia. 

les lits. 

AU. 

Cubil ibus. 

des lits. 


20. Les noms de la troisième déclinaison se divisent en> 
noms parisyllabiques et en noms imparisyllabiques. 

IVoma parlayllabiquea. 

On appelle noms parisyllabiques , ceux qui ont un nombre 
égal de syllabes au nominatif et au génitif singuliers, 
comme av-is, gén. av-is; cubü-e, gén. cubil-is. 

Les noms parisyllabiques ont le génitif pluriel en tum .* 
av-ium, cubil-ium. 

Exceptez les six noms suivants, dont le génitif pluriel est 
en um : 

Can - is, is, m., le chien. Sen • ex , is, m., le vieillard. 

Juven-is, is, m., le jeune homme. Stru - es, is, /'., Vamas. 

Pan - is, is, m., le pain. Val - es, is, m., le poète. 


20. Comment se divisent les noms de la S« déclinaison ? Qu'appelle- 
t-on noms parisyllabiques ? Quel est le génitif pluriel des noms pari- 
syllabiques? Quels noms sont exceptés? Que! est le génitif pluriel de 
caniSjjuvenis, etc.? depater, frater. mater? 
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Reuarqoe. Pater (m., lo père), frater (m., le frère), mater 
(f., la mère), qui ne deviennent parisyllabiques que par suite du 
retranchement de la lettre e, ont aussi le génitif pluriel en um : 
patr - um, fratr - um, matr - um. 

iVon» Imparisyllablqaea. 

il. On appelle noms imparisyllabiques, ceux qui ont, à 
partir du génitif singulier, une syllabe de plus qu’au nomi- 
natif; ainsi soror, qui est on mot de deux syllabes, en a 
trois au génitif, «o-ro-m; de même, cor-pus, eor-po-ris. 
Libertas (f., la liberté), qui est un mot de trois syllabes, 
en a quatre au génitif, li-ber-ta-tis; et ainsi des autres. 

Les noms imparisyllabiques ont le génitif pluriel en um, 
comme soro-rum. 

Exceptez la plupart des noms terminés par deux con- 
sonnes (surtout part»); ces noms ont le génitif pluriel en 
lum. Ex.: mons, mont-is{m., la montagne), mont-ium; urbs, 
urb-is{t, la ville), urb-ium; etc. 

IVoina neatrea en E, AL, AB. 

îî. Les noms neutres en e, al, ar, comme cubil-e,-is, 
le lit, animal, -is, l’animal, calcar,-is, l’éperon, ont l’ab- 
latif singulier en i, le nominatif, le vocatif et l’accusatif 
pluriels en ia, et le génitif pluriel en ium. 

Ex.: cubil-e, cubil-t, cubil-ta, cobil-tum ; animal, 
animal-t,animal-ta, animal -tufn;ca/car,calcar-t, calcar-ta, 
calcar-tum ; etc. 


21. Qu’appelle-t on noms imparisyllabiques? Quel est le géuitif plu- 
riel des noms imparisyllabiques ? Quels noms sont exceptés ? Quel 
est le génitif pluriel de mons, urbs î 

22. Comment les noms neutres en e, al, ar, font-ils à l’ablatif sin- 
gulier? au nominatif, au vocatif et à l’accusatif pluriels? au génitif 
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DECLINAISON DES NOMS. 


Rehabqde. La terminaison i de l'ablatif singulier sert à le dis- 
tinguer des terminés en e. Les noms neutres en al et en or 
étaient anciennement terminés en e, comme on le voit encore par 
altar ou altare, par tribunal ou tribunale (rare), etc. 

Déclinez sur Soror, g. pl. en d*. 

Dolor, dolor is, m., la douleur. Arbor, arbor is, l’arbre. 
Homo, homin is, m., l’homme. üxor, uxor is, f., l’épouse. 
Flos, floris, m., la fleur. Laus, laudis, f., la louange. 

g. pl. en ivu. 

Fons, font is, m., la fontaine. Frons, front is, f., le front. 

Pons, pontis, m., le pont. Frons, îrondis, f., le feuillage. 

Dens, dentis, m., la dent. Pars, part is, f., la partie. 

Sur Avis, g. pl. en iom. 

Host is, is, m., l’ennemi. Vall is, is, f., la vallée. 

Ens is, is, m., l’épée. Rup es, is, f., le rocher. 

Pisc is, is, m., le poisson. Vulpes, is, f., le renard. 

Sur Corpus, g. pl. en uk. 

Pectus, pectoris, n., la poi- Fulmen, fulminis, n., la 
trine. foudre. 

Littus, littoris, n., le rivage. Flumen, flumin is, n., fe /ïeuve. 

Vulnus,vulneris,n.,fo blessure. Caput, capit is, n., la tête. 

Sur Cubüe, g. pl. en ro«. 

Mar e, is, n., la mer. Tribunal, is, n., le tribunal. 

Ovil e, is, n., la bergerie. Cochlear, is, n., la cuiller. 

Sedil e, is, n., le siège. Laquear, is, n., le lambris. 


pluriel ? A quoi sert dans ces noms la terminaison i de l’ablatif 
singulier T 
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QUATRIÈME DÉCLINAISON. 

S3. Le génitif singulier de la quatrième déetinâison est 
en , ou en u. 

Cette déclinaison renferme des substantifs masculins et 
féminins en «s, et des substantifs neutres en u. 

Les noms en tu se déclinent comme mantu, la main ; et 
ceux en comme cornu, la corne. 

Les noms neutres en u sont indéclinables au singulier. 

iXoïns maacalln* et féminliia. 

MAN DS, DS, f. 


SINOCLIEB. 


Nom. 

Man us, 

la main. 

Voc. 

.0 Mao us^ 

6 main. 

Gén. 

Man ûs, 

ie la main. 

DaL 

Man «i, 

à la nain. 

Ace. 

Man om. 

la main. 

Abl. 

Man u, 

de la main. 


W.DBIEL. 


Non. 

Man us. 

les mains. 

Yoc. 

0 Man us, 

iS mains. 

Gén. 

Man uum, 

des mains. 

Dat. 

Man ibus. 

aux mains. 

Aec. 

Man us, 

les mains. 

Abl. 

Man ibus, 

des mains. 


23. Quel est le génitif singulier de la déclinaison ? Quels sub- 
stantifs cette déclinaison renferme-t-elle? Comment se déclinent les 
noms en ur T ceux en u f Les noms neutres en u se déclinent-ils an 
singulier? üéctinez manus , cornu. Quels sont les noms qui ont le 

2 
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DECLINAISON DES NOUS. 


11 . nioms neutre*. 
CORN U , ü , n. 


SINGULIER. 


Nom. 

Corn n, 

la corne. 

Voc. 

0 Corn u, 

6 corne. 

Gén. 

Corn u, 

de la corne. 

Dat. 

Corn u, 

à la corne. 

Acc. 

Corn u, 

la corne. 

Âbl. 

Corn u, 

de la corne. 


PLURIEL. 


Nom. 

Corn ua. 

les cornes. 

Voc. ■ •• 

0 Corn ua. 

ô cornes. 

Gén. 

Corn uum, 

des cornes. 

Dat. 

Corn ibus, 

aux cornes. 

Acc. 

Corn ua. 

les cornes. 

Abl. 

Corn ibus, 

des cornes. 


Remarque. Six noms de la 4* déclinaison ont le datif et l’ablatif 
pluriels en ubus; ce sont : arcus, artus, lacus, partus, specus, 
thbtts. Voici leur signification : 

Arc us, ûs, ffi., l’arc. , Part us, ûs, m., l’enfantement. 

Art us, ûs, m,, le membre. Spec us, ûs, m., la caverne. 

Lac us, ûs, m., le lac. Trib us, ûs, f., la tribu. 

Dans port ILS, ùs (m., le port), et dans ver u, u(n., la broche), 
le datif et l’ablatif pluriels sont en ibus ou en ubus; quest us, ûs 
(m., la plainte), fait ordinairement guest-ibus, quelquefois 
quest -ubus. 

Déclinez Sur Mdnus : 

Currus, ûs, m., le char. ' Exercit us, ûs, m.’, Taméc. 
Fruçt us, ûs, m., le fruit. Portic us, ûs, f., le portique. 

Fluet us, ùs, m., le flot. , Nur us, ûs, f., la bru. 

Sur Cornu : 

Gen U, U, n., le genou. Tonitr u, u, «., le tonnerre. 


datif et l'ablatif pluriels en ubus? Comment ces cas se terminent-ils 
dans portus, veru et queslus ? 
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CINQUIÈME DÉCLINAISON.’ | 

Si. Lê génitif singulier de la cinquième déclinaison est 
en w. ■ ' ! ■ 

Cette déclinaison ne renferme que des noms féminins en et, 
excepté dies (le jour), ‘qui est masculin ou féminin au 
singulier, toujours masculin au pluriel; et meridies (midi), 
qui est masculin, et ne s’emploie qu’au singulier. 

Les noms de la cinquième déclinaison ' se déclinent sur 
dies. 

DI ES, El, f. ou m. 


8INCUL1EB. 


Nom. 

Di es, 

le jour. 

Voc. 

0 Di es. 

ô jour. 

Gén. 

Di ei. 

àu jour. 

Dat. 

Di ei. 

au jour. 

Acc. 

Di em. 

le jour. 

Abl. 

Di e. 

du jour. . 


PLURIEL. 

.• 

Nom. 

Di es. 

les jours. 

Voc. 

0 Di es. 

6 jours. 

Gén. 

Di erum, 

des jours. 

Dat. 

Di ebus. 

aux jours. 

Ace. 

Di es. 

les jours. 

Abl. 

Di ebus. 

des jours. 


Remarque. JHes et res sont les seuls noms qui soient usités 
aux cas du pluriel en erwm et en ebus : dierum, diebuSj et 
rerum, rebus. 

Déclinez sur Dies : t 

Faci es, ei, f., la face. Sp es, sp ei, f., l’espérance. 

Glaci es, ei, f., la glace. Effigi es, ei, f,, l’image. 


24. Quel est le génitif singulier de la 5^ déclinaison ? Quels noms 
cette déclinaison renferme-t-elle î De quel genre sont die» et meridies? 
Comment se déclinent les noms de la déclinaison? Quels sont les 
deux noms usités aux cas du pluriel en erum et en ebus? 
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DECLINAI80R DES NOMS. 
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APPENDICE. — CAS SEMBLABLES. 

I 

» 

27» — 1® Au pluriél de toutes les déclinaisons, le vocatif est 
semblable au nominatif, et l’ablatif au datif. 

2° Les noms neutres de toutes les déclinaisons ont trois cas 
semblables, au singulier comme au pluriel, à savoir le nommatif, 
levoeatif et l’accusatif. Au pluriel, ces trois cas sont toujours 
terminés en a : templa, corpora, cubilia, comua. 

28. — Règle de* IVom*. 

I 

Liber Pétri. 

1 

Le régime d’un nom se met au génitif. 

Ex. : Le livre de Pierre, liber Pétri, 

La main de l’enfant, manus pueri. ^ 

On reconnaît ordinairement qu’un nom est régime d’un antrA: 
nom, lorsqu’il est uni à ce nom par la préposition de, indiquant 
un rapport de dépendance, et que tous deux ils désignent des 
objets différents. 


87. Quels sont les cas semblables au pluriel de toutes les déclinai- 
sons T Combien les noms neutres ont-ils de cas semblables ? Quels sont 
ces cas , et comment sont-ils terminés au pluriel î 

88. A quel cas se met le régime d’un nom? Comment reconnalt-oA 
ordinairement qu’un nom est régime d’un autre nom ? 
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CHAPITRE DEUXIÈME. 


ADJECTIFS. 

Î9. Vadjectif est un mot que Ton ajoute au nom pour le 
modifier, en le qualifiant ou en le déterminant. 

Il y a deux espèces d’adjectifs : les adjectifs qmlilicatifi et 
les adjectifs déterminatifs. 

L’adjectif qualificatif est celui qui exprime la qualité d*une 
personne ou d’une chose, comme bon père, bonne mère : boa, 
bonne, sont des adjectifs qualificatifs. 

L’adjectif déterminatif est celui qui précise la signification 
d’un nom , en y ajoutant une idée accessoire, comme trois 
livres, mon chapeau, ce mur, lequel mur, quel homme, quel- 
ques maisons : les mots’ trois, mon, ce, lequel, quel, quelques, 
sont des adjectifs déterminatifs. 

Il y a six espèces d’adjectifs déterminatifs, savoir: 1® les 
adjectifs numéraux, 2“ les adjectifs possessifs, 3® les adjectifs 
démonstratifs, 4® les adjectifs relatifs, 5® les adjectifs interro- 
gatifs, 6® les adjectifs indéfinis. 

N. B. En latin, les adjectifs possessifs, démonstratifs, re- 
latifs, interrogatifs et indéfinis, sont très -souvent employés 
seuls, comme pronoms; à l’exemple de la plupart des grammai- 
riens, nous les rejetons au chapitre des pronoms. 

Art. I. — DÉCLINAISON DES ADJECTIFS. 

30. En latin, les adjectifs se déclinent au singulier et au 
pluriel ; ils ont les trois genres, le masculin, le féminin et le 
neutre. 


Î9. Qu’est-ce que l’adjectif? Combien y a-t-il d’espèces d'adjectift? 
Qu’est-ce que l’adjectif qualificatif? Qu’est-ce que l’adjectif détermi- 
natif? Combien y a-t-il d’espèces d’adjectifs déterminatifs ? Nommez- 
les. Quels sont en latin les adjectifs employés souvent comme pronoms? 
80. Les adjectifs se déclinent-ils en latin ? Ont-ils les trois genres? 
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.n DÉCLINAISON DBS ADJECTIFS. 

Sous le rapport de la déclinaison, les adjectifs se divisent 
en deux classes. 

La 1'* classe comprend les adjectifs qui suivent à la fois 
la 1'* et la déclinaison des substantifs ; la t* classe ren- 
ferme ceux qui suivent la 3* déclinaison. 

.PREMIÈRE CLAUSE. 

Adjeotift de le l" et de la 2” déoliateuon^ 

31. Les adjectif de la 1“ et de la tr déeimaison son? ter- 
minés en »«> «, iM», eu en er, ra, rum, comme bon us, bon a, 
honum ; miser, miser a, miser um,.m higer, nigra, nigr tan. 

Le masculin bonus, miser, niger, se décline sur Dominus, 
fuer.Oü hber ; le féminin b&na, mitera, nigra, sur me; le 
neutre bonum, miserum, nigrum, sur templum. 

P BON ÜS, BON A, BON Dll. 

sincnuEB; 



Masc. 

Fia. 

Mbot. 

Km. 

Bon us» bon, 

bon a, bonne. 

bon um, bon. 

Vac. 

Bon e, 

bon a. 

bon (BQ. 

Géth 

Bon i» 

bon 9, 

bon i. 

Dat. 

Bon 0 , 

b on », 

boa 0. 

kcc. 

Bon um, 

bon am, 

bon um. 

■ Abt. 

Bon 0 , 

bon 3, 

bon 0 . 

Nom. 

Bon i, bons, 

PLUaiEL. 
bon œ, bonnes. 

bon a, bons. 

Voc. 

Bon i, 

bon æ, 

bon a. 

Gén. 

Bon orunr, 

bon arum, 

bon ornm. 

Dat. 

Bon is, 

bon is, 

bon is. 

Acc. 

Bon os. 

bon as. 

bon a. 

AM. 

Bon is. 

bon is. 

bon is. 


< En combien de classes se divisent-ils sous le rapport de la déctinatson ? 
. Quels adjaclüs comprend la !'• classe? la 2«? 

31. Comment sont terminés les adjectifs de la 1» et de la 2* dédd- 
naison ? Comment se décline le masculin ? le féminin ? le neutre ? 
Décliœa 6on HS , a , ttm. 
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S2. — a> MISER, MISER A, MISER ÜM. 


SINODLIER. 



Masc. 

FR*. 

Nbüt. 

Nom. 

Miser, 

miser a. 

miser um, malAcureux, eute. 

Voc. 

Miser, 

miser a. 

miser um. 

Gén. 

Miser i, 

miser æ. 

miser i. 

Dat. 

Miser o, 

miser æ, 

miser o. 

Àcc. 

Miser um, 

miser am. 

miser um. 

AM. 

Miser o, 

miser â. 

miser o. 



PLURIEL. 

Nom. 

Miser i, 

miser æ, 

miser a, malheureux, euses. 

foc. 

Miser i, 

miser æ, 

miser a. 

Gén. 

Miser orum 

.miser arum, miser orum. 

Dat. 

Miser is, 

miser is. 

miser is. 

Acc. 

Miser os, 

miser as, 

miser a. 

AM. 

Miser is. 

miser is, 

miser is. 


3” NIGER, NIGR A , NIGR CM. 

SINOULIER. 



Masc. 

FR*. 

Neut. 

Nom. 

Niger, 

nigr a. 

nigr um, noir, noire. 

Voc. 

Niger, 

nigr a. 

nigr um. 

Gén. 

Nigr i. 

nigr æ. 

nigr'i. 

Dat. 

Nigr 0, 

nigr æ, 

nigr 0. 

Acc. 

Nigr um. 

nigr am. 

nigr um. 

AM. 

Nigr 0, 

nigr â. 

nigr 0. 



PLURIEL. 

Nom. 

Nigr i, 

nigr æ. 

nigr a, noirs, noires. 

foc. 

•Nigr i. 

nigr æ. 

nigr a. 

Gén. 

Nigr orum. 

nigr arum, 

nigr orum. 

Dat. 

Nigr is. 

nigr is, 

nigr is. 

Acc. 

Nigr 08, 

nigr as. 

nigr a. 

AM. 

Nigr is. 

nigr is, 

nigr is. 


^ 3î, Déclinez miser, era, erum; niger, ra, rum. Coimnent se dé- 
cline satur, satur a, satw um T 

î. 
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Remarque. Satur, satura, mturum (rassasié) est le seul 
adjectif en wr; il se décline sur miser. 

Déclinez sur Bon us, a, um : 

Sanctus, a, um, saint. Mâl us, a, um, mauvais. 

Divin us, a, um, divin. Magn us, a, um, grand. 

Human us, a, um, humain. Parv us, a, um, petit. 

Sur Mis er, era, erum : Sur Nig er, ra, rum : 

Lib er, era, erum, lihre, Pulch er, ra, rum, beau. 

Ten er, era, erum, tendre. Pig er, ra, rum, paresseux. 

Génitif en IDS, Datif en I. 

33. Les adjectifs solus, totus, aller, alius, ullus, nullus, 
uter, netUer, et leurs composés, se déclinent sur bonus, 
miser ou niger, à l’exception du génitif singulier qui est en 
tus, et du datif singulier qui est en i; ces deux terminaisons 
sont pour les trois genres. 

Solus et lotus sont les seuls qui aient un vocatif. 

SOLUS, lüS, I, seul. 

SINGULIER. .. PLURIEL. 

Nom. Sol US, a, um. IVbm. Sol i, æ, a. 

Foc. Sol e, a, um. Foc. Sol i, æ, a. 

Gén. Sol ius, l Gén. Sol orum, arum, orum. 

Dat. Sol i , I * j)at. Sol is , 3 jenret. 

Acc. Sol um, am, um. Acc.’’ Sol os, as, a. 

Abl. Sol O, â, 0 . Abl. Sol is, s gcarti. 

Alt er, era, erum, Pawfre; ..... g. aller ïus, d. aîter i. 
Ali us, a, ud, un autre; .... g. al ïus, d. ali i. 

Tôt us, a, um, tout entier; . ... g. tôt ius, d. toi i. 

Ull us, a, um, quelque; . .... g. ull ius, d. ull i. 

Null us, a, um, nul, aucun; . . . g. null ius, d. nuU û 

Ut er, ra,rum, lequel des deux? . g. utr ,ius, d. utr ». 
Neut er, ra, rum, ni l’un ni l’autre; g. neutrïus, d. neutri. 
Comme uter se déclinent ses composés, ulerguc, altmiter, etc. (69) 

33. Comment se déclinent les adjectifs solus , aller, alius, etc.? 
Quels sont ceux qui ont un vocatif? Déclinez solus, aller, etc. 
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DEUXIÈME CLASSE. 


Adjeotir* de la 3* déclinaison. 

34. Les adjectifs de la déclinaison se divisent en pari- 
syllabiques et en imparisyllabiques. 

Les adjectifs pomj/fioètÿMcs en is se déclinent sur fortis. 

g. fort is ; 

et ceux en er, 

sur celeber , g. celebr is. 

Les adjectifs imparisyllabiques se déclinent sur felix, g. 

felic is. 




fl* Adjectif* parisyllabiques. 


FORT IS 

, m., f., FORT E, n. 



SINGDLIEB. 


M. P. 

H. 

Nom. 

Fort is, 

fort e, courageux, euse. 

Voc. 

Fort is. 

fort e. 

Gén. 

Fort is, 

fort is. 

Dat. 

Fort i. 

fort i. 

Acc. 

Fort em. 

fort e. 

Abl. 

Fort i. 

fort i. 



PLÜBIEL. 

Nom. 

Fort es, 

fort ia, courageux, euses. 

Voc. 

Fort es. 

fort ia. 

Gén. 

Fort ium. 

fort ium. 

Dat. 

Fort ibus. 

fort ibus. 

Acc. 

Fort es. 

fort ia. 

Abl. 

Fort ibus. 

fort ibus. 

Rbmahqde. Les adjectifs qui ont le nominatif neutre en e, 
comme fiyrt is, e, ont toujours l’ablatif singulier en t , même au 
masculin et au féminin , afin que l’on puisse distinguer ces deux 

cas (22). 



Déclinez sur Fort is,e: 

Brev is 

, e, bref. 

Utilis, e, utile. 

Lev is, 

e, léger. 

Facil is, e, facile. 

Grav is 

, e, pesant. 

Fidel is, e, fidèle. 


34. Comment se divisent les adjectifs de la classe? Comment se 
déclinent les^adjectifs parisyllabiques en û? ceux en er? Comment 
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CELEBER, m., CELEBR IS, f., CELEBRE, n. 

SINGULIER. 



M. 

F. 

(T. 

Nom. 

Ceîeber, 

celebr is, 

celebr e, 

Voc. 

Celeber, 

celebr is, 

celebr e. 

Gén. 

Dat. 

Celebr is, | 
Celebr i, i 

3 renrel. 


Acc. 

Celebr em, 

celebr em. 

celebr e. 

Abl. 

Celebr i , s s*»re(. 




PLURIEL. 


Nom. 

Celebr es, 


celebr ia, 

Voc. 

Celebr es, 


celebr ia. 

Gén. 

Celebr ivm, 

1 3 gaorei. 


Dat. 

Celebr ibus, 


Acc. 

Celebr es, 


celelM' ia. 

Abl. 

Celebr ibus. 

S KaoreiL 



célèbre. 


célébrés. 


Remarque. Il y a douze adjectifs en èr, ris, re; ce sont les 
suivants : ‘ ' 


Ac er, ris, re, aigre, vif.' 
Alac CT, ris, re, ahrie. 
Celeb er, ris, re, célèbre.- 
Cel er, cris, ere, promj)f. 
Salub er, ris, re, salutaire. 
Voluc er, ris, re, rapid». 


Câmpest er, ris, re, de plaine. 
Equest er, ris, te, équestre. 
Palust er, ris, re, de marais. 
Pedest er, ris, re, qui est à. pied. 
Silvest er, ris, re, deforéU 
Terrest er, ris, re, terrestre. 


Celer est le seul qui garde partout la voyelle e avabt la 
lettre r : celer, ceîeris, celere, etc.; atu génitif ploriel il fait 
eelerum. 

Le masculin est toujours en er dans acer, celer et volucer; dans 
les autres il se termine- aussi en ris, quoique plus ràrement; 
celebris qu’on trouve.au nominatif masculin, ne doit pas être imité. 


80 déclinent les adjectifs imparisyllabiques? Déclinez /'orii.r, ceîeber. 
Comment les adjectifs dont le nominatif neutre est eii e , font-ils à 
l’ablatif singulier î Combien y a-t-il d’adjectifs en er, ris, re î Coni- 
ment se décline cel er, erit, ereî Quels sont ceux où le masculin est 
toujours en er? 
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3S. — 9° Adjectifs Imparlsyllabtqoea. 
FELIX, m., f., n. 


JY»m. 

Voc. 

Gén. 

Bat. 

Acc. 

AU. 




3 gearei. 


Félix, 

Félix , 

Fdic is , 

Felici,. . 

Felic cm, m., f.; felix, n. 
FeliC e ou i, 3 


PLURfEL. 


heureux, euse. 


Nom. Felic es, m., f.; felic ia, n.; heureux, eusee. 

Voe. Felic es, m., f.; felic ia, n. 

Gén. Felic ium, | , 

Bat. Felic ibus, \ 

Acc. Felic es, m., f.; felic ia, n. 

AU. Felic ibus , s 

Remarque. Dans les adjectifs terminés par ns, comme prudens 
(prudent) , l’ablatif singulier est ordinmrement en e. 

Béclinez sur Felix : 


Âud ax, g. acis, hardi. 
Fer ox , g. ocis , fier. 

Simpl ex, g. icis, simple. 


Pot ens, g. entis, puissant. 
Sapi ens, g. entis, sage. 
Const ans, g. antis, constant. 


36 . Bègle dea A^Jeetift. 

Deua «anotua. 

L’adjectif s’accorde en genre , en nombre et en cas , avec le 
substantif auquel il se rapporte. 

Ex. : Dieu saint, Deus sanctus; du Dieu saint, Dei sancti. 

La Vierge sainte, Virgo sancta; de la Vierge sainte, 
Virginis sanctæ. 

Le temple saint, templum sanctum; du temple saint, 
templi sancti. 


tS. Déclinez /ffiûc. Quel est ordinairement l’ablatif singulier, dans 
les adjectifs terminés par nsf 
K. Quelle est la règle de l’accord de l’adjéctif? 
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Art. II. — DEGRÉS DE SIGNIFICATION 
DANS LES ADJECTIFS. 

37. Les adjectifs ont trois degrés de signification : le 
positif, le comparatif et le superlatif. 

Le positif n’est autre chose que l’adjectif même^ exprimant 
la qualité sans modification : saint, sanctus. 

Le comparatif est l’adjectif, exprimant la qualité d’un objet 
comparé à d’autres objets. 

Il y a trois sortes de comparatifs ; 

1® Le' comparatif de supériorité: plus saint, magis sanctus 
ou sanctior ; 

2“ Le comparatif d’infériorité : moins saint, minus sanctus; 

3“ Le comparatif d'égalité : aussi saint, tam sarwtus. ' 

Le 5«per/oa/ est l’adjectif, exprimant la qualité d’un objet 
dans un très-haut degré, ou dans le plus haut degré avec une 
idée de comparaison. 

Il y a deux sortes de superlatifs : le superlatif absolu et le 
superlatif relatif. 

1® Le superlatif absolu exprime la qualité dans un très- 
haut degré, sans aucune idée de comparaison : très-saint, 
maxime sanctus, ou sanctissimus ; 

2® Le superlatif relatif exprime la qualité dans le plus 
haut degré, avec une idée de comparaison : le plus saint (de 
tous), (omnium) maxime sanctus, ou sanctissimus. 

38. Reuarqoes. t® En français, on reconnaît le superlatif 
absolu , quand il y a très devant un adjectif ; on reconnaît le su- 
perlatif relatif , quand il y a devant un adjectif le plus, la plus, 
ou bien plus précédé d’un adjectif possessif. Ainsi : mon plus 
fidèle ami , veut dire le plus fidèle de mes amis. 


37. Combien les adjectifs ont-ils de degrés de signification? Nom- 
mei-les. Qu’cst-ce que le positif? Qu’est-ce que le comparatif? Com- 
bien y a-t-il de sortes de comparatifs? Citez-les. Qu’esl-ce que le su- 
perlatif? Combien y a-t-il de sortes de superlatifs? Nommez-les. 
Qu’exprime le superlatif absolu ? Qu’exprime le superlatif relatif f 

38. Comment reconnalt-on en français le superlatif absoln et le 
superlatif relatif? Les deux sortes de superlatifs ont-elles en latin 
deux formes distinctes? Comment les comparatifs et les superlatifs 
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Les deux sortes de superlatifs ont la même forme en latin : 
très-saint, le plus saint, maxime sanctus ou sanctissimus. 

2° En latin, comme en français, les trois comparatifs et les deux 
superlatifs peuvent s’exprimer à l’aide des adverbes; mais en 
latin, le comparatif de supériorité et le superlatif s’expriment 
encore, et le plus souvent, par les terminaisons en tor et en 
issimus, ajoutées au radical de l’adjectif. 

■■’orniatioii du comparatif et du superlatif. 

39. On forme le comparatif et le superlatif d’un adjectif, 
en changeant ta terminaison du génitif, en ior pour le com- 
paratif, et en issimus pour le superlatif : sanct-us, sanct-i, 
sanct-ior, smet-issimus ; fort-is, fort-ts, fort-ior, fort-issimus. 

Les comparatifs se déclinent comme fortior, fortius ; tes 
superlatifs, comme bonus, bona, bonum (31). 


FORTIOR, m., A, FORTIUS, n. 


SINGULIER. 



H. F. 

N. 

Nom. 

Fortior, 

fortius, pltts courageux, euse. 

Voc. 

Fortior, 

fortius. 

Gén. 

Fortior is, j 

1 

3 genrei. 

Dat. 

Fortior i, 1 

Âcc. 

Fortior em. 

fortius. 

Abl. 

Fortior e ou 

i , 3 senrea. 



PLURIEL. 

Nom. 

Fortior es, 

■fortior a, plus courageux, euses. 

Voc. 

Fortior es. 

fortior a. 

Gén. . 

Fortior um. 

1 3 genrea. 

Dat. 

Fortior ibus. 

Acc. 

Fortior es, 

fortior a. 

Abl. 

Fortior ibus. 

3 gearea. 


peuvent-ils s’exprimer en latin ? Comment s’expriment ordinairement 
en latin le comparatif de supériorité elle superlatif? 

39. Comment forme-t-on le comparatif et le superlatif d’un adjectif? 
Comment se déclinent les comparatifs et les superlatifs? Déclines 
fortior. 


Digitized by Google 




SO DÉCLINAISON DES ADJECTIFS. 

1'* Exception. 

40. Dans les adjectifs en er, on forme le superlatif, en 
ajoutant à leur nominatif masculin la terminaison rimus, 
rima, rimum ; le comparatif est régulier. 

Ainsi pulcher (beau), g. pulchr-t, fait pukhr-ior, tus ; 
pulcker-rimus , rima, rimum. Celeber (célèbre), g. celebr-w, 
fait celebr-ior, tus; celeber -rimus, rima, rimum. 

2* EiXception, 

41. Facilis, similis, humilis, et leurs composés, ont le su- 
perlatif en illimus ; leur comparatif est régulier. 

POSITIF. COUPAHATIP. SUPERLATIF. 

Facilis , facile ; facil - tor , tus ; foc - illimus. 

DiffidHs, difficile; difficil-ior, ius; difjkc-ilHmus. 

Similis, semblable; simil-ior, ius; sim-illimus. 

Dissimilis, différent; dissimil-ior, ius; dissim - illimus. 
Humilis, humble; humil-ior, iris; hum-illimus. 

Remarque. Imbec-illis oa-illus (faible), fait imbecUl-ior, 
imbec -illimus ou imbecill-issimus. 

Les autres adjectifs en üis formentleur superlatif régulièrement: 
ainsi utilis (utile) fait util-dssimus. 

5® Kxceplion. 

42. Dans les adjectifs en dicus, ficus, valus, comme maledi- 
cus, magnificus, benevolus, on forme le comparatif et le super- 
latif, en changeant us en entior, entissimus : 

POS. COMP. SUP. 

Maledicus, médisant; maledic - entior ; maledic-entissimus. 

Magnifkvs, magnifique; magnific-entior ; magnifie -entissimus. 
Benevolus, bienveillant; benevol- entior; benevol-entissimus. 

40. Comment forme-t-on le superlatif dans les adjectifs en ert 
Gomment pulcher, celeber, font-ils au comparatif et au superlatif? 

41. Quel est le superlatif des adjectifs facilis, similis, humilis, qt 
de leurs composés? Donnez le comparatif et le superlatif de /luci/û , 
de dissimilis , de imbecillis, etc. Comment les antres adjectife en ilis 
forment-ils leur superlatif? 

42. Gomment forme-t-on le comparatif et le superlatif dans les ad- 
jectifs en dicus, /feus, vo/us ? 
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4* Exception. 

43. Presque tous les adjectifs en eus, tus, uus, manquent 
des formes ordinaires du comparatif «t du superlatif. 

On met ces adjectifs au comparatif et au superlatif, en 
plaçant devant eux l’adverbe magis (plus), pour le compara- 
tif; et l’adverbe maxime (le plus, très), pour le superlatif. 

P09. COUP. SUD. 

Ex. : Idoneus, propre à; magis idoneus; maxime idoneus. 

Noxtus, nuisible; magis noxius ; maxime noxius. 

Arduus, difficile; magis arduus; maxime arduus. 

REHAaQUE. Le superlatif piissimus (de pius , pieux), employé 
par cerkaios auteurs, a été bl&mé par Cicéron. 

5* Exception. 

14. Bonus, malus, magnus, parvus et multus, ont un compa- 
ratif et un superlatif entièrement irréguliers : 


POS. 

COUP. 

SÜP. 

Bonus, 

mel-ior, ius. 

optimus. 

bon; 

meilleur; 

le meilleur, très-bon. 

Malus, 

pej‘Or,us, 

pessimus , 

mauvais; 

pire; 

le pire, irès-mauvais. 

Magnus, 

maj-or, us, 

maximvs, 

grand; 

plus grand; 

le plus grand, très-grand. 

Barmcs, 

min-or, us. 

minimus. 

petit; 

plus petit. 

le plus petit, très-petit. 


moindre ; 

le moindre. 

Multus, 

plur-es, a. 

plurimus. 

nombreux, 

plus nombreux, 

le plus nombreux, très-nombreux. 

beaucoup de; 

plus de; 

le plus de. 

On peut y ajouter l’adjectif indéclinable nequam : 

Nequam, 

nequ-ior, ius. 

nequissimus. 

méchant, 

plus méchant. 

le plus méchant, très-méchant. 


48. Les adjectifs en eus, ius , uus, ont-ils les formes ordinaires du 
«omparatif et du superlatif? Gomment met-on ces adjectifis au com- 
paratif et au superlatif? 

44. Quels sont tes comparatifs et les superlatifs des adjectifs bmm, 
■malus, magnus, parvus et multus f Comment ftequam Êüit«il au com- 
paratif et au superlatif? 
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45. — Bègfle dea CJomparatlfli. 

I. Dootior Petrot 

Si le comparatif est exprimé par un seul mot latin, on met son 
ré^me à l'ablatif, en supprimant que. 

Ex.: Plus savant que Pierre, docKor Petro. 

II. Magis piut quam tu. 

Si le comparatif est exprimé en latin par magis ajouté au posi- 
tif, il faut traduire que par quam, en mettant après quam le cas 
demandé par le verbe exprimé ou sous-entendu dans le second 
membre de la comparaison. 

Cette construction peut aussi s’employer, quand le comparatif 
est exprimé par un seul mot latin. 

Ex.: Il est plus pieux que vous, magis pius est quam tu 
(sous-entendu es). 

Paul est plus savant que Pierre, Paulus est doctior Petrô, 
ou doctior quam Petrus (sous-entendu est). 

46. — Bèg;le de« Superlatif*. 

AltiMima arborum, ou ex arboribus, OU inter arbore*. 

Le superlatif veut son régime au génitif, ou à l’ablatif avec 
e ou ex, ou bien, si le régime est au pluriel, à l’accusatif avec 
inter. 

Ex. : Le plus haut des arbres, altissima arborum, ou ex 
arboribus , ou inter arbores. 

Le plus sage de la ville, sapientissimus urbis, ou 
ex urbe. (On ne peut pas mettre l’accusatif avec inter, 
parce que le régime du superlatif est au singulier.) 


*5. Quelle est la règle doctior Petro, c’est-à-dire, la règle du com- 
paratif exprimé par un seul mot? Quelle est la règle magis pius quam 
tu, c’est-à-dire, la règle du comparatif exprimé par magis? 

46. Récitez la règle a/Iûst'mâ arborum, c’est-à-dire, la règle du 
superlatif. 
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Art. III. — ADJECTIFS NUMÉRAUX. 

47, Les adjectifs numéraux sont ceux qui désignent le nom- 
bre; c’est pour cela qu’on les appelle encore noms de nombre. 

Ils désignent le nombre, en marquant la quantité, onle rang, 
ou la distribution. 

Il y a trois sortes d’adjectifs numéraux : 

1“ Les adjectifs numéraux cardinaux, qui marquent la quan- 
tité, comme unus, duo, très, un, deux, trois. 

2“ Lés adjectifs numéraux ordinaux, qui marquent le rang, 
l’ordre, comme primus, secundus, tertius, le premier, le se- 
cond, le troisième. , 

3* Les adjectifs numéraux distributifs, qui marquent la 
distribution, la division, comme singuli, un à un, bini, deux 
à deux, terni, trois à trois. 

1 . Adjectif* numéraux cardinaux. 

48. Parmi les adjectifs numéraux cardinaux, on ne décline 
que les suivants : 1° les trois premiers, unus, duo et très; 
2“ les noms des centaines, excepté centum ; 3® enfin, le mot 
mille, quand il est substantif. 


ÜNÜS, ÜNA, ÜNUM. 

SINGULIER. 



M. 

F. 

Nom. 

Un us. 

un a. 

Yoc. 

Un e. 

un a. 

Gén. 

Un ius. 

3 (enret. 

Bat. 

Un i. 

Ace. 

Un um. 

un am 

AU. 

' Un 0 , 

un â. 


K. 

un um; un , une (un seul). 
un um. 


un um. 
un 0 . 


47. Qu’est-ce que les adjectifs numéraux? Comment les appelle-t-on 
encore? Comment désignent-ils le nombre? Combien y a-t-il de sortes 
d’adjectifs numéraux ? Citez-les. 

48. Quels sont les adjectifs numéraux cardinaux qui se déclinent? 
Déclinez unu«. L’adjectif unus s’emploie-t-il au pluriel? Avec quels 
substantifs? 


Digitized by Google 



ti BteLniAISON DES ADJECTIFS. 

Rehadqde. Umts s’emploie aussi au pluriel, mais seulement 
avec des substantifs qui n’ont pas de singuKer; alors il se dé- 
cline comme boni , ce, a : un seul camp, una castra; j’ai envoyé 
une seule lettre, unas lifteras misi. 


49. — DUO, DÜÆ, DÜO. 



U. 

F. 

N. 


JTom. 

Du 0 , 

du æ. 

du 0 , 

deux. 

Voc. 

Du 0 , 

du æ. 

do 0 , 

6 deux. 

€én. 

Du orum, 

du arum. 

du orum, 

de deux. 

Dat. 

Do obus. 

dn abus. 

du obus. 

à deux. 

Aec. 

Do os, 

du as. 

du 0 , 

deux;.. 

Abl. 

Du obas. 

du abus. 

du obus. 

de deux. 


Remabqoe. Comme duo, duce, duo, se' décline «tm5o, amhce, 
ambo, tous les deux, les deux. 

Â l’accusatir masculin, on trouve encore duo et ambo, mais 
tarement, et presq^ imiquement chez les poète». 



60.— 

Tax». TmiA. 



H. F. 

N. 


Nom. 

Très, 

tria, 

trois. 

Voc. 

Très, 

tria. 

â trois. 

Gén. 

Dat. 

Trium, 

Tribus, 

1 3 (enrei. 

de trois, 
à trois. 

Accu 

Très, 

tria. 

trois. 

Abl. 

Tribus, 

3 genrei. 

de trois. 


51. Les uoms des centaines (à partir de ducenf t, œ, a, deux 
cents,) se déclinent comme le pluriel boni, ce, a. 

Mille (mille) est tantôt adjectif, tantôt substantif ; il est 
adjectif, quand il correspond à Tadjectif français mille, em- 
ployé pour déterminer un nom ; il est substantif, quand il 
correspond an substantif millier. 


AO. Déclines due, (Comment se décline ambo f 
se. Déclinez très. 

51 . Gomment se déclinent les noms des centaines ? Quand müfe 
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Quand mille est adjectif, H est indédîDable. 

Ex. : Mille hommes, mille komines; trois mille hommes, ter 
mille Aomines ; à trois mille hommes, ter mille hominibus. 

Quand mille est substantif, il se décline, mais au pluriel 
seulement, comme cubile (19] : millia (des milliers), mil- 
lium, millibus, millia, tmlHbut. 

Ex. :Un millier d’hommes, unum mille hominum; deux 
milliers d’hommes, duo millia hominum ; à trois milïïers 
d’hommes, tribus millibus hominum. 

11. Atyectlfs nanaéraux <»rdin«H& et «Ustrlfcatlf*. 

51. Les adjectifs numéraux ordinaux se déclinent tous- 
comme bon us, a, um (31). 

Ainsi primus, a, um, premier, première; gén. primi,. 
œ, i, etc. 

Les adjectifs numéraux distributifs ne s’emploient qu’au 
pluriel; ils se déclinent comme bon i, ce, a. 

Ainsi singul i, œ , a, wx à un ; gén. singul hrum , arum , 
orum ; etc. 

iV. B, Pour tous les noms des nombres cardinaux, ordinaux et. 
distributifs, voyea le tableau au Supplcmeut (212). 


est'il adjectif? Quand est-il substantif? Quand mille est-il indécli- 
nable? Quand milU se décline-tril ? Comment se déeline-t-il T 
59. Comment se déclinent les adjectifs numéraux ordinaux ? A quel 
nombre s’emploient les adjectifs numéraux distributifs , et comment 
se déclinent-ils? 
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CHAPITRE TROISIÈME. 


PRONOMS. 

53. Le pronom esl un mol qui tient la place du nom. 

11 y a en latin six sortes de pronoms : 1° les pronoms 
personnels; 2" les pronoms possessifs; 3® les pronoms 
démonstratifs; 4« les pronoms reloH/s ; 5® les pronoms inter- 
rogatifs; 6® les pronoms indéfinis. 

Les pronoms possessifs, démonstratifs, relatifs, interroga- 
tifs et indéfinis, s’emploient aussi comme adjectifs; c’est 
pour cela qu’on les appelle pronoms-adjectifs (29). 

Ils sont adjectifs, quand ils sont joints à un nom : mon 
livre, liber meus ; ce livre, ce livre-ci, hic liber ; lequel livre^ 
qui liber ; quel livre, guis liber ? quelque livre que... qui- 
cumque liber... 

Ils sont pronoms, quand ils sont employés seuls ; les miens, 
fnei; ceux-ci, At; (le livre) qui est là, (liber) qui est ibi ÿ 
qui ? quis ? quiconque fera cela, quicumque hoc faciet. 

1 . Pronoms personnels. 

Si. Les pronoms pemnnefs sont ceux qui désignent la per- 
sonne. 

Il y a trois personnes : la première est celle qui parle, ego, 
moi; la seconde est celle à qui l’on parle, lu, toi; la frot- 
tième est celle de qui l’on parle, is, ea, id, lui, il, elle, etc. 

Le pronom is, ea, id, est proprement un pronom-adjectif 
démonstratif (59). 


53. Qu’est-ce que le pronom ? Combien y a-l-il en latin de sortes de 
pronoms? Nommez-lcs. Quels sont les pronoms qui s’emploient aussi 
comme adjectifs? Comment les appelle-t-on? Quand sont-ils adjectifs? 
Quand sont-ils pronoms? 

54. Qu’est-ce que les pronoms personnels? Combien y a-t-il de 
personnes? Nommez-les. Qu’est-ce, à proprement parler, que le pro- 
nom ir, eu, ûf? Quel autre pronom se rapporte à la 3® personne? 
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A la troisième personne se rapporte encore le pronom suî, 
de soi ; on l’appelle pronom réfléchi , parce qu’il ne s’em- 
ploie que quand il s’agit d’une action que la troisième per- 
sonne fait sur elle-même. 

Ex. : L’orgueilleux se loue, superbus se laudai. 

Les pronoms personnels ego, tu, suî sont de tout genre. 


5S. — EGO , l'« personne. 

/ 



SINGULIER. 

PLURIEL. 

Nom. 

Ego, 

je, moi. 

Nos, nous. 

Gén. 

Me!, 

de moi. 

Nostrûm ou noslrî, de nous. 

Dot. 

Mihi, 

à moi (me J. 

Nobis, 

à nous. 

Acc. 

Me, 

moi (me). 

Nos, nous. 

Abl. 

Me, 

de moi. 

1 Nobis, 

de nous. 


Remarque. Ego n’a pas de vocatif. 


S6. — TO , 2® personne. 


SINGULIER. PLURIEL. 


Nom. 

Tu, 

toi. 

Vos, 

vous. 

Yoc. 

0 Tu, 

6 toi. 

0 Vos, 

6 vous. 

Gén. 

Tuî, 

de toi. 

Vestrûm ou vestrî. 

de vous. 

Dat. 

Tibi, 

à toi (te). 

Vobis, 

à vous. 

Acc. 

Te, 

toi (le). 

Vos, 

vous. 

Abl. 

Te, 

de toi. 

Vobis, 

de vous. 


57. — SUI , pronom réfléchi de la 3® personne. 

SINGULIER et PLURIEL. 

Nom., VOC. manquent. 

Gén. Suî, de soi, (do luI-méme, d’olle-m., d’enx-mémef, d’ellei-m.). 
Dot. Sibi, à soi (se), (à Iul-méme,âelle-m., a eux-mAmot, A eltof-B.).' 
ACC. Se, soi (sej, (luI-mAme, elle-mAne, eui-miraei, <Uet-mémM). 
Abl. Se, de soi, (do lul-méme, d’elle-m., d’enx-mémei, d’elles-a.). 


Pourquoi le pronom «ul s’appelle-t-il pronom réfléchi? De quel genre 
sont les pronoms ego, tu, sut? 

55. Déclinez ego. 

56. Déclinez tu. 

57. Déclinez sut. 
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n. Pronoms-adJeetirB poaaeaalfii. 

58. Les pronoms-ailjectifs possessifs sout ceux qui mar' 
quenl la possession. 

II y en a cinq, qui sont : meus, tms, suus, noster et tester. 
Meus, tnea, meum, mon, ma ; le mien, la mienne : pour la 
première personne du singulier ; 

Tuus, tua, tuum, ton, ta; le tien, la tienne : pour la deuxième 
personne du singulier ; 

Suus, sua, suutn, son, sa, leur; le sien, la sienne; le leur, la 
leur: pour la troisième personne du singulier et du pluriel; 
Noster, mstra, nostrum, notre; le nôtre, la nôtre : pour la 
première personne du pluriel ; 

Vester,vestra, vestrum, votre; le vôtre, la vôtre ; pour la 
deuxième personne du pluriel. 

KEHARQt.'E. Suus, suu, suuwi, s’appelle pronom-adjectif pos- 
sessif réfléchi , parce qu’il correspond au pronom personnel ré- 
fléchi sut, sibi, se, et qu’il s’emploie généralement, quand il 
s’agit d’une action faite par le possesseur sur l’objet possédé, ou 
par l’objet possédé sur le possesseur. 

Ex. : Un père aime ses enfants, pater amat sms Hberos. 

Sa modestie le recom mande, sua eum commendat modestia. 
Meus, tuus et suus se déclinent comme bon us, a, um, excepté 
au vocatif singulier. Meus fait mi au vocatif masculin singulier : 
ô mon frère ! o frater mi ! Tuus et suus n’ont pas de vocatif. 

Noster et rester se déclinent comme nig er, ra, rum (32); 
rester n’a pas de vocatif. 

III. Prononaa-adJecUfii démonatratir». 

59. Les pronoms-adjectifs démonstratifs sont ceux qui sei^ 
vent à indiquer les objets. 

Il y en a six, qui sont : is, hic, iste, ille, ipse, idem. 

Comote proBonas, ils se rattachent à la troisiènae per- 
sonne (54). 

68. Qu’esl-ce que les pronoms -|adjectifs possessifs? Quels sont-ils? 
Pourquoi s’appelle- t-il prononu adjectif possessif réfléchi? Com- 
ment se déclinent meut, tuus, suus ^ Comment meuf fait-il au vocatif 
masculin singulier? Tuus et suus ont-ils un vocatif? Comment se dé- 
clinent noster et tester ‘i Vester a-t-il un vocatif? 

59. Qu’est -ce que les prouoms- adjectifs démonstratifs? Quels 
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1° IS, EA, ID. 


Nom. 

Gén. 

Dat. 

Acc. 

Abl. 


Nom. 

Gén. 

Dat. 

Acc. 

Abl. 


SINGULIER. 


Is, 

Ejus, \ 
Ei, i 
Eum, 
Eo, 


F. 

ea, 

georea. 

eam, 

_eâ, 


N. 

i(l, ce, cette; il, elle, cela. 


id. 

eo. 


PLURIEL. 


li, eæ, 

Eorum, earutn, 

Eis ou iis, 3 genrca. 

Eos, eas, 

Eis ou iis, 3 genres. 


ea, ces ; ils, elles ; ces choses. 
eorum. 

ea. ’ 


60. — 2° HIG , HÆG, HOC. 


SINGULIER. 


M. F. N. 

Nom. Hic, hæc, 

Gén. Hujus, 

Dat. Huic, 

Acc. Hune, hanc, hoc. 
Abl. IIoc, hac, hoc. 


hoc, ce, cette; celui-ci, celle-ci, teci, cela. 


3 genres. 


PLURIEL. 

iV^om. ni, hæ, hme, ces ; ceux-ci , celles-ci , ces choses-ci. 
Gén. Uorum, harura, horum. 

Dat. HiS, 3 genres. < 

Acc. IIos, has, hæc. 

Abl. IliS, 3 genres. 


sont-ils? A quelle personne se rattachent-ils comme pronoms? 
Déclinez is, ea , id. 

60. Déclinez hic, hæc, hoc. 

3 
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61. —3° I8TE, ISTA, ISTUD. 


SINGULIER. 


M. 

F. 

N. 

Nom. Iste, 

ista. 

istud, ce, cette; celui-là, celle-là, cela. 

Gén. Istius, 

1 , 


Dat. Isli, 

1 3 georcf. 


Acc. Istum, 

islam,’ 

istud. 

Abl. Isto, 

ista. 

isto. 



PLURIEL. 

Nom. Isli, 

istæ. 

ista, ces; ceuxAà, celles-là, ces choses-là. 

Gén. Istorum, istarum. 

, istorum. 

Dat. Islis, 3 gearti. 


Acc. Istos, 

istas. 

ista. 

Abl. Istis, 3 zenref. 



62. — 4» 

ILLE, ILLA, ILLUD. 



SINGULIER. 

M. 

F. 

K. 

Nom. Ille, 

ilia, 

illud, ce, cette ; celui-là, celle-là, cela. 

Gén. Illius, i 



Dat. Illi, 

1 3 genret. 


Acc. Ilium, 

illam. 

illud. 

Abl. Illo, 

illâ, 

illo. 



PLURIEL. 

Nom. Illi, 

illæ. 

ilia, ces; ceux-là, celles-là, ces choses4à. 

Gén. IlloruDQ 

1 , illarumj 

, illorum. 

Dat. mis, 3 

genres. 


Acc. Illos, 

illas. 

ilia. 

Abl. mis, 3 

georee. 



61. Déclinez iste, ista, istud. 

62. Déclinez ille, ilia, illud. 
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63. — 5» IP8E, IPSA, IPSUM. 

SINGULIER. 


H. 

F. 

N. 


Nom. Ipse, 

ipsa. 

ipsum, (moi-même, toi-même); 

Gén. Ipsius, | 
Dat. Ipsi, \ 

3 genret. 


lui-même, elle-même. 

Acc. Ipsum, 

ipsam. 

ipsum. 


AU. Ipso, 

ipsa, 

ipso. 




PLURIEL. 


Nom. Ipsi, 

ipsæ. 

ipsa, mêmes; 

eux-mêmes , elles-m.. 

Gén. Ipsorum, 

ipsarum. 

ipsorum. 

ces choses mêmes. 

Dat. Ipsis, 3 ceores. 



Acc. Ipsos, 

ipsas. 

ipsa. 



AU. Ipsis, 3 gearet. 


64. — IDEM, EAOEM, IDEM. 



SINGULIER. 

M. 

F. 

N. 

Nom. Idem, 

eadem. 

idem, le même, la même. 

Gén. Ejusdem, ( 
Dat. Eidem, | 

1 3 genrei. 

la même chose. 

Acc. Eumdem, 

eamdem. 

idem. 

AU. Eodem, 

eadem. 

eodem. 


PLURIEL. 

Nom. lidem. 

eædem. 

eadem, les mêmes, les mêmes 


Gén. Eorumdem, earumdem, eorurndem. choses. 

Dat. Eisdem ou iisdem, s Kearoi. 

Âcc. Eosdetn; easdem, eadem. 

AU. Eisdem ou iisdem, s genrei. 

Remarque. Même après l’article le, la, les, se traduit par idem; 
avant l’article, ou après un nom ou un pronom, il se traduit par ipse. 

Ex. : Le môme roi, idem rex; même le roi, le roi même, rex ipse. 


63. Déclinez ipse, ipsa, ipsum. 

64. Déclinez idem, eadem, idem. Comment se traduit même placé 
après l’article le, la, les? Comment se traduit-il, quand il est avant 
l’article, ou après un nom ou on pronom ? 
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IV. Pronom-adjecUf relatif. 


65. Le pronom-adjectif relatif est celui qui est en rapport 
immédiat avec un nom ou un pronom qui le précède, et 
qu’on appelle antécédent. 

Il n’y a en latin qu’un seul pronom-adjectif relatif : c’est 
qui, quœ, qmd, qui, lequel. 

Il est pronom, quand il remplace un nom : Deus, qui régnât 
in cœlo, nos judicabit; Dieu, qui règne dans le ciel, nous 
jugera. 

Il est adjectif, quand il est placé devant le nom auquel il 
se rapporte ; qui Deus est bonus, lequel Dieu est bon. 

QUI, QDÆ, QUOD. 


SINGULIER. 


H. 

F. 

N. 


Nom. Qui, 

quæ. 

quod. 

qui (lequel , lsqnelle\ 

Gén. Cujus, 

> 3 genres. 


de qui (duquel,dc laquelle, dont). 

Dat. Gui, 

1 


à qui (auquel, S laquelle). 

Acc'. Quem, 

quam. 

quod, 

que (lequel, laquelle). 

Abl. Quo, 

quâ. 

quo. 

de qui (duquel, de laquelle, dont). 



PLURIEL. 

Nom. Qui , 

quæ, 

quæ. 

qui viesqiicis, lesquelles). 

Gén. Quorum, quarum. 

quorum, de qui (desquels, dcsqaeUe<,doat^. 

Dat. Quibus, 

s genres, 


à qui (auiqucls, auiquelles). 

Acc. Quos, 

quas. 

quæ. 

qui (lesquels, lesquelles). 


Abl. QuibUS, Sgenref, de qui (dotquelt, desquellca, iloot). 

Remarque. Pour (/utèits, on trouve guets, en poésie. 


65. Qu’est-ce que le pronom-adjectif relatif? Quel est en latin le 
pronom-adjectif relatif? Qu.and çst-il pronom ? quand est-il adjectif? 
Déclinez qui, quœ , quod. Que trouve-t-on en poésie pour quibus? 


Digitized by Google 


DÉCLINAISON DES PRONOMS. 


«3 


V. Pronom -adjecllf interrogpatif. 

66. Le pronom-adjectif interrogatif est celai qui sert à 
interroger. 

Il n’y a en latin qu’un seul pronom-adjectif interrogatif : 
c’est quis ? quœ ? quid ? qui ? quoi ? 

Quis est pronom , quand il est seul : quii tibi hoc dixit ? 
qui vous l’a dit ? quid faeis ? que fais-tu ? 

11 est adjectif interrogatif, quand il est joint à un nom; 
niais alors il fait quod au neutre , au lieu de quid : quod (lu- 
men ? quel fleuve ? 

Reuarque. La différence qui est entre quid et quod, existe 
aussi dans les pronoms -adjectifs composés de quis, qui font au 
neutre quid ou quod ; quisnam? quidnam ouquodnam? etc. (68). 

QülS, QUÆ, QÜID, ou QUOD {adj.). 


SINGULIER. 


M. 

F. 

R. 


Nom. Quis? 

quæ? 

quid? quod (ad;.)? 

Gén. Cujus? 1 

__ . ^ I 

1 3 genre», 


de qui? de quel ? etc. 

Bal. Cui ? 


k qui? k quel ? etc. 

Acc. Quem? 

quam? 

quid? quod (od;.)? qui? que? quel? etc. 

Abl. Quo? 

quâ? 

quo? 

de qui? de quel? etc. 



PLURIEL. 


Nom. Qui? 

quæ? 

quæ? 

Ie»qnels ? Ie*qnelles ? quel» ? 
quelle»? quelle» cho»e»? 

Gén. Quorum? quarum? quorum? 

detquel»? de quel»? etc. 

Bat. QuibUS ? s genre». 


k quel»? etc. 

Ace. Quos? 

quas? 

quæ? 

Ie»queli? quels? quelles chose»? 
etc. 


Abl, QuibuS? s genre», deiqncl» ? de qnels ? etc. 

Remarqce. Au lieu du masculin quis, on trouve quelquefois qui. 


66. Qu’est-cc que le pronom-adjectif interrogatif? Quel est en latin 
le pronom-adjectif interrogatif? Quand quis est-il pronom ? Quand 
est-il adjectif? Comment adjectif fait-il au neutre? La différence 
qui est entre çujrf et quod existe-t-elle aussi dans les composés de 
quis? Déclinez qms , quœ, quid ou quod. Que trouve-t-on pour quis? 
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APPENDICE. — PKONOMS-ADJECTIFS COMPOSÉS. 

67. Les pronoms-adjectifs qui et quis servent à former des 
pronoms-adjectifs composés, qui se déclinent de la manière 
suivante : 

l" Composés de qui. 

Dans les composés de qui, on décline seulement qui, quoB, 
quod, ou quid (pronom) ; les autres syllabes restent les mêmes. 

Quicumque, quæcumque , quodcumque ; quiconque, qui que ce 
soit qui , quelconque ; g. cujuscumque; d. cuicumque; etc. 

Quidam, quædam,quoddam ou quiddam; certain, un certain, cer- 
taine chose, quelque, quelqu’un; g. cujusdam ; d. cuidam; etc. 

Quilibet, quælibet, quodlibet ou quidlibet; celui qu’on voudra, 
tout homme, toute chose; g. cujuslibet; d. cuilibet; etc. 

Quivis, quævis, quodvis ou quidvis; celui qu’on voudra, qui- 
conque, tout homme, tout; g. cujusvisj d. cuivis; etc. 

Remarque. Quiddam, quidlibet, quidvis, et tous les autres 
pronoms neutres qui renferment quid, s’emploient seulement 
comme pronoms, c’est-à-dire, substantivement. 

2° Composés de qois. 

68. — I. Lorsque le pronom quis commence le pronom composé, 
on décline seulement quis; les autres syllabes restent les mêmes. 

Quisnam? quænam? quidnam ou quodnam? gui? quoi? quel? 
quelle? g. cujusnam?d. cuinam? etc. 

Quispiam, quæpiam , quidpiam ou quodpiam; quelque, quel- 
qu’un, quelque chose; g. cujuspiam; d. cuipiam; etc. 

Quisquam, quæquam, quidquam ou quodquam; quelque, 
quelqu’un, quelque chose; g. cujusquam; d. cuiquam; etc. 

Quisque, quæque , quidque ou quodque; chaque, chacun, 
chacune; g. cujusque; d. cuique; etc. 

Quisquis, {pas de féminin), quidquid; quiconque, tout homme 
qui, quel... que; tout ce qui. 11 n’a que les cas suivants : 

SiNG. m. et n. liât, cuicui; Abl. quoquo. Plor. m. Acc. quosquos. 


67. Nommez les composés de qui. Comment so déclinent-ils? Com- 
ment s’emploient les pronoms neutres qui renferment quid? 

68. Nommez les composés de quis , dans lesquels guis commence le 
mot; nommez ceux où quis termine le mot. Lorsque guis termine le 


Digitized by Google 



DÉCLINAISON DES PRONOMS. 


45 


II. Lorsque le pronom guis termine le pronom composé, le 
féminin singulier et le neutre pluriel sont en a, au lieu d’ëtre 
en œ. Le pronom quis seul se décline. 

Aliquis, aliqua, aliquid ou aliquod; quelque, quelqu’un, quel- 
que chose; g. alicujus; d. alicui; PL Aliqu i, æ, a; etc. 

Ecquis? ecqua ou ecquæ? ecquid ou ecquod? Y a-t-il quelqu'un 
qui? y Ort-il un, une? g. eccujus? d. eccui? etc. 

Nequis, nequa, nequid ou nequod ; de peur que quelqu’un, de 
peur que quelque chose; g. necujus; d. necui; etc. 

Siquis, siqua, siquid ou siquod; st quelqu’un, si quelque 
chose; g. sicujus; d. sicui; etc. 

1'® Remarque. Nequis et siquis s’écrivent en un seul mot ou 
en deux : ne quis, ne qua, ne quid, ne quod, etc.j et st quis , 
si qua, si quid, si quod, etc. 


2® Remarque. Quelques-uns de ces pronoms composés forment 
de nouveaux pronoms composés, comme : 

Unusquisque, unaquæquc, unumquidque ou unumquodque; 
chacun, chacune, chaque chose; g. uniuscujusque; d. unicui- 
que; etc.; on décline unus et quis. 

Ecquisnpm? ecquænam? ecquidnam ou ecquodnam? y a-t-il 
quelqu’un qui? y a-t-il un, une? g. eccujusnam? d, eccui- 
nam? etc.; quis seul se décline. 


VI. Pronoms -adjectifs Indéfinis. 

69. Les pronoms-adjectifs indéfinis sont ceux qui indiquent 
les objets d’une manière vague et générale. 

Tels sont : aliquis, quelqu’un, quelque; quisque, chacun, 
chaque; quidam, certain ; quicumque, quiconque , quel. ..que; 
nullus, aucun; et plusieurs autres, déjà cités parmi les 
pronoms- adjectifs composés (67 et 68). 

Tels sont encore les suivants, composés de uter (33) : 

Uterque, utraque, utrumque, l’un et l’autre; g. utr iusque; 
d. utr ique. 


pronom composé , quelle est la terminaison du féminin singulier et 
du neutre pluriel? Comment se déclinent les pronoms composés de 
qu» P Comment s’écrivent nequ» et atq»û .® Citez quelques pronoms 
composés formés d’autres pronoms composés. 

69. Qu’est-ce que les pronoms-adjectifs indéfinis? Citez-en, 
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AUerwi er, ra, rum, l’un ou l'autre; g. alterutr tus; d. alterutr L 

Utervtis, utraws, utrumuts, lequel des deux vous voudrez; 
g. utr tusvis; d. utr ivis. 

Vterlibet, ixtc&libet, utrum/i6ef, qui des deux il vous plaira; 
g. utr iuslibet; d. utr ilibet. 

Utercwwigwe, ulracwmgue, utrumcuingue, quel que soit celui 
des dexix qui; g. utr iuscumque; d. utr icumque. 

70. — nèg;le des prouoms. 

I. Règle du qui relatif. 

Deus ipii régnât. 

Le relatif gui , quee, quod, s’accorde en genre et en nombre 
avec son antécédent, et se met au cas demandé par le verbe qui 
suit. 

Ex. : Dieu qui règne, Deus qui régnât; la mère qui est malade, 
mater qtue ægrotat; l’animal qui court, animal quod 
cunit; Dieu que j’aime, Deusquem amo. 

II. Règle des autres pronoms. 

Id (oaput) parvum est. 

Les pronoms is, hic, iste, ille, ipse, idem, quis? quisque, 
etc., s’accordent en genre et en nombre avec le nom dont ils 
tiennent la place, et se mettent au cas demandé parle verbe de 
la proposition dont ils font partie. 

Ainsi, en parlant de la tète, nous disons elle, parce que tète est 
<lu féminin; en latin, il faut mettre id, parce que caput est du 
neutre : elle est petite, id parvum est. 

Id est au nominatif, parce qu’il est sujet de est (8). 

Remarque. Quand les pronoms sont employés comme adjectifs, 
ils s’accordent, comme les adjectifs, en genre, en nombre et en 
.cas , avec le substantif auquel ils se rapportent. 

Ex. : Manière, mater mea; ces hommes, isti homines; quelle 
maison, qtuedomus? etc. 


70. Récitez la règle Deus qui régnât (règle du gui relatif). Quelle 
est la règle des pronoms is, hic , iste, ille , etc.? Quand les pronoms 
;iont employés comme adjectifs, avec quel mot s’accordent-ils? 
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CHAPITRE QUATRIÈME. 


VERBES. 

I. Verbe, aajet e( attribut. 

71. Le verbe est un mot par lequel on affirme qu’une qua- 
lité convient ou ne convient pas à un objet. 

Dans les phrases : Dieu est bon, Dieu n'est pas injuste, le 
verbe est sert à affirmer que la bonté convient ou appartient 
à Dieu, et que l'injustice ne lui convient pas, ou ne lui 
appartient pas. 

Le nom de l’objet dont on affirme quelque chose, s’appelle 
sujet ; la qualité qu’on attribue ou qu’on n’attribue pas à un 
objet, s’appelle attribut. 

Dans les deux exemples précédents, le mot Dieu est 
sujet ; les adjectifs bon et injuste, sont des attributs. 

La réunion du sujet, du verbe et de l’attribut, forme 
un jugement de notre esprit, et l’énoncé de ce jugement 
s’appelle proposition. 

II. Verbe subatantif ; verbea altrlbutlfa. 

72. On distingue deux espèces de verbes : le verbe 
substantif, et les verbes attributifs. 

Le verbe être, en latin sum, est le verbe par excellence, 
et, à proprement parler, le seul véritable verbe. 

Il s’appelle substantif, parce qu’il subsiste par lui-mème, 
parfaitement distinct de l’attribut : Dieu est bon, Deus est 
bonus. 


71. Qu’e*l-ce que le verbe? Donnez un exemple. Qu’est-ce qu’on 
appelle sujet et attribut? Que forme la réunion du verbe, du sujet et 
de l’attribut? Qu’appelle-t-on proposition? 

7*. Combien dislingue-t-on d’espèces de verbes? Quel est le verbe 
par excellence? Pourquoi le verbe être s’appelle-t-il substantif? 

8 . 
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Tous les autres verbes s’appellent verbes attribulifs, 
parce qu’ils renferment en eux-mêmes le verbe être et 
l'attribut. Ex. ; Dieu vit, Dieu aime; les verbes vit, aime, 
équivalent à est vivant, est aimant. 

Les verbes attributifs expriment une action ou un état du 
sujet*. Ainsi les verbes currere, courir, et laboi'are, trar- 
vailler, expriment une action; les verbes manere, rester, 
el jacere, être étendu, expriment un état. 

Dans tout verbe, il faut considérer six choses ; les per- 
sonne*, les nombres, les temps, les modes, la conjugaison et 
les temps primitifs. 

III, Personnes. 

73. 11 y a trois personnes dans les verbes : elles sont indi- 
quées en latin par les pronoms et par les terminaisons : 
ego amo, j’aime; tu amos , tu aimes; is ou ille amof, il 
aime ; nos amamws , nous aimons ; vos amatis , vous aimez ; 
a ou illi amant, ils aiment. 

La troisième personne est souvent indiquée par un nom : 
Deus regnot. Dieu règne; pueri ludunt, les enfants jouent. 

Rkmahoce. On sous-entend ordinairement les pronoms, quand 
ils sont sujets : amo, j’aime; amant, ils aiment. 

IV, Nombres. 

74. Il y a deux nombres dans les verbes : le singulier et 
le pluriel. 

Le singulier s’emploie, quand il s’agit d’une seule personne 
ou d’une seule chose. 

Ex. : L’enfant dort, puer dormtt; j’écoute, ego audio. 

Le pluriel s’emploie, quand il s’agit de plusieurs personnes 
ou de plusieurs choses. 

Ex. : Les enfants dorment, pueri dormiunt; nous écoutons, 
nos audimus. 


Pourquoi tous les autres verbes s’appellent-ils attributifs? Qu’ex- 
priment les verbes attributifs ? Que faut-il considérer dans tout verbe? 

73. Combien y a-t-il de personnes dans les verbes? Par quoi sont- 
elles indiquées en latin? Par quoi est souvent indiquée la3* personne? 
Ezprime-t-on toujours les pronoms, quand ils sont sujets? 

74. Combien y a-t-il de nombres dans les verbes ? Quand s’emploie 
le singulier? le pluriel? Exemples. 


I 
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1^. Tempa. 

75. Les temps sont les différentes formes que prend le 
verbe, pour exprimer à quel moment se rapporte l’état ou 
l’action dont on parle. 

Il y a en latin trois temps principaux, le présent, le passé 
ou parfait , et le futur ; et trois temps secondaires , appar- 
tenant au passé, Vimparfait, \e plus-que-parfait et le futur 
passé qu’on appelle aussi futur antérieur. 

Le présent exprime que la chose est ou se fait actuellement, 
comme sum, je suis ; lego, je lis. 

Lepage, ou parfait, exprime que la chose a été, ou s’est 
faite, comme fui, j’ai été; legi, j’ai lu. 

Remarque. Le parfait latin rend à la fois le parfait défini et le 
parfait indéfini du français. Ainsi fui signifie j’ai été, ou je fus; 
legi signifie j’ai lu, ou je lus. 

Le futur, appelé aussi futur simple, exprime que la chose 
sera ou se fera, comme ero, je serai ; legam, je lirai. 

L’imparfait indique une chose passée maintenant, mais 
qui était encore présente au moment où une autre avait 
lieu; comme: legebam, quum frater meus oent(;je lisais, 
quand mon frère est arrivé. 

Le plus-que-parfait indique une ' chose déjà passée au 
moment où une autre, maintenant aussi passée, a eu lien ; 
comme : legeram, quum frater meus venit; j’avais lu, quand 
mon frère est arrivé. 

Le futur passé, ou futur antérieur, indique une chose 
future, mais qui sera passée, quand une autre chose éga- 
lement future aura lieu; comme: legero, quum frater meus 
veniet ; j’aurai lu, quand mon frère arrivera. 


75. Qu’est-ce que les temps! Ck>mbien y a-t-il en latin de temps 
principaux et de temps secondaires? Nommez-les. Qu’exprime le pré- 
sent? le passé ou parfait? le fiilur? l’imparfait? le plus-que-parfait? 
le futur passé? Quel est en latin le temps qui rend à la fois le parfait 
défini et le parfait indéfini du français? 
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\I, Molles. 

76. Les modes sont les différentes formes que prend le 
verbe, pour exprimer les différents points de vue sous les- 
quels on veut présenter l’état ou l’action, c’est-à-dire, l’affir- 
mation, le commandement, le doute, la supposition, le 
désir, etc. 

Il y a en latin cinq modes : Vindicatif, l'impératif, le sub- 
jonctif, Vinfnitif et le participe. 

Par Vindicatif, on affirme ; lego, je lis. 

Par Vimpératif, on commande : lege, lis. 

Par le subjonctif, on subordonne l’affirmation à une autre 
idée, exprimée ou sous-entendue : volo ut legas, je veux 
que tu lises ; pereat! qu’il périsse 1 etc. 

Par Vinfinitif, on indique l’état ou l’action d’une manière 
générale, sans désigner ni la pèrsonne, ni le nombre: 
legere, lire. 

Par le participe, on présente l’état ou l’action que le 
verbe exprime, comme qualifiant ou déterminant un nom : 
puer legens, un enfant lisant. 

77. Remarques. 1° À l’infinitif se rattachent, en latin, le 
gérondif el le supin. 

Le gérondif et le supin sont deux formes de l’infinitif présent , 
destinées à le suppléer, quand il est employé comme substantif, 
au génitif, au datif, à l'ablatif, et souvent à l’accusatif. 

Le gérondif a quatre cas : le génitif en dt, le datif et l’ablatif 
en do, l'accusatif en dum : amandi, d'aimer; amando, à aimer, 
en aimant; ad amandum, pour aimer. 

Le supin a deux cas : l’accusatif on um, avec le sens actif ou 
neutre, et l’ablatif en «, avec le sens passif ; venio bwim, je 
viens jouer; mirabile visu, chose admirable à voir (à être vue). 


76. Qu’est-ce que les modes? Combien y a-t-il de modes en latin? 
Nommez-les. Qu’exprime-t-on par l’indicatif? par l’impératif? par le 
subjonctif? par l’inûnilif ? par le participe ? 

77. Quelles sont les deux formes qui se rattachent en latin à l’infi- 
nitif? Qu’est-ce que le gérondif et le supin? Combien de cas a le 
gérondif? Combien de cas a le supin ? Quelle est la forme qui se rattache 


I 
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2® Au participe passif se rattache la forme en dus, appelée 
participe passif de nécessité ou d’obligation; elle se nomme ainsi, 
parce qu'elle est une espèce àe participe, qui exprime générale- 
ment le passif avec une idée de nécessité ou d’obligation. 

Ex. : Amandus, devant être aimé, c’est-à-dire, qui doit être 
aimé [qu’il faut aimer). 

78. Les modes se divisent en modes personnels et en modes 
impersonnels. 

Les modes personnels sont ceux qui indiquent les per- 
sonnes : ce sont Vindicatif, V impératif el le subjonctif. 

Les modes impersonnels sont ceux qui n’indiquent pas les 
personnes : ce sont V infinitif et le participe. 

Hemauqde. Le mode du conditionnel n’existe pas en latin; on 
traduit généralement le conditionnel présent par l’imparfait du 
subjonctif, et le conditionnel passé par le plus-que-parfait du 
subjonctif. 

Ex. : Je lirais, si j’avais un livre; legerem, si librum haberem. 
J’aurais lu, si j’avais eu un livre; legissem , si librum 
habuissem. 

79. Les modes n’ont pas tous, en latin, le même nombre 
de temps. 

L’indicatif a les six temps, c’est-à-dire, le présent, l'impar- 
fait, le parfait, le plus-que-parfait, le futur, et le futur passé. 

L’impératif n’a que le présent et le futur. 

- Le subjonctif a le présent, l'imparfait , le parfait et le plus- 
que-parfait. 

L’infinitif a le présent, le parfait, le futur et le futur passé. 

Le participe actif a le présent et le futur; le participe passif 
n’a que le parfait, appelé par/tetpe passé, et la forme en dus. 


au participe passif? Pourquoi la forme en dus s’appelle-t-elle particij>e 
passif de nécessité ou d’obligation 7 

78. Comment se divisent les modes? Qu’est-ce que les modes per- 
sonnels? Qu’est-ce que les modes impersonnels? Le conditionnel 
existe-t-il en latin? Par quoi le traduit-on généralement? 

79. Les modes ont-ils tous, en latin, le même nombre de temps? 
Quels sont les temps de l’indicatif? ceux de l’impératif? du subjonc- 
tif? de l’infinitif? du participe ? 
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1^11. CoqJagraiBons. 

80. Conjuguer un verbe, c’est réciter ou écrire de suite 
les différentes formes de ce verbe, selon les modes et les 
temps, selon les nombres et les personnes. 

On appelle conjugaison , l’ensemble des différentes formes 
d’un verbe. 

Il y a quatre conjugaisons en latin : elles se distinguent 
par la terminaison du présent de l’infinitif, et par celle de la 
seconde personne du singulier de l’indicatif présent. 

La première conjugaison fait au présent de l’infinitif are, 
et à la seconde personne du singulier de l’indicatif présent 
as, comme am-are, am-as, aimer. 

La seconde conjugaison fait au présent de l’infinitif 
[e long), et à la seconde personne du singulier de l’indicatif 
présent es, comme mon-^re, mon-es, avertir. 

La troisième conjugaison fait au présent de l’infinitif ère 
{e bref), et à la seconde personne du singulier de l’indicatif 
présent ïs (bref), comme leg-ère, leg-ls, lire. 

La quatrième conjugaison fait au présent de l’infinitif ire, 
et à la seconde personne du singulier de l’indicatif présent 
ïs (long), comme audrire, ouâAs , entendre. 

On appelle verbes réguliers, ceux qui se conjuguent en- 
tièrement suivant la conjugaison à laquelle ils appar- 
tiennent. 


VIII. Temps primitifs. 

81. On appelle temps primitifs, les temps qui servent à 
former tous les autres temps. 

On appelle temps dérivés, ceux qui sont formés des temps 
primitifs. 


80. Qu’est-ce que conjuguer un verbe? Qu’appelle-t-on conjugai- 
son? Combien y a-t-il de conjugaisons en latin? Par quoi se dis- 
tinguent-elles? Quelles sont les terminaisons du présent de l’infinitif, 
et de la seconde personne du singulier de l’indicatif présent, dans la 
Ir* conjugaison? dans la 2«? dans la 3<? dans la 4*? Qu’appelle-t-on 
verbes réguliers ? 

81. Qu’appelle-t-on temps primitifs? temps dérivés? Combien 
y a-t-il en latin de temps primitifs? Quels sont ils? 
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Il y a en latin quatre temps primitifs : le présent de Vindi- 
catif, le parfait de Vindicatif, le présent de Vinfinitif, et le 
supin en um. 

82. Remabque. Dans tout verbe, il faut distinguer deux par- 
ties : le radical et la terminaison. 

Le radical est la première partie du verbe ; on le reconnaît en 
retranchant la terminaison du présent de l’infinitif. Ainsi dans 
amare, le radical est am. 

Le radical se maintient dans toutes les formes des verbes régu- 
liers ; il subit toutefois une légère modification au parfait et au 
supin d’un certain nombre de verbes réguliers d’ailleurs. 

Ex. : leg-o, sup. lec-tum; vinc-o, parf. vtc-t, sup. vic-tum; 
jac-io, fae-io, parf. jec-t, fec-i; etc. 

La terminaison est la seconde partie du verbe ; elle varie sui- 
vant les temps , les modes, les personnes et les nombres : am-are, 
cm- O, am-as, am-amus; etc. 

Art. L — conjugaison DU VERBE SUBSTANTIF 

SUM. 

83. La conjugaison du verbe sum est irrégulière en latin,, 
comme celle du verbe être l’est en français. 

Remarque. De môme que le verbe être en français, le verbe 
sum en latin devient verbe auanliaire , en prêtant ses temps aux 
verbes passifs dans leurs temps passés. 

Ex. : J’ai été aimé ou je fus aimé , amatus sum qu fui ; 

J’avais été aimé , amatus eram ou fueram ; 

Avoir été aimé, amatum esse ou fuisse; etc. 


82. Combien de parties faut-il distinguer dans un verbe? Qu’est-ce 
que le radical ? Comment le reconnalt-on? Le radical se maintient-il 
dans toutes les formes du verbe? Ne subit-il pas une légère modifi- 
cation dans certains verbes? Qu’est-ce que la terminaison? Com- 
ment varie-t-elle? 

83. La conjugaiison du verbe sum est-elle régulière? Le verbe mm 
devient-il verbe auxiliaire en latin ? Conjuguez le verbe sum. Donnez 
le présent de tous les modes. Donnez' le parfait de l’indicatif et celui 
du subjonctif. Quelle est la troisième personne du singulier du futur 
de l’indicatif? Quel est le futur de l’infinitif? etc., etc. 
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VERBE SUM. 


Conjugaison du verbe 


S, 1 


P. 


INDICATIF. 


PRÉSENT. 


Sum, 

je suis. 

Es, 

tu es. 

Est, 

il est. 

Sumus, 

nous sommes. 

Estis, 

vous êtes. 

Sunt, 

ils sont. 


IMPÉRATIF. 


PRÉSENT. 

(Pas de personne.) 

Es ou esto , sois. 

Sit , qu’il soit. 

Simus , soyons. 

Este ou estote , soyez. 

Sint , qu'ils soient. 


IMPARFAIT. 


S. 

^ P- 

Er am, 

j’étais. 


2 p. 

Er as, 

tu étais. 


3 p. 

Er at. 

il était. 

P. 

i p. 

Er amus, 

nous étions, 


2 p. 

Er atis, 

vous étiez. 


3 p. 

Er aut, 

ils étaient. 


PARFAIT. 


S. 


Fu i, 

Fu isli, 
Fu it , 

Fu iinus , 
Fu istis, 


j'ai été (ou je fus), 
tu as été. 
il a été. 
nous avons été. 
TOUS ai’ez été. 


Fu erunt ou fu ere , tis ont été. 


PLDS-QÜE-PARFAIT. 

S. \ p. Fu eram, j'avais été. 

2 p. Fu eras, tu avais été. 

3 p. Fu erat, il avait été. 

P. 4 p. Fu eramus, nous avions été. 

2 p. Fu eratis, vous aviez été. 

3 p. Fu erant, ils avaient été. 


FUTÜR. 


S. 

I 

P- 

Er 0 , 

je serai. 


2 

P- 

Er is. 

tu seras. 


3 

P- 

Er it, 

il sera. 

P. 

1 

P- 

Er inias, 

nous serons. 


2 

P- 

Er itis, 

vous serez. 


3 

P- 

Er unt. 

ils seront. 


FUTUR. 

(Pas de 1” personne.) 
Esto , sois'. 

Esto , qu’il soit. 


• • • • 

Estote , soyez. 

Sunto, gu’ lis soient. 


FUTUR PASSÉ. 


S. t p. 

Fu ero, 

j’aurai été. 

2 p. 

Fu eris, 

tu auras été. 

r, 3 P- 

Fu erit, 

il aura été. 

P. < p. 

Fu erimus, 

nous aurons été. 

2 p. 

Fu eritis, 

vous ourez été. 

3 p. 

F U erint, 

ils auront été. 
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substantif SOI (être). 


SUBJONCTIF. 

INFINITIF. 

PARTICIPE. 

PRÉSENT. 

PRÉSENT. 


Sim , 

que je sois. 

Esse, être. 


Sis, 

que tu sois. 
qu’.il soit. 



Sit, 



Simus, 
Sitis , 

que lïous soyons, 
que vous sot/ez. 
qu'ils soiejit. 



Sinl, 



IMPARFAIT. 



Essem oit forem , 

que je fusse. 



Esses ou fures , 

que tu fusses. 



Esset ou foret , 

qu’il fût. 



Essemus, 

que nous fussions. 



Esselis , 

que vous fussiez. 



Essenl ou forent, 

qu'ils fussent. 



PARFAIT. 

PARFAIT. 


Fu crim , 

q<w j’aie été. 

Fu isse, avoir été. 


Fu eris, 

Fu erit , 

Fu erimus, 
Fu critis, 
Fu etinl. 

que tu oies été. 
qu’il ait été. 
que nous ayons été. 
que vous oyez été. 
qu’ils aient été. 



plus-qoe-parfait. 



Fu isscm, 

que j'eusse été. 



Fu isses, 
Fu isset, 

que ta eusses été. 
qu’il eût été. 



Fu issemus, 

que nous sussions été. 



Fu issetis. 

que vous eussiez été. 



Fu issent. 

qu’ils eussent été. 





FUTUR. 

FUTUR. 



Fore , ou Futur um 

Futur us (a , 



(am, um) esse; 

um), devant 


• 

Futur 05 (as, a) esse, 

dire (c.-à-d. 


• 

devoir étte (c.-à-d. 
qu’il sera , qu’ils se- 
ront). 

qui sera). 



FUTUR PASSÉ. 

Futur um (am, um] 
fuisse; 

Futures (as, a) fuisse, 
avoir dü être (c.-à-d 




gu’ii aura été, qu’ils 
auront été). 
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84. Remarque, Le verbe sum n’a ni gérondifs, ni supins, ni 
participe présent : il en est de même de ses composés. Cependant 
de absum et de prœsum viennent les participes présents absens 
(étant absent, absent), elprœsens (étant présent, présent), dont 
l’usage a fait de véritables adjectifs. 

La forme es est rare à l’impératif ; on la remplace ordinaire- 
ment dans le verbe simple par esta ou par sis. 

Les composés de sum se conjuguent comme lui. Les voici : 


INDICAT. PRÉSENT. 

PARFAIT, 

INFINITIF 

PRÉSENT. 

Ab-sum, — es. 

ab-fui. 

ab-esse. 

n.. 

être absent. 

Ad-sum, — es. 

ad -fui. 

ad -esse. 

n.. 

être présent. 

De-sum, — es. 

de -fui. 

de -esse. 

n., 

manquer à. 

In -sum, — es. 

in-fui {rare), 

in - esse , 

n.. 

être dans. 

Inter-sum, — es. 

inter -fui. 

inter-esse. 

n.. 

assister à. 

Ob-sum, — es. 

ob-fui. 

ob-esse. 


être nuisible. 

Præ-sum, — es. 

præ-fui. 

præ-esse. 

n., 

étreàlatétede. 

Sub-sum, — es. 

{manque), 

sub-esse. 

n., 

être dessous. 

Super-sum, — es. 

super -fui. 

super-esse. 

n., 

être de reste. 


Possum et prosum se trouvent parmi les verbes irréguliers. 
(122, 123.) 

8S. Rècle du Sujet et du Verbe. 

Dent est ubiquei 

Le sujet de touV verbe personnel qui n’est pas à l’infinitif, sc 
met au nominatif, et le verbe s’accorde en nombre et en personne 
avec son sujet. 

Ex, : Dieu est partout, Deus estubique. 

86. Règle de l’Attribut. 

Deus est sanotus. 

L’attribut se met au même cas que le sujet ; si l’attribut est un 
adjectif, il s’accorde avec son sujet, non-seulement en cas, mais 
encore en genre et en nombre. 

Ex. : Dieu est saint, Deus est sanctus. 

Dieu est créateur, Deus est creator. 


84. Quelles sont les formes qui manquent au verbe sum et à ses 
composés? D’où viennent les adjectifs absens et pressens T Comment 
se conjuguent les composés de sum ? Citez-les. 

85. Récitez la règle Deus est ûbique (règle dn sujet et du verbe). 

86. Récitez la règle Deus est sanctus (règle de l’attribut). 
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Art. il 

CONJUGAISON DES VERBES ATTRIBUTIFS. 

Divialon des Verbes aUrlbatlfa. 

87. Les verbes attributifs, considérés sous le rapport de 
leur conjugaison, se divisent en sept classes, à savoir : 

!• Les verbes actifs ; 

2® Les verbes passifs ; 

3“ Les verbes neutres ; 

4“ Les verbes déponents ; 

5* Les verbes irréguliers ; 

6® Les verbes défectifs ; 

7® Les verbes impersonnels. 

I. Verbea actifa. 

88. En latin, on* reconnaît qu’un verbe est actif, lorsqu’il 
gouverne l’accusatif, et qu’il a un passif ; comme amo 
(j’aime), qui veut son régime direct à l’accusatif, amo Deum 
(j’aime Dieu), et qui a un passif amor (je suis aimé). 

Les verbes actifs ont chacun deux voix, c’est-à-dire deux 
formes de conjugaison : la voix active et la voix passive. 

La voix active est celle où le sujet fait l’action ; comme 
amo, j’aime. 

La voix passive est celle où le sujet souffre l’action ou la 
. reçoit, comme amor,]e suis aimé. 

Le verbe actif à la voix active porte proprement le nom 
de verbe actif; à la voix passive, il est appelé verbe pajii/. 

Les quatre conjugaisons ont pour modèles, à la voix 
active, les verbes amo, moneo, lego, audio. 


87. Comment se divisent les verbes attributifs, considérés sous le 
rapport de leur conjugaison ? Nommez les sept classes des verbes 
attributifs. 

88. Quand reconnaît-on, en latin , qu’un verbe est actif? Combien 
les verbes actifs ont-ils de voix? Quelles sont-elles? Qu’est-ce que la 
voix active ? Qu’est-ce que la voix passive ? Quel nom le verbe actif 
porte-t-il à la voix active ? Comment est-il appelé à la voix passive T 
Quels sont les modèles des quatre conjugaisons à la voix active? 
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VERBE AMO. 


89. AMO, actif, première eonjagiaison 


INDICATIF. 


PRÉSENT. 

S. 1 p. 

Am 0, j'aime. 

2,p. 

Am as , tu aimes. 

3 p. 

Am at, il aime. 

P. 1 p. 

Am amus, nous aimons. 

2 p. 

Am alis, vous aimez. 

3 p. 

Am ant , ils aiment. 


IMPARFAIT. 

S. 1 p. 

Am abam, f aimais. 

2 p. 

Am abas , tu aimais. 

3 p. 

Am abat, il aimait. 

P. 4 p. 

Am ubamus, nous aimions. 

2 p. 

Am abatis , vous aimiez. 

3 p. 

Am abant, ils aimaient. 


PARFAIT. 

S. 1 p. 

Am avi , j’ai aimé (ou j’aimai). 

2 p. 

Am avisti, tuas aimé. 

3 p. 

Am avit , il a aimé. 

P. 4 p. 

Am avimus, nous avons aimé- 

2 p. 

Am avistis, vous avez aimé. 

3 p. 

Am averunt,L.j,„ . 

OU 

Am avéré , 1 


PLÜS-QIE-PARFAIT. 

s. 1 p. 

Am averam, j’avais aimé. 

2 p. 

Am avéras, tu avais aimé. 

3 p. 

Amaverat, il avait aimé. 

P. 4 p. 

Am averamus, nous avions oim^. 

2 p. 

Am averalis, vous aviez aimé. 

3 p. 

Am avérant , ils avaient aimé. 


FÜTDR. 

S. 1 p. 

Am abo , j’aimerai. 

2 p. 

Am abis, tu aimeras. 

3 p. 

Am abil, U aimera. 

P. 4 p. 

Am abimus , nous aimerons. 

2 p. 

Ara abitis, vous aimerez. 

3 p. 

Am abunt, ils aimeront. 


FUTUR PASSÉ. 

S. -1 p. 

Am avero , j’aurai aimé. 

2 p. 

Am averis , tu auras aimé. 

3 p. 

Am averit, il aura aimé. 

P. 1 p. 

Am averimus, nous aurons aimé. 

2 p. 

Am averitis , vous aurez aimé. 

3 p. 

Am averint , ils auront aimé. 


IMPÉRATIF. 


Am a ou ato, aime. 

Am et , gru’il oime. 

Ara émus, aimons. 

Am ate ou atote, aimez. 

Am ent, gu’tTs oiment. 



Am ato, 
Am ata, 

Âm atote, 
Am anto. 


otme. 

gu'il aime, 
aimez. 

qu’ils aiment. 



Digitized by Google 







VERBE AMO. 


59 


la Tolx active. 


ARE, AS. 


SUBJONCTIF. 

Am em , 

PRÉSENT. 

que j’aime. 

Am es , 

que lu aimes. 

Am et, 

qu’il aime. 

Am émus , 

que nous aimions. 

Am etis, 

que vous aimiez. 

Am eut, 

qu’ils aiment. 

Ara arera, 

IMPARFAIT. 

511e j'aimasse. 

Am ares. 

que tu aimasses, 
qu’il nimdt. 

Am aret. 

Am aremus, 

que nous aimassions. 

Am aretis, 

que vous aimassiez. 

Am amarent, 

qu’ils aimassent. 

Am averim, 

PARFAIT. 

que j’aie aimé. 

Am averis, 

que tu aies aimé, 
qu’il ail aimé. 

Am averit, 

Am averimus 

, que nous ayons aimé. 

Am averitis, 

que vous ayez aimé. 

Am averint, 

qu’ils aient aimé. 


PLÜS-QUE-PARKAIT. 

Am avissem , que j’eusse aimé. 

Am avisses , que tu eusses aimé. 

Am avisset , qu’it eût aimé. 

Am avisscmus, que nous eussions aimé. 
Am avissetis i que vou.s eussiez aimé. 
Am avissenl , qu'ils eussent aimé. 


PRIENT. 

Am are , aimer. 



FüirR. 

Amaturum (am, um) 
esse; 

Amatiir os (as, a) esse , 
devoir aimer (c.-à-ii. 
qu’il aimera , qu'ils 
aimeronî). 


I 

FUTUR PASSÉ. I 

Aroatur iim (am, um) 
fuisse ; 

Amaturos(as, a) fuisse, 
avoir dû aimer (c. à-d, 
qu'il aura aimé, qu’ils 
auront aimé). 
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VEEBE MONEO. 


90. MOlVEOy actif, deaxlème eonjusaiaon 


INDICATIF. 


IMPÉRATIF. 


PSÉSEKT. 

S. i p. Mon eo, j 
i p. Mon es, 

3 p. Mon et , 

P. 4 p. Mon émus, 
i p. Mon élis, 

3 p. Mon ent. 


j’avtrtis. 
tu avertis, 
il avertit. 
nous avertissons, 
vous overtfssez. 
ils avertissent. ' 


IMPARFAIT. 

S. 4 p. Mon ebam, j'avertissais. 

2 p. Mon ebas , tu avertissais. 

3 p. Mon ebat, tl avertissait. 

P. 4 p. Mon ehamus, nous avertissions. 

i p. Mon ebatis , vous avertissiez. 

3 p. Mon ebant , ils avertissaient. 


PARFAIT. 

S. 4 p. Mon ui, j’ai averti {on j’avertis). 

1 p. Mon uisti , tu as averti. 

3 p. Mon uit, il a averti. 

P. 4 p. Mon uimus , nous avons averti. 

2 p. Mon uistis , vous avez averti. 

3 p. Mon uerunt, | 

ou Mon uere , i 


plds-clb-parfait. 

S. 4 p. Mon ueram , j’avais averti. 

2 p. Mon ueras , tu avais averti. 

3 p. Mon uerat , il avait averti. 

P. 4 p. Mon ueramus, nous avions averti. 

2 p. Mon ueratis, vous aviez averti. 

3 p. Mon uerant, ils avaient averti. 


Mon e ou eto, avertis. 

Mon eat , qu’il avertisse. 
Mon eamus, avertiuons. 

Mon ete ou etote, avertissez. 
Mon eant, qu’ils avertissent. 



S. 4 p. 

2 p. 

3 p. 
P. 4 p. 

2 p. 

3 p. 


S. 4 p. 

2 p. 

3 p. 
P. 4 p. 

2 p. 

3 p. 


Mon ebo. 
Mon ebis, 
Mon ebit. 
Mon ebimus. 
Mon ebitis, 
Mon ebunt, 


j’avertirai. 
tu avertiras. 
il avertira. 
nous avertirons, 
vous avertirez, 
ils avertiront. 


FUTIIR PASSÉ. 

Mon uero , j’aurai averti. 

Mon ueris , tu auras averti. 
Mon nerit , il aura averti. 

Mon uerimus, nous aurons averti. 
Mon uerilis , vous aurez averti. 
Mon uerint, ils auront averti. 


Mon eto, avertis. 

Mon eto , qu’il avertisse. 

• • • • • 

Mon etote , avertissez. 

Mon enlo, qu’ils avertissent. 
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4 Ia etoIx. active. — ERE, ES. 


SUBJONCTIF. 


INFINITIF, 


PARTICIPE. 



PBESENT. 

Mon eam, 

gue j’avertisse. 

Mon eas, 

que tu avertisses. 

Mon eat, 

qu’il avertisse. 

Mon eamus. 

que nous avertissions. 

Mon eatis, 

que vous avertissiez. 

Mon eant. 

qu’ils avertissent. 

IMPARFAIT. 

Mon erem , 

que j’avertisse. 

Mon eres. 

que tu avertisses. 

Mon eret. 

qu’il avertît. 

Mon eremus, 
Mon eretis, 
Mon erent. 

que nous avertissions, 
que vous avertissiez, 
qu’ils avertissent. 


PABFAIT. 

Mon uerim, 

gue fais averti. 

Mon uerisi 

que tu aies averti. 

Mon uerit. 

qu’il ait averti. 

Mon uerimus. 

que nous ayons averti. 

Mon ueritis , 

que vous ayez averti. 

Mon uerint, 

qu’ils aient averti. 

PLUS-QUE-PARPAIT. 

Mon uissem, 

que j’eusse averti. 

Mon uisses. 
Mon uisset, 
Mon uissemus 
Mon uissetis. 
Mon uissent. 

que tu eusses averti, 
qu’il eût averti. 

, que nous eussions averti, 
que vous eussiez averti, 
qu’ils eussent averti. 


PBESENT. 

Mon ere , avertir. 


PBESENT. 

iMonens.enlis, 
avertissant, 
(qui avertit). 



PABFAIT. 

Mon uisse , ovotr averti. 




FOTDB. 

Monitur um (am, ntn) 
esse; 

Monitur os (as, a) esse, 
devoir avertir (c.-à-d. 
qu'il avertira , qu'ils 
avertiront). 


FUTUK PASSÉ. 

Monitur um (am, um) 
fuisse ; 

Monitur os (as, a) fuisse, 
avoir dû avertir (c.*à-d. 
qu'ü aura averti, qu'ils 
auront averti). 


FUTDB. 

Monitur us 
(a, um), de- 
vant avertir 
(qui avertira)* 


GERONDIFS. , 

GM. Mon endi, 

J'avtrUr. 

Dat. Monendo, 

à «Mrltr. 

Ace. ( ad ) 
Mon endum , 

pour avertir, 

Abl. Mon endo, 

#n at;«r(ûi«AC. 


SUPIN. 

Monl tnm,dt>rrliV. 
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VERBE LEGO. 


91. liEGO, actif, troisième conjugaison 


INDICATIF. 


IMPERATIF. 


S. I p. Leg 0 , 
2 p. Leg is. 


3 p. 
P. i p. 

2 p. 

3 p. 


S. 1 p. 

2 p. 

3 p. 
P. 1 p. 


S. 1 p. 
2P- 
3 p. 
P. 1 p. 

2 p. 

3 p. 


PRÉSENT. 

, je lis. 


Leg it, 

Leg iinus , 
Leg itis, 
Leg unt, 


tu lis. 
il lit. 

nous lisons. 
vous lisez, 
ils lisent. 


Leg ebam , je lisais. 

Leg ebas , lu lisais. 

Leg ebat , il lisait. 

Leg ebamus, nous lisions. 
Leg ebatis , vous lisiez. 

Leg ebant, ils lisaient. 


Leg e ou ilo, 
Leg at , 

Leg amus, 

Leg ite ou ilote, 
Leg anl, 


lis. 

qu'il lise. 

lisons. 

lisez. 

qu’ils lisent. 


p. Leg i, 
p. Leg isti, 
p. Leg it , 
p. Leg imus , 
p. Leg istis, 
p. Leg erunt, 
ou Leg ere , 


j’ai lu (ou je lus)> 
tu as lu. 
il a lu. 
nous avons lu. 
vous avez lu. 

ils ont lu. 


PLUS-QUE-PARFAIT. 

S. t p. Leg erarn , j’avais lu. 

2 p. Leg eras , lu avais lu. 

3 p. Leg erat, il avait lu. 

P. 4 p. Leg eraraus , nous avions lu. 

2 p. Leg eratis, vous aviez lu. 

3 p. Leg eranl , i/s avaient lu. 



S. 4 p. Leg am , 
2 p. Leg es, 


P. 4 p. 

2 p. 

3 p. 


Leg et, 
Leg émus, 
Leg etis, 
Leg enl, 


je lirai, 
tu liras, 
il lira. 
nous lirons, 
vous lirez. 
ils liront. 


FUTUR PASSÉ. 


4 p. Leg ero , j’aurai lu. 

2 p. Leg eris, tu auras lu. 

3 p. Leg erit, il aura lu. 

4 p. Leg erimus, mus aurons lu. 

2 p. Leg eritis, vous aurez lu. 

3 p. Leg crint , ils auront lu. 


Leg ito, 
Leg ito, 

Leg ilote , 
Leg unto. 


lis. 

qu’il lise, 
lisez. 

qu’ils lisent. 
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SUBJONCTIF. 

iNFnnriF. 

PKÉSENT. 

Leg am, quejelise. 

Leg as , que tu lises. 

Leg at, qu’il lise. 

Leg amus , que nous lisions. 

Leg atis, 91» nous lisiez. 

Leg ant, qu'ils lisent. 

PRÉsnt. 
Leg ere, lire. 

IMPARFAIT. 

Leg erem , que je lusse. 

Leg eres , • que tu lusses. 

Leg eret, qu’il lût. 

Leg eremus, gue nous lussions. 

Leg eretis , que vous lussiez. 

Leg erent, gu’ils lussent. 


PARFAIT. 

Leg erim , gue j’aie lu. 

Leg eris, gue tu aies lu. 

Leg erit , qu’il ait lu. 

Leg erimus , gue nous ayons bt. 

Leg eritis, que vous ayez lu. 

Leg erint , gu’tls aient lu. 

■ 

PARFAIT. 

Leg isse , avoir lu. 

PLUS-QOE-PARFAIT. 

Leg issem, que j’eusse lu. 

Leg isses , que tu eusses lu. 

Leg isset , qu’il eût lu. 

Leg issemus , gue nous eussions lu. 
Leg issetis , gue vous eussiez lu. 

Leg issent , qu’ils eussent lu. 



FÜTTO. 


Lectur am (am, um) 
esse; 

Lectur os (as, a) esse, 
devoir lire (c.-à-d. 
gu’ii lira , qu’ils 
liront). 


FÜTUB PASSÉ. 


Lectur nm (am, um) 
fuisse ; 

Lectur os (as, a) 
fuisse , avoir dû lire 


PARTICIPE. 


PRÉSENT. 

Legens,entis, 
iKsant {qui 
lit). 



GÉRONDIFS. 
Gén.Leg endi, 

dé itre, 

Sat.Lee endo, 

dlirt. 

Àcc. (ad) 

Leg eudum , 

pour Urt. 

Abl. Leg endo, 

«n Ihant. 


(c.-à-d. qu’il tttera lu, 

qu’ils auront lu). Lee mm. tire. 
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VERBE AUDIO. 


92. AUDIO) actif, quatrième eonjagalson 


INDICATIF. 


4 p. Aud io, 

2 p. Aud is, 

3 p. Aud it, 

4 p. Aud imus , 

2 p. Aud ilis, 

3 p. Aud iunt, 


IMPÉRATIF. 


PRÉSENT. 


j’entends, 
tu entends, 
il entend, 
nous entendons, 
vous entendez, 
ils entendent. 


Aud i ou ito , entends. 

Aud iat, gu’t'i entende. 

Aud iaïuus, entendons. 

Aud ite ou ilote , entendez. 
Aud iaut, qu’ils entendent. 


IMPARFAIT, 

s. 4 p. Aud iebam, j'entendais. 

2 p. Aud iebas , tu entendais. 

3 p. Aud iebat, il entendait. 

P. 4 p, Aud iebamus , nous entendions. 

2 p. Aud iebatis , vous entendiez. 

3 p. Aud iebant , ils entendaient. 


S. 4 p. Aud Wi, j’ai entendu {on j’entendis). 

2 p. Aud ivisti, tuas entendu. 

3 p. Aud ivit, il a entendu. 

P. 4 p. Aud ivimus, nous avons entendu. 

2 p. Aud ivistis , vous avez entendu. 

3 p. Audiverunt,>,.j3„„jg„j^^j„_ 
ou Aud ivere, l 


PLÜS-QÜE-PARFAIT. 

S. 4 p. Aud iveram, j’avais entendu. 

2 p. Aud iveras, tu avais entendu. 

3 p. Aud iverat , il avait entendu. 

P. 4 p. Aud iveramus,nous avions entendu. 

2 p. Aud iveratis, vous aviez entendu. 

3 p. Aud iverant, ils avaient entendu. 



S. 4 p. Aud iam, 

2 p. Aud ies, 

3 p. Aud iet,. 

P. 4 p. Aud iemus, 

2 p. Aud ietis, 

3 p. Aud ient, 


j’entendrai, 
tu entendras, 
il entendra. 
nous entendrons, 
vous entendrez, 
ils entendront. 


Aud ito, 
Aud ito, 

Aud itote, 
Aud iunto. 


entends, 
qu’il entende. 

entendez, 
qu’ils entendent. 


FUTUR PASSÉ. 

s. 4 p. Aud ivero , j’aurai entendu. 

2 p. Aud iveris, tu auras entendu. 

3 p. Aud iverit , li aura entendu. 

P. 4 p, Aud iverimus, nous aurons entendu. 

2 p. Aud iveritis, vous aurez entendu. 

3 p. Aud iverint, ü» auront entendu. 
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VEBBE AUDIO. 

à la toIk active. — IRB , IS. 


SUBJONCTIF. 


INFINITIF. 


PARTICIPE. 


And iam, 
Aud ias, 
Aud iat, 
And iamus, 
Aud iatis, 
Aud iant. 


Aud irem, 
Aud ires , 
Aud iret, 
Aud iremus, 
Aud irelis, 
Aud irent, 


que j’eniende. 
que tu entendes, 
qu’il entende, 
que nous entradions. 
que vous entendiez, 
qu’ils entendent. 


que j'entendisse, 
que tu entendisses, 
qu’il entendit, 
que nous entendissions, 
que vous entendissiez, 
qu’ils entendissent. 


Aud ire, entendre. 



Aud iverim, que j’aie entendu. 

Aud iveris, que tu aies entendu. 
Aud iverit, qu’il ait entendu. 

Aud iverimus, que nous ayons entendu. 
Aud iveritis, que vous ayez entendu. 
Aud iverint, qu’ils aient entendu. 


.PLÜS-QDE-PARFAIT. 

Aud ivissem , que j’eusse entendu. 

Aud ivisses , que tu eusses entendu. 
Aud ivisset , gu’tt eût entendu. 

Aud ivissemus, que nous eussions entendu. 
Aud ivisselis , gue vous eussiez entendu. 
Aud ivissent, gu’its eussent entendu. 


Aud ivisse, avoir entendu. 



FOTL'B. 

Auditur um (am, um) 
esse; 

Auditur os (as, a) esse , 
devoir entendre (c.-à-d. 
qu’il entendra , gn’its en- 
tendront). 


FDTCR PASSÉ. 

Auditur um (am, um) 
fuisse; 

Auditur OS (as, a) fuisse, 
avoir dû entendre (c.-à-d. 
gu’it aura entendu, qu’ils 
auront entendu). 


SUPIN. 
Aud Itum, 
enitiiitr*. 
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66 VMBB CAPIO, 

APPENDICE A LA TROISIÈME CONJDGAISON. 

93. Verbe* de la troieième oonjugaison 
Qdî ont nn i entre le radical et la terminaison o de l’indicatif présent. 



CAPIO, actif, conjugaison en ERE, 10, à la voix active. 
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Remarques. 1® Quinze verbes de la troisième conjugaison ont 
un t entre le radical et la terminaison o du présent de l’indicatif; 
tous se conjuguent comme cap ëre, cap io, prendre. 

Onze de ces verbes sont actifs: capio, cupio, fado, fodio, 
fugio , jacio , pario , qmtio , rapio , enfin lacio et spedo , usités 
seulement dans leurs composés; trois sont déponents : gradior, 
morior etpatior (H8); un seul est neutre, c’est sapio (109). 

La plupart de ces verbes forment des composés qui se con- 
juguent de même. 

2® Les verbes en è're, fo, diffèrent de lego, en ce que, au présent 
de l’indicatif et aux temps qui en sont formés, ils prennent un i 
entre le radical et la terminaison, toutes les fois que la terminai- 
son ne commence point par un i : cap i o , cap is , cap i am , etc. 




Conjuguez 1® sur Amo : 

Laud 0 , 

as. 

âvi, âtum. 

àre, ad., louer. 

Voc 0 , 

as. 

âvi, âtum. 

âre, ad., appeler. 

Verber o. 

as. 

âvi, âtum. 

âre, ad., frapper. 



2® sur Moneo : 


Deb eo , 

es. 

ui, ïtum. 

ère, ad., devoir. 

Doc eo. 

es. 

ui , tum , 

ëre, ad., enseigner. 

Terr eo. 

es. 

ui, ïtum. 

ère, ad., effrayer. 



3® sur Lego : 


Die 0, 

ïs. 

dix i, die tum. 

die ëre, ocL, dire. 

Duc 0 , 

ïs. 

dux i, duc tum. 

duo ëre, ad., conduire. 

Vinc 0 , 

ïs. 

vici, vie tum. 

vinc ëre, ad., vaincre. 



4® sur Audio : 


Erud io, 

is. 

iviouii, itum. 

ire, ad., instruire. 

Len io, 

is. 

iviouii, itum. 

ire, ad., adoudr. 

Mun io. 

is. 

iviouii, itum. 

ire, ad., fortifier. 



5® sur Capio : 


Accip io. 

ïs,. 

accep i, accep tum, accip ëre, ad., recevoir. 

Aspic io. 

ïs. 

aspex i, aspec tum. 

aspic ëre, ad., regarder. 

Rap io. 

ïs. 

rapui, rap tum. 

rap ëre, act., saisir. 


89, 90, 91, 92. Conjuguez awo , moneo , lego , audio , 

93. Conjuguez capio. Combien y a-t-il de verbes de la troisième 
conjugaison , qui prennent un i entre le radical et la terminaison o f 
Quels sont ces verbes ? En quoi les verbes eu ere, io , diffèrentils 
de lego ? 

4. 
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91 . TABLEAU SYNOPTIQUE DES TERMINAISONS 


INDICATIF. 


PkÉSElfT. 

1 Conj. Am o, as, at; ainus, alis, aut. 

2 — Mmeo, es, et; émus, etis, est. 

3 — leg O, is, it; imus, itis, unt. 

4 — Aud io , is , it ; iraus , itis , innt. 


IMPARFAIT. 

1 Conj. Am abam, abas, abat; abamus, 

abatis , abant. 

2 — JHonebam, ebas, ebat; ebamus, 

ebatis, ebant. 

3 — Lcj ebam, ebas, ebat; ebamus, 

ebatis, ebaut. 

4 — Aud iebain, iebas , iebat; iebamus, 

iebatis, iebant. 


PARFAIT. 

^ Conj. Am av 1 

2 — 3fon u M, isti, it; imus, istis, 

3 — Leg j erunt ou ere. 

4 — Aud iv I 


PLÜS-QUE-PABFAIT. 

\ Conj. Am av J 

2 — Mon u f eram , eras, erat ; eramus, 

3 — Ltg l eratis, erant. 

4 — Aud iv ; 


FUTUR. 

\ Conjk Am abo , abis , abit ; abimus, abitis, 
abunt. 

2 — Mon ebo, ebis, ebit; ebiraus, cbitis, 

ebunt. 

3 — am, e», et; émus, etis, ent. j 

4 — Audiam, ies, iet; iemus, ielis, 

ieot. 


FUTUR PAsei. 

1 Cnq. Am av 1 

2 — Mon U I ero, eus, eril.; erinuis, 

3 — Leg 1 «ritia, erint. 

4 — Aud iv I 


IMPÉRATIF. 


PRÉSENT. 

a ou ato, et ; émus , ate ou atote , 
eut. 

e ou eto, eat; eamus, ete ou 
etote, eant. 

e ou ito, ai; amas, ite ouitote, 
ant. 

i ou ito, iat; iamus, ite ou itote, 
iant. 



FUTUR. 

ato , ato ; atote , anto. 
eto, eto; etote, ento. 
ito^ ito; itote, unto.. 
ito , ito ; itote , iunto. 
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SUBJONCTIF. 

INFINITIF. 

PARTICIPE. 

PRÉSENT. 

Am em, es, et; émus, etis, eut. 

Mon eatn , eas , eat ; eamus , eatis , 
eant. 

Leg am, as, at; amus, atis, ant. 

Aud iam , ias iat ; iamus , iatis , 
iant. 

PRÉSENT. 

Am are. 
Mon ere. 
Leg ere. 
Aud ire. 

PRÉSENT. 

Am ans. 
Mon ens. 
Leg ens. 
Aud iens. 

IHPAUFjllT. 

Am arcm , ares, arel; aremus, 
aretis, arent. 

Afonerem, eres, eret; eremus, 
eretia, erenl. 

iefferem, eres, eret; eremus, 
eretis , erent. 

Aud irem , ires ', iret ; iremus , 
iretis , irent. 



PARFAIT. 

Am av 1 

Mon U f erim , eris , erit ; 
Leg 1 erimus , eritis , eriat. 

Aud iv ; 

PARFAIT. 

Am av \ 
Mon U ( . 
Leg ( 

Aud iv ) 


PLDS-QÜE-PARFAIT. 

Am av j 

Mon a 1 issem, isses, isaet; 

Leg 1 issemus, isselis, issent. 

Aud iv 1 



■ ^ 

FUTURS. 

Am atur uni (am, \ 
um ; os, as, a) J 
Moniturum (am,| 
ura ; os, as, a) \ esse, 
lec tur um (am, /fuisse. 

um; os,as, a)l 
Auditurum(am, | 
um ; os, as, a) ' 

FUTUR. 

Am a tur us (a, 
1 um). 

Mon itur us (a, 
um). 

Lec tur us (a, 
um). 

Aud itur us (a, 
um). 


GÉRONDIFS. 

Am and i , o , um , o. 
Mon end i , o , um , o. 
Leg end i, o, um, o. 
Audiendi, o, um, o. 

SUPIN. 

Am atum. 
Mmitum. 
Dec tum. 

< Auditum. 
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VERBES. 


95. TABLEAU GÉNÉRAL 

DE LA FORMATION DES TEMPS A LA VÛIX ACTIVE. 


en 


I. LE PRÉSENT DE L’iNDICATIF FORME : 

1® L’imparfait de l’indicatif, 

1 O en abam 

, , 1 eo en ebam (2® c.) 

I O en ebam (3® c.) 

I io en iebam (4® c.) 

2® Le futur de l’indicatif, 

O en abo (l"c.) 

eo en ebo (2® c.) 

O en am (3® c.) 

io en iam (4® c.) 

3® Le présent du subjonctif, 

O en em (l"c.) 


en changeant \ 


am-o, am-abam.' 
mon-eo, mon-ebam. 
leg-o, leg-ebam. 
aud-io, aud-iebam. 

am-o, am-abo. 
mon-eo, mon- ebo. 
leg-o, leg-am. 
aud-io, aud-iam. 


am-o, am-em. 


en changeant 


eo en eam 
O en am 
io en iam 
4® Le participe présent, 
O en ans 
eo en enS 
O en ens 
io en tens 


(2® c.) 

(3® c.) 

(4® c.) : aud-io, aud-iam. 


leg-o, leg-am. 


en changeant 


(l'®c.) : am-o, am-ans. 

(2® c.) : mon-eo, mon-ens. 

(3® c.) : leg-o, leg-ens. 

(4® c.) : aud-io, aud-iens. 

Les participes en ans et en «ns se déclinent comme les adjectifs 
en ns, c’est-à-dire, sur felix (35). 

5® Les gérondifs , 

/ O en andi{o,um) (t'®c.) : am-o, am-andi (o,um). 

. . j eo en etidi{o,um) (2® c.) : morireo, mon-endi \o,um). 

en c angean , ^ endi{o,um) (3® c.) : leg-o, leg-endi (o, um). 

io en iendi [o, um) (4® c.) : audAo, aud-iendi {o, um). 


94. Donnez les terminaisons de la première conjugaison à tous les 
temps de l’indicatif; au présent de tous les modes ; etc. Donnez les 
terminaisons des quatre coqjugaisons au présent de l’indicatif ; aux 
gérondifs ; etc. 

95. Quels sont les temps formés, 1® par le présent de l’indicatif? 
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II. LE PARFAIT DE l’iNDICATIF FORME l 

1® Le phu-que-parfait de Vindicatif, 

| (l"c.) : amav-i, amav-eram. 
(2* c.) : monu-i, mom-eram. 
(3® c.) : leg-i, leg-eram. 

(4® c.) : amdio-i, mtdiv-eram. 

2® Le futur passé de Vindicatif, 

(!®®c.) : amav-i, amao-ero. 
(2® c.) 

(3® c.) 

(4® c.) 

3® Le parfait du subjonctif, 

(l"c.) : amav-i, amav-erim. 
(2® c.) 

(3® c.) 

(4® c.) : audiv-i, cmdiv-erim, 

4® Le plus-que-parfait du subjonctif, 

(l"c.) : amav-i, amav-issem. 
(2® c.) 

(3® c.) 

(4® c.) 

5® Le parfait de Vinfinitif, 

(f«c.) 

(2* c.) 

(3® c.) 

(4® c.) 


en changeant % en ero 


en changeant t en erùn 


en changeant i en issem , 


en changeant i en isse 


leg-i, leg-ero. 
audiv-i, audiv-ero. 


monu-i, monu-ertm, 
leg-i, leg-erim. 


monu-i, monu-xssem. 
leg-i, leg-issem. 
audiv-i, audiv-issem. 

amav-i, amav-isse. 
momi-i, monu-isse. 
leg-i, leg-isse. 
audiv-i, audiv-isse. 


III. LE PRÉSENT DE l’iNFINITIF FORME : 

1® Le présent de Vimpératif, 

! {l"c.) : ama-re, ama. 

(2® c.) : monv-re, mom. 

(3® c.) : legÿ-re, legë. 

(4® c.) : audi-re, audi. 

Au présent de l’impératif, la 1®® personne du pluriel, et la 3® per- 
sonne du singulier et du pluriel sont empruntées du subjonctif. 

2» par le parfait de l’indicatif? 3® par le présent de l’infinitif? 4» par 
le supin en um ? Comment se font ces différentes formations? Com- 
ment se déclinent les participes en ans et en enî.®ceux en rtw? 
Comment formet-on les deux futurs de l’infinitif? 
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2® Le futur de l’impératif, 

are en ato (l''*c.) 
fre en eto (2® c.) 
^e en tto (3® c.) 
ire en ïto (4® c.) 


en changeant 


am-are, am-ato. 
mm-7re; mon-eto. 
leg-^re, leg-Xto. 
aud-ire, aud-lto. 


3® Vimparfait du subjonctif, 


en changeant 


are en arem (l'®c.) : am-are, am-arem. 
Vre en 7rem (2® c,) : mon-Vre, mon-Vrem. 
dre en ërem (3* c.) : leg-dre, leg-drem. 
ire en irem (4® c.) ; aud-ire, aud-irem. 


IV. LE StPlN EN VM FORME '. 

« 

Le participe futur, 

/ (l'®c.) : amat-um, amat-urus, 
en changeant! (2* c.) : monit-um, mordt-urus. 
umenuJTZs j (3® c.) : lect-um, lect-urus. 

1 (4® c.) : audit-um, audit-urus. 

Le participe en rus se décline comme bon us, a, um. Les deux 
futurs de l’infinitif se forment de l’accusatif du participe futur, 
en ajoutant esse pour le futur simple, fuisse pour le futur passé : 

amaturus, amaturum {am, um; os, as, a) 
moniturus, monitur um {am, um; os, as, a) 
lecturus, lecturum [am, um; os, as, a) 
auditurus , auditur um {am, um; os, as, a) 


esse, 

fuisse. 


Syncopes usitées dans les Verbes. 


96. Le retranchement d’une ou de plusieurs lettres au 
milieu d’un mot, s’appelle syncope. 

I. On peut faire une syncope dans les parfaits en avi et 
en evi, tels que amavi, implevi, et dans tous les temps 
formés du parfait, en retranchant la syllabe vi ou ve, toutes 
les fois qu’elle est suivie d’une s ou d’une r. Ex. : 


96. Q’appellc-t-on syncope ? Quelle syncope peut-on faire dans les 
parfaits en avi et en evi, et dans les temps qui en sont formés ? Quelle 
lettre peut-on retrancher dans les parfaits en ivi? Quand les deux i 
l»euvent-ils se contracter ? 
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Arnavisti, 

amavistis. 

amauerunt; 


- 

amasH, 

amastis. 

amarunt. 



Amaueram, 

amarero , 

amaierira. 

amaiissem , 

amat'isse ; 

amaram , 
Implet'isli, 

amaro , 
implevistis. 

amarim, 
implet'crunt : 

amassem, 

t 

amasse. 

implesti , 

implestis , 

implerunt. 



Impleueram , 

impleuero. 

implcrerim. 

implei'tssem. 

implevtsse; 

impleram , 

implero , 

implerim , 

implessem, 

implesse. 


Cependant amavere, implevere, ne se contractent pas en amare, 
implcre, pour ne pas se confondre avec l’infinitif présent. 


II. Dans les parfaits en ivi, comme audivi, et dans les temps 
qui en sont formés^ le v peut se retrancher partout, mais les 
deux t ne peuvent se contracter que devant une s. Ex. ; 

Âudü, audrtsti ou atidisti, audû't, audtïmus, audnstis ou 
atidistis, audrerunt. 

Audreram, audtero , audterim , auditssem ou avdissem, audüsse 
ou audisse. 

97. Régule des Verbe* actif*. 

Amo Deum. 

Tous les verbes actifs gouvernent l’accusatif. 

Ex. : J’aime Dieu, amo Deum. 

II. Verbe* passifs. 

98. On appelle verbes passifs ceux qui sont formés d’un 
verbe actif, et qui expriment que le sujet souffre ou reçoit 
l’action. 

Ainsi, dans la phrase : Je suis battu par Paul, ego verbe- 
ror a Paulo, le verbe verheror est passif, parce qu’il est 
formé du verbe actif verbero, et qu’il exprime que ego, 
moi (sujet), je souffre Vaction d’être battu. 

On forme le verbe passif, en ajoutant la lettre r au verbe 
actif : amo, amor ; moneo, moneor ; lego, legor ; audio, audior. 

Pour la voix passive, comme pour la voix active, il y a 
quatre conjugaisons : elles ont pour modèles, amor, moneor, 
legor, audior. 


97. Récitez la règle amo Deum (règle des verbes actifs). 

98. Qu’appelle-t-on verbes passifs ? Comment forme-t-on le verbe 
passif? Combien y a-t-il de conjugaisons pour la voix passive? Quels 
verbes ont-elles pour modèles ? 
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VERBE AMOR. 


99. AIUOR; première eonjag;alson 


INDICATIF. 


PRÉSENT. 

S. Am or , je suis aimé, 

Am aris ou are , tu es aimé. 

Am atur , ii est aimé. 

P. Am amur , nous sommes aimés, 

Am amini , nous ^tgg aimés. 

Am antur , ils sont aimés. 


Am are ou ator, sois aimé. 
Am etor, qu'il soit aimé. 

Am emur, soyons aimés. 

Am amini, soyez aimés. 

Am entur, qu’ils soient aimés. 


S. Am abar, 

Am abaris ou abare, 
Am abatur, 

P. Am abamur, 

Am abamini, < 
Am abantur, 


mPARFATT. 


i’élais aimé, 
tu étais aimé, 
il était aimé, 
nous étions aimés, 
vous étiez aimés, 
ils étaient aimés. 


PARFAIT. 

S. Am atus sum ou fui, j’ai été (on je fus) aimé. 
Am alus es ou fuisti , tu as été aimé. 

Am atus est ou fuit , U a été aimé. 

P. Am ati sumus ou fuimus , nous avons été aimés. 
Am ati estis ou fuistis, vous avez été aimés. 
Am ati sunt ou fuerunt , ils ont été aimés. 


PLÜS-QUE-PAHFAIT. 

s. Am atus eram ou fueram , j’avais été aimé. 

Am atus eras ou fueras , tu avais été aimé. 

Am atus erat ou fuerat , il avait été aimé. 

P. Am ati eramus ou fueramus, n. avions été aimés. 
Am ati eratis ou fueratis , vous aviez été aimés. 
Am ati erant ou fuerant , ils avaient été aimés. 


S. Am abor, 

Am aberis ou abere, 
Am abitur, 

P. Am abimur, 

Am abimini, 

Am abuntur. 


je serai aimé, 
tu seras aimé, 
il sera aimé. 
nous serons aimés, 
vous serez aimés, 
ils seront aimés. 


FUTUR PASSÉ. 

S. Am atus ero ou fuero , j’aurai été aimé. 

Am atus eris ou fueris , tu auras été aimé. 

Am atus erit ou fuerit , il aura été aimé. 

P. Am ati erimus ou fuerimus, n. aurons été aimés. 
Am ati eritis ou fueritis, vous aurez été aimés. 
Am ati erunt ou fueriut, ils auront été aimés. 
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VERBE AMOR. 

la vola ptkumlre. — OR , ARI. 



PARFAIT. PARFAIT. PASSÉ. 

Am atussim ou fuerim, que j'aie élé aimé. Aniatum(am,nm) Amal us (a.um), 

Am atus sis ou fueris, que tu aies élé aimé. esse ou fuisse, aimé, ayant été 

Am atus sit ou fuerit, qu’il ait élé aimé. avoir été aimé ; aimé (qui a été 

Am alisimus ou fuerimus, J. nous oyons A mat os (as, a) aimé). 

Am ati silis ou fueritis, que vous ayez été aimés, esse ou fuisse, 

Am ati sint ou fuerint, qu’ils aient été aimés. avoir été aimés. 


PLUS-QUE-PARFAIT. 

Am afus essem ou fuissera , gue j’eusse été aimé. 
Am atus esses ou fuisses , que lu eusses élé aimé. 
Ain atus esset ou fuisset , qu’il eût élé aimé. 

Am ati essemus ou fuisseinus, g. n.euss. été oimAs. 
Am ati essetis oufuissetis,g. nous euss. élé aimés. 
Am ali esseot ou fuissent, qu’ils eussent été aimés. 




FUTUR. PART. PASSIF 

Ara atum iri (in- (O’obiigaiion). 
(Iécl.),deooir«re Amand us (a, 
aimé (c.-à-d. um) devant kre 
qu’il sera aimé, aimé (c.-à-d. 
qu'ils seront ai- qui doit être aimé, 
més). qu’il faut aimer). 


SUPIN. 

Amaiu, à être 
aimé. 
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VEBBE MONEOR. 


100 . HOÜCOR) deuxième eonjusaison 


INDICATIF. 


IMPÉRATIF. 


I>BÉSEHT. 


PRÉ8EHT. 


S. Mon eor. 

Mon eris ou ere 
Mon elur, 

P, Mon emur, 

Mon emini. 
Mon entur, 


je suit averti, 
tu a averti, 
il est averti, 
nous sommes avertis, 
vous êtes avertis, 
ils sont avertis. 


IHPASPAIT. 


• • • • • 

Mon ere ou etor, sois averti. 
Mon eatur , qu’il soit averti. 
Mon eamur, soyons avertis. 
Mon emini, soyez avertis. 
Mon eanlur, g. soient avertis. 


S. Mon ebar. 

Mon ebaris ou ebare , 
Mon ebatur, 

P. Mon ehamur, 

Mon ebamini, 

Mon ebantur, 


j'étais averti, 
tu étais averti, 
il était averti, 
nous étions avertis, 
vous étiez avertis. ■ 
ils étaient avertis. 


PARFAIT. 

S. Mon itus sam ou fui, j'ai été (ou je fus) averti. 
Mon itus es ou fuisti , tu as été averti. 

Mon itus est ou fuit , ti a été averti. 

P. Mon iti sumns ou fuimus, nous avons été avertis. 
Mon iti estis ou fulslis , vous avez été avertis. 
Mon iti sunt ou fuerunt, ils ont été avertis. 


plus-que-parfait. 


S. Mon itus erara ou fuerara, j'avais été averti. 

Mon itus eras ou fneras , lu avais été averti. 

Mon itus erat ou fiierat , il avait été averti. 

P. Mon iti eramus ou fueramus, H. avions été avertis. 

M<pn iti eratis ou fueratis , vous aviez été avertis. 

Mon iti erant ou fuerant , ils avaient été avertis. 

— t 

FUTUR. FUTUR. 


S. Mon ebor, 

Mon eberis ou ebere , 
Mon ebitur, 

P. Mon ebimur. 

Mon ebimini, 

Mon ebuntur, 


je serai averti, 
tu seras averti, 
il sera averti. 
nous serons avertis, 
vous serez avertis, 
ils seront avertis. 


Mon etor, sois averti. 

Mon etor, qu'il soit averti. 

Mon eminor, soyez avertis. 
.Mon entor, q. soient avertis. 


FUTUR PASSÉ. 


S. Mon itus ero ou fuero , j’aurai été averti. 

Mon itus eris ou fueris , tu auras été averti. 
Mon itus erit ou fucrit , il aura été averti. 

P. Mon iti eriinus ou fuerimus, n. aurons été avertis. 
Mon iti eritis ou fueritis , vous aurez été avertis. 
Mon iti.erunt ou fuerint, ils auront été avertis. 
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à 1» voix poMlve. — EOR, BRI. 


SUBJONCTIF. 

INFINITIF. 

PARTICIPE. 

PRÉSENT. 

Mon ear, gue je tois averti. 

Mon earis ou eare, gue fu sots averti. 

Mon eator, gu’iJ soi( averti. 

Mon eantiir, gue nous soyons avertit. 

Mon eamini , gue vous soyez avertis. 

Mon eanlur, gu’iis soient avertis. 

PRESENT. 

Mon eri, être 
averti. 


lUPABFAIT. 

Mon erer, que je fusse averti. 

Mon ereris ou erere , g'te tu fusses averti. 

Mon eretur, qu'il fût averti. 

Mon eremur, gue nous fussions avertit. 

Mon eremini , que vous fussiei avertit. 

Mon erentur, gu’iis fussent avertis. 



PARFAIT. 

Mou Uns sim ou fuerim , gue j’aie été averti. 

Mon Uns sis ou fneris, gue tu aies été averti. 

Mon ilus sit ou fuerit , qu’il ail été averti. 

Mon iti simus ou fiierimus, g. n. ayons été avertis. 
Mon iti sitis ou fiierilis , que vous oyez élé avertis. 
Mon iti sint ou fuerint, gu’iis aient élé avertis. 

PARFAIT. 

Monil um (am , 
um) esse ou 
fuisse, avoir été 
averti; 

Monit os (as, a) 
esse ou fuisse , 
avoir été avertis. 

PASSÉ. 

Monil US (a,nm), 
averti , ayant 
élé averti (qui 
a été averti). 

PLÜS-QOB-PARFAIT. 

Mon Uns essem ou fiiissem , que j'eusse élé averti. 
Mon itus esses ou fuisses, gue tu eusses ^i^ averti. 
Mon itus esset ou fnisset, gu’ii eût élé averti. 
Mon itiessemus ou fuissemns, q.n. eues, été avertis. 
Mon iti essetis ou fuisselis, g. v. eussiez été avertis. 
Mon iti essent ou fuissent, g. eussent été avertis. 




FUTUR. 

Monitum iri(in- 
décl.), devoir 
être averti 
(c.-k-d. gu’ii 
sera averti, qu’ils 
seront avertis). 

PART. PASSIF 
(d’oblIsiUon). 

Monend ns (a , 
um), devant être 
averti (c.-i-d. qui 
doit être averti , 
qu’il faut avertir). 



SUPIN. 

Mon itu , à être 
averti. 
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VKKBE LEGOR. 


i 


101. liEGOn, frolslème eonjagalvoa 


INDICATIF, 

1 

IMPÉRATIF. 


PBÉSEKT. 1 

S. Leg or, je Ms lu. 

Leg eris ou ere , tu es lu. 

Leg iliir, U est lu. 

P. Leg imur, nous sommes lus. . 

Leg imini , vous êtes lus. 

Leg untur, ils sont lus. 

PRÉSENT. 

Leg ere ou itor, sois lu, 

Leg atur, qu’il soit lu. 

Leg amur, soÿons'tus. 

Leg imini , soyez lus. 

Leg antur, qu’ils soient lus. 


IMPARFAIT. 

S. Leg ebar, j’étais lu. 

Leg ebaris ou ebare , tu étais lu. 

Leg ebatur^ il était lu. 

P. Leg ebamur, nous étions lus. 

Leg cbainiai, vous éltez ius. 

Leg ebanlur, ils étaient lus. 



PARFAIT. 

S. Lee tus snm ou fui , j'ai été (ou je fus) lu. 

Lee tus es ou fuisti , tu as été lu. 

Lee tus est ou fuit , il a été lu. 

P. Lee ti sumus ou fuimus, nous avons été lus. 

Lee ti estis ou fuistis , vous avez été lus. 

Lee ti smil ou fuerunt, ils ont été lus. 

• 


PLÜS-QUE-PARFAIT. 

S. Lee tus eram ou fueram , j'avais été lu. 

Lee tus eras ou fueras, (u avais été lu. 

Lee tus erat ou fuerat , il avait été lu. 

P. Lee ti eramus ou fueramus, nous avions été lus. 
Lee ti eratis ou fueratis , vous aviez été lus. 

Lee ti eraut ou fuerant , ils avaient été lus. 



FÜTDR. 

s. Leg ar, je serai lu. 

Leg eris ou ere, tu seras lu. 

Leg etur, il sera lu. 

P. Leg emur, nous serons lus. 

Leg emiui, vous serez lus. 

Leg enlur, ils seront lus. 

FUTUR. 

• • • • • 

Leg itor, sois lu. 

Leg itor, qu'il soit lu. 

Leg iminor, soyez lus. 

Leg untor, qu'ils soient lus. 


FUTUR PASSÉ. 

S. Lee tus ero ou fuero , j’aurai été lu. 

Lee tus eris ou fueris , tu auras été lu. 

Lee tus erit ou fuerit, il aura été lu. 

P. Lee tierimasoufuerimus, nous aurons ét^ lus. 

Lee tierilis ou fueritis, vous aurez été lus. 
Lee ti erunt ou fuerint , i7s auront été lus. 
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à la Toix pasalve. — OR, /. 


SUBJONCTIF. 

INFINITIF. 

PARTICIPE. 

PBÉSE.NT. 

Leg ar, que je sois lu. 

Leg aris ou are , que lu 501s lu. 

Leg atur, qu’il soit lu. 

Leg amur , que nous soyons lus. 

Leg amini , qiu vous soyez lus. 

Leg antur, qu’ils soienl lus. 

PBESERT. 

Leg i , itre lu. 


IMPARFAIT. 

Leg erer, que je fusse lu. 

Leg ereris ou erere , ^ue tu fusses lu. 

Leg eretur, qu’il fût lu. 

Leg ereinur, que nous fussions lus. 

Leg ereinini , que vous fussiez lus. 

Leg erentar, qu’ils fussent lus. 



PARFAIT. 

Lee tus sim ou fiicrim , que j’aie été lu. 

Lee tus sis ou fueris , que tu aies été lu. 

Lee tus sit ou fuerit, qu’il ait été lu. 

Lee ti simus ou fueriimis, que nous oyons été lus. 
Lee ti sitis ou fuerilis, que vous ayez été lus. 
Lee ti sint ou fueiiiit , qu’ils aient été lus. 

PARFAIT. 

Lect um (am , 
um) esse ou 
fuisse, avoir été 
lu; 

Lect os (as , a) 
esse ou fuisse , 
avoir été lus. 

PASSÉ. 

Lect us (a, um), 
lu , ayant été lu 
(qui a été lu). 

PLUS-QUE-PARFAIT. 

Lee tusessem ou fuissem, que j’eusse été lu. 

Lee tus esses ou fuisses, que tu (usses été lu- 
Lee tus essel ou fuisset , qu’il ail été lu. 

Lee ti essemus vu fuisseinus , q. n. eussions été lus. 
Lee ti esselis ou fuissetis , que vous eussiez été lus. 
Lee ti essent ou fuissent , qu’ils eussent été lus. 




FUTUR. 

Lee tum iri (in- 
décl.), devoir 
être lu (e.-à-d. 
qu’il sera lu, 
qu’ils seront lus). 

PART. PASSIF 
(d’obligation). 

tegend us (a . 
uai), devant être 
lu (c.-à-d. qui 
doit être lu, 
qu'il faut lire). 



SUPIN. 

Lee tu , d être 
lu. 
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VBKBK AÜDIOR. 


102. AVDIOR) quatrième canjusaison 


INDICATIF. 


S. Aud ior, 

Aud iris ou ire, 
Aud itur, 

P. Aud iraur, 

And imini, 

Aud iunlur, 


S. Aud iebar, 

Aud iebaris ou iebare , 
Aud iebatur, 

P. Aud iebamur, 

Aud iebamini , 

Aud iebantur, 


PBtSENT. 

jt suis entendu, 
tu es entendu, 
il est entendu, 
nous sommes entendus, 
vous êtes entendus, 
ils sont entendus. 


IMPARFAIT. 

j'étais entendu. 
ibare , tu étais entendu, 
il était entendu, 
nous étions entendus, 
vous étiez entendus, 
ils étaient entendus. 


IMPÉRATIF. 


PBÉSEHT. 


Aud ire OU itor, sois entendu. 
Aud iatur, qu'il soit entendu. 
Aud iamur, soyons entendus. 
Aud imini, soyez entendus. 
Aud iantur, 9. soient entendus. 


PARFAIT. 

S. Aud itus sum ou fui , j’ai été (ou je fus) entendu. 
Aud itus es ou fulsti , tu as été entendrt. 

.Aud itus est ou fuit , U a été entendu. 

P. Aud iti sumus ou fuimus, nous avons entendus. 
Aud iti eslis ou fuistis, vous avez été entendus. 
Aud ili sunt ou fuerunt, ils ont été entendus. 


PLUS-QUE-PARFAIT. 

S. Aud itus eram ou fueram, j’avais été entendu. 
Aud itus eras ou fueras , tu avais été entendu. 
Aud ilus erat ou fiierat , U avait été entendu. 

P. Aud iti eraniusoiifueramus,n. avions entendus. 
Aud iti eratis ou fueratis, vous aviez été entendus. 
Aud iti erant ou fuerant, ils avaient été entendus 


FUTUR. 


S. And iar, 

je serai entendu. 

Aud ieris ou iere. 

tu seras entendu. 

Aud ietur, 

il sera entendu. 

P. Aud iemur, 

nous serons entendus. 

Aud iemini, 

vous sera entendus. 

Aud ientur, 

ils seront entendus. 

FUTUR PASSÉ. 

S. Aud itus ero ou fuero , 

j’aurai été entendu. 

Aud itus eris ou fueris , 

tu auras été entendu. 

And itus erit ou fuerit. 

il aura été entendu. 

P. Aud ili erimus ou fuerimus, n. awroTiséïê entendus. 

Aud ili eritis ou fiieritis , 

vous aurez été entendus. 

Aud iti erunt ou fuerint , 

ils auront été entendus. 
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à la Tolx passive. — lOR, JRI. 


SUBJONCTIF. 


INFINITIF. PARTICIPE 


PRÉSENT. 


Aud iar, 

Aud Urisouiare, 
Aud iatur, 

Aud iamur, 

Aud îamiDÎ , 

Aud iantur. 


que je sois entendu. 
que lu sois entendu, 
qu'il soit entendu, 
que nous soyons entendus, 
que vous soyez entendus, 
qu'ils soient entendus. 


IMPARFAIT. 


Aud irer, 

Aud irerisouirere, 
Aud iretur, 

Aud iremur, 

Aud iremini, 

And ireutur, 


que je fusse entendu, 
que tu fusses entendu, 
qu’il fût entendu, 
que nous fussions entendus, 
que vous fussiez entendus, 
qu'ils fussent entendus. 



PARFAIT. 

Aud ilus sim ou fuerim, que j'aie été entendu. 

Aud itussis ou fueris, gue (u aies été entendu. 
Aud itus sit ou fnerit, qu'il ait été entendu. 

Aud iti simusoufuerimus, g. n. ayons été entendus. 
Aud iti sitis ou fuerilis, que vous ayez été entendus. 
Aud iti sint ou fuerint, gu’ils aient été entendus. 


PLUS-QUR-PARFAIT. 

Aud itus essem ou fuissem, que j'eusse été entendu. 
Aud itus esses ou fuisses , que tu eusses été entendu. 
Aud itus esset ou fuisset, qu'il eût été entendu. 
Aud iti essemusou fuissemus,g. n.euss. été entendus. 
Aud itiessetis ou fuissetis , g. v. euss. été entendus. 
Aud iti essent ou fuissent, qu'ils euss. été entendus. 


PARFAIT. I 

Audit um (am , 
u!d) esse ou 
fuisse, avoir été 
entendu; 

Audit os (as, a) 
esse ou fuisse, 
avoir été entendus 


PASSÉ. 

Audilus(a,um), 
entendu, ayant 
été entendu (qui 
a été entendu). 



FUTUR. 

Aud itum iri (in- 
décl.), devoir 
être entendu 
(c.-à-d. qu'il 
sera entendu , 
qu’ils seront en- 
tendus). 



PART. PASSIF 
(d’obUgltlM). 
Audiend us (a , 
uin) devant être 
entendu (c.-à-d. 
qui doit être en- 
tendu, qu’il faut 
entendre). 


SUPIN. 

Aud itu , d être 
entendu. 














VKRBE CAPIOR. 


APPENDICE A LA THOISIÈME CONJUGAISON. 

Verbes en 10 R, /. 

103. CAPIOR, 3* conjng^. en ERE^ lO, à la voix panaive. 


INDICATIF. IMPÉRATIF. SUBJONCTIF. INFINITIF. 


PBÉSENT. 

Cap i or, je suispris. 
Cap eris , 

Cap itur, 

Cap imur^ 

Cap imim, 

Cap I untur. 


impabfait. 
Captebar, j’étais 
Cap i ebaris , pris. 
Cap i ebatur , 

Cap i ebanour, 

C»p i ebamiai , 

Cap t ebantur. 


Cap tus sum on fui , 
j’aiélé{pvijefas)pris. 
Cap tus es 


PLUS-QUE-PABFAIT. 
Cap tuseram ou lue- 
ram, j’avais été pris. 
Cap tus eras . . . . 


PBESENT. 

Cap t ar, que je sois 


Cap ere ou itor, SOIS Cap i aris, 
Cap t atur, pris. Cap t atur, 
Cap i amur , Cap t amur, 
Cap imiui, Cap i amiai, 
Capiantur. Cap > antur. 



IMPARFAIT. 

Cap erer, que je fusse 
Cap ereris, jfris. 
Cap eretur, 

Cap eremur. 

Cap eremini, 

Cap erenbur. 


Cap tus sim ou fue- 
rim, que j’aie été pris. 
Cap tus sis. . . . 


PLÜS-QUE-PABFAIT. 

Cap tus essem ou fuis- 
sem,q.f eusse été pris. 
Cap tus esses . . . . 


Cap t ar, 
Cap i eris, 
Cap t etur, 
Cap t emur, 
Cap t emini , 
Cap i entur. 


je serai 

pris. Cap ilOT, sois pris. 
Cap itor, 


FUTUR passe. 

Cap tus ero ou faero, 
j’aurai été pris. 
Cap tus cris . . . . 



Cap iminor, 
Cap t uutor. 


Cap tiim iri, 
devoir être 
pris (c.-à-d. 
gii’it sera 
pris). 


Cap tu, à 
être pris. 


PARTICIPE. 


PASSÉ. 

Capt US (a, um), pris, ayant été 
pris (gui a été pris). 


PART. PASSIF d'obligation. 

Cap t end us (à, um), devant être 
pris (c.-à-d. qui doit être pris, 
qu’il faut prendre). 
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Remarohes. 1® Souvent, en français, le participe passé d’un 
verbe passif, joint au présent, à l’imparfait ou au futur du verbe 
être, est employé adjectivement, pour exprimer une action passée; 
dans ce cas, il faut employer de même, en latin, le participe passé 
passif avec le verbe sum, mis au même temps qu’en français. 

Ex. : La lettre est écrite , epistola scripta est. 

La lettre étaût écrite, quand tu arrivas, epistola scripta 
erat, quum advenisti. 

La lettre sera écrite, quand tu arriveras, epistola scripta 
erit , quum advenies. 

2® Pour donner les temps primitifs d’un verbe passif, on citele pré- 
sent et le parfait de l’indicatif, avec l’infinitif présent ; cependant il 
est préférable de citer les temps primitifs du verbe à la voix active. 
Conjuguez 1® sur Amor : 


Laud or. 

âris, 

âtus 

sum. 

âri. 

pass., être loué. 

Voc or. 

âris. 

âtus 

sum. 

âri. 

pass., être appelé. 

Verber or. 

âris. 

âtus 

sum. 

âri. 

pass., être frappé. 



î® 

sur Moneor : 


Deb eor. 

êris. 

itus 

sum. 

êri. 

pass., être dù. 

Doc eor. 

ëris. 

tus 

sum. 

ëri. 

pass., être enseigné. 

Terr eor. 

éris. 

itus 

sum. 

ëri. 

pass., être effrayé. 



3' 

’ sur Legor : 


Die or. 

ëris. 

die tus sum. 

die i, 

pass., être dit. 

Duc or. 

ëris. 

duc tus sum. 

duc i. 

pass., être conduit. 

Vinc or. 

ëris. 

vie tus sum. 

vinc i. 

pass., être vaincu. 



4» 

sur Audior : 


Erud ior. 

iris, 

itus 

sum. 

iri. 

pass., être instruit. 

Len ior. 

iris. 

itus 

sum. 

iri. 

pass., être adouci. 

Mun ior. 

iris. 

itus 

sum. 

iri. 

pass., être fortifié. 



5® 

sur Capior : 


Accip ior. 

ëris. 

accep tus sum. 

accip i,poss., être reçu. 

Aspic ior. 

ëris. 

aspec tus sum. 

aspic i. 

pass., être regardé. 

Rap ior. 

ëris. 

rap tus sum , 

rapi. 

pass., être saisi. 


99, tOO, loi , 102. Conjuguez amor, moneor, legor, audior. 

103. Conjuguez capjor. Comment faut-il traduire en latin le par- 
ticipe passé, employé adjectivement en français avec le présent, l’im- 
parfait ou le futur du verbe Comment donne-t-on les temps 
primitifs d’un verbe passif? 

6 . 
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104. TABtEAU STNOPTIQOE DES TERMINAISONS 


INDICATIF. 

IMPÉRATIF. 

PRÉSENT. 

\ CoDj. Am or, aris-are, atnr; amor, 
amini, antur. 

2 — Mon eor, eris-ere, etur; emur, 

emini, enlnr. 

3 — Leg OT, eris-^re, iUir', imnr, imioi, 

untiir. 

4 — And ior, iris-ire, itur; imur,imitii, 

iuntur. 

PRÉSENT. 

Am are-Rtor, etar; emor, amini, 
entur. 

Mon ere-etor , ealur; eamur, 
emini , eantur. 

Legere-itor, atur; amnr, imini, 
antur. 

Aud ire-itor, iatur ; iamur, imini, 
iantur. 

imparfait. 

1 Gonj. Amabar, abaris-re, abatur; 

abamiir, abamini , abantur. 

2 JMonebar, ebaris-re, ebatur; 

ebamur, ebamini, ebantur. 

3 — Leg ebar, ebaris-re, ebatur; 

• ebamur, ebamini, ebantur. 

4 — Aud iebar, iebaris-re, iebaliur; 

iebarnur, iebamini, iebaotur. 


PARFAIT. 

1 Conj.Ama j tus sum, es, est, ou 

2 — JUoni 1 fui, «le. 

3 — Lee 1 ti siimus , estis , sunt, ou 

4 — Audi ) fuimus, etc. 


PLCS-QUE-PARFAIT. 

1 Cooj. Am a | tus eram, etas, eral, ou 

2 — Moni ( •fueram,«Ic. 

3 — Lee 1 ti eramus, eratis, erant, 

4 — Aud i I ou fuerainus., etc. 


FUTUR. 

1 Conj. Am abor, aberis-re, abitur;abimur, 

abimini , abuntur. 

2 — Mor ebor,eberi3-re,ebitur;eWmur, 

ebiinini, ebuntur. 

3 — lej ar, eris-ere, etur; emur, emini, 

entur. 

4 — Aud iar, ieris-iere, ietnr; iemur, 

iemiiii , ientur. 

FUTUR. 

Am ator, ator; aminor, antor. 
Mon etor, etor; eminor, entor. 
Leg itor, itor; iminor, untor. 
Aud itor, itor; iminor, iuntor. 

futur passé. 

t Conj.Ama i tus ero, eris, erit, ou 

2 — Moni ( fiiero, etc. 

3 — Lee i ti erimus , eritis , erunt , ou 

4 — Audi ) fiierimuS, etc. 
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SUBJONCTIF. 

INFINITIF. 

PRÉSENT. 

PRESENT. 

Am er, eris-ere , elur; emur, einini. 

Am ari. 

entur. 

Moneri. 

Mon ear, earis-eare , eatur ; eamur. 

eaniini, eantur. 

Leg i. 

Leg ar, aris-are , atur; amur , amini , 

antur. 

Aud iri. 

Aud iar, iaris-iare, iatur; iamnr. 

iamioi , iaotur. 



PARTICIPE. 


IHPAnFAlT. 

Am arer, areris-re, aretur; aremur, 
aremini, arentuT. 

Mon erer, ereris-re, creUir; eremur, 
eremini , ereolur. 

Lej erer, ereris-re, erclur; eremur, 
eremini, erentur. 

Aud irer, ireri&-re , iretur; îremnr, 
iremini, ireulur. 



PARFAIT. 


PASSE. 

Am atus(a,umV 
Mon Uns (a, um) . 
Lee lus fa,umi I 
Audit us(a,um).| 



FUTUR. 
Am atum \ 

Mon itum f 

. . J irî- 

Lee tum | 

Aud itum 1 



PART. PASS. 
(d’obligation). 

Am and us (a , 
um). 

Mon eud us (a , 
um). 

Leg end us (a , 
um). 

Aud iend us (a , 
um). 


SUPIN. 

Am alu. 
Mon itu. 
Lee tu. 
Aud itu. 
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VEBBES. 


TABLEAU GÉNÉRAL 

DE LA FORMATION DES TEMPS A LA VOIX PASSIVE. 


lOS. Les temps de la voix passive se divisent en temps 
simples et en temps composés. 

Les temps simples sont ceux qui ne sont pas composés du 
participe passé et du verbe sum; les temps composés sont les 
temps passés de l’indicatiL du subjonctif et de l’infinitif, 
composés du participe passé et du verbe SMm. 

L Temps simples. 

Les temps simples du passif se forment des temps correspon- 
dants de l’actif, en ajoutant r à ceux qui sont terminés par o, 
et en changeant m en r, à ceux qui sont terminés par m : 


1 

prés. 

Amo, 

Moneo , 

Lego, 

Audio, 

1 


amor, 

moneor, 

Icgor, 

audior. 

Indic. < 


amabam, 

monebam , 

legebam, 

audiebam. 

i 


amabar. 

monebar, 

legebar, 

audiebar. 

1 

fut. 

amabo , 

monebo , 

legam, 

audiam, 



amabor, 

. monebor. 

legar, 

audiar. 

lUPÉR. 

fut. 

amato , 

monelo, 

legïto, 

audito , 



amator, 

monetor, 

legïtor, 

auditor. 

j 

prés. 

amem, 

moneam , 

legam, 

audiam. 

SUBJ. 1 

i 


amer, 

raonear, 

legar, 

audiar. 

imp. 

amarem, 

monérem, 

legërem. 

audirem. 

1 


amarer, 

monérer, 

legôrer, 

audirer. 


104. Donnez les terminaisons de la !'• conjugaison passive à tous 
les temps de l’indicatif, etc.; au présent de tous les modes, etc.; au 
futur de l’indicatif, etc. Donnez les terminaisons des quatre conju- 
gaisons passives au présent de l’indicatif, au supin, etc. 

105. Comment se divisent les temps de la voix passive ? Quels sont 
les temps simples? Quels sont les temps composés? Comment se 
forment les temps simples du passif? 
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ExceptionR. 

106. 1® Le présent de l’impératif passif est toujours sem- 
blable au présent de l’infînitif actif : 

Amare, aimer, sots aimé; mon?re, avertir, sois averti; 
legè^re, lire, sois lu; audtre, entendre, sois entendu. 

î“ Le présent de l’infinilif passif se forme du présent de 
l’intinitif actif, en changeant e final en t pour la 1'*, la 2* et 
la 4* conjugaison, et è're en t pour la 3® : 

Amare, amart; monêr e, monêri; audire, audirt; légère, 
leg f. 

3® Le participe passé passif st forme du supin en um, en 
changeant um en ut : 

Amat um, amat us; monït um, monït us; lect um, lect us; 
audit um, audit us. 

4® Le participe passif d'obligation se forme du gérondif 
génitif, en changeant di en dus : 

Aman-di, aman-dus, da, dum; monen-di, monen-dus, 
da, dum; legen-dt, legen-dus, do, dum; audien-dt, 
audieu-dus, da, dum. 

Rbuarqce. Le participe passé et le participe passif d'obligation 
[amat us, amartd us, etc.), se déclinent comme bon us, a, um (31). 

II. Temps composés. 

107. Tous les temps composés se forment du participe 
passé, auquel on joint les différents temps de l’auxiliaire 
sum, comme il suit : 

1® Sum ou fui, pour Imparfait de l’indicatif: 

Amalus, monitus, lectus, auditus sum ou fUi. 

î® Eram ou fueram, pour le plus-que-parfait de l’indicatif: 
Aroatus, monitus, lectus, auditus eram ou fueram. 

3® Ero ou fuesro, pour le futur passé: 

Amatus, monitus, lectus, auditus ero ou fuero. 


106. A qud autre temps est semblable le présent de l’impératif 
passif? Comment se forme le présent de l’infinitif passif? le participe 
passé passif? le participe passif d’obligation ? Comment se décUnetit 
le participe passé et le participe passif d’obligation ? 

107. Comment se forment les temps composés des modes person- 
nels? Le participe passé se dé<üne-t-il dans les temps composés ? 
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VERBES. 


4 ® Sim ou fuerim, pour le parfait du subjonctif: 

Amatus, monitus, lectus^ auditus sim ou fuerim. 

5® Essem ou fuissem, pour le plus-que-parfait du sub- 
jonctif : 

Amatus, monitus, leclus, auditus essem ou fuissem. 

6® Esse ou fuisse, pour le parfait de l’infinitif; le participe 
se met à Taccusalif : 

Amatum, monitum, lectum, auditum esse ou fuisse. 
Reharque. Le participe passé se décline dans tous les temps com- 
posés, et il s’accorde en genre, en nombre et en cas, avec le sujet. 
Ex. : Le père a été aimé , paier amatus est ou fuit. 

La mère a été aimée , mater amata est ou fuit. 

L’esclave a été aimé, mancipium amatum est ou fuit. 
Les pères ont été aimés, patres amati sunt ou fuerunt; etc. 

Exception. 

Le futur de Vinfinitif passif se forme du supin actif et de 
iri (qui est le présent de l’infinitif passif du verbe ire, aller) : 
Amatum, amatum iri; monitum, monitum tri; lectum, 
lectum iri; auditum, auditum iri. 

Remarque. Le futur de l’infinitif passif est toujours invariable. 
Ex. : Je crois que ce livre sera lu, credo hune Kbrum lectum iri. 
Je crois que ces livres seront lus, credo hos libros lectum iri. 
Je croyais que la ville serait prise, credebam urbem captum 
iri. 

108 . Bè^rle dea Yerbea paaaifa. 

Amor a Deo. — Masrore oonfioior. 

Le régime du verbe passif* marqué par de ou par, se met à 
l’ablatif avec a ou o6, quand c’est un nom de personne ou d’ètre 
animé; si c’est un nom de chose inanimée, il se met à l’ablatif 
sans préposition. * 

Ex. : Je suis aimé de Dieu (par Dieu), amor a Deo. 

Je suis accablé de chagrin, mœrore conficior. 


Avec quel mot s’accorde-t-il ? Comment se forme le futur do l’infinitif 
passif? Le futur de l’infinitif passif varie-t-il î 
108. Récitez la règle amor a Deo; mœrore conficior (règle des 
verbes passifs). 
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■II. Verbes neutres. 

109. En latin , on reconnaît qu’un verbe est neutre, lorsqu’il 
ne gouverne pas l’accusatif, et qu’il n’a pas de passif per- 
sonnel , c’est-à-dire, employé à toutes les personnes. 

Tel est obeiio (obéir à), qui veut son régime au datif, 
obedio matrimeœ (j’obéis à ma mère), et qui n’a pas de passif 
personnel; de même curro (courir), qui n’a ni régime ni 
passif personnel. 

Les verbes neutres se conjuguent absolument comme les 
verbes actifs à la voix active. 


Ainsi, conjuguez 1° sur Amo : 


Labor o , as , 

âvi. 

âtum , are , 

neuf., travailler. 

Pugno, as,- 

âvi. 

âtum, are. 

neut., combattre. 



2® sur Moneo : 


Noc eo, es. 

ui, 

ïtum , ère , 

neut., nuire. 

Jaceo, es. 

ui. 

(maaque), ère. 

neut., être étendu. 



3® sur Lego : 


Vivo, ïs. 

vix i, 

vie tum, viv ëre. 

neut., vivre. 

Cad 0 , ïs. 

cecïd i. 

casum, cad ëre. 

tient., tomber. 



4® sur ludto : 


Dorm io, is. 

îvi ouii. 

ïtum, ire. 

neut., dormir. 

Obed io, is. 

ivi ouii. 

itum, ire. 

neut., obéir. 



5® sur Capio : 


Sap io, ïs, ui owivi (ii 

), (manque), ëre. 

neut., avoir du goût. 


110. nègle des Verbes neutres. 

Sludeo grammaticœ. 

En latin, la plupart des verbes neutres gouvernent le datif. 
Ex. : J’étudic la grammaire, studeo grammaticee. 

Obéis à ta mère, vbedi matri tuæ. 


109. Quand reconnaît-on en latin qu’un verbe est neutre? Comment 
se conjuguent les verbes neutres? 

110. Récitez 1a règle studeo yrammaticie (règle des verbes neutres). 
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VEBBES. 


APPENDICE. 

1“ Verbes sans^supin. 

111. Les verbes qui manquent de sujnn, manquent par là 
même des temps qui en sont formés, savoir : du participe futur 
actif en i-us, du participe passé passif, et de tous les temps com- 
posés de la voix passive. 

Tels sont : Mic o, as, micui, — , mic are, neuf., êtimeUr. 

Pose o,ïs, poposci, — , poscëre, ocf., demander. 

2® Verbes sans parfait et sans supin. 

Les verbes qui n’ont ni parfait ni supin , n’ont que le présent 
et l’imparfait des différents modes, avec les futurs simples de 
l’indicatif et de l'impératif, et les gérondifs; s’ils ont un passif, 
ils ont, outre les temps correspondants à ceux de l’actif, le 
participe passif d’obligation en dus. 

Ainsi le verbe ferio, fs, — , — , ferire, act., frapper, «’a que 
les formes suivantes : 

ACTIF. PASSIF. 

Ind. prés, .-ferio, feris, etc.,. . . je frappe; . . . ferior, etc. 
iiwp. ; feriebam,feriebas,etc.,je /’ra]Jî)ais; . . feriebar, etc. 
fut. : feriam, fériés, etc., . je frapperai; . feriar, etc. 

iMPÉB.prés.; feri, etc., frappe; .... ferire, etc. 

fut. .-ferito, etc., frappe; .... feritor, etc. 

SüBJ. prés. ; feriam , ferias, etc., . que je frappe; . feriar, etc. 
imp, : ferirem, ferires, etc., que je frappasse; ferirer, etc. 

Inf. prés. ; ferire, frappei'; .... feriri. 

gér. ; feriend i, o, um, . . de frapper, etc. 

Part. prés. : ferieus, frappant. 

PASSIF d’oblig., feriendus, qui doit être frappé. 

IV. Verbea déponenfa. 

Leur nature et leur conjugaiion. 

112. On appelle verbes déponents ceux qui, avec la termi- 
naison or du passif, ont la signification active ou neutre; 
comme imitor, act., imiter ; utor, ncut., se servir. 


111. Quels sont 1rs temps qui manquent aux verbes sans supin ? 
Quels temps ont les verbes sans parLit et sans supin ? Conjuguez 
ferio à l’actif et au passif. 

112. Qu’appelle-t on verbes déponents T Pourquoi s’appellent-ils 
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Ils s’appellent déponents, parce qu’ils ont déposé la forme 
active, en conservant le sens actif ou neutre. 

11 y a deux espèces de verbes déponents, les verbes dépo- 
nents^tifs et les verbes déponenls-nevtres. 

Les verbes déponents-acti/!» sont ceux qui ont un régime 
direct, et gouvernent l’accusatif; comme imitor patrem, 

, j’imite mon père. 

Les verbes déponents-neuim sont ceux qui n’ont pas de 
régime direct, et ne gouvernent pas l'accusatif; comme 
morior, je meurs; tdor Uhris, je me sers des livres. 

Les verbes déponents se conjuguent comme les verbes 
passifs; chacun suit celle des quatre conjugaisons à laquelle 
il appartient par ses terminaisons au présent de l’indicatif et 
au présent de l’infinitif. 

Les quatre conjugaisons des verbes déponents ont pour 
modèles ; îwjùor, act, imiter; polUceor, act., promettre ; 
ulor, neut., se servir ; blandior, neut., flatter. 

Tempe des Verbes déponents. 

113. Les verbes déponents, outre les temps de la voix 
f)assive, ont les participes présent et futur actifs en ns et en 
les deux futurs de l'infinitif actif qui en sont formés, 
ainsi que les gérondifs et le supin actif: imitans, imilatunis, 
imitaturum esse et fuisse, imitandi (o, um), imitatum. 

Les verbes déponents-actifs seuls ont le supin passif en «, 
imitalu; et le participe passif d’obligation, employé à tous les 
genres et à tous les cas des deux nombres ; imitand us, a, um. 

Les verbes déponents-neutres n’ont que le neutre singulier 
du participe passif d’obligation, employé impersonnellement 
avec le verbe est, erat, etc. : moriendum est, il faut mourir; 
utendum erat Uhris, il fallait se servir des livres. 


déponents? Combien y a-t-il d’espèces de verbes déponents? Nommez- 
les. Qu’est-ce que les verbes déponents-actifs? les verbes déponents- 
neutres ? Comment se conjuguent les verbes déponents? Quels sont 
les modèles des quatre conjugaisons des verbes déponents? 

113. Quels sont les temps des verbes déponents? Quelles sont les 
deux formes passives propres aux verbes déponents-actifs? Les 
verbes déponents-neutres ont-ils le participe passif d’obligation ? 
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CONJCGAISO:» DES VERBES 


INDICATIF. 

IMPÉRATIF. 

SUBJONCTIF. 


lli. Il 

IITOR, DÉPONENT-ACTIF 

Prüs. Imil or, j'imite. 
Imit aris, etc. 

Imit are, imite. 
Imit etur, etc. 

Imit cr, que j’imite. 
Imit eris, etc. 

Imp. Imit abar, j’imitai$. 
Imit abaris , etc. 


Imitarer, que j’imitasse. 
Imit areris , etc. 

Pakf. Imil atus sumou fui, 
j'ai imité. 


Imit atus sim ou fuerim, que 
j’aie imité. 

Pl.-q.-p. Imil altis eram ou 
fueram , j'avais imité. 


Imit atus esscm ou fuissem,çu« 
j'eusse imité. 

Put. Imit abor, j’imiterai. 
Imitaberis, etc. 

Imil alor, imite. 
Imit ator, etc. 


Fut. Passé. Imit atus croox 
fuero , j’aurai imité. 



llo. POliMCEOR, DÉPONEiNT-ACTIF 

PitES. Polliceor, je promets. 
Pollic eris , etc. 

Pollic ere, promets. 
Pollic ealur, etc. 

Pollic car, que je promette. 
Pollic earis , etc. 

MP.Pollic ebar, jcpromcdüis. 
Pollic ebaris , etc. 


Pollic crer, que je promisse. 
Pollic ereris , etc. 

Paru. Pollic itus sum ou 
fui , j’ai j^romis. 


Pollic itus sim ou fuerim, que 
j’aie promis. 

Pl.-q.-p. Pollic itus eram 
ou fueram , j’avaispromia. 


Pollic itus essem ou fuissem , 
que j’eusse promis. 

ut. Pollic cbor,jeproj/iet(rai. 
Pollic eberis, etc. 

Pollic etor, prornefs. 
Pollic etor, etc. 


Fut. passe. Pollic itus ero 
ou fuero , j'aurai promis. 
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INFINITIF. 

PARTICIPE. 

' 1 

DE LA PREMiÈEE CONJUGAISON (comme Avnor). 

Pbks. Imit ari, imiler. 

Prés. Imit ans , imitant. 


Passé. Imit atus, oynnl imité. 

Parf. luiit aliiin esse ou fuisse, avoir 
imilé. 

Fut. actif. Imitatiirus, devant imiler 
(c.-à-d. qui imitera). 

* 

Part, passif d’oblig. Imit aiidus, devant 
être (c.-à-d. qui doit être) imité. 

Fur. Imil aUiruin esse, devoir imiler 
(c.-à-d. qu'il imitera). 

Gérondifs. Imil andi, ando , andum, 
d'imiter, etc. 

Fut. passe. Imit aturum fuisse, ai'oir dd 
imiter (e.-à-d. qu’il aura imité). 

SuPi.NS. Imit atum , imiter. 

Imit atii, à être imité. 


DK LA DEDxiÈuE CONJUGAISON (coHiine Moncor). 


Près. Pollic cri , jiromettre. 

Prés. Pollic ens, piromettant. | 

1 


1 

Passé. Pollic itus , ayant promis. j 

Pabf. PolUc itum esse ou fuisse , avo/r 
promis. 

Fut. actif. Pollic iturus, devant pro- , 
mettre (c.-à-d. qui promettra). | 


Part, passif n’onuc. Pollic endus, devant 

être (c.-à-d. >pii doit être) promis. 

* 1 

Fut. Pollic iturum esse, devoir promettre 
(c.-à-d. qu’il promettra). 

Gérondifs. Pollic endi , cudo , enduin , | 
de promettre , etc. I 

Fut. passe. Pollic iturum fuisse, avoir 
dû jirometire (c.-à-d. qu’il aura promis). 

Supins. Pollic ilum, promettre. 

Pollic ilu , d être promis . | 
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CONJUGAISO?» DES VERBES 


INDICATIF. 


IMPÉRATIF. 


SÜIUONCTIF. 


116. IJTOR, DÉPONEM-iNECTHE 


Prés. Ut or, je me sers. Ut ere , sers-toi. 
Ut eris , etc. Ut alur, etc. 


Imp. Ut ebar, je me servais. 
Ul ebaris , etc. 


Pabk. Us us siim ou fui , je 
vie suis servi. 


Pl.-q,-p. Us us eram ou 
fueram , je vi'étais servi. 


Fut. Ul ar, je me servirai. Ut itor, sers-toi. 
Ut eris, etc. Ut itor, etc. 


Fut. passe. Us us ero ou 
fuero , je vie serai servi. 



Ut ar, que je me serve. 
Ut aris , etc . 


Ul erer, que je vie servisse. 
Utereris, etc. 


Us us sim OH fuerim , que je me 
sois servi. 


Us us iessem ou fuisscm, que je 
me fusse seri'i. 


117. DIiA.!lDIOIt) DÉPONENT-NEDTRE 


Prés. Bland ior, je flatte. Bland ire , flatte. 
Blatid iris, etc. Bland iatur, etc. 


Imp. Bland iebar, je flattais. 
Bland iebaris , etc. 


Parf. Bland itus sum ou 
fui, j’ai flatté. 


Pu.-Q.-p. Bland itus crara ou 
fueram , j'avais fUtli. 


Fut. Bland iar, je ftatterai. Bland itor, flatte. 
Bland ieris , etc. Bland itor, etc. 


Fut. passé. Bland itus ero 
ou fuero , j’aurai flatté. 



Bland iar, que je flatte. 
Bland iaris, etc. 


Bland irer, que je flattasse. 
Bland ireris, etc. 


Bland itus sim ou fuerim , que 
j’aie flatté. 


Bland itus essem ou fuissem , gue 
j’eusse flatté. 
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INFINITIF. 

PARTICIPE. 

DE LA TROISIÈME CONJUGA 

! 

1 

isoN (comme Legor). | 

1 

Fnis. Ul i , « servir. 

Prés. Ut ens , se servant, | 

t 

1 


Passé. Us us , s’itant servi. 

Parf. Us lira esse ou fuisse, s’dire servi. 

Fut. actif. Us unis, devoni se servir 
(c.-à-d. qui se servira). 


Part. pass. d’obl. (imytrsonuell. avceesl).| 
Ut endura est (erat, etc.), il faut seservir.j 

Fut. Us unira esse, devoir se servir 
(c.-à-d. qu'il se servira). 

Gérondifs. Ut endi, endo , endura , de se 
servir, etc. 

Fut. passé. Us urura fuisse , avoir di2 se 
servir (c.-à-J. qu'il se sera servi). 

Supin. Us um , se servir. 


DE LA QUATRIÈME coNJcoAisoH (comme Audior). 


Prés. RIand iri, flatter. 

Prés. Bland lens, flattant. 

■{■■IIH 

Passé. Bland itus, ayant flaXté. 

Parf. Bland itum esse ou fuisse, avoir 
pillé. 

Fut. actif. Bland iturus, devant flatter 
(c.-à-d. qui flattera). 

mKÊKÊjKÊÊ 

Part. pass. o’orl. (imyersonneit. avec est). 
Bland iendum est {erat, etc.), il faut flatter. 

Fut. Bland iturura esse , devoir flatter 
(c.-à-d. qu'il flattera). 

Gérondifs. Bland iendi, iundo, iendum, 
. de flatter, etc. 

Fut. passé. Bland iturura fuisse {avoir dû 
flatter (c.-à-d. qu'il aura flatté). 

Supin. Bland itum, flatter. 
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11g. PATlOIt, déponent-actif de la 3' conjngrufson 


en iOfi, / (comme CAHOR). 


INDICATIF. 

IMPÉRATIF. 

SUBJONCTIF. 

INFINITIF. 

PRÉSEitT. 

Pat i or. je tovffre. 
Pat eris, 

Pat itur 

PRÉSENT. 

Pat ete. souffre. 
Patiatur. . . 

PRÉSENT. 

Pat i ar, que je souffre. 
Pat i aris, 

Pat i atnr 

PRÉSENT. 

Pati, souffrir. 

IMPARFAIT. 

Pat i ebar, je souffrais. 
Pat I ebaris , 

Pat i ebatur .... 


IMPARFAIT. 

Pat erer, que je sovf- 
Pat ereris, frisse. 

Pat eretbr 


PARFAIT. 

Pas sus sum on fui, 
fai souffert. 

Pas sus es 


PARFAIT. 

Pas sus sim ou fnerim , 
que j’aie souffert. 
Pas sus sis 

PARFAIT. 

Pas sum esse ou 
fuisse, avoir soiff- 
fert. 

PLIS-QÜE-PAHFAIT. 

Pas sus eram ou 
fueram, j’avais 
souffert. 

Pas sus eras . . . 


PLÜS-QÜE-PARFAIT. 
Pas sus esscin ou 
fuissem, que f eusse 
souffert. 

Pas sus esses. . . . 


FOTCR. 

Pat i ar, je souffrirai. 
Pal i eris. 

Pat i etur, 

Pat i emur, 

Pat i emini, 

Pat i entur. 

FUTUR. 

Patitor, souffre. 
Pat itor . . . 


FUTUR. 

Piissuruni esse.devo» 
souffrir {c.-i-û. qu’il 
souffrira). 

FÜTCR PASSÉ. 

Pas sus ero ou fuero, 
f aurai souffert. 

Pas sus eris. . . . 



FUTUR PASSÉ. 

Pas surum fuisse , 
avoir du souffrir 
(c.-à-d. qu'il aura 
sauffirt). 

•ÉROIDin. 

Pat i endi, de souffrir. 
Pat i endo, à souffrir. 
Pat i eiidiira(ad),pour 
souffrir. 

Pat i endo, en mf- 
frant. 

lumt. 
Pas sum, souf- 
frir. 

Pas su, à itrs 
souffert. 

PARTI 

PRÉSENT. 

Pat i eus, souffrarit. 

PASSÉ. 

Pas sus, ayant souf- 
fert. 

GIPE. 

FUTUR ACTIF. 

Pas surus , devant 
souffrir (qui souffrira). 
PART. PASSIF d’oDL. 
Pat i endus, devant 
être (c.-à-d. q>ti doit 
être) souffert. 
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Remarque. Quelques verbes déponents-actifs, outre le sens 
actif, ont encore le sens passif au participe passé et aux temps 
composés qui en sont formés. 

Ainsi, populatus (de popul or, nri, ravager) signifie qui a ravagé, 
et qui est ravagé; dimensvs (de dimetior, iri, mesurer) signifie 
qui a mesuré, et qui est mesuré. 

Tels sont encore : eomplexus (de complect or, », entourer), 
expertus (de exper ior, iri, essayer), meditatus (de médit or, ari, 
méditer), etc. 

Ces mêmes verbes peuvent avoir aussi le futur de l’infinitif 
passif, formé du supin en um suivi de iri. Mais il ne faut faire 
usage de ces formes à sens passif, qu’après s’être bien assuré de 
leur emploi dans les bons auteurs. 


Conjuguez 1® sur Imilor : 


Mir or 

âris, âtus 

sum , âri ; 

act., admirer. 

Auxili or. 

âris, âtus 

sum , âri ; 

neut., secourir. 


î® sur Polliceor : 


Tu eor. 

êris, ïtus 

sum, ëri; 

act,, protéger. 

Miser eor. 

éris, tus 

sum , éri; 

neut., avoir pitiéïk. 


3® 

sur Ulor ; 


Sequ or. 

ëris, secu tus 

sum, sequ i ; 

act., suivre. 

Proficisc or. 

ëris, profec tus 

sum, proficisc i; 

neut., partir. 


4® sur Blandior : 


Larg ior. 

iris, itus 

sum, iri; 

act., donner. 

Pot ior, 

iris, itus 

sum, iri; 

neut., s’emparer de. 


5® sur Palior : 


Mor ior. 

ëris, mortu us 

sum, mor i; 

neut., mourir. 

Aggred ior. 

ëris, a^res sussum, aggred i; 

act., attaquer. 


Ht, 115, 116,117. Conjuguez imitor, pnlliceor, utor , blandior. 
118. Conjuguez p«t/br. A quels temps certains verbes déponents- 
actifs ont-ils aussi le sens passif? Peuvent-ils avoir je futur de i’infi- 
nitif passif? 
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98 VEABES. 

APPENDICE. — VERBES SEMI-DÉPONENTS. 

119. On appelle verbes semi-d&ponents (à moitié dépouenU), 
certains verbes qui ont la forme active aux temps simples, et la 
forme passive au participe passé et aux temps qui en sont formés, 
CD conservant toujours leur signification active ou neutre. 

Il y a quatre verbes semi-déponents; ce sont : 

Aud eo, es, au-sus sum, aud-ëre, a., oser. 

Gaudeo,es, gavi-sussum, gaud-ére, se réjouir. 

Sol CO, es , sol-itus sum y sol-êrc, avoir coutume. 

Fid O, ïs, fi-sus sum, fid-ërc, n., se fier. 

On conjugue de même les composés : confido (se confier), 
diffido (se défier), etc. 

Conjugaison de GACDEO. 

Ind. "prés. Gaud eo, es, etc., je merpyowis. 

imp. Gaud ebain, ebas, etc., je me réjouissais, 
parf. Gavi sus sum ou fui, je me suis réjoui, 
pl.-q.-p. Gavi sus cram ou fueram , je m’étais réjoui, 
fut. Gaud ebo, ebis, etc., je me réjouirai, 
fut. pas. Gavi sus ero ou fuero , je me serai réjoui. 

Imp. prés. Gaud c, eat, etc., réjouts-fot. 

fut. Gaud eto , eto, etc., réjouis-toi. 

ScBJ. prés. Gaud eam, eas, etc., que je me réjouisse, 
imp. Gaud crem, cres, etc., que je me réjouisse, 
parf. Gavi sus sim ou fuerim , que je me sois réjoui, 

pl.-q.-p. Gavi sus essern ou fuisscm, que je me fusse réjoui. 
Inf. prés. Gaud ere, se réjouir. 

parf. Gavi sum esse ou fuisse, s’étre réjoui. 

fut. ' GA\isumm esse, devoir se réjouir {qu’il se réjouira). 

fut. pas. Gavi surum fuisse , avoir dû se réjouir [qu’il se sera 

réjoui). , 

gérond. Gaud endi, endo, endum, de se réjouir, etc. 
supin. Gavi sum, se réjouir. 

Part. prés. Gaud ens, se réjouissant. 

passé. Gavis us, a, ura , s’étant réjoui [qui s’est réjoui), 

fut. Gavisur us, a, nm, devantseréjouir [quiseréjouira). 
PASSIF d’oblig. (impers.) Gaud endum est [erat, etc.). Al 


faut se réjouir. 



119. Qu’appelle-t-on verbes semi-déponents? Quels sont-ils ? Con- 
juguez gaudeo. 
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120. Règles des ITerbes déponents. 

I. Verbes déponents-actifs. 

Imitor patrem. 

Reaucoup de verbes déponents sont actifs, et gouvernent 
l’accusatif. 

Ex. : J’imite mon père, imitor patrem. 

IL Verbes déponents-neutres. 

Miserere pauperum. 

Les verbes iléponents-nettfrcs gouvernent, les uns le génitif, 
les autres le datif, d’autres enfin l’ablatif. 

Ex. : Ayez pitié des pauvres, miserere pauperum. 

Secourir tes malheureux, opitutari miseris. 

Je jouis d’un doux repos, dulci fruor otio. 

1T. Verbes irréguliers. 

121. On appelle verbes tVreÿttf/eri, les verbes qui, dans 
quelques-unes de leurs formes, s’écartent des conjugaisons 
qui servent de modèle. 

Les principaux verbes irréguliers sont, outre le verbe «um, 
et ses composés déjà cités plus haut (84), les neuf suivants i 

I. PossDM, potei, polwi, pos*e, pouvoir. 

II. PnosüM , prodes , profui , prodesse , être utile. 

III. Fero, fers, tuli, latum, ferre, porter, avec ses 

composés. 

IV. VoLO, vis, volui, velle, vouloir. 

V. Noi.o, non vis, nolui, nnlle, ne vouloir pas. 

VI. Malo, mavis, malui, malle, aimer mieux. 

VII. Edo, edis ou es, edi, esum, edere, manger, avec scs 

composés. 

VIII. Fio, fs, factus sum, fieri, être fait, devenir. 

IX. Eo, ii, tri, itum, ire, aller, avec ses composés. 


HO. Récitez la règle imiter patrem (règle des verbes déponents- 
actifs). Récitez la règle miserere pauperum (règle des verbes dépo- 
nents-neutres). 

Ht. Ou’appelle*t-on verbes irréguliers? Citez-cn les principaux. 
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VERBES IRRÉGULIERS. 


INDICATIF. 

IMPtP.ATlF. 

l!î. I. P 

OSSfJll, NEUTRE, 

Pbes. Pot 8UIII , je peux, pot es , pot est ; 
Pot sumus , pot estis , pot sont. 

Fac pot sis, Idc/ie de pouvoir, 
clc. 

Imp. Pot ci am , je pouvait , pot eras , pot erat; 
Pot eratnus, pot eratis, pot erant. 


Parf. Pot ui , j’oi pu ou je pus , pot uisti , pot uit ; 
Pot uiinus, pot uistis , pot uenmt ou pot iiere. 


P.-Q.-p. Pot ueram, j’aooispu, pot ueras, pot nerat; 
Pot ueramus , pot ueratis, pot uerant. 


Fit. Pot ero , je pourrai , pot cris , poterit; 
Pot eriiTuis, poleritis, poterunt. 


Fut. PASSÉ. Poluero, j’auraipu, potueris,potiierit; 
Pot uerimus , pot ueritis , pot uerint. 



123. II. PROSUBI) NEUTRE, 


Prés. Pro sum , je suit utile , prod es, prod est ; 
Pro sumus , prod estis , pro sunt. 

Fac pro sis, soisutile, etc. 

Imp. Prod eram , j'étais utile, prod eras, prod erat; 
Prod eramus, prod eratis, prod erant. 


Pauf. Pro lui, j’ai été (ou je fus) utile, pro fuisti, 
pro fuit ; 

Pro fuimiis, pro fuistis, pro fuenmt ou pro fuere. 


P.-Q.-p. Pro lucrani, j'aoait été utile, pro tueras, 
pro fuerat; 

Pro fiieramiis , pro fueralis, pro fuerant. 


Fut. Prod ero, je serai utile, proderis, proderit; 
Prod eriinus , prod eritis , prod eruot. 


F UT. PAS. Pro fuero, j'aurai été utile, pro fueris, fuerit; 
Profuerirous, profueritis, profuerint. 
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SUBJONCTIF. 

INFINITIF. 

PARTICIPE. 

(de poils sum), pouvoir. 



Pos sim , qiic je puisse, pos sis , pos sit ; 
Pos sinuis, pnssilis, possint. 

Près. Pos se , pouvoir. 


Pos sein , que je pusse , pos ses , pos sel ; 
Pos semus, posselis, pos sent. 



Pot ucriin , que j'aie pu, pot iicris, pot ueri t; 
Potuerimus, potueritis, potuerint. 

Parp. Pot uisseï 
avoir pu. 


Pütuissem, que j’eusse pu, potuisses, 
pot uisset; 

Pot nisseniiis , pot nisselis , pot nissent. 










Cire nlile, servir. 


Pro sim , que je sois utile, pro sis , pro sit ; 
Pro simus, pro silis, pro sint. 

Près. Prod esse, être 
utile. 


Prud essern , que je fusse utile, proi esses, 
proilesset; 

Prodessemus, prod csselis, prodessent. 



Pro fueiim , que j’aie été utile, pro fueris , 
pro fuerit ; 

Pro fnerimns , pro fuerilis , pro fuerint. 

Paef. Pro fuisse, 
avoir été utile. 


Pro fiiissein , que j’eusse été utile , 
pro fuisses, profnisset; 

Pro fuissemiis, profiii.^setis, pro fuissent. 




FuT.Proluturuin(am, 
um) esse, devoir être 
{qu'il sera) utile. 

Fut. Profuiur us (a, 
uin) , devant être 
{c.-ii-il qui sera) utile 


Fut. p. Profutur uni 
(.*im,um) fuisse, avoir 
dû être utile. 
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YEBBES IBRÉGULIERS. 


INDICATIF. 


IMPÉRATIF. 


114. III. FEnOy ACTIF, 


Pbes. Fer 0 , je porte, fer s , fer l ; 
Fer imus , fer. lis , fer uni. 


Imp. Fer ebam , je portais, fer ebas , fer ebal ; 
Fer ebamns, fer ebatis , fer ebaul. 


Parf. Tuli, j’ai porté ou je porlai, lui isti, lui it; 
Tulimiis, tulislis, tiilerunlou tulere. 


P.-Q.-p. Tul eram , j'avais porté , lui cras , lui erat ; 
Tul eramus , tnl eratis , tiil erant. 


Fdt. Fer am , je porterai , fer es , fer et ; 
Fereraus, fer élis, fer eut. 


Fut. passé. Tul ero, j’aurai porté, tul eris, tulerit; 
Tul eriiniis, tnl eritis, tul erint. 


Fer, porte, fer at; 

Fer amus, fer te, fer ant. 



Fer to, i<orle, fer lo; 
Fer lote , fer unto. 


lis. FEROR, PASSIF, 


Prés. Fer or, je suis porté, fer ris ou fer re, fer lur; 
Fer iinur, fer iinini, fer nntur. 

Imp. Fer ebnr, j'étais porté, fer ebaris ou fer ebare , 
fer ebatur ; 

Fer ebamiir, fer ebatnini , fer ebantnr. 


Parf. Lat us sum ou fui, j'ai été {on je fus) porW,etc. 


Pl.-q.-p. Lat us crain ou fueram , j’avais été 
porté, etc. 

F UT. Fer ar, je serai porté, fer eris ou fer ere, fer etur ; 
Fer emur, fer emiiii, fer entur. 

Fut. passé. Lat us ero ou fucro, f aurai été 
porté , etc. 
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VERBES IRREGULIERS. 


10 .{ 


SUBJONCTIF. 


INFl.MTIF. 


PARTICIPE. 


porter, à la voix active. 



Fer am, OU' jejiorlc, feras, fer at; n u _ _ 

Fer amus ; fer alis , fer ant. P" 


Fer rem , que Je portasse, fer res , fer rel ; 
Fer remus , fer relis, fer rent. 


T iil erim ,g>w j’flte j/orlé, tuleris, tulerit; Pabk. Tiil isse, avoir 
Tulerimus, lui erilis, tuleriol. porté. 


Tul issein, que j'eusse porté, lui isses, 
tul issel; 

Toi issemus , lui isselis , tnl issent. 




Fut. Lalur iim (ain, 
um) esse, devoir por- 
ter [quH portera). 

Fut. Lalur us (a, 
uin), devant porter 
(c.-i-d. qui portera). 

Fur. P. Lalur iiin(am, 
oui) fuisse, avoir dii 
porter (q. aura porté). 

GKR.FiTeml i (o, um), 
de porter, etc. 

Sup Lal um, por/er. 



Fer ar, que je sois porté, fer aris ou 

fer are , fer atur ; Pb. Fer ri , être porté. 

Fer amur, fer amini , fer anlur. 


Fer rer, que je fusse porté, fer reris ou 
ferrere, ferrelur; 

Fer réunir, fer remini , fer renlnr. 


Latus sim ou fuerim, que j’aie Pa«f. Lat ura esse ou 

por«,elc. fuisse, awir<!(épw/(f. (q,,i a été porté). 


Lal us essem ou fiiissem, que J’eusse été 
porté, elc. 






Slip. Lal U , à être 
porté. 
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VERBES IRRÉGULIERS. 


INDICATIF. 

IMPÉRATIF. 

126 . 

Y. VOliO, ACTIF, 

Prés. Vol o, je veux, vis, vult; 
Vol urnus, vultis, vol unt. 

Vel is, vetix ou veuille, vel il ; 
Vel imus, vel itis, velint. 


Imp. Vol ebam, ;e vou2aû, volebas, vol ebat; 
Vol ebamus, vol ebatis , vol ebant. 


Parf. Vol ui, j'ai voulu, vol uisti , vol uit; 

Vol uimus, vol uistis, vol uerunt ou uere. 


P.-Q.-p. Volueram, j'avais voulu, vol ueras, 
vol uerat ; 

Vol ueratnus, vol ueratis, vol uerant. 


Fdt. Volam, je voudrai, voles, volet; 
Vol émus , vol etis , vol ent. 


Fut. PASSÉ. Vol uero,/ourai«oulu, volueris, vol uerit; 
Vol nerimus, volueritis, voluerint. 


127. y. MOIiO 

{de non volo), actif, 

Prés. NoI o , je no veux pas, non vis , non vult; 
Nolumus, non vultis, nol unt. 

Noli ou ito, ne veuille pas, 
nol il; 

Nol imus, nol ite, noi int. 


Ihp. Nol ebam , je ne voulais pas, nol ebas, nol ebat ; 
Nol ebamus , nol ebatis, nol ebant. 



Parf. Nol ui , je n’at pas voulu , nol uisti , nol uit ; 
Nol uimus , nol uistis , nol uerunt ou nol uere. 


' 

P.-Q.-p. Nol ueram , je n’avais pas voulu, nol ueras, 
nol uerat ; 

Nol ueramus , nol ueratis , nol uerant. 



Fut. Nol am , je ne voudrai pas, nol es , nol et; 
Nol émus , nol etis , nol ent. 

Nol ito, ne veuille pas , nol ito ; 
Nol itote, nolunto. 


Fut. passé. Nol uero, je n'aurai pas voulu, nolueris, 
nol uerit; 

Nol nerimus , nol ueritis , nol nerint. 


4 

-- 
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SUBJONCTIF. 

INFINITIF. 

PARTICIPE. 

1 

vouloir. 



Vel un , flue >e t)eiiW/«, vel is, ve ht; r, ■ ,t , , ,• 

... ’ ’ Pbes. Vel le, fou/oir. 

Vel imus , vel ilis , vel int. 


Vel lem, que je voulusse, vel les, vel let; 
Vel lemus, vel letis, yd lent. 


Voluerim, que j'aie voulu, voluens, 
vol uenl; 

Vol uerinrius, vul ueritis, vol uerint. 


Vol uissem , que j’eusse voulu , vol lusses, 
vol msset; 

Vol uisseinus , vol uissetis, vol uissent. 


ne vouloir pas. 
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VERBES IRRÉGCLIERS. 


INDICATIF. 


128. VI. HALO [de magis volo), actif, 


Pues. Mal o, j'aime mieux, ma-vis , ma-vult; Mal is , aime mieux , mal il ; 

Mal umus, ma-vul lis , mal unt. Mal imus, mal itis, mal int. 


Imp. Mal ebam , f aimais mieux, mal ebas, mal ebat; 
Mal ebamus , mal ebatis , mal ebant. 


Pabf. Mal ui , j’ai mieux aimé , mal uisli , mal uit ; 
Mal uinius, mal uistis, malueruotoumal uere. 


P.-Q.-p. Mal uerain , j'avais mieux aimé , mal ueras , 
mal uerat; 

Mal ueramiis , mal ueralis , mal uerant. 


Fut. {manque) 


Fut. passa. Mal uero, j'aurai mieux aimé, mal ueris, 
mal uerit ; 

Mal nerimiis, mal neritis, mal uerint. 



129. YII. EDOt ACTIF, 


Pbés. Ed O , je mange, ed is ou es, ed it ou est ; 
Ed imus , ed itis ou estis , ed unt. 


lup. Ed ebam , je mangeais , ed ebas , ed ebat; 
Ed ebamus , ed ebatis , ed ebant. 


Pabf. Ed i , j’ai mangé , ed isti , ed it ; 

Ed imus , ed islis , ed erunt ou ed ere. 


P.-Q.-p. Ed eram , j’avais mangé , ederas, ederat; 
Ed eramus , ed eratis , ed erant. 


Fut. Ed am , je mangerai, ed es , ed et; 
Edemus, ed etis, ed ent. 


Fut. passé. Ed ero, j’aurai mangé, ed eris, ed erit ; 
Ederimus, ederitis, ederint. 


Ed e ou es, mange, ed at; 

Ed amus, ed ite ou este, ed ant. 



Edite ou esto, mange, ed ito ; 
Ed itote ouestote, ed unto. 
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SUBJONCTIF. 


INFINITIF. 


PARTICIPE, 




Mal im , guc j'aime mtoix, mal is, mal il; Prés. Malle, aimer 
Mal imus , mal itis , mal lot. mieux. 


Mallem, que j’iiimasse mieux, malles, 
mal let; 

Mal lemiis, mal letis, mal lent. 


Mai uerira, que y me mieux aimé, mal ueris, jjjl yjggg 

mal uerit ; 

Mal iierimiis, mal nerilis , mal uerint. avoir mina amé. 


Mdluisseiii, que i’euiM mieux aimé, 
mal oisives , mal uisset; 
Maluissemus, mal nlssetis , mal Missent. 



Prés. Ed ere ou esse, 
manger. 


Ed am , que ^e mange, ed as , ed at; 
Ed amus, ed atis, ed ant. 


Edereni, que je mangeusse, ed eres, 
ederct; ed eremus, etc. 
ou Essem, esses, esset; essemiis, etc. 


Ed erim , que j'aie mangé, ed eiis, ed erit; Pars. Ed isse, avoir 
Ederimus, ederitis, ed erint. mangé. 


Edissem, que feusne mangé, edisses, 
ed isset ; 

Eli issemns, ed issetis, ed issent. 


PR.Edens, mangeant. 






Fut. Es urum esse p„. Esurus, devoat 
devoir manger iqu il , . „ 

mangera). manger{quimangera). 


Fut. pass. Es urum 
fuisse,avoir di2 manger 
(qu'il aura mangé). 
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VERBES IRRÉGULIERS. 



INDICATIF. 

IMPÉRATIF. 

130. 

VIII. FIO, PASSIF 

Prés. Fio,^« deviens, fis, fit; 
Fimus, titis , fiunt. 

Fias, deviens, fiat; 
Fiamus, fialis, fiant. 


Imp. Fiebam , je devenais , flebas , fiebat ; ' 
Fiebanius , flebalis , fiebant. 


Parf. Factus sum ou fui, je suis devenu, j’ai été 
fait, etc. 


P.-g.-p. Fac tus eram ou fueram, j'étais devenu, 
j'avais été fait, etc. 


Fût. Fiam, je deviendrai , fies, fiet; 
Fiemus, Detis, fient. 


Fdt. passé. Fac tus cro ou fiiero, je serai devenu, 
j'aurai été fait, etc. 


131. IX. EO, NEUTRE, 


Prés. Ko, je vais, is, it; 
Ilnus, itis, eiint. 


Imp. Iham, ;’aitats, ibns,ibat; 
Ibamus, ibalis, ibant. 


Parf. Iv i , je suis allé, iv isti, iv it-, 

Iv imiis , iv istis, iv erunt ou iv ere. 


P.-Q.-p. Iv eram , j'étais allé, iveras, iv erat; 
Iv eramus, iv eratis, iv erant. 


Fut. Ibo, j’irai, ibis, ibit; 
Ibimiis, ibitis, ibunt. 


Fut. passé. Iv ero , je serai allé, iv eris , iv erit; 
Iv erimns , iv critis , iv crint. 


I, va, eat; 
Eainus, ile, cant 
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SUBJONCTIF. 

INFINITIF. 

PARTICIPE. 

J 

de F AGIO, être fait, devenir. 



Pbés. Fieri, devenir, 
être fait. 




Fiam, que je devienne, Gas, Gat; 
Fiamus, Gatis, Gant. 


Fiercm, que je devinsM, Gérés, Geret; 
Fiereraus, fierctis, Gerent. 


Fac tus sim ou fuerim, gue je sots devenu, esse p^ssÉ. Faclus(a, 

gue j'aie été fait, etc. f ”! 

* ' ovoir eu fan. devenu , fatt, étant 

^ T. T. . • • /att. oyant été fait 

Factus essem ou fuissem, gue je fusse Fût. Factum iri, devenu, gui 

devenu, gue j" eusse été fait, etc. devoir devenir, devoir ^ m fait). 

être fait (.qu’il de ^ 

riendro, qu’il sera Pabt.pass.d’oblig. 
fait). Faciend us (a, um), 

t ' gui doit être fait. 

Supin. Fac tu, à de- qui doit devenir, 
venir, à être fait. 



Prés. lens, euntis, 
, allant (qui va). 


Eam , que j’aille, eas, eat; 
Eamus, eatis, eaut. 


Irem, que f allasse, ires, iret; 
Iremus, iretis, irent. 


lï erim , gue je sois allé, iv eris, iv erit; Parf. Iv isse, être 
Iverimus, iveritis, iv erint. allé. lYa), 




ivissem, gue je fusse allé, ivisses, 
iv isset; 

Iv issemus, iv isselis, ivissent. 


Part.pass.d’oblig. 
(employé impersonnel/. 
avec est). Eundum 
Fut. Iturum esse, est (erat, etc.), il 
devoir aller (qu’il ira), faut aller. 



Ger. Ëundi (o, um), 
d’aller, etc. 
Sup. Itum, aller, 
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VERBES IRREGULIERS. 


BEUARQUES. 

I« Sur POSSUM et PROSU M. 

13Î. Dans la conjugaison du verbe possum, le t de l’adjectif 
pol(is, e) est remplacé par une s, toutes les fois que le verbe 
commence par une s. 

Dans la conjugaison du verbe prosum, on ajoute un d àla prépo- 
sition pro, toutes les fois que le verbe commence par la voyelle e. 

2® Sur les composés de FERO. 

Les composés du verbe fero se conjuguent comme lui à l’actif et 
au passif. 

Tels sont : 

Af-fero, af-fers, at-tuli, al-latum, af-ferre, act., apporter. 

A«i-fero, au-fers, abs-tuli, ab-latum, au-ferre, act., emporter. 

Con-fero, con-fers, con-tuli, col-latum ,’con-fcrre, act., porter 
ensemble; réunir. 

Dif-fero, dif-fers, dis-tuli, di-latum, dif-ferre, act., disperser; 
différer (remettre). 

Ef-fero, cf-fers, ex-tuli, e-latum, ef-ferre, act., porter dehors. 

In-fero, iu-fers, in-luli, il-lalum,in-ferre, acL, porter dedaiis. 

Of-fero, of-fers, ob-tuli, ob-lalum, of-ferre, act., offrir. 

Suf-fero, suf-ters, sus-tuli, sub-latum (rare), suf-ferre, act., 
supporter. 

Tous ces verbes subissent une modiOcation dans la préposition 
dont ils sont composés. La préposition reste invariable dans les 
sept suivants : ante-fero, a., porter devant, préférer; dreum- 
fero, a., porter autour; de-fero, a., déférer, dénoncer; per-fero, 
a., supporter, porter jusqu'au bout; præ-fero, a., préférer; 
pro-fero, a., porter en avant; re-fero, a., rapporter. 

Suffero prête son parfait et son supin au verbe tollo, élever, 
enlever : toU-o, is, sustali, sublatum, tollere, act. 


122 , 123. conjuguez possum , prosum. 

124, 125. Conjuguez fero, feror. 

12G, 127 , 128. Conjuguez volo, nolo, malo. 

129, 130, 131. Conjuguez edo , fio , eo. 

132. Quand le t de l’iiiljectif/iotea-il remplacé dans possum par unes? 
Quand prosum prend-il und entre la prépositionet le verbe? Comment 
se conji’guent les composés de fero? Cilez-les. A quel verbe suffero 
préte-t il son parfait et son supin? Differo n’est-il pas aussi verbe 
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Différa, comme différer en français, est aussi verbe neutre, et 
s’emploie dans le sens de être différent; cependant les formes tirées 
du parfait et du supin ont exclusivement la signification active. 

3* Sur VOLO, NOLO et MALO. 

Les trois verbes vo/o, nota et malo n’ont pas de passif. 

4* Sur EDO et ses composés. 

Le passif du verbe edo est régulier : edvr, ederis, esus sum, 
edi. Au lieu de editur, on trouve auss"I estur (il est mangé). 

Les composés du verbe edo se conjuguent comme lui à l’actif et 
au passif. 

Tels sont : 

Com-edo, edis, etc., a., tnanger. I Ex-edo, edis, etc., a., dévorer. 
Amb-edo, edis, etc., O., ronger. I Per-edo, edis, etc., a., consumer. 

5® Sur FIO et ses composés. 

Le verbe fio sert de passif au verbe facto (faire). 

Parmi les composés de fado, les uns conservent la voyelle a, 
les autres changent a en t. 

Les composés de fado qui conservent a, changent fado en fio h 
la voix passive, et s'y conjuguent comme fio. 

Ainsi, cale-fado (échauffer) fait au passif cale-fio (devenir 
chaud) ; ttgue-/oc»o (liquéfier, fondre) fait lique-fio (se liquéfier). 

Les composés de fado qui changent o en t, forment régu- 
lièrement tous les temps de la voix passive. 

Ainsi, ef-fido (effectuer) fait au passif ef-fidor, ef-fioeris, 
ef-fectus sum , ef-fid; per-fido (achever) fait per-fidor, per-ficetis, 
per-fectus sum , per-fid. 


neutre ?Po/o, nolo et malo ofit-ils un passif? Le passif edor est-il ré- 
gulier? Quelle forme trouve-t-on pour eëftYur?Commentse conjuguent 
les composés de edo * Citei-les. A quel verbe fio sert-il de pnssif? Quels 
sont les composés de facto qui, au passif, changent fado en fio f 
Donnez le passif de liquefado , etc. Comment se conjuguent au passif 
les composés de fado qui changent a en t? Donnez le passif de effido. 
Comment se conjusruent les composés du verbe eo î Comment font-ils 
au parfait de l’indicatif? Quels sont les composés de eo qui peuvent 
s’employer au passif? Comment se conjugue ambio f 

8 . 
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VERBES IRREGULIERS. 


6® Sur les composés de EO. 

Les composés du verbe eo se conjuguent comme luij ils ont le 
parfait de l’indicatif en n, rarement en ivi. 

Tels sont : , 

Ab-eo, is, ii (ivi),ïlum, ire, n., s’en aller. 

Ad-eo, is, etc., a., aller vers. Præler-eo, is, etc., a., passer outre. 
Ex-eo, is, etc., n., sortir. Prod-eo, is, etc., n., s’avancer. 
In-eo, is, etc., a., aller dans. Red-eo, is, etc., n., revenir. 
Per-eo, is, etc., n., périr. Trans-co, is, etc., a. et n., passer. 

Comme adeo, ineo, prætereo et transeo sont actifs , ils peuvent 
s’empluyer à la voix passive : adiri nonpotest (Cic.), il ne peut pas 
être abordé (il n’est pas visible). 

Amhio (a., aller autour), quoique dérivé du verbe eo, se con- 
jugue régulièrement sur audio. 

APPENDICE 1. 

Qaeo et Nequeo. 

133. Les deux verbes queo (je puis), et nequeo (je ne puis pas), 
se conjuguent régulièrement sur eo; mais ils n’ont ni impératif, 
ni gérondif, ni supin. 

Ind. prés. Queo, quis, quit, etc., . . je puis. 

imp. Quibam, quibas, etc.,. . . je pouvais. 

• parf. Quivi, quivisli, etc., . . . j’ai pu. 

j)/.-g.-p. Quiveram, quiveras, etc., . j’avais pu. 
fut. Quibo, quibis, etc.,. . . . jepourrai. 

fut. pas. Quivero, qiiivcris, etc., . . j’aurai pu. 

Subi. prés. Queam, queas, etc., . . . quejepuisse. 

imp. Quirem, quires, etc., . . . que je pusse, 

parf. Quiverim, quiveris, etc., . que j’aie pu. 

pl.-q.-p. Quivissem, quivisses, etc., que j’eusse pu. 


Inf. prés. Qnire, pouvoir. 

parf. Quivisse, avoir pu. 


Part. prés. Quiens, queuntis, etc., . . pouvant. 

Nequeo se conjugue de même. 

133. Comment se conjuguent queo et neçtueo ? Quelles sont les 
formes qui leur manquent? Conjuguez queo. Quelles sont les formes 
’à éviter ? 
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11 faut éviter d’employer les formes suivantes, très-rares dans 
les bons auteurs : , quit, quimus, quitis; les imparfaits 

quibam, etc., etquirem, etc.; tout le futur qniho et nequibo; 
l’infinitif présent quire et nequire; enfin le participe quiens. 

APPENDICE 11. — IMPÉRATIFS IRRÉGULIERS. 

Dio , duo , fao. 

134. Les trois verbes dico, duco, fado, retranchent l’e final à 
la deuxième personne du singulier du présent de l’impératif actif, 
et font die, duc, foc. 

11 en est de même des composés de ces verbes. 

Ainsi : præ-dico (prédire) fait pr<*-dic; de-duco (emmener) fait 
de-duc; cale-fado (échaufifer) fait cale-fac. 

Cependant les composés de fado qui changent a en t, con- 
servent Ve à l’impératif. Ainsi ef-pdo fait ef-fice ; per-fido fait 
per-fice; etc. 

Vl.Verbca dtAfeetira. - 

135. On appelle verbes de'fectifs (de depeio, manquer), les 
verbes auxquels il manque des modes, des temps, ou des 
personnes. 

Les principaux verbes défectifs sont les sept suivants : 

Mehini, meminisse, act., et neut., se souvenir. 

CoEPi, cœpisse, neut., quelquefois act., commencer. 

Odi, odisse, act., haïr. 

No VI, novisse, act., savoir, connaître. 

CoNSüKvi, consuevisse, neut., avoir coutume. 

Inqüam, dis-je. 

Aïo, je dis. 

Ces verbes (excepté cœpi) n’ont pas de passif. 

Odi, novi et consuevi sont employés aux mêmes temps et 
aux mêmes modes que memini, qui leur sert de modèle; mais 
le futur de l’impératif est propre à memini. 


134. Comment les verbes dico, duco, fado et leurs composés 
font-ils à l’impératif présent actif? Quels sont les composés de fado 
qui conservent Ve à l’impératif? 

135. Qu’appelle-t-on verbes défectifs? Quels sont les principaux 
verbes défectifs? Odi, novi et consuevi sont-ils employés aux mêmes 
temps et aux mêmes modes que memini? 
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VERBES DÉFECTIFS. 


INDICATIF. 

IMPÉRATIF. 

136. 

1. ACTIF 

m I '» 7* souwien*, 

s < \ Memin isli , it; imus, istis, 
5:. f eriint ou ere. 

Memin eris, foia‘!«is-(oz, 
Memin eiil; erimus, eritis, 
erint. 

_ 1 Memin eram, je me souvenais, 

n Ÿ s Memin eras, erat; eramus, 
“ 1 eratis, erant. 


eu 1 Memin ero, je me souviendrai, 

s H ^ Memin eris , eril : erimus, eritis, 
[». = 1 . . 
te. f ennt. 

Memento, somiens-toi; 
Memenlote, sourenez-uous. 


137. U. COüPI, PARFAIT, (de l'inusité Cœpio), 


^ ^ Cœp i , j’ai commenci , 

% l Cœp isti, it; imus, istis, ernnl 
^ 1 ou ere. 

Cœp eris , commence, 

Cœp erit ; erimus, eritis, erint. 

b 1 Cœp eram , j'avais commencé. 


ç> \ Cœp eras , erat ; eramus, eratis. 




^ ( Cœp ero, j'aurai commenci. 


= « 1 Cœp eris, erit; erimus, eritis. 


^ û- 1 erint. 



138. Remarques, i" Memini, novi, odiel consuevi soûl quatre 
parfaits qui ont le sens du présent; de même, au plus-que- 
parfait, ils ont le sens de l’imparfait, et au futur passé , le sens du 
futur. Pour exprimer le sens des temps passés , il faut employer 
d’autres verbes. 

Odi fait au participe futur actif osurus (devant haïr, qui haïra). 
Le parfait osus sum (j’ai haï) ne se trouve que chez les plus 
anciens auteurs; il a servi à former les participes composés 
exosus et perosus (haïssant, qui hait). 


136, 137. Conjuguez me mini , cœpi. 

138. A quel temps sont memini,novi, odi et consuevif Quel sens 
ont-ils ? Comment od« fait-il au participe futur actif ? D’où viennent 
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il 


SUBJONCTIF. 

INFINITIF. 

PARTICIPE. 

et NEUTRE , je me soi 

mens. 


Meuiin erim , que je me sou- 
vienne, 

Memineris, eril; erimus, 
erilis , erint. 

Pr. (Parf.) Meminissc, 
se souvmir. 


Memin issein , que je me sou- 
vinsse , 

Memin isses, isset; isserans, 
issetis, issent. 







j'ai commencé (souvenl je commence). 


Cœp erim , que j'aie com- 
mencé, 

Cœp eris, erit ; erimus, eritis, 
erint. 

Parf. Cœp isse , owir 
commencé. 


Cœp issem , que j'eusse com- 
mencé, 

Cœp isses, isset; issemus, 
issetis, issent. 

Fut. Cœp turum esse , 
devoir commencer (qu’il 
commencera). 

Fut. Cœptur us 
(a, um),</eron/ 
commencer (qui 
commencern). 


Fut. passe. Cœp turum 
fuisse , avoir dü com- 
mencer (qu’il aura corn- 
menré). 

6up. Cœpluin, 
commencer. 
Cœp tu, 0 être 

commencé. 


2® Dana cœpi, le parfait signifie aouvent je commence; le plus- 
que-parfait, je commençais; le futur passé, je commencerai. 11 en 
est de même aux autres modes. 

Le verbe ccepi s’emploie à la voix passive aux mêmes temps 
qu’à la voix active. 

Ainsi l’on a au parfait de l’indicatif : cceptus (a, um) sum ou 
fui Qe suis commencé), et au plus-que-parfait : cœpius\^cm ou 
fueram (j’étais commencé), etc. 

Le verbe cœpi se construit élégamment avec un infinitif passif : 
poTM institui cœptus est, on commença à faire le pont. 


exosus et perosus 1 Quel est souvent le sens du parfait cœpi? Ce verbe 
s’emploie-t-il au passif? 
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VERBES IMPERSONNELS. 


indicatif. 

IMPÉR.ATIF. 

SUBJONCTIF. 

PARTICIPE. 

139. 

1 

III. I^Qr.%11, dis-je. 


Prés loquam, dis-je, 
inquis, inqiiit; 
Inqiiiiinis , inquitis, 
inqiiiunt. 

Prés. Inque ou 
inquilo (rares), 
dis. 



iHP.InqMiebat, disaH-il. 




Pare. Inqnisti, dis-lu; 
Inquit , dit-il 




Fut. Iiiquies, diras-tu; 
Inquiet, dirn-1-il 





liO. IV. AlO, je dis. 


Pr. Aio, ;edis, ais, ail; 
— — aiunt. 

Près. Ai (rare), 
dis. 

Prés. Aies qae 
tu dises, aiat. 

Prés. Al eus, 
en lis, disant. 

lue. Ai ebam, je disais. 
Ai ebas, cbat; ebamus, 
ebalis, ebant. 





Remarque. Aio signifie souvent dire oui, affirmer. 

On trouve quelquefois ain’? , pour aisnë? dis-tu? ow tu dis? 

VU. Verbea impcrsennela. 

lil. On appelle verbes impersonnels ceux qui n’ont que la 
troisième personne du singulier. 

Il y a deux espèces de verbes impersonnels : les verbes 
impersonnels actifs et les verbes impersonnels passifs. 

Les verbes impersonnels actifs sont ceux qui ont la troi- 
sième personne du singulier de la voix active, comme oportet, 
il faut; mepænitet, je me repens. 

Les verbes impersonnels passifs sont ceux qui ont la 
troisième personne du singulier delà voix passive, comme 
pugnalur, oü combat. 


139. Conju'îuez inqunm. 

140. Conjuguez aïo. Que signifie souvent le verbe a/o Qu’est-ce 
que la forme mn’ f 

141. Qu’appelle-t-on verbes impersonnels? Combien y a-t-il d’es- 
pèces de verbes impersonnels? Nommez-les. Qu’est-ce que les verbes 
impersonnels actifs? Qu’est-ce que les verbes impersonnels passifs ? 
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142. r. OPORTET, il faut, impersonnel actif (2* conj.). 


INDICATIF. 

IMPÉR. 

SUBJONCT. 

INFINITIF. 

H 

SC 

< 

a. 

Prés. Opnrt et , il 
faut. 

O|)ort eat, 
qu’il faille. 

Oport eat, 
qu’il faille. 

Prés. Oport ere, 
falloir. 

l«p. Oport ebal , il 
fallait. 


Oport eret , 
qu'il fallût. 


Pahf. Oport uit, il 
a fallu. 


Oport ueril , 
qu’il Ht fallu. 

Parf. Oport uisse, 
avoir fallu. 


P.-O.-P.Oportuerat, 
il avait fallu. 


Oport uisset, 
qu'il eût fallu. 



Fl’T. Oport ebit, il 
faudra. 




— 

Fut. p. Oport iierit, 
il aura fallu. 





Conjuguez sur Oportet : 

Dec et, dec uit, dec ëre, 2* c., il convient, il sied. 

Dedec et, — uit, — ère, 2* e., tV ne convient pas, il sied mal. 
Libet, libuit (ou lib ilum est), libère, 2^ c., il plait. 

Lie et, lie uit (ou lie itum est), lie ëre, 2^ c., il est permis. 

Liqu et, liq uit (ou lie uit), . . . liqu ëre, 2* c., il est clair. 

. Pat et, pat uit, pat ëre, 2' c., il est évident. 

Plae et, plac uit (ou plac ilum est), plac ëre, 2* c., il platt. 

Ainsi se conjuguent encore, à la 3' personne du singulier seu- 
lement, en suivant chacun sa conjugaison, les verbes impersonnels 
suivants ; 


Plu it. 

plu it. 

plu ëre, . . 

. 3* c.. 

il pleut. 

Ningit, 

ninx it. 

ning ëre , . 

. 3* c.. 

il neige. 

Grandinat, âvit. 

are, . . . 

. r*c.. 

il grêle. 

Fulgur at, âvit. 

• • • • 

. 1" c.. 

il éclaire. 

Ton at. 

ton uit. 

ton are, . . 

. 1'* c.. 

il tonne. 


De plus : interest, refert, il importe; fit, evenit, contingit, 
accidit, il arrive; præstat, itvccut mieux; constat, il est constant; 
expedit, il est avantageux; etc. 


142. Conjuguez oportet. Quels sont les verbes qui se conjuguent sur 
oportet? Donnez les temps primitifs des verbes decet, etc., pluit, etc. 
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VERBES IMPERSONNELS. 


INDICATIF. 

IMPÉRATIF. 


143. II. Il 

lE P€F..H1TF.T, 


/ Me ptmil et, je me repens. 

l Te pTriilct, tu!erepevs. 

’RÉs < ilserepeiil. 

J Nos prciiitet, nous nous repentons. 

1 Vos poenilel, voue vous repentez. 

Ilins pœnitet, ils se repentent. 

Tepœniteat, repens^oi. 
Illmn pœnit eal, q. se repente. 
Nos pœnit eat.repentons-noas. 
Vos pœnit eat, repentez-vous. 
IHos pœnit eal, g. se repentent. 


«P. Me (te, etc.) pœnit ebat, je merepentais; etc. 



'arf. Me (te, etc.) pœnit uit, je me suisrqMnft; etc. 



.-Q. -P. Me (te, etc.) pœnit uerat,je m’états repenti; etc. 



1 

'uT. Me (le, tic,) pœnil ebil, jc me repentirai; etc. 



'ut. passé. Me (te, etc.) pœnit uerit, je me serai 
repenti; etc. 




144. III. PIJG.V4TIIR, 


1 

'BÉs. Pugn atnr, on conibat. 

Pugn etur, que Ton combatte. 


HP. Piign abatur, on combattait. 



'arf. Pugn atum est ou fuit, on a combattu. 



1 . 

‘.-Q.-p. Pugn atum erat ou fuerat, on avait combattu. 



'ut. Pugn abitur, on combattra. 



''ut. passé. Pugn atum erit ou fuerit, on aura 
combattu. 
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SUBJONCTIF. 

INFINITIF. 

PAKTICIPE. 

1 

je me repens, impersonnel actif (î* conj.). 


Me pænit eal, que je me repente. 

Te pœniteat, que tu te repentes. 

Illnm pœiiileat, qu’il se repente. 

N'is pirnil eat, jne non* nous repentions. 
Vos popniteat, qiu vous vous repentiez. 
|lln<: pæiiiteat, qu'ils. se repentent. 

Prés. Me (te, etc.) 
pænit ere , me re- 
pentir; elc. 

Près. Pænit ens, 
entis, se repentant 
(gui serepent). 


Me (te, etc.) pœnil eret, que je me repen- 
tisse; etc. 


Me (le, etc.) pœnitiierit, que je me sois P*"*'- (le, etc.) 
^ ' pœmtuisse, m itre 

repenti; etc. 



Me (te, etc.) pænit uisset, que je me fusse 
repenti ; etc. 



on combat, impersonnel passif (!'''' conj.). 
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VERBES IMPERSONNELS. 


Remarques. 

I. Me Poenitet. 

145. Le verbe pœnitet se conjugue dans tous ses temps avec les 
pronoms à l’accusatif : me, te, ilium (illam^ illud), pour le 
singulier; et nos, vos, illos {illas , ilia) , pour 1e pluriel. 

Au lieu des pronoms de la troisième personne ill um {am, ud), 
illos [as, a), il peut y avoir un substantif ou un autre pronom à 
l’accusatif. 

Ex. : Pierre se repent, Petrum pœnitet. 

Les enfants se repentent, pueros pœnitet. 

L’enfant qui se repent, puer quem pœnitet. 

Quiconque se repent, quemcumque pœnitet. 

Comme pœnitet, et avec les mêmes pronoms, se conjuguent : 

Me (te, etc.) pig et, pig uit (ou pig itum est), pig ère, 2® conj., 
être peiné. 

Me (te, etc.) pud et,puduit (oupuditumest),pudêre, 2' conj., 
avoir honte. 

Me (te, etc.) tædet, tæsum est, tædëre, 2® conj., s’ennuyer. 

Me (te, etc.) miser et, miser itum ou miser tum est, miser ère 
[inf. inus.), 2® conj., avoir pitié. 

11. Pugnatur. 

Tous les verbes impersonnels passifs se conjuguent comme 
pugnatur, en suivant chacun sa conjugaison. 

Tous les verbes actifs et neutres peuvent devenir impersonnels 
passifs, quand on veut exprimer que l’action est faite par un 
sujet indéterminé (on). 

C’est ainsi qu’on peut former : 
de dico, act., dire : dicitur (on dit), dictumest, dici; 
dq /ego, act., lire : legitur (on lit), lectumest, legi; 
de eo, neuf., aller : itur (on va), itum est, tri; 
de venio, neut., venir : venitur (on vient), ventum est, veniri. 

Les verbes impersonnels passifs se rendent bien en français par 
l’emploi du pronom indéfini on ; vivitur parvo bene, on vit heu- 
reux de peu. 


143, 144. Conjuguez me pœnitet, pugnatur. 

145. Pœnitet se conjugue-t-il partout avec les pronoms à l’accu- 
satif? Par quoi les pronoms de la troisième personne peuvent-ils être 
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BÈGLES DES COMPLÉMENTS, DES GÉRONDIFS. lil 
APPENDICE AUX VERBES. 

146. Bègrl« des complémenla 

d’instrument, de CAUSE, DE MANIÈRE, DE PARTIE. 

Ferire gladio, — Famé interiit. — Vinois forma. 

— Teoeo lupum auribni. 

Les noms d’instrument, de cause, de manière et de partie se 
mettent à l’ablatif, quand ils sont compléments d’un verbe. 

Ex. : Instrument : Frapper de l’épée (avec l’épée), ferire gladio. 
Cause : Il mourut de faim , famé interiit. 

Manière: Vous l’emportez en beauté, en grandeur; 

vincis forma, vinois magnitudine. 

Partie : Je tiens le loup par les oreilles, teneo lupum auribus. 
N. B. Celte règle regarde tous les verbes; il en est de môme 
des suivantes. 

147. Règles des Gérondifs. 

Gén. — Tempu* legendi. 

De, entre un nom et un infinitif français, régime du nom, veut 
le verbe latin au gérondif en di. 

Ex. : Le temps de lire , tempus legendi. 

Dut. — Aifuetus laborando. 

A, entre un adjectif et un infinitif français, régime de l’adjectif, 
veut le verbe latin au gérondif en do. 

Ex. : Accoutumé à travailler, assuetus laborando. 

AeC. — Logit sd diccendum. 

Pour, devant un infinitif français, se rend en latin par ad avec 
le gérondif en dum. 

Ex. : 11 lit pour apprendre, legit ad discendum. 


remplacés? Quels sont les verbes qui se conjuguent comme pœnitet? 
Comment se conjuguent les verbes impersonnels passifs? Tous 
les verbes actifs et neutres peuvent-ils devenir impersonnels passifs? 
Citez des exemples. Comment les verbes impersonnels passifs peuvent- 
ils se rendre en français? 

146. Récitez la règle ferire gladio; famé interüt ; vincis forma; 
teneo lupum auribus (règle des compléments d’instrument, etc.). 

147. Récitez les règles fempuj legendi ; assuetus laborando ; legit 
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Itt RÈGLES DES SDPINS. 

^61. — Ambulat legeado. 

En, avec le participe présent, veut le verbe latin au gérondif 
en do. 

Ex. : Il se promène en lisant , ambulat legendo. 

Remarque. Les gérondifs gouvernent les mêmes cas que les 
verbes d'où ils viennent. 

Ex. : Le temps de lire l’histoire, tempus legendi historiam. 

Cependant, lorsque le régime du gérondif devrait être à 
l’accusatif, comme dans cet exemple, il vaut mieux employer la 
forme en dus, et dire : tempus legendœ historiœ. (Cette tournure 
sera expliquée dans la syntaxe.) 

1£8. Règles des Supins. 

I. Venio lutum. 

Quand il y a en français deux verbes de suite, et que le premier 
maxque du mouvement, comme aller, venir, le second qui est à 
l’infinitif se met en latin au supin en um. 

Ex. : Je viens jouer, venio lusum. 

Remarque. Le supin enum gouverne le même cas que le verbe 
d’où il vient. 

Ex. :tlls envoient demander la paix, pacempetitum mittunt. 

II. Mirabile vira. 

Après les adjectifs admirable à, agréable à, facile à, diffi- 
cile à, etc., l’infinitif français se rend en latin par le supin en u. 

Ex. : Chose admirable à voir, res mirabilis visu, ou mirabile 
visu (sous-entendu negotium). 


ad discendum ; ambulat legendo (règles des gérondifs). Les gérondifs 
gouvernent-ils des cas ? 

148. Réciter, les règles venio lusum; mirabile visu (règles des 
supins). Quel cas gouverne le supin? 
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CHAPITRE CINQUIÈME. 


PARTICIPES. 

149. Le participe est un mol qui tient du verbe et de l’ad- 
jectif. 

Comme le verbe, dont il n’est, à proprement parler, qu’un 
mode, il exprime l’é al ou l’action, cl il a des temps et des 
régimes; comme l’adjectif, il qualifie et se décline. 

Le participe a trois temps : le présent, le passé et le 
futur. 

1. Participe présent. 

150. Le participe présent a la signiGcation active ou 
neutre ; il se termine en ans ou en ens. 

Ex. : amans, de omo, a., aimant (c.-à-d. qui aime); 
serviens, de sercio, n., servant (c.-à-d. qui sert); 
imitons, de imitor, dép. a., imitant (c.-d-d. qui imite); 
xUens, de titor, dép. n., se servant (c.-à-d. qui se sert). 

^ Les verbes qui n’ont pas le participe présent, sont : 
1® les \erbes passifs , 2“ la plupart des verbes impersonnels , 
3® les verbes de/ecti/t qui n’ont pas le présent de l’indicatif, 
comme memini, nom', odi, cœpi. 

11. Participe passé. 

151. Le participe passé a trois terminaisons ; (ut, sus, 
xus ; il existe dans les verbes passifs et dans les verbes dé- 
ponents. 


149. Qu’est-ce que le participe? En quoi tient-il du verbe? En 
quoi tient-il de l'adjectif? Combien le participe a-t-il de temps? 
Quels sont-ils? 

150. Quelle signific-ation a le participe présent? Quels sont les 
verbes qui n’ont pas le participe présent? 

151. Quelles sont les terminaisons du participe passé? Dans quels 
verbes existe-t-il ? Quelles significations a-t-il ? Quel est le participe 
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PARTICIPES. 


Si le participe passé provient d’un verbe passif, il a la 
signification passive ; s’il provient d’un verbe déponent, il 
a la signification active ou neutre. 

Ex. : amatus, de amor, pass., étant aimé [c.-à-d. qui est aimé) j 
usws, de «for, dép. n., s’étantservi {c.-à-d. qui s’estservi); 
complexus, de complector, dép. a., ayant embrassé {c.-à-d. 
qui a embrassé). 

Remarque. Un seul participe passé se termine en «us; c’est 
moriutis, mort,- de morior, mourir, dép. n. 

Il y a quatre participes passés passifs, qui se traduisent généra- 
lement en français par l’actif; ce sont : 

C (matas, qui a soupé, de cœno; juratus, qui a juré, àejuro; 
potus, qui a bu, de poto; pransus, qui a dîné, de prandeo. 

111. Participe futur. 

152. Il n’y a en latin qu’un seul participe futur : c’est le 
participe futur actif, terminé en rus ; il a la signification 
active ou neutre, et il existe dans les verbes actifs, dans les 
verbes neutres et dans les verbes déponents. 

Ex. : amatui'us , de amo , a., devant aimer {c.-à-d. qui aimera) ; 
venturus , de venio , n., devant venir {c.-ii-d. qui viendra) ; 
imitatui'us , de imitor, dép. a., devant imiter (c.-à-d. qui 
imitera) ; 

usurus, de utor, dép. n., devant se servir {c.-àrd. qui se 
servira). 

Remarque. Les verbes irréguliers de la première conjugaison 
qui ont le supin en itum ou ctum, ont généralement le participe 
futur actif en aturus. 

Ainsi sono, n., résonner, fait son-itum, son-aturus; 

. sec O, a., couper, — sec-tum, sec-atunis; 
fric O, a., frotter, — fric-tum, fric-aturus. 

Cependant demo, a., dompter, fait dom-itum, dom-iturus. 

Morior (mourir), riascor (naître) et orior (se lever), font au 
participe futur moriturus, nasciturus, oriturus. 


passé terminé en uus? Quels sont les quatre participes passés passifs 
qui se traduisent en français par l’actif? 

152. Comment se termine le participe futur actif 7 Quelle est sa 
signification , et dans quels verbes existe-t-il ? Quel est généralement 
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Conjugaiaon aetive compoaée, 

FORMÉE PAR LE PARTICIPE FDTUR EN RUS. 

Leoturua tam. 

153. Le participe futur exprime purement l’avenir : lec- 
turus, qui lira. 

Joint au verbe sum dans tous ses temps de l’indicatif, du 
subjonctif et de l’infinitif, il forme une nouvelle conjugaison, 
appelée conjugaison active composée. 

La conjugaison active composée exprime purement l’ave- 
nir, sans idée d’obligation ou de nécessité, et correspond 
généralement aux locutions françaises formées par les 
verbes aller, être sur le point de, suivis d’un infinitif. 

Ii\D. prés. Lecturus sum (es, etc.), je lirai, je vais ' 

lire, je suis j 

imp. Lecturus cram (eras , etc.), j’allais lire , 

j’étais J . 

parf. Lecturus fui (fuisii, etc.), je fus ou j’ai été I 
pl.-q.-p. I.ecturus fucram (fueras, etc.), j’avais été J 

fut. Lecturus ero (eris, etc.), je serai l ■“ 

/■«/. joos. Lecturus fuero (fucris, etc.), j’aurai été / 

SüBJ. prés. Lecturus sim (sis, etc.), que je sois .... l « 

imp. Lecturus essem (esses, etc.),que je fusse ou I b 

je serais i 

parf. Lecturus fucrim (fucris, etc.), que j’aie été | 
pl.-q.-p. Lecturus fuisscm (fuisses, etc.), que j’eusse i 

été ou j’aurais été ... j 

Inp. prés. Lecturus esse, être sur le point de lire. 

parf. Lecturus fuisse, avoir été sur le point de lire, 

fut. Lecturus fore, devoir être (qui sera) sur le 

point de lire. 


le participe futur actif des verbes irréguliers de la première conju- 
gaison? Comment font au participe futur actif les verbes domo, 
morior , nascor et orior. 

153. Qu'exprime le participe futur? Comment forme-t-il une con- 
jugaison composée? A quelles locutions françaises correspond géné- 
ralement la conjugaison active composée ? Conjuguez /ecturùr joint 
au verbe sum. 
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APPENDICE. — PARTICIPE PASSIF d’oBLIGATION 
OU DE NÉCESSITÉ. 

154. La forme en dus s’appelle participe pamf d’obligation 
ou de nécessité, parce que, outre le sens passif qu’elle lient du 
verbe passif dont elle est formée, elle exprime généralement 
une obligation ou une nécessité au moins de convenance (77). 

Ex. ; Rogandi sunt (Cic.), il faut les prier. 

Dicendum erit (Cic.), il faudra parler. 

Le participe passif d'obligation n’indique par lui-même aucun 
témps précis, pas plus le futur que le présent ou le passé 
(Alv. § 36); il se joint également à tous les temps du verbe sum; 
moriendum est mihi, il faut que je meure; moriendum erat UH, 
il fallait qu’il mourût; moriendum eritnoôis, il faudra que nous 
mourions; etc. 

JV. jB. Si la forme en dus , à cause de la nécessité qu’elle 
exprime, renferme cette idée de futur vague et générale qui est 
attachée à toute idée d’obligation ou de nécessité, il ne parait 
point qu’il faille l’appeler pour cela participe futur; autrement il 
faudrait aussi ranger parmi les temps futurs les présents oportet, 
ræcesse est. 

C’est pour celte raison que les formes amandum esse, amandum 
fiiisse, ne se trouvent pas mentionnées dans cette grammaire au 
futur de l’infinitif passif à côté de amatum iri, dont le sens est 
bien différent. 

Ce point est capital : des idées fausses sur cette forme en dus 
jettent continuellement les élèves dans les fautes les plus graves. 

155. Comme le participe passif d’obligation est une forme pas- 
sive, il n’existe que dans les verbes qui ont ou peuvent avoir 
dans certains cas le sens passif, c’est-à-dire, dans les verbes 
actifs et dans les verbes déponents-actifs. 

Ex. : amandus, a,um, qui doit être aimé; imitandus, a, 
um, qui doit être imité. 


154. Pourquoi la forme en dus s’appelle-t-elle participe passif 
d’obligation ou de nécessité? Le participe passif d’obligation in- 
diqne-t-il .un temps par lui-même ? Se joint-il également à tous les 
temps du verbe sum T 

155. Dans quels verbes existe le participe passif d’obligation? Les 
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Les verbes neutres en o et les verbes déponents-neutres n’ont 
l’adjectif verbal qu’à la forme impersonnelle passive, c’est-à-dire, 
employé au nominatif singulier neutre, avec le verbe imper- 
sonnel est, erut, etc. (H3). Les verbes actifs l’ont aussi à cette 
forme impersonnelle. 

Ex.: Currendum est , il faut courir; moriendum est, il faut 
mourir; legendum est, il faut lire. 

é 

Conjugaison passive composée, 

FORMÉE PAR LE PARTICIPE PASSIF D’OBLIGATION OU DE NÉCESSITÉ. 
Deui amandus est; moriendum est. 

156. Le participe passif d’obligation ou de nécessité, 
joint au verbe sum dans tous ses temps de l’indicatif, du 
subjonctif et de l’infinitif, forme une conjugaison passive 
composée. 

La conjugaison passive composée correspond au sens des 
verbes français devoir, falloir, être obligé de, suivis d’un 
infinitif. 

I. Forme personnelle. 

Imd. prés. . . Deus est amandus;. . Dieu doit être aimé, 

il faut aimer Dieu. 

imp. . . Deus erof o/tta/tdus;. . Dieu devait être aimé, 

il fallait aimer Dieu. 

parf. . . Deus /’uit amandus; . Dieu a dû être aimé, 

il a fallu aimer Dieu. 

pl.-q.-p. Deus fuerat amandus ; Dieu avait dû être aimé, 

il avait fallu aimer Dieu. 
fut. . . Deus en< amandus; . Dieu devra être aimé, 

il faudra aimer Dieu. 

fut. pas. Deus fuerit amandus; Dieu aura dû être aimé, 

il aura fallu aimer Dieu. 


verbes neutres ont-ils le participe passif d’obligation ? Les verbes 
actifs l’ont-ils aussi à la forme impersonnelle? 

156. Quelle espèce de conjugaison est formée par le participe 
passif d’obligation joint au verbe sum? A quelles expressions fran- 
çaises correspond-elle? Conjuguez amandus joint au verbe sum dans 

9 
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Si’BJ. prés. . (Quum)Deusstï . .1 
tmp. . . — Deusesse^ ./ 
parf. . . — Deus/tzen^l 
pî.-q.-p, — Deus/iiisseï 


I 

S 

I 


; 


' 

Inp. prés. . (Dico) Deum esse 

S 

parf. . . — Deum fuisse 
fut. . . — Deum /bre (| 

fut. pas. — Deum/“«tsse 


(puisque) Dieu doit être 
aimé, puisqu’tZ faut. . 
(puisq.) Dieu devait être 
aimé, puisqu’il fallait 
(puisq.) Dieu a dû être 
aimé, puisqu’il a fallu 
(puisq .) Dieu avait dû être I S 
aimé, puisq. auatt fallu 
(je dis) que Dieu doit éire g 
aimé, qu’t/ faut ... '3 
(je dis) que Dieu a dû être 
aimé, qu’tZ a ^a/Zu. . . 

(je dis) que Dieu devra être 
aimé, qu’tV /audra. . . 

(je dis) que Dieu aura dû f 
être aimé, q. aura fallu ' 


II. Forme impersonnelle. 

Ind. prés. . . Moriendum esZ; il faut mourir. 

imp. . . Moriendum era<; . ... il /oZ/ait mourir. 

parf. . . Moriendum fuit; . ... il a fallu mourir. 

pl.-q.-p. Moriendum fuerat; ... il avait fallu mourir. 

fut. , . Moriendum erit ; il faudra mourir. 

fut. pas. Moriendum /‘uenZ;. ... il aura fcdlu moum. 

(Quum) (puisque) 

SuBJ. prés. . . moriendum stZ; tZ /dut mourir. 

tmp. . . moriendum esset; . ... il fallait mourir. 

parf. . . moriendum fuerit;. ... il a fallu mourir. 
pl.-q.-p. moriendum /utsseZ; ... tZ ataiZ /dZZu mourir. 

(Dico) (je dis) 

Inp. prés.. . moriendum esse; qu’tZ /duZ mourir. 

parf.. . moriendum /utsse;. . . . qu’iZ a /dZZu mourir. 
fut.. . . moriendum /bre; .... qu’iZ /dudra mourir. 
/uZ. pas. moriendum /utsse;. . . . qu’tZ aura /dZZu mourir. 

On conjugue de même : legendum est, erai, etc., il faut lire, 
il fallait lire, etc.; obediendum est, erat, etc., il faut obéir, il 
fallait obéir, etc. 


la phrase Deus amandus est. Récitez la conjugaison passive imper* 
sonnelle formée par moriendum est , legendum est, etc. 
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1S7. nèf^lca dea ParUcipea. 

1* Puer audiena magiitrum auum. 

Les participes s’accordeat en genre, en nombre et en cas avec 
le nom auquel ils se rapportent, et de plus, ils gouvernent le 
môme cas que le verbe d’où ils viennent. 

Ex. : L’enfant écoutant, devant écouter (qui écoutera) son 
maître ; puer audieiis , audilurus maqistrum suum. 
Un père aimé de son fils ; paier amatus a filio suo. 

Une femme accablée de chagrin j mulier confecta mærore, 

2** Mihi colenda eit virtus. 

Le participe passif d’obligation veut ordinairement son régime 
au datif. 

Ex. : Je dois pratiquer la vertu, il faut que je pratique la vertu, 
la vertu doit être pratiquée par moi; mihi colenda est 
virtus. 

11 faut que je lise, que je meure; mihi legendum est, 
moriendum est. 


157. Récitez les règles puer audiens magisirum suum; mihi colenda 
est virtus (règles des participes). 
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CHAPITRE SIXIÈME. 


PRÉPOSITIONS. 

158. La préposition [de prœ-fosilus , placé devant) est un 
mot invariable , placé ordinairement devant un nom ou un 
pronom, pour l’unir avec un autre mot dont il complète le 
sens : je vais au jardin , eo in hortum. 

Le mot uni par la préposition à un autre mot, est appelé 
le régime de la préposition. 

Le régime des prépositions' se met au cas qu’elles 
gouvernent. 

On compte en latin quarante-huit prépositions, dont trente 
et une gouvernent l’accusatif; treize, l’ablatif ; et quatre, 
tantôt l’accusatif, tantôt l’ablatif, suivant le sens de la 
phrase. 

Prépositlona qui gouvernent raccnaatif. 

159. Les trente et une prépositions qui gouvernent l’accu- 
satif, sont : 

Ad, adversum, ante, apud, circa, circum; 
circiter, cis, dira, contra, erga, extra; 
infra, inter, intra, juxta, ob, penes, per; 
pone, post, præter, prope, propter, secundum; 
secus, supra, trans, ultra, usque, versus. 


158. Qu’est-ce que la préposition ? Quel mot est appelé le régime 
de la préposition ? A quel cas se met le régime des prépositions? Com- 
bien y a-t-il en latin de prépositions ? Quels cas gouvernent-elles ? 

159. Citez les prépositions qui gouvernent l’accusatif. Donnez le 
sens de chacune. Quelle est la construction de versus ? 
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Ad , d, vers , prés de (»ytt mon».). 

Adversum,/ . . . , . 

. J Ivts-a^ts de, contre. 
Adversus, | ’ 

Ante, devant, avant. 

Apud, auprès de, chez (laRi mon».). 

Circa, auteur de,àVégardde. 

Circum , autour de. 

Circiter, environ. 

Citra, 1 ^>^<^^Çàde. 

Contra, vis-à-vis de, contre. 
Erga, envers. 

Extra, au dehors de, excepté. 

Infra, au - dessous de, sous. 

Inter, entre, parmi, pendant. 

Intra, au dedans de, pendant. 
Juxta, à côté de, selon. 


Ob, devant, d cause de. 
Penes, au pouvoir de. 

Per, par, à travers, pendant. 
Pone,. derrière. 

Post, derrière, après, depuis. 
Præter, devant , outre, excepté, 
au delà de. 

Prope , près de. 

Propter, d cause de, le long de. 
Secundum, /e long de, selon, 
après. 

Secus,. le long de. 

Supra, au-dessus de, sur. 
Trans, d travers, au delà de. 
Ultra, au delà de. 

Usque, jusqu’à. 

Versus, vers. 


Remarque. Versus se met toujours après son régime : Orientem 
versus, vers l’Orient. 


Prépositions qui gouvernent Pablatif. 


160. Les treize prépositions qui gouvernent l’ablatif, 
sont : 


A ouab, absque, clam, coram; 
cum, de, e ou ex, palam; 
præ, pro, procul, sine, tenus. 


A, ab, abs, de, de chez , depuis, 
Absque, sans. . [par. 

Clam, à l’insu de. 

Coram, en présence de. 

Cum , avec. 

De, de, du haut de, 
touchant, 

E, ex, de, hors de, depuis. 


Palam, devant,en présence de. 
Præ, devant, en comparai- 
son de, à cause de. 
Pro, devant, pour, au lieu 
de, selon. 

Procul , loin de. 

Sine, sans. 

Tenus, jusqu’à. 


160. Citez les prépositions qui gouvernent l’ablatif. Donnez le sens 
de chacune. Quelle est la construction de tenus f Quand le régime de 
tenus se met-il au génitif? 
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Remarque. Tenus se place toujours après son régime; si ce 
régime est au pluriel, il se met au génitif. 

Ex. : Il enfonça l’épée jusqu’à la garde, capulo tenus abdidit 
ensem (Vino.). 

Jusqu’aux oreilles, aurium tenus. 


Prépoaitiona qui grouvernent l’accuaatif 
ou l'ablatif. 

161. Les quatre prépositions qui gouvernent tantôt 
l’accusatif, tantôt l’ablatif, sont : 

In, sub, super, subter. 

In, à, en, dans. I Super, sur, au-dessus de, touchant. 

Sub, sous. I Subter, sous , au-dessous de. 

In , sub et super ont l’accusatif, quand il y a mouvement d’un 
lieu vers un autre; et l’ablatif, quand ce mouvement n’a pas lieu. 

Eo in hortum, je vais au jardin, dans le jardin. 

Sum in horto, je suis au jardin, dans le jardin. 

Ambulo in horto, je me promène dans le jardin. 

Subter a toujours l’accusatif en prose; en poésie, on le trouve 
quelquefois suivi de l’ablatif. 

APPENDICE. PRÉPOSITIONS INSÉPARABI.ES. 


162. Outre les quarante-huit prépositions proprement dites, il 
y en a cinq autres qu’on appelle prépositions inséparables, parce- 
qu’ellessont toujours unies à d’autres mots; ce sont : amb,con, 
di ou dis, re, se. 

kmh, autour de {àu grec àjiLCfl). . amb-ire, aller autour. 
Con, arec (de la prépos. cum). . . con-pingêTe, unir ensemble. 
Bloul séparément, de di/férenfs t di-miltëre, congédier. 

Dis, j côtés I dis-jicëre, 

Re, de nouveau, en arriére . . i 

' ’ I re-cedëre, 

Se, de côté, à l’écart se-ducëre. 


disperser, 
revenir, 
se retirer, 
conduire àl’écart. 


161 . Quelles sont les prépositions qui gouvernent tantôt l’accusatif, 
tantôt l’ablatif? Donnez le sens de chacune. Quand in , sub et super 
ont-ils l’accusalit? Quand ont-ils l’ahlaiif? Quand suô/er a-t-il l’ac- 
"feusalif ? Quand le trouve-t-on avec l’ablatif? 

162 . QuVst-ce qu’on appelle prépositions inséparables? Quelles 
sont-elles? Donnez le cens de chacune, avec un exemple. 
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CHAPITRE SEPTIÈME. 


ADVERBES. 

163. L'adverbe {de ad verbutn , auprès du verbe) est un mot 
invariable, qui se joint ordinairement au verbe pour le mo- 
difier : il parle bien , bene loquüur. 

L’adverbe se joint aussi à un adjectif, ou à un autre 
adverbe. 

Les adverbes peuvent se diviser en vingt espèces, suivant 
leurs diverses significations. 

1. Tableau dea Adverbea. 

11 y a des adverbes : 

1® De 80DHAIT ; utinam! 'plaise à Lieu que! Dieu veuille que! 

2® D’ibtebbosatiob : an, anne, num, est-ce que? nonne, est-ce 
que... ne... pas? cur, quare, pourquoi? quando, quand? quo* 
modo, comment? quoties, combien de fois? ubi, où? (sans mou- 
vement) ; quo, oit? vers gue/ lieu? (avec mouvement); unde, 
d’où? quâ, par où? etc. 

3® D’affibhatioi : ita, oui; eliam, aussi, même; quidni? pourquoi 
non? cerle, profecto, sane, assurément; hcrclc, hercule, par 
Hercule! etc. 

4® De béoatioii; non, haud, non, ne... pas; nequaquam, nulle- 
ment; minime, point du tout. 

5® De DOUTE : forsan , forsitan , fortassis , fortasse , peut-être. 


103. Qu’est-ce que l’adverbe ? L’adverbe se joint-il seulement au 
verbe ? Combien y a t-il d’espèces d’adverbes? Citez des adverbes de 
souhait, d’interrogation, d’aflirmatiou , de négation, de doute, de 
motif et de résultat , de défense, d’indication, de comparaison, de 
réunion, de séparation , de temps, de lieu, de nombre, d’ordre, d’ac- 
cident, de ressemblance, de diversité, de manière, de quantité. Que 
signifient tttinam , ita , ne, hodxe, etc.? 
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0“ De MOTIF et de bésoitat ; ideo, idcirco, pour cela; gratis, gra- 
tuitement; frustra, nequicquam, incassum, enmin,t«utt/emenf. 

7” De BÉFEHSE : ne, ne... pas. 

8® D'ivdicatioh : en, ecce, vcrici, voilà. 

9° De COMFABAISOH ; magis, plus; minus, moins; potius, p/u<ô<; 
fortius, plus éxurageusement ; etc. 
tO® De BÉoinoH : simul, en même temps; unâ, ensemble; etc. 
di® De sÉPABATiOH : seorsum, separatim, séparément, à part; etc. 
d2® De TEMPS : hodie, aujourd’hui; cras, demain; heri, hier; 
pridic, la veille; postridie, le lendemain; quotidie, chaque 
jour; aune, maintenant; tum,tunc, alors; moyi, bientôt; etc. 
d3® De iiED ; hic, ici (question ubi?); eo, là (question quo?); inde, 
de là (question unde?); illac, par là (question quà?); etc. 

14° De BOMBBE : semel, une /’ois; bis, deux fois; sæye, souvent ; etc. 
15® D’obobe : primum, d’abord; àcïaàc, ensuite; denique, enfin. 
16® D’accident : forte, par hasard; fortuite, fortuitement; etc. 

17® De B'SSEMBLANCE t sicut, sicuti, ut, uli, comme, de même que. 
18® De DiVEBSiTÉ ; aliter, secus, autrement; etc. 

19® De mahiêbe: acriter, ardemment; segniler, nonchalamment; 
prudenter, prudemment; etc. 

20® De QUANTITÉ ; parum, peu; multum, beaucoup; plus, magis, 
p/us;satis, assez; nimium,t)’op; quam, quantum, combien; etc. 

II. f'ormation des Adverbes de manière. 

164. Les adverbes de manière dérivent pour la plupart 
d’adjectifs ou de participes. 

Les adjectifs et les participes de la première classe, ter- 
minés en us ou en er (3t), forment leurs adverbes, en chan- 
geant i du génitif singulier en e : 

sanctus, saint; sanct-i; sanct-e, saintement; 
liber, libre; liber-t; liber-e, librement; 
emendatus, correct; cmendat-t; emendat-e, correctement. 

Mais bonus fait bene, bien; violentas, fait violenter, violemment; 
firmus fait firme et firmiter, fermement; et quelques autres. 


164. D’où dérivent les adverbes de manière ? Comment les adjec- 
tifs et les participes de la première classe en us ou en er forment-ils 
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Les adjectifs et les participes de la deuxième classe (34) 
forment leurs adverbes, en changeant is du génitif en er, 
si celle syllabe ü est précédée de la lettre t; sinon, en iter : 

festinans, çuisefid^e; festinant-is; festinant-er, à la hâte. 

prudens, prudent; prudent-is; prudent-er, prudemment. 

brevis, bref; brev-ts; brev-rter, brièvement. 

celer, rapide; celer-ts; celer-t7er, rapidement. 

Exceptions. 

t® Audax, acis, hardi, fait audacter, hardiment; fort is, is, 
courageux , fait fort-iter, courageusement. 

2® Les adjectifs /"act/is, difficilis, recens, et quelques autres de 
la 3' déclinaison, s’emploient, comme adverbes, à leur nominatif 
singulier neutre : facile, facilement; recens, récemment; etc. 

3® Enfin, quelques adverbes de manière sont terminés en o, 
comme falso, faussement; cito, rapidement, etc,; ou en im, 
comme furtim, furtivement; certatim, à l’envi, etc. 

111, Degrés de comparaison dans les Adverbes. 

165. — I. Les adverbes formés d’adjectifs et de participes, 
ont la plupart un comparatif et un superlatif. 

Le comparatif de l’adverbe est le nominatif singulier 
neutre du comparatif de l’adjectif : 

Docte, savamment; doctius, plus savamment. 

Le superlatif de l’adverbe se forme du superlatif de l’ad- 
jectif, en changeant us en e : 

Docte, savamment; doctissim-e, três-savamment. 

Autres exemples : 

Raro, rarement : rarius, rarissime; citatim, à la hâte: 
citatius, citatksime; celeriter, rapidement : celerius, celerrime; 
facile, facilement : facilius, facillime; bene, bien : melius, 
optime; male, mal : pejus, pessime. 


leurs adverbes ? Quels sont les adverbes formés des adjectifs sanctus, 
liber, emendaius, bonus , violentas , firmus* Comment les adjectifs et 
les participes de la deuxième classe forment-ils leurs adverbes ? Citez 
les principales exceptions. 

165. Quels sont les adverbes qui ont un comparatif et un super- 

9. 
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II. Quelques adverbes non formés d’adjectifs, ont aussi 
un comparatif et un superlatif; voici les principaux : 


POSIT. COMPAH. SÜPER[,. 

Parum, peu; . . . minus, . moins ; minim um (e), fe motTis. 

Multum, beaucoup; plus,, .plus; . plurimum, . le plus, . 

Diu, longtemps; dintius, diulissime 

Sæpe, souvent;. . sæpius, sæpissime 

Salis, assez; . . . salius, . mieux 

Secus, autrement; secius, . moins 

Nuper, récemment; nuperrime 


166. Rè^le de quelques Adverbes. 
Parum vini. 


Les adverbes de quantité gouvernent le génitif; en, ecce, veulent 
le nominatif ou l’accusatif; pridie et postridie, le génitif ou l’ac- 
cusatif. 


Ex. : Peu de vin , parum vint. 

Voici, voilà le loup; en, ecce lupus, ou lupum. 

La veille, le lendemain des Calendes; pridie, postridie 
Calendarum ou Calendas. 

I 


latif ? Quel est le comparatif de l’adverbe? Gomment se forme le 
superlatif de l’adverbe? Quels sont les comparatifs et les superlatifs 
des adverbes docte, raro, cilaliin, celeriler , facile , bene, male , 
parum , multum , diu, scepe, satis, secu ^ , nuper f 

166. Récitez la règle parum vini (règle des adverbes de quantité). 
Quels cas gouvernent en , ecce ; pridie , postridie? 
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CHAPITRE HUITIÈME. 


CONJONCTIONS. 

167. La conjonction (de con-jungere, lier ensemble) est un 
mot invariable, qui sert à lier entre eux les mots et les 
différents membres d’une phrase. 

Ex. : Les hommes louent la modestie et la justice, mais ils ne 
les pratiquent pas toujours; homines modestiam et 
justitiam laudant, sed eas non semper colunt. 

On distingue dix espèces de conjonctions ; les conjonctions 
copulatives, disjonctiva , adver/tatives , conclusives, interro- 
gatives, causatives, conditionnelles , intentionnelles, explétives 
et les conjonctions de temps. 

I. Tableau des Conjonctions. 

1® Conj. copulatives ou de liaison : 

ac, atque, et, que, etiam, quoque, et, aussi, 
encore; quam (après les comparatifs), que. 

2* — disjonctives ou de division : 

vel, ve, sive, aut, në, ou, oubien, soit... soit. 
3® — adversoHves ou d’opposth'on ; 

at, ast, sed, vcro, verum, autem, mats; tamen, 
cependant; 

elsi, quanquam, bien que, quoique. 

4® — ccmclusives ou de conclusion : 
ergo, igilur, donc; 

ideo, quare, itaque, c’est pourquoi , aussi. 


167. Qu’esl-ce que la conjonction î Combien y a-t-il d’espèces de 
conjonctions ? Citez des conjonctions copulatives,disjonctives,adver- 
satives, conclusives, interrosatives, causatives , conditionnelles, in- 
tentionnelles, explétives , et des conjonctions de temps. Pourquoi les 
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5“ — interrogatives ou d'interrogation : 
an, num, si; cur, pourquoi. 

C® — causatives ou de cause ; 

nam, enim, car; quia, quod, parce que; quoniam, 
quum, puisque, comme. 

7“ — conditionnelles ou de condition : 

si, si; sin,7nais si; ni, nisi, à moins que; dum, 
modo, pourvu que. 

8“ — intentionnelles ou d’intention : 

ut, afin que, pour que; nê, de peur que. 

9® — explétives ou de complément : 

quidem, equidera (de ego quidem), à la vérité, 
certes , du moins. 

i0° — de temps : 

quum, quando, lorsque; ut, ubi, simul ac, dés 
que; antequam, avant que; postquam, après que; 
dum, donec, tandis que, tant que. 

Remarques. 1® Les conjonctions explétives (de explore, com- 
pléter) s’appellent ainsi, parce que, sans être nécessaires au sens, 
elles achèvent de compléter l’idée principale, en faisant ressortir 
une opposition , une affirmation , un doute , etc. 

2® Les adverbes qui servent à interroger, comme an, num, 
cur, ubi, quo, unde, qua, quando, quomodo, quantum, quot, etc., 
deviennent conjonctions, lorsqu’ils sont placés entre deux verbes, 
et qu’ils unissent deux propositions. Dans ce cas , V interrogation 
est indirecte. 

Ex. : Intenog. directe : Où est votre frère? ubi est frater tuus? 

Interrog . indirecte : Dites-moi où est votre frère; die 
mihi ubi sit frater tuus. 

Dans l’interrogation indirecte, le second verbe se met au sub- 
jonctif. 

3® Les conjonctions gouvernent l’indicatif ou le subjonctif, 
comme on le verra dans la syntaxe des conjonctions. 


conjonctions explétives s’appellent-elles ainsi? Quand les adverbes 
interrogatifs deviennent-ils conjonctions? A quel mode se met le 
verbe dans l’interrogation indirecte ? 
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II. Place des CTonJonetloni. 

168. D’après la place que les conjonctions occupent, on 
peut les diviser en prépositives , postpositives ei communes. 

On appelle conjonctions prépositives celles qui se mettent 
en tête de la phrase ; comme et, nec, sed, etc. 

On appelle conjonctions postpojittueï celles qui se mettent 
toujours après le premier mot de la proposition, ou après le 
second, si le membre de phrase commence par une prépo- 
sition suivie de son régime. 

Ce sont les huit conjonctions suivantes : que, ve, nlf, qui- 
dem , quoque, vero, enim, autem. 

Remarques, t® Les conjonctions que, ve, n^, s’appellent encli- 
tiques (de h, kXîvu), parce qu’elles s’appuient sur le mol après 
lequel elles sont placées. 

Ex. : Pater fratergwe, le père et le frère; Alexander Gæsame, 
Alexandre ou César; vidisline? avez-vous vu? 

2° Quidem cl quoque se placent toujours après le mot qu’ils 
servent à faire ressortir. 

Ex. : Vestigia quoque Carthaginis exstinguere, détruire jus- 
qu’aux vestiges de Carthage. 

On appelle conjonctions communes, celles qu’on peut 
mettre en tète de la proposition, ou après le premier mot; 
comme ei'go, igitur, itaque, equidem, et quelques autres. 

Ex. : Ergo me sic ludificamini? voilà donc comment vous vous 
jouez de moi? Quid ergo est? qu’est-ce donc? 


168. Comment divise-t-on les conjonctions d’après la place qu’elles 
occupent? Qu’appelle-t-on conjonctions prépositives, postpositives? 
Nommez les conjonctions postpositives. Comment s’appellent les con- 
jonctions que, ve, ne? Où se placent-elles? Où se placent quidem et 
quoque ? Qu’appelle-t-on conjonctions communes? Citez des exemples. 
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INTBRIECTIONS. 


CHAPITRE NEUVIÈME. 


INTERJECTIONS. 


169. Vinlerjeclion (de inler-jecta vox, mot jeté dans la 
phrase) est un mol invariable, qui sert à exprimer les mou- 
vements vifs et subits de l’ilme. 


Voici les principales 
1 ® Pour encourager : 

2® Pour la joie : 

3® Pour la menace : 

4® Pour la douleur: 

6® Pour l’admiration : 

6® Pour l'étonnement : 

7® Pour l’ironfe ; 

S® Pour l'exclamation : 

9® Pour la crainte ; 

10® Pour la surprise : 

H® Pour le mépris : 

12® Pour la colère: 

\ 

1 3® Pour appeler : 

14® Pour imposer silence 


interjections : 

Euge ! eia ! e/l bien ! courage ! allons ! 
Evax! ah! vah! ah! oh! ho! 

Vah ! nh! væ! malheur! 

Ah ! heu ! elieu ! hei ! ah ! hélas ! aie ! 
Ahah ! ah! ah! hoi I oi ! hélas! oh! 
Papæ ! 0 ! vah ! oh oh ! ô! ah ! 

Um\ ouais ! hoho ! 

O! 0/ hui! hoho/ 

Pro ! proh l o \ oh! ah! o ! 

Hei! eh! 

At at! attat! eh! ah ah! 

Apage! arrière! loin d’ici! fi donc! 
Malum ! o honte! d misère! nefas! 

d crime ! infandnm ! chose horrible ! 
Heus ! ohe ! hé ! holà ! eh bien ! 

: St! chut! paix! silence! 


Remarque. Pour encourager, on emploie souvent le vocatif de 
l’adjectif moc/us ; wiocfe (sing.), moert (pi.), courage! très-bien! 
bravo ! en avant! et l’impératif de agere : âge (sing.), agite (pl.), 
or çà! allons! 


169. Qu’est-ce que l’interjection î Citez des interjections employées 
pour encourager, pour la joie, la menace, la douleur, l’admiration, 
l’étonnement , l’ironie , l’ezclamation , la crainte, la surprise, le 
méprisj la colère, etc. Que signifient euge, vce , apage , etc.? Qu’est-ce 
que macle ,macli; âge, agite f Dans quel sens emploie-t-on ces mots? 
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AU LIVRE PREMIER. 


I. SUPPLÉMENT AUX NOMS. 

Art. I. — genre DES NOMS. 

170. On détermine le genre des noms par leur significatton 
et par leur terminaison. 

I. GENRE DES NOMS DÉTERMINÉ PAR LEUR SIGNIFICATION. 

I. Notnii masculins. 

Sont du genre masculin : 

1* Les noms propres ou communs qui désignent les hommes, 
et les noms ôi' animaux mâles. 

Ex. : Goto, m., Caton; nauta, m., le matelot; leo, m., le lion. 
2® Les noms d’esprits qu’ou représente sous la figure 
d’hommes, comme les anges, les démons, les dieux. 

Ex. : Michael, m., S. Michel; Lucifer, m., Lucifer; Jupiter, m., 
Jupiter. 

3® Les noms des mois, des vents, des fleuves et des 
montagnes. 

Ex. : Januarius, m., Janvier. Aquiîo, m., l’aquilon. 

Sequana, m., la Seine. Helicon,m., le mont Hélicon. 
Exceplions principales. 

Allia, f., l’Allia (riv.). Ætna, f., le mont Etna. 
Albula, t., l’Albula (fl.). Ida , f., le mont Ida. 

Elaver, n., l’Ailier (riv.). Œta, f., le mont OEla. 

Styx, f., le Styx (fl.). Rhodope, f., le mont Rhodope. 


170. Comment détermine-t-on le genre des noms? Quels noms 
sont masculins d'après leursiguiflcaiion ? Citez les principaux noms 
de fleuves et de montagnes qu; sont du féminin ou du neutre. 
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II. IVoms fémlntna. 

171. Sont du genre féminin : 

1“ Les noms propres ou communs qui désignent les femmes, 
et les noms à'animaux femelles. 

Ex.:Dido, f., Didon; socrus, f., la belle-mère; lecena, f., 
la lionne. 

î® Les noms propres des déesses, des muses, des nymphes, 
des sirènes, des furies, des harpies et de tous les esprits 
qu’on représente sous la figure de femmes. 

Ex. : Juno, f., Junon ; Alecto, f., Aleclon (une des furies). 

3® Les noms propres d’îZe*, de villes, de pays, de poèmes , 
de navires. 

Ex. : Cyprus, f., Chypre. Carthngo, f., Carthage. 
Ægyptus, f., l’Égypte. Ilias, f., l’Iliade. 

Argo, î., l’Argo, navire des Argonautes. 

4e Les noms d’ortre.» ; 

Ex. ; Pinus, f., le pin; quercus , f., le ch»5ne. 

Exceptions. 

Acer, n., l’érable. Siler, n., l’osier. 

Robur, n., le rouvre. Suber, n., le liège. 

Oleaster, ra., l’olivier sauvage. 

APP. — I. NOMS ÉPICÈNES. 

172. On appelle noms éptcdnes Çtni-xoir6(, doublement commun), 
certains noms d’animaux qui, sous un même genre, soit mascu- 
lin, soit féminin, comprennent le mâle et la femelle. 

Ex. : Lepm, m., le lièvre. Vulpes, f., le renard. 

Mus, m., le rat. Elephas, m., l’éléphant. 

Aquila, f., l’aigle; et quelques autres. 


171. Quels noms sont féminins d’après leur signification ? De quels 
genres sont acer , rohur , siler, suber et oleaster? 

17Î. Qu’appelle-t-on noms épicènes? Citez quelques exemples. 
Qu’appelle-t-on noms des deux genres î Citez les principaux noms 
des deux genres. 
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II. NOMS DES DEUX GENRES. 

On appelle noms des deux genres, certains noms qui sont tantôt 
masculins, tantôt féminins, selon le sexe que l’on veut désigner. 

Voici les principaux noms des deux genres : 


Bos, 

m., le bœuf; . . . 

. f., la vache. 

Canis, 

m., le chien; . . . 

. f., la chienne. 

Cornes , 

m., le compagnon; 

. f., la compagne. 

Conjux , 

m., l’époux; .... 

. f., l’épouse. 

Dux, 

m., le guide; . . . 

. f., la femme qui guide, 

Parens , 

m., le père; . . . . 

. f., la mère. 

Patruelis , 

m., le cousin;. . . 

. f., la cousine. 

Sacerdos, 

m., le prêtre; . . . 

. f., la prêtresse. 

Sus, 

m., le porc; .... 

. f., la truie. 

Yates, 

m., le devin; . . . 

. f., la prophétesse. 


III. IVoixis neutres. 


173. Sont du genre neutre : 

1“ Les lettres de l’alphabet, les verbes, et les autres 
parties du discours, quand on les emploie comme substantifs. 
Ex. : A longum est, A est long; turpe est mentiri, il est hon- 
teux de mentir; longum vale, un long adieu. 

2® Les mots considérés comme mots. 

Ex. : Lux est monosyllabum, le mot lux est monosyllabe. 

II. GENRE DES NOMS DÉTERMINÉ PAR LEUR TERMINAISON. 

174. Le genre des noms peut souvent se reconnaître à leur 
terminaison. 

Ainsi la terminaison um indique toujours le genre neutre, 
comme dans templum, hélium, etc. 

Le tableau suivant présente les différentes terminaisons des 
noms, avec le genre qui leur est affecté. 


173. Quels noms sont neutres d’après leur signification î 

174. Le genre des noms peut-il se reconnaitre à leur terminaison? 
De quel genre sont les noms eu a (l'«, 3* décl.; pl.)? les noms en e 
(l'«,3« décl.; pl.)?en œfen «?en o, to, do, go? on u, c, /, t.^en um? 
en an, en, in , on? en ar, er, or, ur? en as, es, is, os, us ? en ces ? 
en aus? en s précédée d’une consonne? en xî 
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TABLEAU 

des genres des terminaisons. 



EXEMPLES. 



Les noms en a (!'• décl.) sont fém. 

— — en a (3* décl.) — neut. 

— — en a (plur.)... — neut. 

— — en e (!'• décl.) — fém 

— — en e (3® décl.) — neut. 

— — en e (plur.) ... — neut. 

— — en œ(plur.)... — fém. 

— — en I (sing.) ... — neut. 

— — en i (plur.)... — maso. 


en um 
en an.. 


rosa 

sligma , n. . 
arma, n . . . 
aloe, f..... 
cubile, n. . 
Tempe, n.. 
nupiiæ, f.. 
sinapi, n... 
Parisii, »j.. 
sermo, w. . 
legio,A... 
flulcedo, f.. 
imago, f.. 
cornu, n... 

lac, n 

mel,« 

capiit, n,.., 
lemplum, n. 

pæan,m 

lumen, n. . . 
k'lphin,wi.. 
agon ,rn.... 
nectar, n... 

aer, m 

culor, m. . . . 
fulgur,n.. . . 
tem pestas,/", 
vulpes, f .. . 
navis , f,... 

flos, m 

morbus, m.. 


en œs — neut. 

en aus — fém. 

en ^ préc. d’une cons. /e'm. 
en X — féru. 


laus, f, 

hyems, /■.. . . 
perdix, f... 


, . la rose 

. . le stigmate. 

. . les armes. 

. . l'aloès. 

. . le lit. 

. . la vallée de Tempé. 
. . les noces. 

. . le sénevé. 

. Paris. 

. . le discours 

. la légion. 

. la douceur 

. l’image 

. la corne. 

. le lait. 

. le miel 

. la tête. 

. le temple. 

. chant de triomphe. 

. la lumière 

. le dauphin. 

. le combat 

. le nectar. 

. l’air 

. la couleur 

. la foudre 

. la tempête 

. le renard 

. le vaisseau 

la fleur 

. lu maladie 

, l’airain. 

. la louange. 

l’hiver 

la perdiix 
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175. Exceptions. 

N. B. Aux exceptions que nous allons indiquer, il faut ajouter 
les noms qui, par leur signification, sont d’un autre genre que 
celui de leur terminaison , comme nauta, Sequana, etc. (170). 

N” 1. A, /*. Sont tnascttlins dans la 1'* déclinaison : 

Adm, l’Adriatique; cometa,\& comète; mamtnona, l’argent; 
planeta, la planète. 

N® 2. O, m. Sont féminins : 

Caro, la chair; écho, l’écho. 

N® 3. DO, f. Sont masculins : 

Cardo, le gond; cudo, le casque (en peau); ordo, l’ordre. 

N® 4. GO, f. Sont masculins : 

Ilarpago, le croc; ligo, le hoyau; margo, le bord. 

N® 5. li, n. Sont masculins : 

Sal, le sel ; sol, le soleil. 

N® 6. KIW, n. Sont masculins : 

Hymen, l’hymen ; lichen, le lichen; lien, la rate; pecten, 
le peigne; ren, renes, les reins; splen, la rate. 

N® 7. OIW, m. Sont féminins : 

Aedon, le rossignol; alcyon, l’alcyon; sindon, le suaire. 

N® 8. ER, in. Sont neutre.» ; 

Cadaver, le cadavre; cicer, le pois chiche; iter, le voyage; 
popauer, le p.ivot; piper, le poivre; siser, le chervis; tuber, 
la tumeur; uber, la mamelle; ver, le printemps; verber, le 
fouet. 

N® 9. OR, m. Sont neutres : 

Ador, le blé; cor, le cœur; œquor, la mer; marmor, le 
marbre. 

Remarque. Il est bon de citer ici les trois seuls noms fémi- 
nins en or, bien qu’ils soient compris dans le n® 171 , à savoir : 
arbor, l’arbre; soror, la sœur; uo»r, l’épouse. 


17JS. Quels sont dans la Ir» déclinaison les noms terminés en a 
qui sont masculins? Citez les noms en o qui sont féminins ; ceux en 
do et en go qui sont masculins ; Ihs noms terminés par la lettre l 
ou par en qui sont masculins ; les noms en on qui sont féminins ; 
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N" 10. BR, n. Sont masculins : 

Furfur, le son (du blé) ; turtur, la tourterelle ; viiltur, le 
vautour. 

N® 11. AS, f. Sonl masculins : 

Adamas, le diamant; as, l’as (monnaie romaine) ; elephas, 
l’éléphant. 

De plus , tous les noms grecs de la 1 " déclinaison en as, 
comme Haras, la tiare. 

Sont neutres : 

Pas, ce qui est permis; wfas, ce qui n’est pas permis; 
vas {vasis), le vase. 

N* 12. ES, f. Sont masculins : 

■ Cespes, le gazon; fomes, le foyer; gurges, le gouffre; 
limes, la limite; palmes, le sarment; paries, la muraille; 
pes, le pied ; pop/es, le jarret; stipes, le tronc; termes, le 
rameau; trames, le sentier; vepi'es, le buisson. 

Ajoutez-y les mots grecs de la D® et de la 3' déclinai- 
son, comme cornet es (œ), la comète ; magn es [etis), l’aimant. 

Dies et meridies ont été cités au n® 24. 

N® 13. IS , Sont masculins : 

1“ Les mots en nis, comme cinis, la cendre; finis, la 
fin; etc. 

2® Les multiples de l’as, comme vigessis, vingt as; etc. 

3® Les mots suivants : 

AJiguis, le serpent; aqualis, l’aiguière; axis, l’essieu; 
calHs, le sentier; canalis, le canal; cassis (ts), le filet; 
cauHs, le chou; coUis, la colline; otewmis, le concombre; 
ensis, l’épée; fasds, le faisceau; foUis, le ballon; fustis, 
le bâton ; glis, le loir; lapis, la pierre, mensis, le mois; 
orbis, le monde; piscis, le poisson; pulvis, la poussière; 
sanguis, le sang ; torris, le tison ; unguis, l’ongle; recfis, 
le levier; vermis, le ver; vomis, le soc. 

Parmi ces noms, il faut remarquer surtout collis, ensis, 
lapis, pulvis, masculins en latin, et féminins en français. 


ceux en er qui sont neutres; ceux en or qui sont neutres, ou 
qui sont féminins ; ceux en ur qui sont masculins ; ceux en as qui 
sont masculins, ou qui sont neutres ; ceux en es et en iî qui sont 
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N® U. OS, m. Sonl féminins : 

Arbos, l’arbre', cos, la pierre à aiguiser; dos, la dot; 
Eos, l’aurore. 

Sont neutres : 

Argos, Argos; chaos, le chaos; epos, l’épopée; melos, le 
chant; os (ons), la bouche; os (ossis), l’os. 

N® tb. US, m. Sont/’emmins ; 

Acits, l’aiguille; alviis, le ventre; carbasus, la voile; 
colus, la quenouille; domus, la maison; humus, la terre; 
Idus (pl.), les Ides; manus, la main; porticus, le portique; 
tribus, la tribu; lannus, le van. 

De plus, certains mois dérivés du grec, comme abyssus, 
l’abime; atomus, l’atome; dialectus, le dialecte; diphthon- 
gus, la diphthongue; methodus, la méthode; periodus, 
la période, et les autres composés du mot grec ôcTés 
(chemin). 

Sonl neutres : 

Pelagus, la mer; virus, le poison; vulgus, le vulgaire. 

De plus, les noms de la 3* déclinaison, comme pecus, 
pecoris, le bétail; excepté : 

Lepus, le lièvre; mus, la souris; tripus, le trépied, 
qui sont masculins; et les noms en us dont le génitif 
est udis, uris, utis, comme : jmlus, udis, le marais; 
tell us, uris, la terre; virtils, utis, la vertu, qui sont 
féminins. 

N® 16. 8 précédée d’une consonne, f. Sont masculins : 

Dens, la dent; fons, la source; hydrops, l’hydropisie; 
mons, la montagne; pons, le pont; rudens, le câble; 
triens, le tiers de l’as; ainsi que les autres sous-multiples 
de l’as, comme, quadrans , le quart de l’as, etc. 


masculins ; ceux en os qui sont féminins , ou qui sont neutres ; ceux 
en us qui sont féminins , ou qui sont neutres. De quel genre sont 
lepus, mus, tripus ? les noms en us , gén. udis, uris , utis f Qtez les 
noms terminés par une; précédée d'une consonne qui sont masculins ; 
ceux en X qui sont masculins. De quel genre sont forfex, fornax, 
supellex f etc. 
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N® 17. X, f. Sont masculins : 

1® Bombyx, le ver-à-soie; cedix, le calice (vase); calyx, le 
calice des fleurs ; coccyx, le coucou ; fomix, la voûte ; grex, 
le troupeau ; onyx, l’albâtre : oryx, la gazelle ; phænix, le 
phénix; spadix, le cheval bai; varix, la varice. 

2® Les polysyllabes en ax oi ta ex, comme thorax, la 
cuirasse; apex, le sommet. 

Cependant /br/’e®, les ciseaux; fornax, la fournaise; 
smilax, le liseron; supellex, le mobilier; vibex, la meur- 
trissure, sont féminins. 

176. APPENDICE. 

1® Sont masculins et féminins : 

Adeps, m. f., la graisse. Scrobs, m. f., la fosse. 

Limax, m. f., la limace. Torques, m. f., le collier. 
Phaselus, m. f., la chaloupe. 

2* Sont masculins et neutres ; 

Anxur, m. n., Terracine. Nar, m. n., le Nar (m.). 

3® Les noms masculins suivants sont aussi féminins en 
poésie : 

Bubo, m. (f.), le hibou. Margo, m. (f.), le bord. 

Ccdx, m. (f.), le talon. Palumbes, m. (f.), le ramier. 

Cortex, m. (f.), l’écorce. Silex, m. (f.), le caillou. 

4® Les noms féminins suivants sont aussi masculins en 
poésie ; 

Aies, f. (m.), l’oiseau. Lynx, f. (m.), le lynx. 

Cupido, f. (m.), le désir. Penus, f. (m.), provisions. 
Dama, f. (m.), le daim. Stirps, f. (m.), la souche. 

CrTUS, f. (m.), la grue. • Talpa, f. (m.), la taupe. 

Linter, f. (m.), la barque. Volucris, f. (m.), l’oiseau. 

5* L’adjectif pris substantivement prend le genre de son 
substantif sous-entendu : 

Ex. : Sonipes {equ>js), m., le coursier; oriens(sol), m., l’orient; 
continens [terra], f., le continent; etc. 


176. Quels noms sont à la fois masculins et féminins? Quels noms 
masculins sont aussi féminins en poésie? Quels noms féminins 
sont aussi masculins en poésie ? Quel est le genre de l’adjectif pris 
substantivement? 
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Art. II. — DÉCLINAISONS DES NOMS. 
I. NOMS COMPOSÉS. 


Triumvir, paterfamiliat. 


177. — Première RÈGLE. Dans les noms composés, on ne 
décline que le nom qui est au nominalif. 

Ainsi l’on décline seulement vir dans triumvir, m., le 
triumvir magistrat romain); et pater, dans paterfamilias, m., 
le père de famille. 


SINGULIER. 


Nom. trium-mV, 
Voc. otrium-ü(V, 
Gen. trium-uir i, 
Dat. trium-mro, 
Âcc. trium-tur um, 

Abl. trium-uir o. 


pater-familias , 

O pafer-familias, 
patr t«-familias, 
patr t-familias, 
patr em-familias , 
patr e-familias. 

PLURIEL. 


Nom. trium-mri, 

Voc. O trium-m'r i, 
Gén. trium vir oi’um, 

Dat. trium-vir ïs, 

Acc. Irium-vtVos, 

Abl. trium-vir is. 


patr es-familias, 

O patr «j-familias, 
patr um-familias, 
patr tf»uj-familias, 
patr e«-ramilias, 
patr t&iM-familias. 


Remarque. Familias est une ancienne forme de génitif pour 
familiœ. 


Ainsi se déclinent : 


Senatùs-consultum, i, n., le sénatusconsulte. 

Juris-consult us , i, m., le jurisconsulte. 

Juris-peritus, i, m., le jurisconsulte. 

Mat er-familias, matr is-familias , f., la mère de famille. 
Senii-de us, i, m., le demi-dieu. 


177. Dans les noms composés, quel est le nom qui se décline f 
Déclinez triumvir, paterfamilias. Qu’est-ce que familias î 
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Retpublica , jutjurandum. 

178. — Deuxième règle. Quand un nom est composé de 
deux nominatifs, chacun se décline suivant sa déclinaison. 

Tels sont res-publica, f., la république (la chose publique), 
el jus-jurandum , n., le serment. 


SINGULIER. 


Nom, 

r es-public a, 

jus-jurand um. 

Voc. 

0 r es-public a. 

0 jus-jurand um. 

Gén. 

r ei-public æ. 

jur is-jurand i , 

Dat. 

r ei-public æ. 

jur i-jurand o. 

Acc. 

r em-public am, 

jus-jurand um. 

Abl. 

r e-public â. 

jur e-jurand o. 


PLURIEL. 

Nom. 

r es-public æ. 

jur a-jurand a. 

Voc. 

0 r es-public æ, 
r erum-publicarum , 

0 jur a-jurand a, 
jur ium-jurand orum. 

Gén. 

Dat. 

r ebus-public is , 

jur ibus-jurand is. 

Acc. 

r es-public as , 

jur a-jurand a. 

Abl. 

r ebus-public is. 

jur ibus-jurand is. 


IL REM.\RQUES SUR CHAQUE DÉCLINAISON. 

PREMIÈRE DÉCLINAISON. 

179. La 1'* déclinaison renferme, outre les noms latins 
en O, des noms grecs terminés en a, e, as, es. 

1. momq latins. 

Datif et ablatif pluriels en abvb. 

Certains noms féminins ont le datif et l’ablatif pluriels en 
abus, parce qu’ autrement on ne pourrait pas les distinguer 
des noms masculins qui y répondent. 

Ainsi famula, f., /a servante, fait famulabus; tandis que 
famulus, m., le serviteur, fait famulis. 

Il en est de môme de dea, la déesse, et de fUia, la fille; ce 
sont presque les seuls qu’on trouve avec .la forme en atus. 


178. Comment décline- t-on les noms composésde deux nominatifs? 
Déclinez respublica, jusjurandum, 

179. Comment sont terminés les noms grecs que renferme la l^e 
déclinaison ? Quels noms ont le datif et l’ablatif pluriels en abus ? 
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II. IVoius 


180. Les noms grecs en a, comme Ægina,œ, f.,rîle d’Égine, 
se déclinent sur rosa; ceux en e, as, es, se déclinent sur 
musice, f.,la musique; Æneas, m., Énée: cometes, m.. 


la comète. 

Nom. rousic e , 
Voc. O musice, 
Gén. music es, 
Dat. musice, 
Acc. music en, 
Abl. musice. 


SINCULIEK. 

Æne as, 

O Æne a, 

Æne æ, 

Æne æ, 

Æne an ou am, 
Æne â. 


cornet es, 

O cornet e, 
cornet æ, 
cornet æ, 
cometen ou am, 
cornet e. 


Les noms grecs qui ont un pluriel, s’y déclinent comme 
ros-œ; ainsi cometes fait au pluriel : comet-œ,arum, is, as, is. 

181. Remarques. 1® Musice sert de modèle à tous les noms 
patronymiques féminins en ine ou one ; cometes, aux patronymiques 
masculins en des. On appelle nom patronymique , un nom commun 
aux descendants d'une même race, ou aux habitants d’un même 
lieu, et formé du nom du père ou de celui du lieu. 


Tels sont : Pelid es, æ, m., le fils de Pelée (Acliille). 

Romulid æ, arum, m., les descendants de Romulus. 

Tro as, adis, f., la Troyenne. 

Les noms patronymiques sont masculins ou féminins; les mas- 
culins sont terminés en ides ou odes, et suivent la t déclinaison, 
d’après cometes; les féminins sont terminés en ts ou as, ine ou 
one : les premiers (en is-idis, ou as-adis) suivent la 3® déclinaison; 
les autres (en ine ou one) suivent la d’après musice. 

2° Beaucoup de noms en e et en es sont aussi terminés en^a, 
et suivent la déclinaison latine. Ainsi l’on dit : 


musice, es. . , et music a, œ, am, a; f. 
cometes, œ. . , et cornet a, a, am. S; m. 


180. Comment se déclinent les noms grecs en a ? ceux en e, en 
as, en es ? Déclinez musice , Æneas, cometes. 

181. A quels noms musice et cometes servent-ils de modèles? 
Qu’appelle- 1- on noms patronymiques? De quel genre sont-ils? 
Comment sont-ils terminés, et comment se déclinent-ils? Beau- 
coup de noms en e et en es ne suivent-ils pas aussi la déclinaison 

10 
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S” Les noms en es ont quelquefois le vocatif singulier en à : 
cometèC, 6 comète ! Orestà, ù Oreste ! Plusieurs d’entre eux suivent 
aussi la 3* déclinaison, surtout en prose. 

Ex. : Orestes, æ, et ts, f, em, e, Oreste. 

4® On trouve quelquefois en poésie un vieux génitif singulier 
en ai : au/ai (Virg.) pour aulœ. 

Déclinez sur Musice, les noms féminins : 

Epitom e, es, l’abrégé. Liby e, es, la Libye. 

Rhetoric e, es, la rhétorique. Grammatic c, es, la grammaire. 

Acrisione, es, f., la fille d’Acrisius (Danaé). 

Sur Æneas, les noms masculins : 

Bore as, æ. Borée. Messi as, æ, le Messie. 

Epaminond as, æ ,“Epaminondas. 

Sur Cometes, les noms masculins : 

Ancliis es, æ, Atichise. Philoctetes, æ, Philoctète. 

Spartiat es, æ, le Spartiate. Priamid es, æ, le fils de Priam. 

DEUXIÈME DÉCLINAISON. 

182. La 2* déclinaison renferme des noms latins, terminés 
en us, er, ir, um ; et des noms d’origine grecque, terminés 
en os, on et eus. 

I. nion» latin*. 

VOCATIFS IRRÉGULIERS. 

1® Filius (le fils), genius (le génie), et les noms propres ro- 
mains en tus, contractent Ÿè' en î, au vocatif singulier :ofU-i, 
6 mon fils 1 o Publ-t Comel-x Scipio, ô Publius Cornélius Scipion I 

Ainsi; se déclinent Antonius, Antoine; üoratius, Horace; 
Virgilius, Virgile; Pompeius, Pompée; etc. 

2® Dans Deus (Dieu), agnus (l’agneau), chorus (le chœur) 
le vocatif est semblable au nominatif : o Deusl o Agnus Deil 


latine ? Les noms en es ont-ils toujours le vocatif singulier en e P 
suivent-ils toujours la 1 «déclinaison ? Qu'est-cc quo la terminaison aï.' 

1 83. Quels noms renferme la 3* déclinaison ? Comment filius, genius, 
et les noms propres romains en ius, font-ils au vocatif singulier ? 
Quel est le vocatif singulier des noms Deus, agnus et chorus T 
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183. Le géaitif est imparisyllabique dans viV, vir-i (17), et dans 
les noms suivants eu er, qui gardent la lettre e du nominatif: 
Celtib-er, eri,m., le Celtibérien. Gcn-er, eri, m., le gendre. 

Ib-er, eri, m., Vlbénen. Lib-er, eri, deBacchus). 

Presbyt-er, eri, m., le prêtre. Pu-er, eri, m., l’enfant. 

Soc-er, eri, m., le beau-père. 

Ajoutez les substantifs composés des verbes fera et gero 
(porter), comme signi-fer, feri, m., le porte-enseigne; armi- 
ger, geri, m., l’écuyer. 

APPENDICE. — Deul. 


18i. Le mot Deus,m., Dieu, est irrégulier au pluriel; 
voici sa déclinaison complète. 


SINGULIER. 


Nom. 

Deus, Dieu. 

Voc. 

0 Deus, 6 Dieu. 

Gén. 

Dei, 

de Dieu 

Dat. 

Deo, 

à Dieu. 

Acc. 

Deum, Dieu. 

Abl. 

Deo, 

de Dieu, 


PLURIEL. 

dii ou di , les dieux. 
O dii ou di , ô dieux. 
deorum, des dieux. 
diis ou dis, aux dieux. 
deos, les dieux. 
diis ou dis, des dieux. 


11 . iVoms greea. 


185. Les noms grecs en os se déclinent comme Delos, f., 
nie de Délos; ceux en on, comme llion, n., llion; ceux 
en eus (du grec m), comme Orpheus, m., Orphée. 


Nom. Del os et us. 
Foc. O Del e, 

Gén. Del i, 

Dat. Del o , 

Acc. Del on et um, 
Abl. Del O. 


SINGULIER. 

Ili on ctum, 
O Ili on et um, 
Ili i, 

Ili O, 

Ili on et um, 
Ili O. 


Orph eus, 

O Orph eu, 

Orph ei et eos, 
Orph eo et ei, 
Orph eumetea, 
Orph eo. 


183. Dans quels noms de la 2* déclinaison le génitif singulier 
est-il imparisyllabique ? Citez les noms en er qui gardent la lettre e du 
nominatif. 

184. Déclinez Deus. 

185. Comment se déclinent les noms grecs en osf Ceux en on? 
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Au pluriel, les noms qui s’emploient à ce nombre, se 
déclinent comme rfomtn-t, orum, ou comme templ-a, orum; 
ainsi barbit-os (et -us), i, f. (la lyre), fait au pluriel : 
barbit-i, orum, is, os, is; epitaphi-on (et n. (l’épitaphe), 

fait : epilaphi-a, orum, is, a, is. 

Déclinez 

sur Dèlos : Tenedos et us, i, f., Ténédos (île). 
sur Ilion : Peli on, i, n., îe Pé/ion (mont), 
swr Orpheus : Thés eus, ei ou eos, m., Thésée. 

Remarques. 1“ Les noms en è'ifs, qui en grec sont terminés 
en to5, se déclinent à la manière latine. 

Ex. : Timothèftis (deT(^d9toi),-c, -i,~o,-um,-o; Timothée. 

2* Quelques noms propres grecs en ôs, conservent en latin la 
déclinaison altique, comme Androge-ôs, m., Androgée. 

Nom. Androge-üs (wî). Dat. Androge-ô (u), 

Voc. O Androge-ôs (wç), Acc. Androge-ôn (wv), 

Gén. Androge-ï et -ô («)> Abl. Androge-ô, 

Déclinez de même Ath-os, m., le mont Athos. 

TROISIÈME DÉCLINAISON. 

186. La 3* déclinaison renferme des noms latins et des 
noms grecs. Ces noms sont terminés au nominatif par les 
voyelles a, e, o, y, et par les consonnes c, l, n, r, s, t,x; 
leur génitif se forme de plusieurs manières fort différentes. 

N. B. Le tableau suivant présente les diverses formations du 
génitif; il s'applique également aux substantifs et aux adjectifs, 
latins ou grecs. 


Ceux en eus ? Déclinez Delos, Ilion, Orpheus. Déclinez barbitos et 
epitaphion au pluriel. Comment se déclinent les noms en eus qui 
en grecsontterminés en «oj? Déclinez Timotheus, Androgeos. 

186. Quels noms renferme la 3* déclinaison ? Comment ces noms 
sont-ils terminés au nominatif? Gomment se forme leur génitif? 
Comment font au génitif lea terminaisons^, e, o,y,c, l,r,x, 
an, en, in, on, as, es, is,os, us,ys, ut, bs, ls,ms,ns, rs? Quelles 
sont les principales exceptions ? Quels sont les génitifs de caro , fel , 
nix,robur? etc. Comment les noms en ber, cer ,ter , forment-ils 
leur génitif? Quel est le génitif des quatre noms later ,puber, uber 
et acerf Comment la plupart des polysyllabes en ex font-ils au génilif t 

X 
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Tableau de» terminaisons arec leur génitif. 


NOM. GÉN. 


A fait 
E — 


• / trus 

j us (grec) . 

ÿos 

cis 

lis 

ris 

! cis 

ffw 

anis 

^ enis 

j inis 

inis 

onis 

onfis 

afis 

adis 

I anfis ... . 

Î is 

etis 

üis 

I is 

idis 

i/is 

_ oris 

otis 

eris 

i oris 

uris 

udis . . . . 

uiis 

■ yis,yos.. 

• itis 

- bis 

- llis 

- mis 

! n(is 

ndis, 

- rtis 


EXEMPLES. 


poem-a, poem-alis, n 

le poème. 

mar-e , mar-is, n 

la mer. 

serrn-o, serm-oiiis, m 

le discours. 

hom-o, hom-inis, m 

l'homme. 

Did-o, Did-us, f. 

Didon. 

mis-y, mis-yos, n 

le champignon. 

hale-c, hale-cis, n 

la saumure. 

so-1, so-lis, m 

le soleil. 

ve-r,ve-ris. n 

le printemps. 

ar-x. ar*cis. f, 

la citadelle. 

gre-x, gre-gis, m 

le troupeau. 

Tit-an, Tit-anis, wi 

Titan. 

Sir-en, Sir-enis, f. 

la Sirène. 

lum-en, lum-inis, n 

la lumière. 

delph-in, delph-inis, m.... 

le dauphin. 

lîabyl-on, Babyl-onis, f.... 

Babylone. 

Xenoph-on, -ontis, m 

Xénophon, 

piet-as, piet-atis, f. 

la piété. 

Pall-as, Pall-adis, f. 

Minerve. 

gig-as, gig-antis, m 

le géant. 

vulp-es, vulp-is, f. 

le renard. 

qui-es, qui-etis, f. 

le repos. 

mil-es, mil-itis, m 

cla\-is, clav-is, f. 

le soldat. 

la clef. 

lap-is, lap-idis^ m 

la pierre. 

1-is, 1-itis, f. 

la dispute. 

fl-os , fl-oris, m .• 

la fleur . 

d-os,d-otis, /■. 

la dot. 

scel-us J scel-cris , n 

le crime. 

corp-us, corp-oris, n 

le corps. 

r-us, r-uris, n 

la campagne. 

pal-us, pal-udis, f. 

le marais. 

sal-us, sal-utis, f. 

le salut. 

chel-ys, -yis,-yos, f. 

la tortue. 

cap-ut, cap-itis, n 

la tête. 

ur-bs, ur-bis, f. 

la ville. 

pu-ls, pu-ltis, f. 

la bouillie. 

hye-ms , hye-mis , f. 

l’hiver. 

fro-ns, fro-ntis, f. 

le front. 

fro-ns, fro-ndis, f. 

le feuillage. 

a-rSj a-rtis , - 

l'art. 
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Remarques. 1° Voici les principales exceptions : 

As^ assis, m., Vas. Merc es, edis, f., la récompense. 

Caro, carnis, f., la chair. Mel, mellis, îi., le miel. 

Cinis, cineris, m., la cendre. Nix, nivis, f., la neige. 

Cor, cordis, n., le cœur. Nox, noctis, f., la nuit. 

Ebur, eboris, n., l’ivoire. Os, ossis, n., Vos. 

Fel, fellis, n., /e Pes, pedis, m., le pied. 

Héros, herois, m., le héros. Præs es, idis, m., le président. 
lier, itineris, n., le chemin. Pulv is, eris, m., lapoussiére. 
Jecur,orisoMinoris,n.,?e/bte. Robur, roboris, «., la force. 
Jupiter, Jovis, m., Jupiter. Sangu is, inis, m., le sang. 

Lac, laclis, n., le lait. Vas, vasis, n., le vase. 

Les autres exceptions s’apprendront par l’usage. 

2® Les noms en ber, cer, ter, retranchent Ve au génitif ; imb-er, 
ris ; voluc-er, ris ; frat-er, ris ; excepté later, puber, uber et acer 
(l’érable), qui sont réguliers. 

3® La plupart des polysyllabes en ex font ids au génitif : 
silex, m., silicis (le eaillou). 

1. IVoms latins de la 3* déclinaison. 

ACCUSATIF SINGULIER. 

187. Vaccusatif singulier des noms latins est en em : 
soror-em. 

Exceptions. 


» 


1° Accusatif en m. 
L’accusatif singulier est en im ; 

1° Dans les sept noms féminins suivants : 


Amussis,is, f., le cordeau Acc. amuss-im. 

Bur-is, is, f., le manche de charrue. . . — burdm. 

f., l’enrouement — rav-im. 

SecuT-ïs,is, f., la hache — securdm. 

Sit-is, is, f., la soif. — sitdm. 

Tuss-k, is,f., la toux — tuss-im. 

V-is (sans gén.), f., la force — vdm. 


187. Comment se termine l’accusatif singulier des noms latins ? 
Dans quels noms l’accusatif est-il en im ? 
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2” Dans beaucoup de noms propres de fleuves et de 
villes en t>, gén. is. 

Ex. : Arar-is, is, m., la Saône Acc. Arar-im. 

Tigr-is, iSjTTî., le Tigre — Tigr-im. 

Tibcr-is, is, m., le Tibre — Tiber-im. 

U\s^a.\-is, is , f., Séville — Hispal-tm. 

Ajoutcz-y iig-er, eris, erim, m., la Loire. 

î® Accusatif en eh ou en rm. 

188. L’accusatif singulier est en em ou en im dans les 
sept noms féminins suivants : 

. Clav-is, is, f., la clef. . . . Acc. clav-em ou clavAm. 

Febr-is, is, f., la fièvre ... — febr-em ou febr-im. 

Nav-is, is, f., fe v'otsseow. . — nav-em ou nav-im, 

fe\v-is,is, f., le bassin . . . — pel-vem ou pdv-im. 

Pupp-is, is, /■., Za poupe . . . — pupp-em ou pupp-im. 

Rest-is, is, f., la corde ... — rest-em ou rest-im. 

Turr-is, is, f., la tour. ... — turr-em ou tur-rim. 


ABLATIF SINGULIER. 

189. Vablatif singulier est en e : soror-e. 

Exceptions. 

1® Ablatif en i. 

L’ablatif est en t : 

1® Dans les noms qui ont l’accusatif en im, comme: 

Sit-is, is, im, f., la soif. Abl. sit-i. 

Ajoutez camlis,is, m., le canal : abl. canali; et stiigilis, 
is, f., l’étrille : abl. strigili. 

2® Dansées noms neutres en al, ar, e (22), comme : 
Animal, is, i; calcar, is, i; cubil-e, is,i. 


188. Dans quels noms l’accusatif singulier est-il en em ou en im ? 

189. Comment est terminé l’ablatif singulier ? Dans quels noms 
l’ablatif est-il en i? Quel est l'ablatif singulier de baccar, far, jubar, 
nectar , Soracte f Gomment font à l’ablatif les noms propres formés 
d’adjectifs de la 3» déclinaison, et les adjectifs artifex, aies, vigil, etc., 
quand ils sont pris substantivement ? 
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Cependant l’ablatif est en e dans les noms suivants : 

Baccar, is, n., la digitale. Jubar, is, n., l’éclat. 

Far, fan is,n., la fleur de farine. Nectar, is, n., le nectar. 
Ajoutez Soract-e, is, n,, le mont Soractc, et les noms propres 
de villes en e : Prænest-e, is, n., Préneste. 

3“ Dans les noms de mois parisyllabiques en is et en er, 


comme : 

April-is, is, m.. Avril Abl. April-i. 

Septemb-er, ris, m., Septembre — Septemb-ri. 

4" Dans les noms communs formés d’adjectifs en is, 
comme ; 

Ædi\-ia,is,m., l’édile Abl. œdil-i. 

Bipcnn-is, is, f., la hache — bipenti-i, 

Familiar-is, is, m., /’amt — familiar-i. 

Sodal-is, is, m., le compagnon — sodal-i. 


Trirem-is,is,/'., galère à troisrangs de rames . — trirem-i. 

Il en est de même des noms formés de noms de villes ou de 
pays, et indiquant l’origine, comme Athéniens -is ,is , m., l’Athé- 
nien; abl. Atheniens-i. 

Remarque. Les noms propres formés d’adjectifs de la 3' décli- 
naison ont toujours l’ablatif en e. 


Ex. ; Juvenal-is, is, m., Juvénal Abl. Juvenal-e. 

Clemen-s, tis, m., Clément — Clement-e. 

Fel-ix, icis, m., Félix — Felic-e. 


Ajoutez artifex, aies, vigil, et quelques autres adjectifs, qui, 
pris substantivement, ont toujours l’ablatif en e. 

2® Ablatif en e ou en i. 

190. L’ablatif est en e ou en i, dans les noms qui ont l’ac- 
cusatif en em ou en im, comme nav-is, acc. nav-em ou im, 
abl. nav-e ou i; et dans les cinq mots suivants: 


Amn-is, is, m., le fleuve Abl. amn-e, amn-i. 

Ign-is, is, m., le feu — ign-e , ign-i. 

\mh- 0 T, na,m., la pluie . . . t . . — imbr-e , imbr-i. 
Supell-ex, ectilis , f., le mobilier . — supellectil-e ou i. 
y ecl-is, is , m., le levier — vect-e , vect-i. 


190. Dans quels noms l’ablatif est-il en e ou en i? 
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GÉNITIF PLURIEL. 

191. Le génitif pluriel est en «m ; soror-um. 

Exceptions. 

Génitif pluriel en iuh. 

Le génitif pluriel est en mn : 

1“ Dans les noms terminés par deux consonnes, surtout 
par ru, rs, rx (21) : 

Ex. : Serpens, sei'pent-ium ; ars, art-ium; urbs, urb-ium; 
arx, aroium. 

Maispare«s, parent-is, fait parent-um; lynx, lync-is , î., le 
lynx, lync-um;ct ops, op-is, f., la ressource, op-urn. 

2“ Dans les noms parisyllabiques : av-is , is , ium. 

Excepté canis , juvenis , panis, senex , strues,vates (20). 

3” Dans les noms dont l’ablatif est en t, ou en t et en e : 
Ex. : Animal, i, ium ; supell-ex, -ectil i ou e, ium (22, 190). 
4® Dans les noms qui ne s’emploient qu’au pluriel ; 

Ex. : Alp-es, ium, f., les Alpes. 

Excepté primor-es, um, m., les hommes du premier rang, et 
procédés, um, m., les grands. 

5® Dans les noms suivants : 

As, ass-is, ium, m., Z'os. Nix, niv-is, ium, f., laneige. 
GlLs, glir-is, ium, m., le loir. Nox,noct-is, ium, ^.,/a nwiï. 
Lis, lit-is, ium, f., le procès. Os, oss-is, ium, n., Vos. 

Mus, mur-is, ium, m., le rat. Quir-is, itis, itium, m., le Romain. 

Joignez-y les noms formés de noms de peuples et de pays, et 
terminés en, as ou en is, comme : 

Arpin-as, atis, atium, m., le citoyen d’ Arpinum. 

Samn-is, itis, itium, m., le Samnite. 

Remarques. 1® Le génitif pluriel est inusité dans cor, cos, dos, 
fel, jus (le jus), lux, mel, nex, os {oris), pus, rus, sal, thus, 
vas {vadis), et quelques autres noms plus rarement employés. 

Cordium décor, dotium ou ébtum de dos, vadium de vos, ne 
se trouvent pas dans les auteurs classiques. 


19i. Comment se termine le génitif pluriel ? Dans quels noms le 
génitif pluriel est-il en ium f Dans quels noms le génitif pluriel est-il 
inusité ? Quel est le génitif pluriel de palus et de fornax ? Comment 

10 . 
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2® Pal-us, udis, f., le marais, et forn-ax, acis, f., la fournaise, 
ont le génitif pluriel en ium ou en um. 

3® L’adjectif t'o/wc-er, ris, re, rapide , fait vo/ucr-t à l’ablatif 
singulier, et volucr-ium au génitif pluriel (34); mais le substantif 
volucr-is, is, f., l’oiseau, fait volucr-e à l’ablatif singulier, 
volucr-um au génitif pluriel. 

DATIF, ACCUSATIF ET ABLATIF PLURIELS. 

192. Le datif et Vablalif pluriels sont terminés en ibus : 
soror-ibus. 

Cependant bos, bovis, le bœuf, fait 6o6us on bubus. 

L’accusatif pluriel est toujours terminé en es : soror-es. 

Remarque. L’accusatif pluriel se terminait anciennement en Ts 
ou en eis, dans certains noms dont le génitif pluriel est en ium. 
Ainsi l’on trouve à l’accusatif pluriel : 

Alp-ls et Alp-eis, f., les Alpes. Sard-ls et Sard-eis, f.. Sardes. 
Syrt-ls et Syrt-eis, f., les Syrtes. Trall-ls et Trall-eis, f., Tralles. 

II. moins grecs de la 3® déclinaison. 

193. Les noms grecs de la 3® déclinaison peuvent se 
diviser en six classes, suivant leur terminaison et leur géni-. 
tif; à savoir : 

1° Les noms imparisyllabiques non terminés en is, comme 
héros, hero-is; 

2® Les noms parisyllabiques en is, comme hœres-is, is; 

3* Les noms imparisyllabiques en is et en ys, comme 
Daphn-is, idis; Ilal-ys, yos; 

4® Les noms en es, -is, comme Socrat-es, is; 

5° Les noms propres féminins enô,-ns, comme Did-ô, üs; 

6° Les noms neutres, et particulièrement ceux en ma, 
màtis, comme jjoem-a, àtis. 


volucer fait-il à l’ablatif singulier et au génitif pluriel , quand il est 
adjectif? quand il est substantif? 

192. Comment sont terminés le datif et l’ablatif pluriels? Comment 
6os fait-il à ces deux cas? Comment se terminait anciennement l’ac- 
cusatif pluriel dans certains noms dont le génitif pluriel est en ium ? 

193. Comment peuvent se diviser les noms grecs de la 3® décli- 
naison ? * 
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1* Héros, hero-is, tn., le héros. 


194. Les noms grecs imparisyllabiques non terminés en is, 
comme héros, hero-is, se déclinent comme soror, d’après la 
déclinaison latine; mais de plus, ils ont un accusatif singu- 
lier grec en à, un nominatif et un vocatif pluriels grecs en èS, 
et un accusatif pluriel grec en éts. 



SINGULIER. 

PLURIEL. 

Nom. 

héros, 

hero es ou ës. 

Voc. 

0 héros, 

0 hero ës ou ës , 

Gén. 

hero is. 

hero um. 

Dat. 

hero i , 

hero ibus. 

Acc. 

hcro em ou â. 

hero ës ou Sis, 

AU. 

hero e. 

hero ibus. 


Ainsi se déclinent les noms grecs imparisyllabiques terminés 


1® en an-anis, 
2® — as-adis, 

3® — as-antis, 
4® — o'-eris, 


5® — es-etis, 
6® — in-inis, 
7® — ix-icis, 
— yx-ygis, 
8® — o-oriis, 

9® — or-oris , 
10® — os-otis, 


comme Tit-an, anis,m., . . Titan. 

— Arc-as, adis, m., . l’Arcadicn. 
Pall-as, adis, f., . . Pallas. 

— Atl-as, antis, m., . . l’Atlas. 

— a-7r, a-ëris, m., . . l’air. 
crat-'ër, Vris, m., . . la coupe. 

— Chrem-es , dis , m., . Chrémès. 

— delph-in, inis , m., . le dauphin. 

— Cil-ix, ids, m., ... le Cilicicn. 

— Thr-yx, Phr-ygis, m., le Phrygien. 

— MacedrO , onis , m., . le Macédonien. 

— Hect-or, oris, m., . . Hector. 

— rhinocer-os, otis, m., le rhinocéros. 


Remarques. 1® L’accusatif pluriel en dfs est très-usité; les 
autres formes grecques ne s’emploient guère qu’en poésie. 

2® Quelques noms ont aussi le génitif singulier grec en ife, 
comme Pan, Parvis, m., le dieu Pan; Arc-as, adis ou adis, m., 
l’Arcadien. 


194. Comment se déclinent les noms grecs imparisyllabiques non 
terminés en is f Déclinez héros. Quels sont les noms qui se déclinent 
comme héros ? Les formes grecques sont-elles bien usitées? Le génitif 
singulier des noms grecs est-il toujours en w ? Quel est le vocatif des 
nomsen as, antis Comment aer et œtAer font-ils souvent à l’accusatif? 
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3* Lci noms en as , antis , ont le vocatif en a : Atl as, o Atl a. 

4“ Aer, m., et æther, m., l’air, font le plus souvent à l’accusatif 
singulier aerà, œtherêt. Au génitif singulier, ils font aussi en 
poésie aeros , œtheros. 

2* Hœre«-is, i«, f., l’hérésie. 

195. Les noms grecs parisyllabiques en fs, comme 
hœres-is, is, se déclinent sur avis, excepté à l’accusatif sin- 
gulier qu’ils ont en im ou en in, et à l’ablatif singulier qu’ils 
ont en i; mais les noms terminés en polis, comme Neapolis 
(Naples), ont l’accusatif seulement en im. 



SINGCLIEU. 

PLURIEL 

Nom. 

hæres is, 

hæres es. 

\oc. 

0 hæres is , 

hæres es, 

Gén. 

hæres is. 

hæres ium, 

Dat. 

hæres i. 

hæres ibus. 

Âcc. 

hæres im ou in. 

hæres es. 

Abl. 

hæres i. 

hæres ibus. 


Ainsi se déclinent : 


Bas is, is, f., la base. Neapol is, is, f., Naples. 

Metamorphos is,is,^, la métamorphose. Poes is, is, f., lapoésie. 

Remarque. Les noms grecs parisyllabiques en fs ont quelquefois 
en poésie un génitif singulier grec en eos, et un génitif pluriel 
grec en eon : hæres-eos, hæres-eon. 

La forme en eon ne se trouve guère que dans les litres de 
livres : Metamorphoseon liber, le livre des Métamorphoses. 

3® Par-it, idU , m., Pârts (fils de Priam}. 
yos, m., le fleuve Halys. 

196. — I. Les noms propres imparisyllabiques en fs, comme 
Par-is, idis, ont quatre formes pour l’accusatif singulier, 
savoir : im, in, idem, ida; leur vocatif est en f, leur génitif 
en is, rarement en os. 

Ex. : Par-is; voc. Par-i; gcn.Par-idis; dat. Par-idi;&cc.Par-im, 
•in, -idem, -ida; abl. Par4de. 


195. Comment se déclinent les noms grecs parisyllabiques en ùf 
Déclinez /«eresw. Comment les noms grecs parisyliabiquesenf* font-ils 
quelquefois au génitif singulier et au génitif pluriel ? 

196. Comment se déclinent les noms propres imparisyllabiques 
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Il faut excepter les noms qui, en grec, ont l’accusalif seu*- 
lement en îJ'ct, c’est-à-dire, ceux qui au nominatif singulier 
ont l’accent sur la dernière syllabe (l's). 

Tels sont ; 1“ les noms patronymiques féminins ents-idw, 
comme Nere-is, idis, f. (la Néréide, n NnpmV); 2“ les noms de 
poèmes, comme Æne-is, idis,f. (l’Énéide); 3° certains noms 
propres féminins, comme AmaryH-is, idis (h 'A/U'xpv\Xi's}. 

Ces noms ont l’accusatif en ida, rarement en idem, jamais 
en im ou en in; leur génitif est en idis ou en idos; le vocatif 
est en is, excepté dans les noms propres, où il est en t. 

Ex. : Amaryll-is; voc. Amm'yU-i; gén. Amaryll-idis ou idos; 
dat. Amaryll-idi; acc. Amaryll-ida; ah\. Amaryll-ide. 

Remarque. Les accusatifs grecs en in et en a ne sont guère 
employés que par les poètes. 

II. Les noms grecs en ys-yos ont l’accusatif en t/n, quelque- 
' fois en ym : Ual-ys, yos; acc. Ual-yn, ym. 

4® Socrat-ec, il, m., Socrate. 

197. Les noms grecs en es-is, comme Socral-es, is, se 
déclinent à la manière latine. 

Ex. : Socrat es, es, is,i, em, e. 

Ainsi se déclinent : 

Archimed-es, is, m., Archimède. Pericl-es, is, m., Péridés. 
Demosthen-es, is, m., Bèmosthéne. Sophocl-cs, is, m., Sophocle. 
Mithridat-cs, \s,m.,Mi(hridate. Themistocl-es, is,m., Thémistocle. 

Remarques. 1® Les noms propres en es-is ont quelquefois le 
vocatif en 5, comme s’ils étaient de la 1'* déclinaison. Ainsi l’on 
trouve O SocratV , o Periclè, o Sophocle, etc. 

De même, quelques-uns ont un second accusatif en ?n; tel est 
Mithridat-es , acc. em ou ?n. 

Les noms en es-is ont quelquefois dans Cicéron un génitif en 
i (d’un nominatif en t«) : Archimed-es, gén. fs ou f. 


eni»? Déclinez Paris. Quels noms fontexceptionTDéclinezAtnaryWij. 
Comment se déclinent les noms grecs en ys-yos ? 

197. Gonament se déclinent les noms grecs en es-ist Déclinez 
Socrates. Gomment les noms propres en es-is font-ils quelquefois au 
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2® AchiU-es et Ulyss-es , outre les formes latines qu’ils suivent 
régulièrement, ont en poésie, un génitif en ei ou en eos, et 
un accusatif en ea : 

Nom. Achill-es, Voc. o Achill-«s, . . . Gén. Achill-is, ei ou eos. 
Bat. Achill-r, Acc. Achill-em ou ea, Abl. Achill-è'. 

5* Did-o, u«t f., Didon. 

198. Les noms grecs féminins en ô-ns , comme Bid-o, ns, se 
déclinent ainsi ; 

Nom. et Voc. Did-ô, Gén. Did-ûs, Bat. Acc. et Abl. Did-ô. 
Ainsi se déclinent : 


Calyps-ô, üs, f., Calypso. Ech-ô, ûs, f., l’écho. 


6* Poeu*a, atii, n., le poémc. 


199. Les noms neutres en ma-mfiàtis, comme poe-ma,matis, 
ont le datif et l’ablatif pluriels en îs, plus souvent qu’en 
ibus. 

SINGULIER. PLURIEL. 


Nom. 

poema, 

Voc. 

0 poema, 

Gén. 

poemat-is 

Bat. 

poemat-i. 

Acc. 

poema. 

Abl. 

poemal-e. 


poemat-a, 

O poemat-a, 
poemat-um, 

poemat-îs, quelquefois ibus. 
poemat-a, 

poemat-Ts , quelquefois ibus. 


Ainsi se déclinent : 


Diadem-a, atis, n., le diadème. Diplom-a, atis,n., lediplâme. 
Epigramm-a, atis,n., l’épigramme. Ænigm-a, atis, n., l’énigme. 


vocatif? à l’accusatif? au génitif? Comment se déclinent Achilles et 
Ulysses f Déclinez Achilles. 

198. Comment se déclinent les noms grecs féminins en o-us? 
Déclinez Dido. 

199. Comment se déclinent les noms neutres en ma, maiis? 
Déclinez poema. Les noms neutres en ma n’ont-ils pas aussi un 
génitif pluriel en on? Comment se déclinent cefos, Ar^os, chaos, 
pelagus, Tempe? 
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REHAnouES. 1® Les noms neutres en ma-matis ont quelquefois 
un génitif pluriel grec en ôn (presque uniquement dans les titres 
de livres), comme Epigrammalôn liber, livre des Épigrammes. 

2® La 3* déclinaison renferme quelques autres noms grecs 
neutres, ou irréguliers, ou indéclinables. Voici les principaux, 
avec les formes et les cas où ils sont usités : 

Cet-os, n., N. V. Acc. s.; ce/-?, N. V. Acc. pl.; le cétacé. 

De même ep-os, ep-V, n., l’épopée; mel-os, mel-^, n., le poème 
lyrique. 

Argos, n., N. V. Acc. s.; Argos. 

Chaos, n., N. V. Acc. s.; cha-o, D. Abl. s.; le chaos, 

Pelag-us, n., N. V. Acc. s.; pelag-i, G. s.; pelag-o, D. Abl. s.; 
la mer. 

Temp-t, n., N. V. Acc. pl.; la vallée de Tempé. 


QUATRIÈME DÉCLINAISON. 

1* Jes-ut, U, m., Jésus. 

200. Jésus, nom de notre divin Sauveur, fait à l’accusatif 
Jesutn, et à tous les autres cas Jesu. 

2® Dom-ua, As, f., la maisoti. 


Domus appartient en partie à la 4® déclinaison , en partie 
à la seconde. 


Voici comment il se décline ; 


SINGULIER. 


PLURIEL. 


Nom. dom us, 

Voc. O dom us, 

Gén. dom ûs ou i. 

hat. dom ui, 

Acc. dom um, 

Abl. dom O. 


dom us, 

O dom us, 

dom orum ou dom uum, 
dom ibus, 
dom os ou domus, 
dom ibus. 


Le génitif domi ne s’emploie que comme complément de lieu 
(question uùi?), pour signifier à la maison (sans mouvement) : il 
est à la maison, chez lui , domi est. 


200. Comment se décline Jeiiw .î* Déclinez domu^. Comment s’em- 
ploie le génitif domi? 
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APPENDICE. 

Syncopes des génitir* pluriels en ARUM , ORUM et IOM> 

201. Le génitif pluriel , dans presque toutes les déclinai- 
sons, perd souvent une syllabe, surtout en poésie. 

Arüm-ûm. — Dans la 1" déclinaison, le génitif pluriel en 
arum est souvent changé en üm , surtout dans les noms patro- 
nymiques en es, et dans les mots terminés par cola (habitant 
de) et. par gem (né de). 

Ex. ; Æncad-es, æ, m., descendant d’Énée; gén. pl. Ænead-ùm; 

Cœlicol-a, æ, m., habitant duciel; gén. pl. Cœlicol-ùm; 

Trojugen-a, œ, m., Troyen; . . . gén. pl. TrojMgen-iiJn; 

pour Ænead-arum, Cœlicol-arum , Trojugen-arum. 

Orum-ûm. — Dans la 2* déclinaison, le "génitif pluriel en 
orum se change souvent en ûm, surtout dans les noms de 
monnaie, de mesure et de poids. 

Ex. : Numm-us, i, m., la pièce d'argent; gén. pl. numm-ùm; 

Scslerti-us, i, m., fe sesterce; . . . gén. pl. sesterti-ùm; 

' Modi-us,i, m., le boisseau; .... gén. ^\.modi-xm; 

Talenl-um, i, n., le talent; .... gén. pl. talenf-üm; 

pour numm-orum, sesterti-orum , modi-orum, talent-orum. 

Remarque. On trouve encore dans certaines locutions : deùm 
pour deorum, des dieux; liberùm pour liberorum, des enfants; et 
quelques autres. 

luM-UM. — Dans la 3* déclinaison, le génitif pluriel en ium 
se contracte souvent en um. Ainsi l’on dit, même en prose : 

Ap-ium et ap-um, de ap-is, is, f., l’abeille. 

Optimat-ium et optimat-um, . de optimaUes, m., les grands. 

Quirit-ium elQuirit-um, ... de Quir-is, itis, m., le Romain. 

Serpenl-ium et serpent-um, . de serpen-s, tis, m., le serpent. 

N. B. On ne peut se servir que des syncopes employées par 
les bons auteurs. 


201. Comment le génitif pluriel se contracte-t-il dans la 1^» décli- 
naison ? dans la 2» ? dans la 3»? 


Digilized by Google 




SUPPLÉMENT. — NOMS. 


167 


III. NOMS IRRÉGULIERS. 

202. Les noms peuvent être irréguliers ou dans le nombre, 
ou dans le genre, ou dans la déclinaison, ou dans lescfl«. 

I. Irréguliers dans le nombre. 

I. Sont usités au singulier seulement : 

1" Presque tons les noms de métaux, de grains, de 
liqueurs; comme : 

Aur-um,i, n., l’or. Tritic um, i, n., le froment. 

Loli um, i, n., l’ivraie. Ole-um, », n., l’huile. 
Cependant l’on trouve vina, œra. 

2” Les noms des vertus, des vices, des âges de la vie, et 
d’autres choses abstraites ; comme : 

Justiti-a, æ, f., la justice. Avanti-a, œ, f., l’avarice. 
Juvent-us,utis, f., la jeunesse. Sit-is, is, f., la soif. 

3° Les noms propres, comme ; 

Cicer-o, onis, m., Cicéron. Rom-a, œ, f., Rome. 

Fuh'i-a, æ, f., Fulvie. Ægypt-us, i, f., l’Egjpte. 
Cependant l’on dit : duo Ciceroms, les deux Cicéron; Gracch-i, 
orum, les Grecques (Tibérius et Caïus Gracclius); Cæsar-es, um, 
les Césars (les 12 premiers empereurs romains); Homer-i, omm, 
des Homèrcs (des poètes semblables à Homère) ; etc. 

4® Les noms communs suivants : 

Aer, aer-is, m., l’air. Pleb-s, is, f., le peuple. 

Æther, œther-is, m., l’air. Pont-us, i, m., la mer. 

Ast-us, ùs, m., la ruse. Pub-es, is, f., la jeunesse. 

Eb-iir, oris, n., l’ivoire. Pulv-is, eris, m., la poussière. 

Gel-u, u, n., la gelée. Qui-cs, ctis, f., le repos. 

Hum-us,i, f., !a terre. Sangu-is, inis, m., le sang. 
Jub-ar, aris, n., l’éclat. Sobol-es, is, f., la race. 
Let-um, i, n., la mort. Sop-or, oris, m., le sommeil. 

Lu-es, is, f., la peste. Tab-es, is , f., la putréfaction. 

Lut-um, i, n., la boue. Tuss-is, is, f., la toux. 

Pelag-us, i, n., la mer. Ver, ver-is, n., le printemps; 
et quelques autres peu usités. 

202. Comment les noms peuvent-ils être irréguliers ? Quels noms 
sont usités au singulier seulement ? 
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203. — II. Sont usités au pluriel seulement : 

\ 

Æstiv-a , orum , n., U camp d’été. Lament-a, orum, n., tes {amentaftotu. 

Alp-es, ium , f., les Alpes. Liber-i, orum, m., les enfants. 

Angusti-æ , arum , f., les défilés. Magali-a , orum , n., les huttes. 

Arguti-æ , arum , les subtilités. Man-es, iura, m., ksmânes. 

Arm-a , orum , n., les armes. Manubi-æ , arum, f., les dépouilles. 

Baccbanal-ia,ium, n., les bacchanales. MiO'æ , arum ,f., les menaces. 

Big-æ, arum, /■., char à deux chevaux. Mœn-ia, ium , n., les remparts. 

Calend-æ, arum , f., les Calendes. Natal-es , ium , m-, la naissance. 

Can-i , orum , m., les cheveux blancs. Non-i , arum , f., les Nones. 

Castr-a , orum , n., le camp. Nug-æ , arum , f., les bagatelles. 

Charit-es , um , f., les Grâces. Nundin-æ , arum ,f., la foire. 

Clitell-æ, arum , f., le bât. Nupti « , arum , f., les noces. 

Comiti-a , orum , n., les comices. Olympi a, orum, n., les jieui olÿmpi’îUfS. 

Cunabul-a, orum , n., le berceau. Oplimat-es, um , m., les grands. 

Cun-æ , arum ,f., le berceau. Orgi-a , orum , n., fêles de Bacchus. 

Dir-æ , arum, f., les furies. Penat-es , ium , m., les pénates. 

Diviti-æ , arum , f., les richesses. Plag-æ , arum , f., Us filets. 

Excubi-æ, arum , Us sentinelles. Poster-i, orum,m., la postérité. 
Exsequi-æ, arum , f., Us funérailles. Præcordi-a,orum, n., Us entrailles. 

Ext-a , orum , n.. Us entrailles. Procer-es , um , m.. Us nobles. 

Eiuvi-æ, arum, f., Us dépouilles. Pugillar-es, ium, m., les tablettes. 

Faceti-æ, arum , Us facéties. Pythi-a, orum, n., les jeux pythiens . 

Fast-i, orum , m., les fastes. Reliqui-æ, arum , tes restes. 

Feri-æ, arum, f.. Us vacances. Rostr-a, orum, n., la tribune. 

For-i, oram , m., U tillac. Sat-a, orum, n., terres ensemencées. 

Frag-a, orum , n., les fraises. Scal-æ , arum , f., VéchelU. 

Gad-es, iura, f.. Codés (Cadix). Sord-es , ium , l’ordure. 

Hyad-es, um , f., Us Eyades. Sponsal-ia , ium , n., tes fiançailles. 

Id-us, uum, /■., les Ides. Slativ-a, orum, n., U campement. 

ll-ia , ium , n. , tes flancs. Tenebr-æ , arum , f. , tes ténèbres. 

luduci-æ, arum , f,, la trêve. Therm-sj, arum , f., les Thermes (bains). 

Infer- i, orum, m.. Us enfers. Thermopyl-æ,arum,f., tes TAermopÿtes. 

Insect-a, orum, n.. Us insectes. Valv-æ, arum, f., porte à battants. 

Insidi-æ, arum , f., Us embûches. Viscer-a , um , n.. Us entrailles. 

203. Citez des noms usités au pluriel seulement. 
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II. Irréjj'nliera dana le {^enre. 


ÎOi. 

Plusieurs noms changent de genre 

au pluriel. 



Voici les principaux : 






singulier. 



pluriel. 


1® 

M. 

Aver-nus, i. 

TAverne (lac) . . . . 

N. 

Avern-a, 

orum. 



Ismar-us, i. 

rismarus (mont) . • 

— 

Ismar-a, 

orum. 



Massic-us, i. 

le Massique (mont) . 

— 

Massic-a, 

orum. 



Mænal-us, i. 

le Ménale (mont) . . 

— 

Mænal-a, 

orum. 



Pangæ-us, i. 

le Rangée (mont) . . 

— 

Pangæ-a, 

orum. 



Tænar-us, i. 

le Ténare (promont.) 

— 

ïænar-a. 

orum. 



Tartar-us, i. 

le Tartare (enfer) . . 

— 

Tartar-a, 

orum. 



Tayget-us, i. 

le Taygète (mont) . . 

— 

Taygel-a, 

orum. 

2® 

F. 

Carbas-us, i. 

la voile 

N. 

Carbas-a, 

orum. 

3® 

N. 

Arg-os. . . . 

Argos 

H. 

Arg-i, 

orum. 



Cœl-um, i. 

le ciel 

— 

Cœl-i, 

orum. 



Elysi-um, i, 

l’Elysée 

— 

Elysi-i, 

orum. 

4® 

N. 

Uclici-um, i. 

les délices 

F. 

I)elici-æ, 

arum. 

5® 

M. 

Joc-us, i. 

la plaisanterie . u. et n. 

Joc-i, a; 

orum. 



Loc-us , i , 

le lieu — 

— 

Loc-i, a; 

orum. 

6» 

N. 

Fren-um, i. 

le frein .... m. et n. 

Fren-i, a; 

orum. 



Rastr-um, i. 

h râteau. ... — 

— 

Rastr-i, a; 

orum. 


III. IrréKuliera dana la déelinaiaon. 

205. Certains noms changent de déclinaison au pluriel ; 
tels sont : 

SIKCtIUER. PLURIEL. 

3® décl. Vas, vas-is, n., le vase; 2* décl. Vas-a, orum. 

2® — Juger-um, n., l’arpent ; 3* — Jugcr-a,um. 
D’autres suivent également deux déclinaisons ; tels sont ; 
Fic-us, ûs, ou fic-us, i,f., le figuier. 

Matcri-a, æ, ou matcri-cs, ci, f., la matière. 

Requi-es, f., le repos, est de la 5* déclinaison; cependant au 
génitif il fait ordinairement requi-etis, d’après la 3®. 


204. Cite?, les principaux noms qui sont masculins ou féminins au 
singulier, neutres au pluriel ; neutres au singulier, masculins ou 
féminins au pluriel; masculins ou neutres au singulier, masculins 
et neutres au pluriel. 

203. A quelle déclinaison appartiennent les mois vas et jugerum , 
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Le mot Jupiter emprunte son génitif et ses autres cas à un 
autre radical ; il se décline ainsi : 

N. V. Jupiter; G. Jov-is; D. Jov-i; Acc. Jov-em; Abl. Jov-e. 


IV. Irrég^uliers dans les cas. 


206. Les mots irréguliers dans les cas s’appellent défectifs, 
parce qu’ils manquent d’un ou de plusieurs cas. 

Les uns sont indéclinables, comme ; 

Argos, n., Argos. Nefas, n., ce qui n’est paspermis. 

Fas, n., ce qui est permis. Pondo, n., lepoids d’une livre. 
Ajoutez-y : Job, Jérusalem, et autres noms proj>res de langues 
étrangères! 

D’autres ont seulement trois cas au singulier, comme 
DÛ, f., la force. 

Sing. Vis, — , — ,vim, vi (abl.); P/.Vir-es, ium, ibus, es, ibus. 

Quelques-uns manquent d’un cas ou de 'deux : 


sans nom.etdat.s. 


Dap-is, em, e; es, um, ibus; f., le mets; i 
Frug-is, em, e ; es, um, ibus ; Z"., tes fruits;) 

Nem-o, ini, inem, ine; m., personne; sans gén. s. 


Lux, luois, f., la lumière; 


> 

} 


sans gén. pl. 


2 " 

3» 

Nex, nec-is, f., la mort; 

4® Vic-is, em, e; es, ibus; f., te tour; sans nom. et dat. s., et 
sans gén. pl. 

Il en est enfin qui sont employés à un cas seulement : 


Inficias, aec. pl. : inficias ire, . . aller à l’encontre, nier. 

Injussu, a6Z. s. ; injussu meo, . . sans mon ordre. 

Natu, a6/. s. : natu major, . . plus âgé. 

— minor, . . moins âgé , plus jeune, 

Nauci, gén. s. : nauci non facio, ne pas faire cas de. 

Sponte, abl, s. : sponle meâ, luâ, de mon plein gré; etc. 

N. B. L’usage et le dictionnaire feront connaître les autres 
exceptions moins importantes. 


au singulier ? au pluriel ? Citez des noms qui suivent deux déclinai- 
sons. Déclinez Jupiter. 

206. Comment s’appellent les mots irréguliers dans les cas? Citez 
quelques noms indéclinables. Citez des noms qui manquent de 
certains cas. Déclinez dapis, frugis , nemo, etc. Citez des noms 
employés à un cas seulement. Que signifient inficias ire ,injussu, 
natu major, nauci non facio , sponte mea, etc.? 
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II. SUPPLÉMENT AUX ADJECTIFS- 

Art. I. — DÉCLINAISON DES ADJECTIFS. 

Adjectif* en BR. 

207. Les adjectifs suivants en er, ra, rum, gardent Ve 
dans tous leurs cas : 

Asper, a, um ; i; âpre. Liber, a , um; i; libre. 

Dextcr, a, um; i; droit. Miser, a, um; i; mailiewreusc. 

Gibber, a, um; i; bossu. Prosper, a, um; i; heureux. 

Lacer, a, um; i; mutilé. Teuer, a, um; i; tendre. 

Ajoutez les adjectifs composés des verbes fera et gero 
(porter), comme fiugi-fer, fera, ferum, fécond; lani-ger, géra, 
gerum, couvert de laine (183). 

On dit mssidex-ter, ira, trum; tri. 

Adjectif* de la S" déclinaiaoa. 

Ablatif singulier. 

208. L’ablatif singulier est en i dans les adjectifs pari- 
syllabiques ; en t ou en e, dans les adjectifs imparisylla- 
biques : 

FortiSfis, e; is; abl. s. forti; prudens, prudentis; abl. s. 
prudent i ou e. 

Première Exception. 

L’ablatif est seulement en i dans les adjectifs imparisylla- 
biques suivants : 

Anceps, ancipit is; i; 

Memor, memor is; i; qui se souvient ; et son composé immemor, 
qui oublie. 

Plus, plur is; i; plus. 

Præceps, præcipit is ; i; gui précipite. 

ültrix, ultric is; i; vengeresse. 

Viclrix, victricis; i; victorieuse. 

207. Quels sont les adjectifs en er, ra, rum, qui gardent l'e dans 
tous leurs cas ? ComnaeDJt se décline dexter ? 

2C8. Comment se termine l’ablatif singulier dans les adjectifb de 
la 8* déclinaison ? Dans qnels adjectifs imparisyllabiques est-il seu- 
lement en i ? Citez ceux od il est seulement en e. Comment l’ablatif 
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Deuxième Exception. 

L’ablatif est seulement en e dans les adjectifs imparisylla- 
biques suivants : 

Cœlcbs, cœlib is; c; célibataire. Pauper, pauper is; c; pauvre. 
Cicur, cicur is; c; apprivoisé. Puber, puber is; e; adulte. 

Com pos, -polis; c; maître de. Sospes, sospitis; e; sauvé. 

Parti ceps,-cip is;e; 7 utpar<ictpe. Super stes, -stit is; e; survivant. 

Remarque. L’ablatif est ordinairement en e dans les adjectifs 
terminés par ns, dans les participes présents, et dans les compara- 
tifs : prvdens, prudent-e ; absens, absent-e ; faxilior, facilior-e ; ctc- 
Ccpcndant la terminaison t se rencontre plus souvent dans ingens, 
major et minor. 

Nominatif pluriel neutre. 

209. Le nominatif pluriel neutre est en ta dans tous les 
adjectifs de la 3" déclinaison : fortia, prudenlia. 

Cependant il est en a dans vêtus (vieux), et dans les 
comparatifs ; vetera, majora, plura, fortiora. 

Génitif pluriel. 

210. Le génitif pluriel est en ium dans les adjectifs de la 
3* déclinaison ; fortium , prudentium. 

Cependant il est en um dans les comparatifs (excepté 
plus, plur-is, ium); et dans les adjectifs suivants : 

Degencr, -is; um; dégénéré. Parlic-eps,-ipis;ipum;parttdj3anf. 
Div-es, div-itis; ilum; riche. Suppl-ex, -icis; icum; suppliant, 
Immemor, -is; um; gui oublie. Ub-er, ub-eris; erum; fertile. 
Inops, inopis; um; indigent. Vet-us, vet-eris; erum; vieux. 
Memor, memoris; um; qui se souvient. 

Ajoutez artif-ex, icis, et les autres composés de fado. 
Remarque. On dit en prose locuplet-ium et locuplet-um, de 
locupl-es, etis, riche. 


se termine-t-il ordinairement dans les adjectifs en ns , dans les par- 
tiiipes présents et dans les comparatifs? dans luyeiw, major et minor? 

209. Comment se termine le nominatif pluriel neutre daus les 
adjectifs de la 3* déclinaison? dans vêtus, et dans les comparatifs? 

210. Comment le génitif pluriel se termine-t-il dans les adjectifs 
de la 3» déclinaisou ? Dans quels adjectifs est-il en um ? 
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Mais c’est en poésie seulement que l’on rencontre po/en^-wm pour 
potent-ium, àcpoten-s, puissant; et des contractions de participes 
présents, comme a/nantww pour amantium, de amans, aimant. 

APPENDICE. 

1* Mot* en TOB, TBIX. 

211. Les mots en tor (m.), trix (f.), comme Victor, victiix; 
ultor, ultrix; liberator, liberatrix, sont tantôt adjectifs, tantôt 
substantifs. Les masculins en or ont toujours l’ablatif singulier en 
e et le génitif pluriel en um. Les féminins en trix, employés 
comme adjectifs, ont l’ablatif singulier en e ou en i, et le génitif 
pluriel enium; employés comme substantifs, ils ont l’ablatif sin- 
gulier en e seulement, et le génitif pluriel en um. 

Ultor, ultrix et Victor, victrix ont, en poésie seulement, un 
pluriel neutre en ta ; ultricia, victricia. 

2° Adjectif* défectif* et indéclinable*, 

Exspes, privé d’espérance, est usité seulement au nominatif 
singulier; necesse, nécessaire, est neutre, et n’a que le nominatif 
et l’accusatif singuliers. 

Finigi, frugal, et néquam, méchant, sont des adjectifs invaria- 
bles: ils servent pour tous les genres, tous les nombres et tous les cas. 

N. B. Pour les comparatifs et les superlatifs irréguliers non 
marqués dans la première partie, voyez à la fin de la Grammaire 
le tableau général des comparatifs et des superlatifs usités en latin. 

Art. il — ADJECTIFS NUMÉRAUX. 

212. Le tableau suivant présente les adjectifs numéraux cardi- 
naux, ordinaux et distributifs, avec les adverbes de nombre 
correspondants. 


211. Comment les mots en tor et en Irix font-ils à l’ablatif 
singulier et au génitif pluriel, suivant qu’ils sont adjectifs ou sub- 
stantifs? Quel est le pluriel neutre de ul tordrix, devictor-trixf 
Citez des adjectifs défectifs et indéclinables.' Comment s’emploient 
exspes, necesse , frugi , nequam? 

212. Récitez les adjectifs numéraux cardinaux de 1 à 10 , de 20 à 
30. Donnez tes noms des dizaines, des centaines. - Ren-dez en latin les 
nombres : 25, 39, 66, 10000, 100000, 1000000, etc. — Récitez les 
nombres ordinaux, les nombres distributifs et les adverbes numéraux 
qui correspondent aux vingt premiers adjectifs cardinaux ; etc. etc. 
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CARDINAUX. 


ünus, a, um un, une. 

Duo,æ,o deux. 

Trps , tria trois. 

Quatuor quatre. 

Quinque cinq. 

Sei six. 

Septem sept. 

Octo huit. 

Novetn neuf. 

Decem dix. 

ündecim onze. 

Duodecim douze. 

Tredecim treize. 

Quatuordecim quatorze. 

Quindecim quinze. 

Sedecim seize. 

Septcmdecim dix- sept. 

Duodevi^inti dix-huit. 

ündeviginti . i dix-neuf. 

Viginti vingt. 

Vigintiunus, a,um 21 

Viginti duo, o 22 

Viginti très, tria 23 

Triginta 30 

Quadraginta 40 

Quinquagiuta 50 

Sexaginta 60 

Septuaginta 70 

Octoginta 80 

Nonaginta 90 

Centum 100 

Ducenti.æ, a 200 

Trecent i, æ, a 300 

Quadriugent i , æ, a . . ; 400 

Quingenti , æ, a 500 

Sexcenti,æ,a COO 

Septingenti, æ,a 700 

Octingenti, æ, a 800 

Nongenti,æ,a 900 

Mille ; . . . 1,000 

Bis mille, duo millia 2,000 

Ter mille , tria millia 3,000 

Decies mille, decem millia. 10,000 
Bis decies mille, viginti 
millia 20,000 

Genties mille, centum 

millia 100,000 

Decies centies mille, 
decies centena millia. 1,000,000 


ORDINAUX 


Prim US, a, um 

premier. 

Secund us, a, um 

second. 

Terti us, a, uîn 

troisième. 

Quart us, à, um 

4« 

Quint us, a, um 

5« 

Sext us , ’a , um 

6e 

Septim us, a, um 

7« 

Octav us, a, um 

8e 

Non us, à, ûm 

9e 

Decimûs, a, um 

lOe 

ündecim us, a , um . . . 

lie 

Duodecim us, a, um. . 

12e 

Terti us decimus 


Quart us decim us. . . . 

14 e 

Quint us decim us 

15 e 

Sext us decim us 

16* 

Septim us decim us. . . 

17 e 

Duodevicesim us 


üridevicesim us 


Vicesim us 


Vicesim us prim us . . . 

..... 21e 

Vicesim us secund us . 

22» 

Vicesim us terti us 

23 e 

Tricesimus 

30® 

Quadragesimus 


Quinquagesim us 

. . . . 50« 

Sexagesimus 

60 e 

Septüagesim us 

70e 

Octogesimus 

80e 

Nonagesimus 

90e 

Cente^im us 

100e 

Ducentesim us 


Trecentesim us 

300e 

Quadringentesim us. . . 

400e 

Quingentesim us 

500® 

Sexcentesim us 

600® 

Septingentesim us 

700® 

Octingentesimus 


Nongëntesim us 

900® 

Millèsim us 

... 1,000® 

Bis millèsim us 

... 2,000« 

Ter millèsim us 

... 3,000» 

Decies millèsim us.. . . 

. . 10,000» 

Vicies millesimus 

.. 20,000» 

1 

Centies millèsim us. . . 

. 100,000» 

Millies millèsim us. . . 

1,000,000» 
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213. Reuarqu ES. 1” Nombres cardinaux. 

On dit encore : pour i3, decem et très; pour 16, sexdecim et 
decem etsex; pour 17, dece?n et septem; pour 18, decem et octo; 
pour 19, decem et nmem ; pour 21 , mus et viginti, etc., jusqu’à 
30. Il en est de même des autres nombres compris entre les di- 
zaines : on peut mettre d’abord le plus petit en l’unissant au plus 
grand par la conjonction et: duo et viginti, sex et triginta, mvem 
et nonaginta. 

Après cent, le nom de la centaine se met le premier, avec ou 
sansel ; cent un, centum unus ou centum et unus; cent vingt- 
quatre, centum viginti quatuor, ou centum et viginti quatuor. 

Mille, suivi d’un autre nombre, ne gouverne plus le génitif (51): 
trois mille six cents hommes, tria millia sexcenti homines. 

2* Nombres ordinaux. 

Au lieu de tertius decimus , quartus decimus , etc., on trouve 
quelquefois dectmtis tertius, decimus quartus, etc. 

On dit vicesimus ou vigesimus, tricesimus ou trigesimus. 

Au-dessus de millième, on place devant millesimus les adverbes 
Us, deux fois , ter, trois fois , etc. 

3** Nombres distributifs. 

Au lieu de viceni bini, terni, etc., on peut dire biniet viceni, 
terni et viceni, etc.; on peut même retrancher et. 

Milleni est très-rare ; il vaut mieux dire : singula , bina , terna 
millia, etc. 

Les nombres distributifs s’emploient au lieu des nombres car- 
dinaux, avec les substantifs qui n’ont pas de singulier, et ne 
désignent pourtant qu’un seul objet : deux camps, bma castra. 

Cependant on dit una castra, pour traduire un seul camp; car 
singula castra signifierait chaque camp. 


213. Dans quel ordre peut-on placer les adjectifs numéraux cardi- 
naux unis dans un même nombre? Comment dit-on encore en latin 
13, 16,17, 18, 19, 21, 22, 101 , 124, 3600 hommes? Comment 
dit-on 13“*, 14“«,20"“«,2000i>>«? En quel cas emploie-t-on les nombres 
distributifs au lieu des nombres cardinaux T Quand les adverbes de 
nombre sont suivis du génitif pluriel aestertiûm, quel nombre faut-il 
sous-entendre? Comment se traduisent les expressions pour la l^^fois, 
pour la 2* fois, etc.? 


Digitized by Coogle 



( 


SUPPLÉMENT, — PRONOMS. 177 

4* Adverbe* de nombre. 

Au lieu de semel et vicies, bis et vicies, on dit aussi vicies et 
semel, ou vicies semel; etc. 

Quand les adverbes de nombre sont suivis du génitif pluriel 
sestertiùm, on sous-entend le nombre centena millia, cent mille. 
Ainsi decies sestet'tiùm veut dire dedes centena millia sestertiùm, 
dix fois cent mille sesterces, c’est-à-dire, un million de sesterces. 

Les expressionspour la •première fois , pour la seconde /bis, etc., 
se traduisent par les adverbes pnwum, secundum, etc., et non 
point par pnmo, secundo, etc., qui sont plus rares dans ce sens; 
car ils signifient d’ordinaire : premièrement, secondement, etc. 


III. SUPPLÉMENT AUX PRONOMS. 


îli. — I. Pour donner plus de force aux pronoms person- 
nels, on ajoute à leurs différents cas, excepté aux génitifs 
pluriels et au nominatif lu, la particule inséparable met, ou 
seule, ou suivie du pronom ipse. 

Ainsi l’on dit : egomet ou egomet ipse, moi-mème; sibimet 
ou sibimet ipsi, nobismet ou nobismet ipsis, etc. 

Au nominatif tu on peut ajouter la particule t^ : tutè'. 

Le datif mihi peut se contracter en mi, surtout en vers. 

Se, accusatif et ablatif de sut, est très-souvent redoublé : 
sese. Les formes meme, tete, sont rares. 

215. — II. La particule met s’ajoute aussi aux pronoms- 
adjectifs possessifs, afin de leur donner plus de force; pour 
la même raison, on ajoute quelquefois à leurs ablatifs la 
particule inséparable ptÿ. 

Ainsi l’on dit meosmet libres, suismet libris, etc.; meSpte vir- 
tute, par mon propre mérite; suâptenaturà, par sapropre nature 

Aux pronoms-adjectifs possessifs se rattachent nostras, atis, 
de notre pays, elvestras, atis, de votre pays. Ils sont des 
trois genres, et se déclinent sur prudens : nostr as, atis, ati, 
atem-as, aie ou ati ; at-es~ia, atium, atibus, at-es -ia, atibus. 


214. Quelle particule ajoutc-t-on aux pronoms personnels pour 
leur donner plus de force? Qu’ajoute-t-on k tu? Ck)mment mihi 
peut-il se contracter î Se peut-il se redoubler ? 

215, Quelles particules ajoule-t-on aux pronoms-adjectifs possessifs ? 
Que signifient et comment se déclinent nostras et vestras ? 
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216. — III. Pour indiquer avec plus de précision el de 
force, on ajoute quelquefois aux différents cas de hic , hœc, 
hoc, la particule cÿ, qui répond au français ci : hiccÿ, hæcci, 
hocc^, celui-ci ; hujusc^; etc. 

Lorsqu’on ajoute la particule interrogative nè' à hicce, 
hæcce, hoecc, 1a particule ce se change en ci. 

S. Nom. Hiccïnë, hæccïne, hoccïnë, est-ce celui-ci? etc. 

Acc. Huncclnë, hanccïnë, hoccïnë. 

Abl. Hoccïnë, haccïnë, hoccïnë. 

PI. Nom. et Acc. n hæccïnë. 

Les autres cas sont très-rares ; huiccin^ n’est pas usité. 

On trouve quelquefois illic et istic pour ille et iste ; 


S. 

Nom. Illic, illæc. 

illuc. 

Istic, 

istæc, 

isluc. 


Acc. lllunc, illanc. 

illuc. 

Istunc, 

istanc. 

istuc. 


Abl. Illoc, illac. 

illoc. 

Istoc, 

istac. 

istoc. 

PI. 

Nom. et Acc. n, . 

illæc. 

• • * • 

• • • • 

istæc. 


Les autres cas sont inusités. 

En poésie, on peut dire olli pour illi, ollis pour illis. 

APP. — Différenoe entre 18, HIC, ISTE, llXE, IPBE. 

217. Is, ea, id', signifie en général il, elle, cela, et sert à dési- 
gner les personnes et les choses absentes, dont on vient de parler. 

Ex. : Il fut jadis un marchand déjà vieux : cet homme fit nau- 
frage; fuit olim quidam senex mercator : navem is 
fregit. (Ter.) 

Hic, hœc, hoc (celui-ci, celle-ci, ceci), désigne les objets qui 
sont près de la personne qui parle, ou qui lui appartiennent. 

Ex. : Cet enfant que voici, ici présent, puer hic. 

Ce livre qui m’appartient, hic meus liber. 

Iste, ista, istud (celui-ci ou celui-là), désigne les objets qui re- 
gardent la personne à qui l’on parle ; on l’emploie souvent pour 
exprimer le mépris. 

Ex. : Donnez-moi ce livre que vous avez entre les mains; 
istum, quem tenes manibus, librum mihi trade. 

Ce brigand, iste latro. 


Î16. Quelle particule ajoute-t-on quelquefois au pronom-adjectif 
hic? Comment se forme ài'ccine f DécUnez hiccine. Déclinezi7/«cet ie/ic. 
Quelles formes peut-on smployer en poésie pour tV/i, iV/i's? 

217. Quelle est la signification propre des pronoms is, hic, iste, 
ille, ipstf A. quels pronoms français répondent ille elhicT Que 
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nie, ilia, illud (celui-là, celle-là, cela), désigne les objets al>- 
sentsou éloignés; on l’emploie aussi pour exprimer l’admiration. 
Ex. : Cet homme dont il s’agit, ou qui est là-bas; homo ille. 

Le grand Alexandre , Alexander ille. 
nie répond au pronom français celui-là, comme hic répond à 
celui-ci; le premier indique l’éloignement; le second, la proximité. 
Lorsqu’ils sont opposés l’un à l’autre dans le discours, hic désigne 
le terme le plus rapproché, et ille, le terme le plus éloigné. 

Ex. : Melior est certa pax quam sperata Victoria : hæc in iuü, 
ilia in deorum manu est (Liv.); une paix assurée vaut 
mieux qu’une victoire qu’on espère : l’une dépend de 
vous, l’autre des dieux. 

Ipse, ipsa, ipsum, signifie lui-méme, elle-même; il s’emploie 
quelquefois, quand on veut insister, pour is, hic, iste, ille. 

N. B. La môme différence existe entre les adverbes de lieu 
formés de ces pronoms, comme hic, istic, illic, etc. 


IV. SUPPLÉMENT AUX VERBES. 


Art. L— verbes COMPOSÉS. 

S18. On appelle verbes composés, ceux qui sont formés de 
la réunion d’un verbe et d’un autre mot; ce mot est ordinai- 
rement une préposition. Ex. : adjungo (ajouter), composé de 
ad et dejwngfo. 

Dans les verbes composés, il arrive souvent que la prépo- 
sition, ou le verbe, ou même l’un et l’autre, subissent une alté- 
ration : colludo (decon ou cum-ludo), jouer ensemble; displiceo 
(de dis-placeo), déplaire ; colligo (de con ou cum-lego), recueillir. 

1. Changement* subi* par le* Verbe*. 

219. A devient e dans les composés des verbes suivants : 
Arceo, coerceo. Halo, anhelo. Patro, impetro. 

Carpo, decerpo. Lacto, delecto. Sacro, consecro. 

Dftnno, condemno. Mando, commendo. Scando, ascendo. 

Fallo, refello. Partior, impertior. Spargo, aspergo, 

Gradior, egredior. Patior, perpetior. 


désignent-ils, quand ils sont opposés l’un à l’autre dans le discours? 

218. Qu’appellc-t-on verbes composés? Les mots qui servent à 
former les verbes composés subissent- ils des changements? 

219. Comment les voyelles a,e,u,et les diphthongues æ, au. 
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Reh ARQUE. La voyelle o reste dans exhalo, de halo; dans 
pertracto, retracto, contracto, de tracto; dans impartio, de l’inusité 
partio. Cependant l’on dit plus souvent contrecto , impertio. 

A se change en i dans les composes des verbes suivants : 
Ago, exigo. Frango, perfringo. Placeo, displiceo. 

Apiscor, adipiscor. Habeo, adhibeo. Rapio, corripio. 

Cado, decido. Jacio, rejicio. Sapio, desipio. 

Cano, concino. Lacio (inai.), aZ/tdo. Statuo, constihio. 

Capio, acdpio. Lateo, deliteo. Taceo, conticeo. 

Facio, perficio. Maneo, immineo. Tango, atlingo. 

Fateor, conflteor. Pango, impingo. 

Ago forme aussi drcumago,cogo (co-ago), perago, satago. 

Fado — — tepefado , calefado , etc. 

Pango — — repango. 

Placeo — — complaceo , pcrplaceo, 

A se change en u dans les composés des verbes suivants : 
Calco, conculco. Salto, insuUo. 

Quatio, discutio. Scalpo, insculpo. 

E se change en i dans les composés des verbes suivants; 
Emo, redimo. Rego, dirigo. Specio (inus.), respido. 

Premo , imprima. Sedeo, assideo. Teneo, contineo. 

Ajoutez lego, coltigo; cependant l’on àiiperlego et relego. 

U se change en ë dans les composés de juro, comme 
dejëro, pejëro. On dit aussi dejnro et perjnro. 

Æ se change en ï dans les composés des verbes suivants ; 

Cædo, inCido. Lædo, altïdo. Quæro, requJro. 

AU devient o, dans les composés dcplaudo : explodo,elc. 

— — «, dans les composés de claudo : excludo, etc. 

— — e, dans le composé de audio : obedio. 

11. Chang^cmeiits subiii par lea prépoailiona. 

220. Les prépositions éprouvent en général une altération 
dans la dernière consonne; pro et re prennent un d devant 
une voyelle. 


SC changent-elles dans les verbes composés 7 

220. Quels changements subissent dans les verbes composés les 
prépositions ab, abs , ad, um , con, dis, ex, tti , inter , ob , per , 
pro, re, sub, irons? Les prépositions ad, per et sub peuvent-elles 
être conservées sans changement ? 
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TABLEAV 


des ehangiomeiits subis p»r les prépositions. 


AB devient 



au-fero , enlever. 
au-fuprio , s’enfuir. 

.4BS — 

A# — P 

as- porto, emporter. 



ac-curro, accourir. 

AD — , 

— /■■■ 

AG — g 

AIa — l 

— n 

AP — P • 

An — r . 

A — S (iiiiie d’nne nni.) . . . 

A» — A (isixie d'one t«y.) . . 

AT — t 

af-fero, apporter. • 
a(f-gredior, attaquer. 
al-ligo, attacher. 
an-nuniio, annoncer. 
ap-propinqiio, approcher. 
ar-ripio, arracher, 
a-spicio, regarder. 
as-silio, assaillir. 
at-traho, attirer. 

AM — j 

AMB — a, e, i ,u 

AN — h, q 

amb-uro, brûler autour.^ 
an-helo, être hors d’haleine. 

■ 

CO — a,e, i,o,u , h. . . 

COI. — l 

COM — bjp,m 

COR — r 

co-hibeo, contenir. 
col-ligo, rassembler. 
com-paro, comparer. 
cor-rigo, corriger. 

DIS — 

DI — d,l,m,n,r 

otr — f 

di-rigo, diriger. 
dif fero, différer. 

EX — 

E — d,j , l,m,n,r,v, 
EF — f. 

e-jicio,ye/er hors. 
pf-fundo, répandre. 

m — 

iH — b,p , m 

II. — l 

im-pono, imposer. 
il-lustro, illustrer. 
ir-ruo, fondre sur. 
ig-nosco, pardonner. 


ICI — n 

INTER— 

iNTEt. — lego . » 

intel-ligo, comprendre. 



oc-curro, aller au-devant. 

OB — 

I OF f 

1 OG — g 

I OP — P 

orfero, offrir. 
og-gero, jeter devant. 
op-pono, opposer. 

PER — 

l I /acio (iiii.) 

jpEI.- \lureo \ 

pel-licio, attirer. 
pel-luceo, être transparent. 

PRO — 

PRO» — a, € , i 

prod-eo, avancer. 

RE — 

RR» — a, e , î J 0 , w 

. red-po, revenir. 

EVB — 

1 HVC — C 

L SUF — f 

\ «üo — g 

< «üM — m 

i SÜP — P 

I «un — r. 

' »U8 — t 

suc-cedo, succéder. 

. suf-flo, souffler. 

sug-gero, suggérer. 

. sum-miUo, soumettre. 

sup-pono, supposer. 

. sur-ripio, dérober. 

. sus-tineo, soutenir. 

TRANS— 

THA — d,},n 

. tra-do, livrer. 
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Remarque. On dit également a-spicio et ad-spicio, pel-licio et 
ptr-lido, pel-luceo et per-luceo, sum-mitto et sub-mitio, sur-ripio 
et sub-ripio, etc. Dans ces verbes et autres semblables, les prépo- 
sitions ad, per et sub peuvent être conservées intactes. 


III. Conjug^aiaon dea Verbes eomposéa. 


221. Les verbes composes suivent en général la conjugaison 
du verbe simple dont ils sont formés, et ont le même par- 
fait et le même supin. . . 

Ainsi ad-moneo (avertir] se conjugue comme momo, et fait 
admon-ui, admon-itum. 

Exception. 

Lorsque le verbe simple redouble la première syllabe au parfait, 
ses composés ne retiennent que la deuxième syllabe. 

Ainsi : Cad-o, is, ceci-di, casum, cad-ere, tomber. 

Concïd-o, is, conci-di, — . concïd-ere, tomber avec. 

Cependant les composés des verbes do, sto, posco et disco, con- 
servent au parfait le redoublement de leurs primitifs. 


Ex.: Do, dedi, donner; 

ad-do, ad-didi, ajouter. 
Sto, steti, se tenir debout; 
* ad-sto,ad-sfirt,s’arrôler. 


Posco, poposci, réclamer; 
de-posco, de-poposci, exiger. 
Disco, didici, apprendre ; [cœur, 
e-disco, e-didici, apprendre par 


Remarque. Curro (courir) perd génécalement son redouble- 
ment; il peut cependant le garder dans ses composés de per, 
pree, pro et irans : 

Per-curro, per-curri . et perrcttcwm, parcourir. 

Præ-curro, præ-curri ■ ei prœ^cueurri , courir devant. 

Pro-curro, pro-curri ' et prd-cucurri , courir en avant. 

Trans-curro, trans-curri 'fit trans-cucurri, passer en courant. 

Repungo , piquer à son tour, fait re-pupugi et re-pmxi. 


521. Comment se conjuguent les verbes composés? Les composés 
retiennent-ils le redoublement du verbe simple? Quels verbes 
composés conservent au parfait le redoublement de leurs primitifs î 
Curro garde-t-il son redoublement? Quel est le parfait des verbes per- 
curro, prœcurro, procurro, transcurro ? Comment repungo fait-il 
au parfait ? 
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akt. II. — verbes Dérivés. 

222. On appelle verbes dérivés, des verbes formés d’autres 
verbes. 

Il y a quatre sortes de verbes dérivés : 1® les verbes 
fréquentatifs; 2® les verbes diminutifs; 3® les verbes tn- 
choatifs ; 4® les verbes désidératifs. 

1. Verbes fréquentatifs. 

On appelle verbes fréquentatifs, ceux qui expriment la 
répétition fréquente de l’action du verbe primitif; comme 
elamitare, crier souvent, de clamare, crier. 

La plupart des verbes fréquentatifs sont terminés en . 
itare, comme clam-itare ; quelques-uns se terminent en tare 
comme cur-sare, courir souvent. 

Les verbes fréquentatifs se forment du supin en um de 
leurs primitifs, en changeant atum,itum,ou um (de la 3® conj.) 
en itare ; sum se change en sare : 

Clam-o, clara-atum; clam-t(are, crier souvent, 

Terr-eo, terr-i7um; terr-itare, effrayer souvent. 

Scrib-o, script-um; script-itore, écrire souvent. 

Curr-o, cuT-sum; cur-sare, courir souvent. 

Certains fréquentatifs forment d’autres fréquentatifs, 
comme curso, qui forme cur-sito. 

Tous ces verbes se conjuguent régulièrement sur amare. 

II. Verbe* diminutlfa. 

223. On appelle verbes diminutifs, certains verbes qui 
expriment une diminution du sens du verbe primitif; comme 
sorb-illare, boire à petits coups, desorb-eo, ne, avaler. 

Ces verbes, terminés tous en illare, appartiennent à la 
r* conjugaison, et sont réguliers. 


2S2. Qu’appclle-t-on verbes dérivés? Combien y a-t-il de sortes de 
verbes dérivés? Qu’appelle-t on verbes fréquentatifs? Comment sont- 
ils terminés ? D’où se forment-ils et comment se conjuguent-ils? 

123. Qu’appelle- t-oii verbes diminutifs ? Comment sont-ils termi- 
nés et comment se conjuguent-ils ? 

U. 
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BII. Verbes inchoatifs. 

224. On appelle verbes inchoatifs {deinchoare, commencer), 
certains verbes exprimant le commencement d’une action 
ou d’un état, qui va en s’augmentant et en se perfectionnant; 
comme dormisco, s’endormir, de dormio, dormir. 

Tous les verbes inchoatifs sont neutres ; ils sont terminés 
en SCO et appartiennent à la 3® conjugaison. 

Les inchoatifs qui dérivent d’un substantif ou d’un adjectif, 
manquent la plupart de parfait et de supin. 

Ex. : Igmsc-o, is, é're, prendre feu, de ignis, le feu. 

Mitesc-o, is, è're, s’adoucir, àemitis, doux. 

Mais les inchoatifs qui dérivent d’un verbe, empruntent 
le parfait de ce verbe ; 

Calesc-o, is, calui, caleso^re, s’échauffer, de caî-eo, es, ui, 
Vre,' être chaud. 

Quelques-uns cependant manquent de parfait, comme : 

Ardesc-o, is, ëre, s’enflammer, de ard-eo, ar-si, être en feu. 

Remarque. Les verbes cognosco (connaître), cresco (croître), 
disco (apprendre), et quelques autres en sco, ne doivent pas être 
mis au nombre des inchoatifs; car ils n’en ont pas la signification. 

IV. Verbes désidératifs. 

225. On appelle verbes désidératifs (de desiderare, désirer), 
quelques verbes en îtno, qui expriment le désir de la chose 
signifiée par le verbe primitif. 

Ex. : Cœnat-ürio, is, ire, avoir envie de souper; de cœnare, 
souper. 

Dict-ürio, is, ire, avoir envie de parler; de dicëre, dire. 

Les verbes désidératifs sont actifs ou neutres : ils appar- 
tiennent à la 4® conjugaison, et n’ont ni parfait ni supin. 

Cependant esurio (avoir faim), désidératif de edê're (man- 
ger) , fait esur-ivi, esur-itum. 


224. Qu’appelle-t-on verbes inchoatifs ? Sont-ils actifs ou neutres? 
Comment sont ils terminés? A quelle conjugaison appartiennent-ils? 
Quels sontlesverbesinchoatifs quin’ont ni parfait ni supin? Quand les 
verbes inchoatifs ont-ils un partait? Cognosco et disco sont-ils inchoatifs? 

225. Qu’appelle-t-on verbes désidératifs ? A quelle conjugaison apflkr- 
liennent-ils? Ont-ils un parfait et un supin? Tous les verbes en wrib sont- 
ils désidératifs ? Comment s’appellent encore les verbes désidératifs ? 
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Remarque. Les verbes en Brio, comme lig~Urio (lécher), ne 
sont pas désidératifs. 

Les verbes désidératifs s’appellent encore méditatifs y de medi- 
iari, méditer. 

Art. III. — VERBES MANQUANT DE SUPIN. 

226. Le supin manque : 

1“ Dans les verbes qui n’onl pas de parfait usité, comme 
fer-io, is, — , — , ire, frapper (111). 

2“ Dans beaucoup de verbes neutres de la 2* conjugaison 
dont le parfait est en ut, comme : 

Sil-eo, es, ui, — , ?re, se taire. 

Jac-eo, es, ui, — , ère, être étendu. 

3° Dans les verbes impersonnels actifs, comme : 

Dec-et, uit, — , il convient. 

N. B. Les verbes qui manquent de supin ou de parfait se 
trouvent dans le tableau des verbes irréguliers (234). 

Art. IV. 

PARFAITS ET SUPINS IRRÉGULIERS. 

I. VERBES DE LA VOIX ACTIVE. 

Exceptions principales. 

227. Dans la 1" conjugaison, les principaux verbes irré- 
réguliers, au parfait ou au supin, sont ; crepo, cubo, do, 
domo, frico, juvo, lavo, mico, neco, plico, seco, sono, sto, 
tono et veto (234). 

La plupart de ces verbes ont le parfait en ut, le supin en 
itum ou tum. 

Dom-o, as, ut, itum, are, dompter. 

Sec-o, as, ut, tum, are, couper. 

228. Dans la 2° conjugaison, beaucoup de verbes retran< 
chent t au supin , qu’ils font en tum : 

Dooeo, es, ui, tum, éré, enseigner. 


226. Dans quels verbes le supin manque-t-il ? 

227. Quels sont dans la conjugaison les principaux verbes 
frréguliers? Quel est leur parfait et leur supin? 

228. Quelles sont les principales exceptions de la 2» conjugaison ? 
Qu’ont de particulier au parfaite! au supin les verbes en veof 
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Les verbes en veo font le parfait en vi; le supin, quand il 
existe, est en otum ou atUum : 

Mov-eo, es, mo-vi, mo-tum, mo-vêre, mouvoir. 
Cav-eo, es, ca-vi, cau-tum, ca-vëre, prendre garde. 

219. Dans la 3° conjugaison, les verbes en vo ont le supin 
en ulwn», ceux en do l’ont ordinairement en sum; ceux en bo, 
po, font psi au parfait, ptum au supin; ceux en eo, go, font 
æt au parfait, ctum au supin. 


Volv-o, is. 

volv-i. 

volu-tum, 

volv-ërc, rouler. 

Claud-o, is , 

claus-i , 

claus-um,. 

claud-ëre, fermer. 

Scrib-o, is. 

scri-psi, 

scri-ptum , 

scrib-ëre, écrire. 

Carp-o, is. 

car-psi , 

car-ptum , 

carp-ëre, cueillir. 

Dic-o, is, 

di-xi. 

di-ctum. 

dic-ôre, dire. 

Reg-o, is. 

re-xi. 

re<tum , 

reg-ëre, gouverner. 

N. B. La 4' 

conjugaison 

renferme des 

verbes irréguliers de 


formes trop varices pour qu’ils puissent être cités ici ; voyez le 
tableau (234). 

U, VERBES DÉPONENTS. 

430. Le parfait des verbes déponents se forme du participe 
passé accompagné de sum, es, etc. 

La V* conjugaison, en or, art, ne renferme que des 
verbes réguliers. 

Dans la 2* conjugaison, en eor, eri, trois verbes seulement 


sont irréguliers. 

savoir ; 




Fat-eor, 

cris. 

fas-sus sum , 

fat-eri , 

a. 

avouer. 

Miser-eor, 

eris. 

miser-tus sum , 

miser-cri. 

n. 

avoir pitié. 

R-eor, 

eris. 

r-atus sum , 

r-eri , 

a. 

penser. 


Les composés de fateor font au parfait fessus sum, comme : 
con-fitcor, eris, con-fessus sum, con-fiteri, a., avouer. 


Les verbes déponents de la 3' conjugaison, en or ou ior, t, 
sont presque tous irréguliers de différentes manières (234). 

Sept verbes seulement sont réguliers dans la 4*conjugaison, 
en ior, tri; ce sont ; blandior, largior, mentior, molior, 
partior, potior et sortior. 


229. Qu’ont de particulier au parfait ou au supin les verbes en vo? • 
ceux en do? ceux en bo ou po? ceux en co ou go ? 

2S0. Comment sc forme le parfait des verbes déponents? La 
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Art. V. 

VERBES DÉFECTIFS MOINS USITÉS. 

231.— i.FOREM, FORES, FORET, FORENT, s’emploient 
souvent pour essem, esses, esset, essent, que je fusse, etc. 

Fore, indéclinable, s’emploie de même pour futurum esse, 
devoir être (83). 

2. FAXO SC trouve employé quelquefois pour le futur de l’indi- 
catif faciam, je ferai, de fado, faire. 

Faxim, faxis, faxit, faxitis, faxint, remplacent, dans cer- 
taines locutions, le parfait du subjonctif du môme verbe fado, 
fecerim, feceris, etc.: faxint dii! fassent les dieux! 

3. AVSIM, AÜSIS, AVSIT, se trouvent pour ausus sim 
(autrefois auserim), ausus sis, sit, de audeo, oser. 

4. QUÆSO,je vous prie, QUÆSVMVS, nous vous prions, 
sont les seules formes usitées du verbe quæso. 

3. AVERE a des formes différentes, suivant sa signification. 

1® Dans le sens de désirer ardemment , aveo a les temps dérivés 
du présent de l’indicatif et du présent de l’infinitif; mais il n’a ni 
parfait, ni supin : av-eo, es, Vre. 

2® Dans le sens de être salué, se bien porter, aveo ne s’em- 
ploie qu’à la 2* personne du singulier et du pluriel du présent 
de l’impératif, et au présent de l’infinitif : ave ou aveto, 
avete, bonjour, salut, adieu, portez-vous bien; avVre, être 
salué. 


!'• conjugaison renfenne-t-clle des verbes irréguliers? (Combien y 
a-t-il de verbes irréguliers dans la î® conjugaison ? Quels sont les 
temps primilils de fateor, de misereor etde reorî Comment font au 
parfait les composés de fateor? La 3® conjugaison renferme-t-elle 
beaucoup de verbes irréguliers ? Quels sont les sept verbes réguliers 
de la 4» conjugaison ? 

231. Nommez les verbes défectifs moins usités. Pour quelles formes 
s’emploient forem, fores, foret, forent, fore? Que signifient faxo, 
faxim, faxint ; ausim , ausis, etc.? Qu’est-ce que quæso, quæsumus? 
Quelles sont les significations du verbe avéré? Que signifient ave. 
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6. SALVERE, être en bonne santé, n’est employé qu’à la 
2* personne du singulier et du pluriel du présent de l’impératif, 
et au présent de l’infinitif: salve ou salveto, safuefe, porte-toi 
bien, portez-vous bien, salut, bonjour; salvére, se bien porter, 
recevoir des salutations. 

7. CEDO, dis, donne, dites-moi, est la 2* personne du présent 
de l’impératif d’un ancien verbe inusité. Il a le sens de da ou die. 

8. INFIT, il commence, et quelquefois il commence à parler, 
est la 3' personne du singulier du présent de l’indicatif du verbe 
inusité t«/îo ; il s’emploie pour mcipit, ou pour ingui<. 

9. OYAT, il triomphe, il est joyeux, est la 3® personne du 
singulier du présent de l’indicatif du verbe inusité ovare, triom- 
pher par ovation. Le participe présent ovans, ovaiitis, s’emploie 
fréquemment dans le sens de triomphant , joyeux , fier. 

10. LEFIERI, manquer, ne se trouve qu’au présent de l’infi- 
nitif, et à la 3® personne du singulier du présent de l’indicatif 
défit, il manque. 

APPENDICE I. 


Terbes à deux: conJag:aiiioDS. 

Î32. Certains verbes suivent deux conjugaisons. 


Cieo, 

Cio, 


Tels sont : 
es, — cîtum, 
CTs, cïutetcii, eXtum, 


Denso, as, avi, 
Dens eo, es, — 
Excelle O, es, ui. 
Excella, is, ui, 
Lav O, as, -7- 
Lavo, is,lavi, 
Tergeo, es, — 
Tergo, is, tersi, 


atum. 


atum, 
lotum , 


n. 2® c.(r.re).| 
n. 3® c. 


mouvoir. 


épaissir. 


ci ère, a. 2® c. 

cire, a. 4® c. 

are, a. l'®c. 

vre, a. 2® c. 

ère, 
ère, 

are, a. l'^®c. 

lav ère, a. 3® c. 

— tergëre, a. 2® c. 

tersum, tergère, a. 3' c. 

Ferveo, fulgeo et strideo suivent toujours en prose la 2® conjugai- 
son; en poésie, on peut, à l’exemple de Virgile, leur faire suivre 
la 3®, surtout à l’infinitif : ferv 0 , ère; fulg 0 , ère; strido, ère. 


I laver. 

I nettoyer. 


aveto, avete, avéré f A quelles personnes s’emploie salvere, et dans 
quel sens? Qu’est-ce que cedo, infit, ovat? Quelles sont les formes 
usitées du verbe defîeri? 

232. Citez les verbes qui suivent deux conjugaisons. 
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APPENDICE II. 

Verbea en O ou en OR. 

233. Les verbes suivants se conjuguent tantôt avec la forme 


active, tantôt comme verbes déponents. 



Adul 0 , 

are. 

ou 

adul or. 

ari; 

n. 

flatter. 

Assent io. 

ire. 

ou 

assent ior. 

iri; 

n. 

approuver. 

Augure, 

arc. 

ou 

augur or. 

ari; 

a. 

présager. 

Depasc o. 

ëre. 

ou 

depasc or. 

i; 

a. 

se nourrir de. 

Fabric o. 

are. 

ou 

fabric or. 

ari; 

a. 

fabriquer. 

Fluctu 0 , 

are. 

ou 

fluctu or. 

ari; 

n. 

être agité. 

Frustre (r»re), 

are. 

ou 

frustr or. 

ari; 

a. 

tromper. 

Illacrim o. 

are. 

ou 

illacrim or. 

ari; 

n. 

pleurer sur. 

Impert io. 

ire, 

ou 

impert ior. 

iri; 

a. 

donner. 

Jurgo, 

are. 

ou 

jurg or. 

ari; 

n. 

disputer. 

Lacrimo, 

are. 

ou 

lacrim or(rare) 

,ari; 

n. 

pleurer. 

Luxuri 0 , 

are. 

ou 

luxuri or. 

ari; 

n. 

suraborider. 

Mer eo. 

ère. 

ou 

mer eor. 

éri; 

a. 

mériter. 

Muner o (areh.) 

,are. 

ou 

muner or. 

ari; 

a. 

donner en présent. 

Popul 0 , 

are. 

ou 

popul or. 

ari; 

a. 

ravager. 

Remuner o. 

are. 

ou 

remuner or. 

ari; 

a. 

récompenser. 

Revert o. 

ëre. 

ou 

revert or. 

i; 

n. 

revenir. 


Mais il n’est pas permis (malgré l’indication de certains dic- 
tionnaires) d’employer à la forme active lès quatorze verbes sui- 
vants, toujours déponents chez les bons prosateurs latins : 


Amplector, i, a.) 
Complect or, i, o. j 
Comitor, ari, a. 
Contempl or, ari, a. 
Exsecr or, ari, a. 

I mit or, ari, a. 


embrasser. 


Met ior, iri , 
Miror, ari, 
accompagner. Obliviscor, i, 
Oscul or, ari , 
Sequor, i, 
Test or, ari , 
Vener or, ari. 


a. mesurer, 
a. admirer, 
a. oublier, 
a. baiser, 
a. suivre, 
a. attester, 
a. vénérer. 


contempler, 
maudire, 
imiter. 

Ment ior, iri, n. mentir. 

Il en est de même de leurs composés commentior, dimetior, 
admiror, demiror, consequor, persequor, detestor, etc. 

Reiiaiiqde. Ovide et quelques autres poètes ont employé 
comito à la voix active. 


233. Citez les verbes terminés en o ou en or. Citez les quatorze 
verbes qui sont toujours déponents dans les bons prosateurs. 
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VERBES IRRÉGüUERS ET DÉFECTIFS, 
APPENDICE III. 


234. Tableaa général des Verbes Irréguliers 
et défectifs, 

PLACÉS PAR ORDRE ALPHABÉTIQUE. 


N. B. Nous rangeons ici parmi les verbes irréguliers tous ceux qui ne 
suivent pas entièrement^ même dans la formation de leur parfait et de leur 
supin, le modèle de leur conjugaison. 


PRÉS. DE 

L’iND. PARFAIT. 

SUPIN. 

PRÉS. DE 

l’inf. 

.\bol-eo.... 

... es... abol-esl 

abol-ltam 

.. . abol-ere 

a. 

abolir. 

Add-o 

... ta... add-ldt 

add-Itum 

... add>ere 

a. 

ajouter. 

Adiplic-or, 

!... erls, adep-tna aum.., 


. .. adlpisc-I 

d.a. 

atteindre. 

Adol-«o ... 

. .. ea... ado1-Di 

adol-tam 

... adol-ere 

a. 

charger. 

Adoleic-o . 

. .. ta. . . adol-esl 

adol-lom 

. . . adolesoere • , 

n. 

croître. 





a. 

renverser. 

Ag-o* 

... la... cg-l 

ac-tum 

... ag'Ore 

a. 

agir, faire. 





a. 

dire (140). 

Alg-eo .... 

,... ea... ala-l 


. . . alg-ere 

n. 

être gelé. 

Alllc-lo>.. 


allec-tum 

... alllc-ere 

a. 

attirer. 

Al-0 

... . Is. . . al-ul 

al-ltam, tam.... 

... al-ere 

a. 

nourrir. 

Ambig-o... 



.... amblg-ere... 

n. 

hésiter. 

Amic-lo . . . 

. . . . la. . . amic-ul , amix-i 

amic-lam 

. ... amlc-Ire. .... 

a. 

envelopper. 

Ang-o.... 

.... la... anx-i 


... ang-ere 

a. 

serrer. 

Aper-lo . . 

. ... la... aper-ul 

aper-tum 

. . . . aper-lre 

a. 

ouvrir. 

Arc>eo . . . 

. ... ea... arc-ol 


.... arc-ere ...... 

a. 

écarter. 





IL 

Atrp. eufeu. 

Asplc-loî., 

. . . . la. . . aspex-1 

aspec-tam ....-., 

. ... asptc-ere .. .. 

a. 

regarder. 







Aug-eo.... 

. ... ea... aox-l 

anc-tum.., 

. ... aog*ere 

a. 

augmenter. 







Battt'O. .« 

.... la... bato-1 


. ... bata^are 

a. 

battre. 

Bib-o.... 

la... blb-l 

blb-ltnm 

.... bib-cre 

a. 

boire. 







Cœd-o*. . 

.... la... cecid-l 

css-um 

. ... ued-ere 

a. 

couper. 

Can-o*.. . 

. ... la... cecla-l 

can>ium 

.... can-ere 

a. 

chanter. 

Capess-o.. 

....la... capeaa-lal, -II., 

capeas-llam .... 

.... copesa^re... 

a. 

saisir. 


‘ Comme ago se conjuguent tous ses composés. Co-go (co-ago) fait au parfait 
coegi, au supin coactum. 

* De même illicio et autres composés de l’inusité /acio. 

s De même conspicio, inspicio, respicio, etc., composés de l’inusité specio. 

* Les composés de cado n’ont pas de supin. — Les composés de cado, ccedo, 
cano, n’ont pas de redoublement au parfait. 
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PRÉS. DE 

l’ind. 

PARFAFT. 

SUPIN, 

PRÉS. DE 

l’inf. 

Cap-lo 

.. If. . 

cep-l 

. . cap-tum 

.. cap-ere. . . • . . 

a. 

prendre (93). 

Carp-o. . . . 

.. Is.. 

carp-al 

. . carp'tnai 

.. carp-ere 

a. 

cueillir. 

Car-eo. ... 

.. 68.0 

car-l 

.. cau-tum 

. . caT-ere ..... 

o.n. prendre garde. 

C«d‘0 

. . is. . 

. ces>^i ...a 

.. ces^sam 

. . ced-ere 

n. 

se retirer. 

Ceiu-ao , 





a. 

être d’avis. 

Cern-o .... 

.. U. . 

crer-l 

. . creUain.... 

.. cern-ere .... 

a. 

séparer, voir. 

Cl -00 





à. 

mouvoir» 

C-lo 

.. l8.. 




a. 

mouvoir. 

Clng-o .... 

.. is.. 

. cini-l 

. . cinC'tum......... 

.. clng-cro 

a. 

ceindre. 

Clar*^o. • . . 

.0 es.. 

. clar^ul 


. . clar-ere 

n. 

briller. 

Cland-o . . . 

.0 fs.. 

. claua-l 

. . claua-niu 

. . claud-era ., . . 

a. 

fermer. 

Coalesc-o. . 

.. is.. 

. coal-ui 

. . coal-ftum 

. . coalesc-ero .. 

n. 

grandir. 

CogOOSC -0 0 

.. is, . 

cognoT-l 

.. cogn-ilum 

.. cognosc-ere.. 

a. 

connaître. 

Cül-0 

..la.. 

col-ul 

,0 cal'tam 

. . col-ere 

a. 

cultiver. 

ConiiniQUc>or, eris , 


.» commen-lus sum.. 

.. commiiilsc'i.. 

(i. 

a. inventer. 

Com-o 

. is... 

comp-al 

, . coiDp-tum 

.. com-ero 

a. 

coiffer. 

Comper»io. « 

. is... 

comper-l 

, a compcr-tam ...... 

. . comper-ire.. 

a. 

découvrir. 

CompeiC'O . 

. is... 

compeac-nl.... 

.. compeac-ltnm .... 

a. compesc>ere. 

a. 

contenir. 

Comping'O.. 

. la. . . 

compeg'i 

. . compaC'tum.. . .. . 

. . comping-ere. 

a. 

assembler. 

Compl-eo*.. 

. es . . 

. compl-erl 

.. compl-etnm 

. . compUere.... 

a. 

remplir. 

Conçu l-lo*. 

.la... 

concus-sl. ..... , 

. . concuS'Sam. 

. . concul-aro... 

a. 

secouer. 

Coad'O 

. la... 

condid-i 

. , cond-ltum 

.. cond>«re .... 

a. 

fonder. 

CoDgru-o. . . 

. la. . . 

congra-l 


. . coDgru>ere .. 

n. 

s’accorder i::c 

Connlf-eo .. 

. es... 

conn-Iri, Ixi... 



.. connlT-era... 

n. 

fermer lesyeu 

Coiuul-o . « • 

. Is. . . 

coasot-Qi 

.. consui-tom 

. . consal-ere... 

a. 

consulter. 

Conlemn-o . 

. is. .. 

conlemp-al 

, . contemp'lom 

, . contcmn-cra. 

a. 

mépriser. 

Coqo-o 

. la. . . 

COI-I 

> . coc-lnm 

. . coqu-ere .... 

a. 

cuire. 

Creil-o 

. is. .. 

credid-l 

. credl-lum 

.. cred-ere 

a. 

croire. 

Crep-o 

. as... 

crep-ul 

. arop-itum ........ 

. . crep-are 

n. 

craquer. 

Cresc-o 

. is... 

cret-1 

. , cro-lum 

. . cresc-erc .... 

n. 

croître. 

Cnb-o* .... 

• as.. . 

cub-al 

, . cub-llmn 

. . cub-are 

n. 

être couché. 

Cnd-o 

. is... 

cud-i 

. . cos^nm * 

. . ciid-ero 

a. 

battre. 

Cnp-io 

. is... 

1.1, -Il 

, . cnp-ltum 

. . CQp-ere 

a. 

désirer. 

Cnrp-o*.... 

. la... 

CDcarr-l ....... 

. . cur-iam 

.. eurr-ere..... 

n. 

courir. 

Ded»o 

.la... 

dedid-l 

, . ded-llam 

, . ded-ere 

a. 

livrer. 

Dcg-o 

. is... 

deg-l 



,. d(g-are 

a. 

passer [le temps). 

I)eI-eo 

. es... 

del-eri 

, . dei-etom 

, . del-ere 

a. 

effacer. 

Dem-o 

.la... 

demp-al 

, , demp-tom 

. . dem-ere 

a. 

ôler. 

Dlc-o 

.la... 

dU-I. . 

. dic-tnm 

, • dic-ere 

a. 

dire. 


^ De même accedo, excedo, incedo, procéda, etc. 

* De même impleo, repleo, suppléa, etc., de l’inusité pleo. 

* De même les autres composés ,dc quatio : inculio, percutio, etc. 

* Tous les composés de cuba (1^0 ou 8» conjugaison), comme recub-o,are, 
recumb o, ere , ont le parfait en cubui, et le supin en cubitum. 

« Le redoublement du parfait ne se transmet qu’aux verbes percurro, prœ- 
curro, procurro et transcurro. 
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PRÉS. DE 

l’ind 

PARFAIT. 

SUPIN. 

PRÉS. DE 

l’inf. \ 

Dtlls-o 

. la.. 

dilex-1 

.. dllec-tum 

..... dlllg.4re 

a. 

aimer. 

Dlmi(>o.... 

. as.. 

dImie-aTi , -ul. 

. . dimlc-atum...., 


n. 

cmbatlre. 

DIsc-o 

. Is. . 

dldlc-I 


.... diac-ere 

a. 

apprendre. 

Dispes(M>... 

. ts. . 

diapeac-nl 

. . dispea-tnin..,.. 


a. 

séparer. 

Dlrld.0 

, ts. . 

ditta-l 

. . dlTla-'om 

. ..'. diTld-ere.... 

a. 

diviser. 

D-o.. 

a as,. 

ded-1 

. . d-atnm 

. .... d-«re. 

a. 

donner. 






a. 

instruire. 

Dom-o 

• as.. 

dom-ot 

. . doin-itum 


a. 

dompter. 

Dae-o 

. if.. 

dai-l 

,. duc-tam 

duc-ere 

a. 

conduire. 

Ed-o 

. ts. . 

ed-I 

. . es-om 

.... ed-ere 

a. 

manger {129). 

Ed-0 

. is. . 

odld-1 

. . ed-Uom 

.... ed-ere 

fl. 

produire. 

Ellc-io,.... 

. la.. 

elioui ........ 

.. elic-itam 


a. 

tirer de. 

Emio-eo • . . 

. es.» 

emin-nl 


.... emin-ere.... 

n. 

être proéminent. 

Em-o 

. la.. 

ein-(... 

. . emp-tom 

.... em^ore 

a. 

acheter. 

Eo 

. is.. 

iTl 

. . Itum 


n. 

aller (131). 

Excell .0 * , . 

a IS. , 

excell-nl 



n. 

exceller. 

fexperg-or (I»c-or) erls, experrect-os snm 

.. experg-i Hac-l). 

d. n. s’éveiller. 

Exsllngn-o^ 

.. il.. 

exstlnx-I 

exatlnc-tam .... 

.... exalltigu-ere . 

a. 

éteindre. 

Face»a-o... 

.. is. . 

faceas-i , -1 t1... 

faeeaa-itom 

. ... facesa-are ... 

a. 

exécuter. 

Fac-lo« .... 

.. is.. 

fec -1 

fac-tum 

.... fac-ere 

a. 

faire. 

Fall-o 

.. is.. 

fefell-I 

fal^aum 

.... fall-ere 

a. 

tromper. 

Fare-lo 

.. is. . 

far-sl 

far-tum 

. . . . farc-lre 

a. 

remplir. 

Fat^aor*.... 





d. 


FatlscH). • • . 

. . Is. . 




n. 

se fendre. 

Far-eo 

. . es.. 

fat-l 

faa-tam 

. . . . faT-ere 

n. 

favoriser. 

Fer-lo 





a. 

frapper (111). 







Fer-o 

. . fers 

inl-i 



<Ti 

porter (12^). 

Ferr-eo.... 

.. es.. 




n 

hMiillir. 

Fld-o 

. . is. . 

fla-ns aam 


.... fld-era 

n. 

se fier (119). 

Flg-o 

is.. 

flx-l 

nx-um 

Og-ere 

a. 

ficher. 

Flnd -0 

. . if. . 

Dd-i 

fla-aani 

. . . . flnd-ere 

a. 

fendre. 

Fing-o 

•. is. . 

flnx-i 

flc-tam 

.... flng-ere 

a. 

façonner. 

Fl-o 

..ns. 




n. 








Flar-eo.... 





n. 

être jaune. 






Flect-o 

.. Is. . 

flex-1 

Oex-nm. 

.... nect-are 

a. 

courber. 

Fl-eo 

. . 08.. 

ü-eal; 

O-etam 

. . . . Il-cre 

n. 

pleurer. 

Flor-eo .. . . 














FlnH) 

.. la.. 

fln-xl 

flnx-nm 

. . . . flu-ere ...... 

n. 

couler. 

Fod-lo 

. . is. . 






FoT-eo 

. . es.. 

fOT-t 












Frend-o ... 

..la.. 


fres-sam, -am... 

... frend-ere.... 

71. 

grincer des dents. 


* Immineo et promineo n’ont pas de parfait. 

* Antecello et preecello n’ont ni parfait ni supin. 

* Conjuguez de même restinguo, 

* Les composés de fado qui changent a en i, changent au supin a en t : 
perfido, perfedum; etc. 
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PRÉS. DE l’iND. parfait. SDPIN. 

Frang-o 1»... freg-l frac-lom 

Frem-o U... frem-ul frem-Uom 

Fric-o as... frlc-ul frlo-tom 

Frlg-eo es... 

, Fru-or erls , fra-ilos sam 

Fug-lo Is... fug-1 :... tog-llnm (rare) 

Fulc-lo Is... fols-i ful-lum... 

FuIg-«o es... fuls-l 

Fund-o la... fud-l ........... fus-om. ...... . 

Fnr-o Is 

Gaud-eo es... gav-lsns 

Ger-o Is... ges-sl ges-tnm 

Glgo-o u:.. gen-Dl gen-llum 

Glisc-o...... . Is 

Grad-lor erls, gres-sus sam 

Hœr-eo es... hœs-l bns-um 

Haar-lo Is... haos-l haas-tum 

Ilisoo Is 

Ilurr-eo. . . . . . es... horr-ul 

Ic-o (t'naa.). . . Is... Ic-I Ic-tum 

Imping-o Is, comme coingingo.. 

locess-o Is... Incess-I, -ItI.... 

Incnmb-o.. .. is, v. cubo 

Indulg-eo . . . . es... indals-l indult-am 


PRÉS. DE l’iNP. 
fraDg.*ere. . ■ . d. échdUffCT, 

frem-ere . . . . d* ÔrtSCT*. 

fric-are d. froUtr. 

frig-ere n. être froid., 

fro-i i.n. jouir. 

fug-era d. fuir. 

fuic-ire d. étoyer • 

faig-ere n. briUer. 

fand-ere d. répondre. 

far-ere n. être en fureur. 

gaud-ere.... n. se rdjouir.(119). 

ger-ere a. porter. 

gign-ere.... O. engendrer. 

giisc-ere — n. s’étendre. 

grad-i d.n. marcher. 

ber-ere n. s’attacher. 

baur-ire d. puiser. 

hisc-ere n. s'enlr’ouvnV. 

horr-ere n. a. avoir horreur 

ic-ere d. frapper. 


Incess-ere. . . d. Oitaguer. 


induig-ere.. n. être indulgent. 


Ingm-o. . . 

.. Is,e 

con^raa. .... 





Intclllg-o.. 

. .. U... 

intcIIeX'I 

.. inlellec-lam...: 

.... intellig-ere .. 

a. 

comprendre 





d,n. S irriter» 

Jac-co .... 

. .. es... 

Jac-ui 


.... ]ac-ere 

n. 

être étendu. 

Jac-lo >.. . . 

... Is... 

]ec-i 

... Jac-tnm 

. . . . Jac-ere 

d. 

jeter. 

Tiih üA 





a. 

ordonner. 

Jang-o 

. .. ts... 

Junx-i 

. * JunotaiB 

• . Jang-^ro . . . 

a. 

joindre. 

Jor-o 

. .. as... 

JUT-i 

. . Juf-um 

.... JoT>are 

a. 

aider. 


I ih Ar 



.. lab-i 

.. d.n. tomber. 

Lacess-o . . . 

. is. 

. lacess-iTl lacess-Uam 

. . laceas-ere . 

.. a. 

pmoguer. 

f fA'* A 



. . Isd-ere . • . 

.. a. 

blesser. 

Lamb-o .. . . 

. Is. 

. lamb-i (rar«).... lamb-itom (rare). 

.. lamb-ere.. 

.. a. 

lécher. 

Langu-eo . . 

. CS. 

. langa-i 

, , langa-ere . 

.. d. 

n. languir. 

, . 



.. lat-ere.... 

.. d n. être caché. 




.. la»-are.... 

». a. 

laver. 




.. lib-ere.... 

• • n. 

il plait. 




.. lic-era.... 

• • n. 

il est permis, 

Lin-o 

. Is. 

. Mri, l-6Ti, Itn-i , Mtum... 

.. lia-ere.... 

*• a. 

enduire. 

Llnqu-o »... 

. Is. 

. liqa-l 

. . linqo-ere . 

• • a. 

laisser. 

Liqu-el ... . 

. . .. 

. liqn-it, licu-it 

. . liqa-ere... 

• • n. 

il est clair. 


* Les composés de jacio ont le supin enjectum : conjicio, con-jectum; etc. 

* Les composés de linquo font au supin lictum : relinquo, relictum; etc. 
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.. liqa-l 

d.n. 

couler. 




.. llT-ere 

n. 

être livide. 




.. loqo~i 

i.a. parler. 




. . lac-ere 

n. 

luire. 




. . lad-ere 

TI. 

jouer. 

Lug-«o ... 

. es... lux-i 

. . luc-tam 

.. lag-ere 

ru 

pleurer. 

ï H n 




a. 

laver. 




. . mal-le 

a.aim«rmteiaf128). 

Nand>o . . . 

. Is. . . mand-i 

. . mans-am. 

.. mand-ere ... 

a. 

mâcher. 




.. man-ere 

Tl. 

demeurer. 


. ^Plt 


.. med-erl 

d. n. remédier. 




.. merg-ere ... 

a. 

plonner. 





d, a. mesurer. 

Biet-o .... 

. U. . . me»->9ui 

. .. mes-^om 

.. met-ere 

a. 

moissonner. 

Meta-o.. . . 

. Is. . . metn-l 


.. meto-ere.... 

a. 

craindre. 





n. 

étinceler. 

BfilC'eo. . . 

. es... mUc^-ul 

, mix-tam, mis-tam.. . misc-ere.... 

a. 

mêler. 

Mii«r-eor.. 

. eris, mifcr-tai sam 


.. miser-erl.... 

d.n 

. avoir pitié. 

MIaer-et (me) mlser-uU ou miser-tum est 

.. mUer-ere... 

a. 

avoir pitié. 

RIlU-o... 

.. Is... mis-i 

.. mis-som 

.. mitt-ere 

a. 

envoyer. 





n. 

être triste. 

Mol-o ... 

.. Is... mol-ui 

. . mol-itum 

. . mol-ere 

a. 

moudre. 

Uord-eo . 

.. CS... momord-I .... 

. . mor»-nm « 

. . mord-ere. . . . 

a. 

mordre. 





d.n 

.mourir. 

MoT-eo . . 

.. es... moT-i 

. . mo-lnm 

.. moT-ere 

a. 

mouvoir. 

Mnlc-eo . 

.. es... mols-i 

.. mals-um ........ 

.. malc-ere.... 

a. 

caresser. 

Molg-eo.. 

.. es... mol-sl, -xi .. 

.. maManif •clam.. 

.. malg-ere.... 

a. 

traire. 

Naoclsc -0 

. . eris, nac-lus sam .. 


nancisc-i.... 

d.a 

. trouver. 





d.n. naître. 

Meo-o. . . . 

.. as... nec-arl, -al.., 

.. nec-atam, -tam.. 

.. neoare 

a. 

tuer. 





a. 

nouer. 

MegllK-o. 

. . Is. . . neglex-l 

.. negleC'tam 

.. neglig-ere. . . 

a. 

négliger. 





<L 

filer. 




. ■ olDg-ere 

n. 

il neige. 

Kit-or ... 

. . eris, nis-as sam ou 

nlx-us sam 

.. nit-l 

d.n 

.s’efforcer. 

Nol-o.... 

on ris., nol-nl 


.. nol-le. 

a. 

ne pas vouloir 

Nofc -0 

.. is. .. noT-l 

.. not-nm 

. . Dosc-ere .... 

0 . connaître. [(<27). 

Nub-o. . . 

.. is... . nap-sl 

. . nap.,lam 

. . oab>oro ..... 

n. 

se marier. 

UbltTlsc.or 

. . eris , obU-tos sam . . 


.. obllTisc-l 

d. a. oublier. 

Obtol-eo . 

.. es... obsol-eTi 

. . obsol-etam ...... 

. . obsol-ere.. . . 

n. tomber en désui- 

OccdI-o . . 

.. Is. . . occal'Ui * 

. . occul-tum 

. . occol>ere.. . . 

a. 

cacher, [tude. 

Ol-eo * . . 

.. es... olrai 


.. ol-ere 

n.a 

. exhaler une o- 

Oper-Io . . 

.. is... oper-ui 

, . . oper-lom 

. . oper-iro .... 

a. 

couvrir, [deur. 


* Dimico fait au supin dimicatum, 

* De mèmeiÿwoico; agnosco, cog/wscooat au supin üum : agmlum,cognitum. 

* Exoleo et inoleo font le parfait en evi : exol-evi, inol-evi. 


Digitized by Google 


VERBES IRRÉOÜUERS ET DÉFECTIFS. 

PRÉS. DE l’iND. parfait. SÜPIN. PRÉS. DE 

Ord-ior Iris, ors^ns sum ord-Irl 


erls , pac-tas paclsc-1 . 


Or-lor orls , or-lus snm.. 

Paclsc-or. 

Pand-o... 

Pang-o * . 

Parc-o. .. 

Par-lo . . . 

Pasc-o. . . 


or-Irl . 


Is... pand-1 pan-sum, paa-ium . 

, Ij... paai-1, peplg-1.. pac-lom 

U... peperc-l, pars-l, par-cllum, paMum. 

. la... pepor-1 par-tum...." 

Is... pav-i paa-lnm 


pand-ere. 
, pang-«re . 
. parc-ere. . 
. par-are.. . 
. pasc-arc. . 
. pat-arc... 

. pat-l 

par-are . . 
. pect-era. . 


Pal-eo es... pat-ul 

Pat-Ior erl5,pas-sns sum 

Par-co es... par-1 

Pccl-o Is. . . pcx-1, -ni pei-um, pect-Ilnm 

pcil-o Is... pepul-l pul-sum pell-ere 

Pend-eo es... pepend-t pend-ere.... 

Pend-o Is. . . pepend-i pens-qm pend-ere .... 

Percell-o Is... pcrcni-i percnl-sum percell-ero .. 

Perd-o Is... perd-idl perd-ltum perd-ere .... 

Pet-o Is... pel-Iri, -11 pel-itum pet-ere 

Pig-ct (me). pig-nlt ou pig-llum est plg-cro 

ptng-o Is. .. plnx-1 plc-tnm plng-ere 

Pins-o Is... plns-1, -ni pins-nm, plst-nm.. . . plns-ere 

Plac-eo* es... plae-nl plac-ere 

Plang-o Is. . . planx-1 planc-lnm plang-ere. . . . 

Plaud-o Is. .. plan-sl..' plaus-nm plaud-cre 

Plect-o Is ' plect-erc.... 

Plec-lo IB. . . plex-1, -ni plect-ere .... 

Plic-o * as pllc-are 

Plo-lt pln-lt plu-ere 

Poll-eo es poll-ere 

Polln-o Is... polIn-1 polln-tnm polln-era 

Pon-o Is... pos-nl pos-llnm pon-ere 

Pose-o Is... poposc-1 posc-ere 

Pot-o as... pot-arl pot-alum,-nm pot-are 

Prand-eo es.. . prand-1 prans-nm prand-ere . . . 

Prem-o Is... pres-sl pres-snm prem-ere.... 

Prod-o Is... prodid-l prod-llum prod-ere 

Proflclsc-or... erls, prolect-tnssnm proHclsc-1 .. . 

Prom-o Is... promp-sl promp-tnm prom-ere.... 

Psall-o Is psall-ere . . . . 

Pad-et (me) pnd-uit ou pud-ltum est pnd-ere 

Pung-o* ls..,pnpng-l pnnc-tnm pnng-ere.... 


19 ^ 

I.’lNF. 

d. a. commencer, 
d.n.se lever. 
d.a.faireunpacU. 
a. étendre, 
a. enfoncer. 
n. épargner, 
a. enfanter, 
a. faire paître, 
n. être ouvert. 
d.a.souffrir(U8). 
n. avoir peur, 
a. peigner, 
a. pousser, 
n. être suspendu, 
a. peser, 
a. frapper fortement, 
a. perdre, 
a. demander, 
a. être fâché, 
a. peindre, 
a. piler, 
n. plaire, 
a. frapper avechruit. 
a. n. frapper, applau- 
a. châtier, [dir. 
0 . plier, 
a. plier. 
n. il pleut. 
n. être puissant, 
a, souiller, 
a. placer, 
a. demander, 
a. boire, 
n. diner. 
a. presser, 
a. découvrir, 
d.n. partir, 
a. tirer hors de. 
n. a, jouer du luth. 
0 . avoir honte, 
a. piquer. 


1 Repango n’a ni parfait, ni supin. 

* L’impersonnel placet (il plaît) fait au parfait plac-uit ou plac-itum est, 

> Les composés de plico ont deux parfaits, l’un en «i, l’autre en avi;etdeuxsu- 
pins, l’un en tVnw, l’autre en atum: applico, applic-ui, -itum ;applic-avi , ~atum, 
A Compungo fait compmx-i; repungo fait repupug-i et repunx-i. 
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QanrH) 

.. il... 

. qusBS-iri, -ii. .. 

quss-Uum 

. • . qaser-ere .... 

0 . tkercktr. 

Qo4eSH> 

- amns . 



a. pnVr. 

Qaat-Io 1 ... 

. . Is. . 



, qoat-cre 

a. secouer. 

Qaer-or .... 

.. aria . 

, qnes^tas som . . 


.. qaeM 

d.n. se plaindre. 

QaieiCH) . . . . 

.. la... 

. quia-Ti 

quie^tom 

. . a quiese^ere. a . 

n. se reposer. 

Rad-o 

U... 

. ras>i 

ras>am 

, . . rad-are 

a. raser. 

Rap-lo*.... 

a . 1S. . 

. rap-ui 

rap-tum.. 

... rap-ere...... 

a, ravir. 

Kedd*o 

. . is. . 

. reddid-i 

redd-ilam 

. . redd.-are .... 

a. rendre. 

Refell-o . . . . 

. is... 

rafoil-i 


. . refell-ara. . . . 

a. rifuier. 

Reg-o 

a. Is.a, 

. rex-1 

rec-tum 

. . reg-ere 

a. diriger. 

Reminlsc-or. 

. , aris 



1 . , reminisc-i . . . 

d.n. se ressouvenir. 

R..<or 

I . aris 

, r-atus sum .... 


. . r-erl 

d. a. penser. 

Repar-io.... 

. is. . . 

, repcr 1 

rapar-lom 

.. repar-ira.... 

a. trouver. 

Rep-o 

.. is... 

. rep-sl 

rep-tum 

.. rep-ere 

n. ramper. 

RcsUt-o 

. a lia. a 

rastll-l 

raslit-am 

.. resisUere. a a . 

n. s’arrêter. 

Respn-o , . . . 

a tS. a a 

respn-i 


. . respu-ere.... 

a. rejeter avec dé- 

Rerert-or. . . 

. aris, 

1 rerer-sas sam... 


.. rarert-l 

d. n. revenir, [dain. 

Rld-eo 

• e».. . 

ris-i 

rls-om 

. . rld-ara 

n. rire. 

Rig..eo 

a es... 





Ring-or 

. aris, 





Rod-o 

. is. a a 

ros-i 

ros-um 

a . redire 

a. ronger. 

Rod-0 ...... 

. is... 

, rad-iyi,-l 


.. rnd-era 

n. braire. 

Rump-o .... 

. is... 

rap.-! 

rup-tnm 

.. rurop>ere.. . . 

a. rompre. 

Rn-o 

. b... 

ru-i 

rn-tum 

. . ru-ore 

n. se précipiter. 

Sal-io 

• is... 

sai-ui, -il 

sai-tuin 

. . sal-ira 

n. sauter. 

Sanc-lo 

. is. . . 

sani>i 

8âoc*Uam f -tom • . 

. . sanc-lra 

a. consacrer. 

Sap-io3 .... 

. is... 

sap-irl , -11, -ni . 


. a sap-ere 

n, a. avoir du goût. 

Sarc-io 

. if... 

sar-sl 

sir^tom.......... 

. . sarc-ira 

a. raccommoder. 

Satag-o 

. is... 

satag-1 


. . satag-are . . . . 

n. être afiairé. 

Scab-o 

. is... 

scab-1 


. . scab-ere 

a. gratter. 

Scand-o*. .. 

. is... 

scand-i 

scaas-am 

. . scand-ara .. . , 

n. a. monter. 

Sclnd-o 

. is. . . 

scid-l 

. scls-snm 

a . scind-ere.a . . . 

«. déchirer. 

Sclsc-o 

. is... 

sclr-i 



. • i. n 






a. ïï, s informer ae. 

Scrlb-o 

. iSa . a 

scrip-si 

scrip-tum 

. , scrib-era .... 

a. écrire. 

Sac-o 

a as... 

sec-al a . a a a 


CAS. 

a. couper. 






Sed-ao 

a es... 

sad-i 


ftAsI ABA 

a . a 

Sen-eo 

a es., a 

san-ul 


a. sea^re..... 

A. e djsis. 

n. vieillir. 

Sant-io 

. Is... 

sens>i 


, , 


Sepel-lo ... . 

. Is... 

sapel-iTi, -Il 

, sepai-tam 

.. sapal-ira .... 

a. sentir, 
a. ensevelir. 

Sap-Io 

. is... 

sap-sl 

■ sap-tnm 

. . sap-Ira 

a. enclore. 

Saqo-or 

. aris, 

secu'tas sum.... 


ïrqn f 









* Pour les composés de quatio, voyez concuiio. 

® Les composés de rapio font reptum au supin : cor-ripio, cor-reptum ; etc. 

® Les composés de $apto ont le plus souvent le parfait en ui : desip-iOf~ui. 

* De même ses composés ascendo, conscendo, etc. 
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Ser-o ‘ 

ts. . 

. ser-Dl 

.. ser-tam 

. . ser>ere 

a. 

entrelacer. 

Ser-o 

Is.. 

, ser-l 

.. sa-tum 

. . ser-ere 

a. 

semer. 



DDrp '1 


. . serp-ere 

n. 

ramper. 

SId-o 

Is. . 

. sid'l 

' 

. . sid^ere 

n. 

s’asseoir. 



0.1 .1 1 


. . sil-ere 

n. 

se taire. 





. . singult-lre... 

n. 

sangloter. 





. . iin>ere 

a. 

permettre. 

Sist-o 3 

is. . 

. «tu-i 

, . sla-(Din 

.. sist-ere 

a. 

placer. 






n. 

avoir couiume 

SolT-O 

Is. . 

. tOlT-i 

.. sola-tam 

. . sols-ere.. . . . 

a. 

délier. [('^9)* 

Son -0 

as.. 

. son-ui 

.. son-Uam ......... 

. . son>are 

n. 

rendre un son. 

Sorb-eo 

CS.. 

.sor-bui, -psi (rare), sorp-lam (rar.) 

. . sorb-ere .... 

a. 

avaler. 

Sp«rg-o 

U.. 

. spars-i 

. . . spars>am. 

.. sparg>ere.... 

a. 

répandre. 

Spern -0 

is. . 

. sprer-l 

. . . spret-um 

.. spern-ere.... 

a. 

mépriser. 

Splend-eo*... 

CS.. 

. splend-ui. . . . 


. . spiend-ere.. . 

n. 

resplendir. 

Spond-eo . 

es.. 

. spopoad-l . . . 

... spons-um ...à.... 

.. spood^ere.. « . 

a. 

promettre. 

Sqaal-eo 

. es.. 



. . sqaaUere.... 

n. 

être souillé. 

Stern-o 

. is.. 

. strar-i 

. .. strat-um 

.. siern-ere.... 

a. 

étendre. 

Stert .0 

, is.. 

. stert-tti 


. . stert-ere .... 

n. 

ronfler. 






n. 

se tenir debout. 

Strep-o 

is. . 

. slrep-ai .. . . . 


.. strep-ere . . . . 

n. 

faire du bruit. 

Strid-eo 

es. . 

. strld-l (rare) 


.. strid^ero 

n. 

rendre un son 

StriDg-o 

|9.. 

. slrlni-l 

... stric-lum 

. . . Btrtng-ere ... 

a. 

étreindre, [aiju. 

Stra-o 

is.. 

. strux-l ...... 

. . . struc-tam 

.. slrn-ere 

a. 

construire. 

Stad-eo 

, es.. 

, . stud-ai 


. . stnd-ere 

n. 

étudier. 

Stnp-eo 

. es.. 

. stop-ni 


. . stap-ere 

n. 

être engourdi. 

Saad-eo...... 

. es.. 

, . saas-i 

... suas-um 

.. . saad-ere 

a. 

conseiller. 

Sog-o 

. is. . 

, . sux-i 

... soc-tam 

.. sQK>ere 

a. 

sucer. 

Sum-o 

. is.. 

, • surop'Sl 

... sutDp'lum 

. . . snm-cre 

a. 

prendre. . 

Snrg-o 

, is. . 

. surrei-l 

. . . sarreo-tnm 

. . . sor^-ere 

n. 

se lever. 






n. 

se corrompre. 







xp. taire. 








Tang-o 

. is.. 

. telig-l 

. . . taC'tum 

, . . (ang-ere.. ... 

a. 

toucher. 

Teg-o 

. is. . 

tcx-l 

. . . tec-tom 

. . . teg-cre 

a. 

couvrir. 

Tend-o 

. Is., 

. . tetend-l 

. . . len-sum , -tuin .. 

. . . tend-ero . . . . 

a. 

tendre. 

Ten-eo ...... 

. es.. 

.. ten-ul 

... ten-tum 

. . ten-ere 

a. 

tenir. 





. . lerg-ere 



leiB eu 

> c». 




la. 

nettoyer. 

Terg-o 

. is. . 

. . ters-i 

... ters-um 

. . tcrg-ere 

\ 


Ter-o 

. ts. 

. . trlf-l 

. ... trl-tam 

. .. ter-ere 

a. 

broyer. 

Tei-o 

. is. 

.. tei-al 

. . . . tex-lam 

. . . tex-ere 

a. 

tisser. 


* Sera (entrelacer) est usité surtout dans ses composés, comme consero, 
insero, etc. 

* Les composés de sera (semer) ont le supin en itum : contitum, etc. 

* Pour les composés de sisto, voir résista. 

* Respondeo fait au parfait respondi, sans redonblement. 
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a. 

craindre. 

Ting-o. . . . 

. . is. . . tinx-i 

tinc-lum 

. tlng-cre 

a. 

teindre. 

Toll-o 

. . is. . . >us(ul-t 

snblal-um 

. . toll-cre 

fl. 

élever. 

Tond-eo... 

. . es.. . totond-I 

tons-’um*. ........ 

. . tond-ere .... 

fl. 

tondre. 

Ton-o 

.. as... ton-nl 

ton-itum 

.. ton-are 

n. 

tonner. 





rt. 

être engourdi 

Torqu-eo .. 

.. es... tors-1 

lor-satn, -tum. . . . 

. . torqu>€rc. . . . 

a. 

tordre. 





fl. 

faire rôtir. 

Trad-o.... 

.. U... tradid'l 

trad-itnra 

.. trad-ere 

a. 

livrer. 

Trah-o..... 

.. is... trai-i 

trac-tam 

. . Irah-ere 

a. 

traîner. 

Trem-o .... 

• . ft. . . trem*Ql 


. . trem-«re . . 

71. 

trembler. 

Trud-o 

.. Is... trus-1 

tras-nm 

. . trnd-ere 

a. 

pousser. 





n. 

être enflé. 

Tund-o> ... 

.. !s... talad-i 

lans-nm, tas-mn. 

.. tnnd-ere.... 

a. 

broyer. 





n. 

être (lonflé. 

Ulcl5c-or.. 

.. erls, uU-us snm .. 


.. nicisc-i 

d. a. venger. 

Uog-o 

.. Is... unx-i 

unc-tam 

.. ung-ere 

a. 

oindre. 





a. 

presser. 





a. 

brûler. 





d. n 

. se servir. 





n. 

aller. 

Val-eo 




n. 

être fort. 

Veh-o 




a. 

porter. 

Vell-o 

.. Is. .. rell-l, Tul-sl 

Tul-sum 

. . Tell-ere 

fl. 

arracher. 

Ven-eo 

.. is... Ten-lTi, -U .. 

Ten-itom 

. . ren-lre 

n.p 

être vendu. 

Vend-o... . 

. . is. .. vend-Idi 

vend-itom 

. . Tend-ere .... 

fl. 

vendre. 

Ven-lo 

.. Is... Ten-i 

Ten-lom 

. . ven-Ire 

n. 

venir. 





n. 

incliner vers. 

Verr-o 

.. Is... rer-rl, -si ... 

Tor^sam 

.. xerr-ere 

fl. 

balayer. 

Verl-o 

.. Is. . . Tert-I 

TerS'>am 

.. rerl-ore 

a. 

tourner. 





d,n 

, se TiouTTir 











(L 


Vinc-io . . . 

.. Is... Tini-I 

Tinc-tDm 

. . Tinc-Ire 

a. 

lier. 





(L 

rflin/T/5. 


.. is... Ti»-i 



a. 

visiter. 

VlT-O 

.. li... Tix-i 



ÎL 

VU'Tf. 

Vol -0 




(L 

vfmlnir 

Vo1t-o.... 

.. Is... TOlT-l...., .. 

Tola-um 

.. TolT-ere 

fl. 

rouler. 

Vom-0 

.. Is... TOm-Ql 

Tom-Itam 

. . Tom-ere.... . 

a. 

vomir. 

VoT-eo.... 

.. es... TOT-I 

TO-tnin 

.. TOT-ere 

fl. 

vouer. 


1 Tundo fait tusum dans ses composés. 

* Les composés de vado font vasi au parfait, vasum au supin : evado, evasi; 
evasum. 
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235. APPENDICE IV. 

MODÈLE D’ANALYSE GRAMMATICALE. 
\ 

Rana rupta. 

Inops, potentem dom toU imltari, périt. 

In prato quondam Rana conspexil Bovem, 

Et tacta invidiâ tanlæ magniludinis, 

Rugosam inflavit pellem : tum natos suos 
Interrogavit, an Bove esset latior. 

Illi negarunt. Rursus intendit cutem 
Majore nisu, et simili quæsivit modo 
Quis major esset. Illi dixerunt Bovem. 

Novissime indignata, dum vult validius 
Inilare sese, rupto jacuit corpore. 

Thçed. I. 23. 


lia Cironouilic qui crève. 

Le faible >e perd, quand il reut imiter le fort. 

Un jour, une grenouille aperçut un bœuf dans une prairie; 
jalouse d’une si prodigieuse grosseur, elle gonfla les replis de sa 
peau; puis elle dqmanda à scs petits si elle était plus grosse que le 
bœuf. Ceux-ci dirent que non. De nouveau elle se mit à tendre sa 
peau. avec de plus grands efforts, et demanda de la môme manière 
qui des deux était le plus gros. Ils répondirent que c’était le 
bœuf. A la fin, pleine de dépit, et voulant s’enfler de plus belle, 
la grenouille creva, et resta morte sur la place. 
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MODÈLE D’àNALTSE GRAMMATICALE. 



CAS , GENRE 
(dei sdj.) 
PERSONNE 
(d«i Terbei). 


NATURE. ESPECE. 
NOMBRES. MODE . TEMPS et VOIX. ,, , . 

GENRE (dit lobtt.). 


Inops, 

potenlem 

dum 

vult 

imitari, 

périt. 

In 

prato 

quondam 

rana 

conspexit 

bovem, 

et 

tacta 

invidia 

tantœ 

maynitudinis, 
Tugosam 
inflavit 
pellem : 
tum 
natos 
suos 

interrogavit , 


Nom.masc. 

Acc. masc. 

CoDj. de lempi. 

3® personne du sing. 


un 

negarunt, 
Rursus 
intendit 
cutem .... 
Nouissime 
indignata, 
dum 
vult 

validius 

inflare 

sese, 

rupto 

jacuit 

corpore. 


3® personne 
PrépoiitioD. 
Ablatif. . . 
Adt. de tempt. 
Nominatif 
3® personne 
Accusatif. . 
Gonj.iopnlatbe. 
Nom. fém. 
.Ablatif. . . 
Génit. fém. 
Génitif. . . 
Accus, fém. 
3® personne 
Accusatif. . 
Adf. de teopi. 
Accusatif. . 
Acc. masc. 
3® personne 
Conj. iDterreg. 
Ablatif. . . 
3® personne 
Nom. fém. 
Nom.masc. 
3® personne 
Adr.d'ardre. 
3® personne 
Accusatif . . 
AdT. d'ordre 
Nom. fém. 
Conj. de tempt. 
3® personne 
AdT. do qualité 


du sing. . 

singulier. 

singulier, 
du sing. . 
singulier. 

singulier 

singulier. 

singulier. 

singulier. 

singulier. 

du sing. . 

singulier. 


duprés.del’ind.act. 
Infinitif présent. .. . 
duprés.deriud. act. 



duparf.del’ind.act. 


singulier . 
du sing. . 
singulier, 
pluriel . . 
du pluriel 

du sing. . 
singulier. 
au superl, 
singulier 

du sing. . 
au comp. 



duparf.del’ind.act. 
du parf.del’ind. act. 


de VadJ. qualif. 
de Vadj. qualif. 

du verbe actif. . 
Aaverbedëp.act. 
du verbe neutre 

du nom com. n. 

du nom com. f. 
du verbe actif. . 
du nom com. m. 

du verbe actif. . 
du nom com. f. 
de Vadj. qualif. 
du nom com. f. 
de Vadj. qualif. 
du verbe actif. . 
du nom com. f. 

du nom com. m. 
de Vadj .possess. 
du verbe actif. . 

du nom com. m. 
du verbe subst.. 
dacomp.de l'adj. 
do pron. dém. . . 
du verbe actif. . 

du verbe actif. . 
du nom com. f. 


du part, passé daverbedip.act. 

duprés.del’ind. act. du verbe actif. . 


Accus, fém. singulier. 
Ablat.neut. singulier 
3® personne dusing. . 
Ablatif. . . singulier. 


Inûn. prés. act. 



duverôe actif., 
du pronom pers. 
du verbe actif. . 
du verbe neutre 
du nom com. n. 











MODÈLE d'aNALTSE GRAMMATICALE. 



noHiRATiF et génitif. 

TEMPS PRIMITIFS. 


imps, inop-isj pris substantivement (s. e.homo). 2« classe. 
potens, potentis, pris substanl*. (s. e.hominem). classe. 

vol -O, vis , vol-ui , — , velle i rrég. . . . 

imit-or, arts , atus sum, ari !'• conj. 

per-eo, is, ivi-ii. üum, ire irrég.. . . 

prat-um, i 2« décl. 

ran-a, æ 1'» décl. 

conspic io, is,conspex-i,conspec-tum.compic-ere. 3« conj. 
bos, bovis i 3< décl.. 

tang-o, iSj tetig-i, tac-tum, tang-ere 3® conj.. 

invidi-a, ce 1''* décl. 

tant-us , a , um .• 1'® classe 

magnitud-o, inis 3® décl.. 

rügos-us, a, um Irecla-sse 

infl-o, as,avi, atum, are : l*^® conj. 

pell-is, is 3® décl.. 

nat-us, i. 2® décl. . 

su-us, a, um lf®classe 

interrog-o, as, avi, atum, are 1'® conj. 

bos, bovis 3® décl. . 

sum, es, fui, esse 

lat-us, a, um; lat-ior, ius 2® classe. 

iîl-e ,a,ud; ill-ius 

neg-o, as, avi, atum, are 1'® conj. 

intend-o, is , i , intent-um , intend-ere 3* conj. . 

cul-is , is 3® décl.. 

indign-or, arts, atus sum, ari 1'® conj. 

vol-o,vis, vol-ui, — , velle irrég.. .. 

infl-o, as, avi, atum, are 1'® conj. 

sut, sibi, se 

rump-o, is, rup-i, rup-tum, rump-ere 

jac-eo, es, ui, ere , 

corp-us, oris 
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TERMES DE GRAMMAIRE. 


APPENDICE V. 

236. Tradnction latine dea prlncipanx termes 
de Grammaire, 

POUR FACILITER AUX ENFANTS L’eMPLOI DE LA LANGUE LATINE 
dans les Exercices de classe. 


Ablatif. . : Ablativus {cusns), i ; m. 
Accusatif. . Accuja/tpt«(casus), i; m. 
Actif. . . . Aclivus, a, um. 

Adjectif . . Adyee/it)WOT(nomen),»yn. 
Adverbe . . Adverbium, i;n. 
Attribut . . AttrtAutura(nomen),t;n. 
Cardinal . . Cardinalis, is,e. 

Classe . . . Classis,is;t. 

Commun. . Communis , is , e. 
Comparatif. Comparativum, i; n. 
Composé. . Compositus, a , uni. 
Conjonction Conjunclio, onis; f. 
Conjugaison Conjugatio, onis;L 
Datif. . . . Da<jüi« (casus) , i; m. 
Déclinaison. Declinatio, onis; f. 
Défectif . . Defectivus, a,um. 
Démonstr. . Demonstrativus , a , um. 
Déponent. . Deponens , entis. 

Dérivé . . . Derivatus, a,um. 
Désidératif. Desiderativus , a , um. 
Diminutif . Diminutivus,a,um. 
Distributif . Distributivus , a, um. 
Exemple . . Exemplum , i; n. 
Féminin . . Femininus , a , um. 
Fréquentât. Frequentativus , a , um. 
Futur. . . . Futurum (tempus), i; n. 
Futur passé. Futurum prceteriium,i;n. 
Génitif . . . Genüivus (casas), i; m. 
Genre. . . . Genus,eris;n. 

Gérondif . . Gerundium, »;n. 
Imparfait. . Imperfectum{temp.),v,n. 
Impératif. . Imperativus{mod.),i;m. 
Imperson. . Impersonaiis, is,e, 
Inchoatif. . Inchoativus , a , um. 
Indicatif. . /neficafjuttj (mod.), »/ m. 
Infinitif. . . /n/tmï»ottj(mod.), t,-m. 


Interjection Interjectio, onis; f. 
Interrogatif Jnterrogativus,a, um. 
Irrégulier . Anomalus, a, um. 
Masculin. . Masculinus, a,um. 
Mode. . . . Modus, i;m. 

Mot Vocabulum , i; n. 

Neutre . . . Neuter, Ira , trum. 

Nom .... Nomen, inis; n. 

Nombre . . Numerus, i; m. 
Nominatif . Nominativus{cas\is),i;m. 
Numéral. . Numeralis,is,e. 

Ordinal. . . Ordinalis , is , e. 

Parfait . . . Perfectum (temp.), i ; n. 
Participe. . Participium , i ; a. 

Passif. . . . Passions, a, um. 

Passé. ... Perfectum {temp.), i ; n. 
Personne. . Persona,œ;f. 

Personnel . Personalis , is , e. 

Pluriel . . . Pluralis , is,e. 
Plus-que-p.Kujçunm perfectum, i; n. 
Préposition. Præpositio, onis; f. 
Présent. . . Prœsens {temp.), entis ; a. 
Primitif . . Primitivus , a , um. 
Pronom . . Pronomen , inis ; n. 
Régulier . . Regularis, is,e. 

Relatif. . . Relativus, a, um. 
Singulier. . Singularis , is , e. 
Subjonctif . Subjunctivus{moà.),i;ti. 
Substantif . Substantivum (««a.), i; n. 
Superlatif. . Superlativum, i; n. 
Supin. . . . Supinum,i;a. 

Syncope . Syncope, es/ f. 

Temps . , Tempus , oris; n. 

Verbe.. . . Verbutn,i;n. 

Veeatift . . Foootivus (casas), t/ m. 
Voix . . . VoXi vocis; f. 


Digilized by CooglJ 



PRONONCIATION ET QUANTITÉ. 203 

APPENDICE VI. 

PRONONCIATION ET QUANTITÉ. 

N. B. Pour que les enfants puissent s’habituer de bonne heure 
à bien prononcer le latin , il faut qu’ils aient, dès les premières 
classes, quelques règles générales sur la place de l’accent et sur 
la quantité. 

Régule de Paceent en latin. 

237. L'accent tonique consiste dans l’élévation de la voix sur 
une des syllabes d’un mol. 

1“ Dans les mots de deux syllabes, l’accent se place sur la pre- 
mière : rôsa, cémo. 

2“ Dans les mots de trois, quatre syllabes ou plus, l’accent se 
place sur l’avant-dernière, si elle est longue; sinon, sur la syl- 
labe qui la précède : amàbam, Dôm'inus, monMrit, monuértmus. 

Remarque. L’avant-dernière syllabe d’un mot s’appelle pénul- 
tième; celle qui la précède, antépénultième. 

Quelques règles de quantité. 

238. I" Règle. Une voyelle suivie d’une voyelle est brève : 
Lëm, monëo. 

2* Règle. Une voyelle suivie de deux consonnes, ou des lettres 
j, X, Z, est longue : côndo, major, Sxis, gSza. 

3” Règle. Les diphthongues sont longues ; aïïdio. 

4' Règle. Quantité des génitifs pluriels : 

Srum {!'• décl.) : rosSmm; ôrum (2® décl.) : dominôru/n; 
ërum (o* décl.) : di^mm. 

5® Règle. Quantité des inOnitifs : 
are, àri (I'®c.) : am-are, ari; ëre, i (3® c.) : leg-é^-e, i; 

Pre, Pn (2® c.) : mon-Pre, Prt; ire, tri (4® c.) : aud-îre, îrt. 


237. En quoi consiste l’accent tonique? Quelles sont les deux règles 
de l’accent? 

288. Quelle est la quantité 1® d’une voyelle suivie d’une voyelle? 
2® d’une voyelle suivie de doux consonnes ou des lettres j,x,zf 
3» des diphthongues? 4» des génitifs pluriels? 5® des infinitifs? 6® des 
imparfaits et des futurs? 7® des parfaits et des supins? 8® des temps 
en eram , erim , ero ? 
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204 PRONONCIATION ET QUANTITÉ. 

6* Règle. Quantité des imparfaits de l’indicatif, des futurs 
de l’indicatif, des imparfaits du subjonctif : 

Sham, üho, cLrem (!'* c.) : am-«6am, âho, Srem; 
tham, tbo, 'Srem (2* c.) : moa-Sham, Sbo, Srem; 

Sbam, — , ^rem (3* c.) ; leg-?6am, — , èVero; 
isbam, — , Irem (4* c.) : aud-t?6am, — , Xrem . 

7* Règle. Quantité des parfaits et des supins : 
avi, Stum : am-ffui, Utum; ïvi, ïtum : aud-îni, îhim; 

Svi, Stum : del-?ri, Stum; fit, ÏÏum ; mon-Wt, ïtum. 

Remarque. En général, les parfaits et les supins de deux syl- 
labes ont la première longue : v7di, vTci, vïstim; ils con- 

servent cette quantité dans leurs composés. 

8* Règle. E est bref dans les temps terminés en è'ram, ërim, 

ëro. 
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LIVRE DEUXIEME 


SYNTAXE 

239, La syntaxe est la partie de la grammaire qui enseigne 
la manière d’arranger correctement entre eux les différents 
mots d’une phrase. 

Le, mot syntaxe (de crÛKTaJfj) veut dire construction. 

La syntaxe se divise en deux parties : la syntaxe d'accord 
et la syntaxe de régime. 

La syntaxe d’accord enseigne comment les mots s’ac- 
cordent en genre, en nombre, ou en cas; et la syntaxe de 
régime, comment les mots se mettent à tel cas ou à tel 
mode, suivant qu’ils sont régis par tel ou tel autre mot. 

N. B. A ces deux parties essentielles de la syntaxe, où les 
enfants apprennent la correction de la construction latine , nous 
ajouterons un supplément appelé méthode , contenant les princi- 
paux gallicismes, et quelques notions sur l'élégance du style 
latin. 


PREMIÈRE PARTIE. 


SYNTAXE D’ACCORD. 

ACCORD DU SUJET AVEC LE VERBE, ET DU VERBE AVEC LE SUJET. 

I. D«u« est. 

240, — Règle. Le sujet de tout verbe personnel qui n’est 
pas à l’infinitif, se met au nominatif, et le verbe s’accorde 
en nombre et en personne avec son sujet. 

Ex, : Dieu est partout, Deus est ubigue. 

1'* Remarque. On sous-entend ordinairement le sujet, quand 
ce sujet est un pronom. 

Ex. ; Je suis venu, j’ai vu, j’ai vaincu; veni, vidi, vici. (Cæs.) 
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SYNTAXE d’accord. 


Il faut cependant exprimer le sujet, quand il y a deux verbes 
dont le sens est opposé, ou lorsqu’on veut insister sur la qualité 
de la personne qui fait l’action. 

Ex. : Vous riez, moi je pleure; tu riden, ego fleo. 

Vous, vous osez parler ainsi? tu loqui sic audes? 

2* Remarqce. Quand les Latins emploient aiunt, dicunt, on 
dit; ferunt, perhibent, on rapporte; narrant, mcmorant, tradunt, 
on raconte; ils sous-entendent le nominatif homines, les 
hommes. 

3* Remarque. Quelquefois un verbe à l’infînilif, pris substanti- 
vement, tient lieu de sujet; alors le verbe se met à la troisième 
personne du singulier. 

Ex. : Cîamare dedecet , il ne convient pas de crier. 

II. Petrut et Paulua ludunt. 

Î41. — Règle. Quand un verbe a deux ou plusieurs sujets 
au singulier, on met ce verbe au pluriel , parce que deux ou 
plusieurs singuliers valent un pluriel. 

Ex. ; Pierre et Paul jouent, Peints et Paulus ludunt. 

Remarque. Quelquefois on trouve le verbe au singulier, parce 
que l’auteur l’a fait accorder avec le sujet le plus voisin. 

Ex. : Et ego et Cicero meus te flagitabit (Cic.) ; et mon petit 
Cicéron, et moi, nous vous le demanderons. 

III. Ego et tu valemui. 

Î42. — Règle. Si les sujets d’un même verbe sont de dif- 
férentes personnes, le verbe se met à la personne la plus 
noble. 

La première est plus noble que les deux autres; la seconde est 
plus noble que la troisième. 

Ex. : Vous et moi, nous nous portons bien; ego et tu 
valemus. 

Vous et votre frère, vous causez; tu fraterque gar- 
ritts. 

Remarque. En français, la première personne se nomme après 
les autres; c’est le contraire en latin. 
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IV. Turba ruit ou ruant. 

243. — Règle. Quand le sujet est un nom collectif, le verbe 
peut se mettre au singulier ou au pluriel. 

On appelle collectif, un nom qui , bien qu’il soit au singulier, 
désigne plusieurs personnes ou plusieurs choses. 

Ex. : La foule se précipite, turba ruit ou ruunt. 

Remarque. Le pluriel se rencontre surtout dans les historiens 
et dans les poètes. 

V. Cupio matrem valere. 

244. — Règle. Tout verbe personnel, quand il est à l’in- 
finitif, veut son sujet à l’accusatif. 

Ex. ; Je désire que ma mère se porte bien, cupio matrem 
valere. 

Remarque. Celte phrase renferme deux propositions ; l’une est 
comprise dans le verbe cupio : c’est la proposition principale; 
l'autre, qui consiste dans les mots matrem valere, sert de régime 
au verbe cupio; le sujet de cette seconde proposition est matrem* 

La proposition dont le verbe est à l’infinitif se nomme proposi- 
tion inftmtive. (On en parlera plus amplement au chapitre qui 
traite de l’emploi des modes; 359, 360). 

ACCORD DE L’ADJECTIF AVEC LE SUBSTANTIF. 

I. Deu8 sanotua. 

245. — Règle. L’adjectif s’accorde en genre, en nombre 
et en cas, avec le substantif auquel il se rapporte. 

Ex. : Dieu saint, Deussanctus; du Dieu saint, Dei sancti. 

La Vierge sainte, Virgo sancta;àe la Vierge sainte, 
Virginie sanctœ. 

Le temple saint, tmplum ÿandum; du temple saint, 
templi sancti; les temples saints, templa sancta. 

1^* Remarque. La règle de l’adjectif s’applique aussi aux pro- 
noms, quand ils sont employés comme adjectifs, et à tous les par- 
ticipes. 

Ex. : O ma mère, o mater mea! Ces hommes, isti homines. 

Quelle maison? quœ domus? 

Jésus-Christ mourant, Jésus Christus tnoriens. 

12 . 
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2* Remarque. Lorsqu’cn français le mot choses (au pluriel) est 
accompagné d’un adjectif, on peut mettre l’adjectif au pluriel 
neutre, et sous-entendre le mot negotia. 

Ex. : Toutes les choses, omnia; de grandes choses, magna; 
plusieurs choses, pZura; etc. 

Le mot tout, signifiant toutes choses, peut se rendre par omnia. 

On traduit de même beaucoup de choses, par multa; peu de 
choses, f&rpauca, etc. 

Mais ces adjectifs pluriels neutres peuvent s’employer seule- 
ment aux cas terminés en a. Au génitif, par exemple, il faut 
exprimer le substantif, et dire : omnium rerum. 

II. 1° Pater et filius boni. 

ti6. — Règle. Quand un adjectif se rapporte à plusieurs 
substantifs du même genre, il se met au pluriel de ce genre. 

Ex. : Un père et un fils également bons, pater et filius œque boni. 

Une mère et une fille également bonnes, mater et filia 
œque bonœ. 

Le temple et l’autel profanés, templum et altare polluta. 

2° Pater et mater boni. 

Î47. — Règle. Si les substantifs auxquels l’adjectif se rap- 
porte sont de genres différents, et désignent des êtres 
animés, l’adjectif se met au pluriel, en prenant le genre le 
plus noble. 

Le masculin est plus noble que les deux autres genres j le fémi- 
nin est plus noble que le neutre. 

Ex. : Un père et une mère également bons, pafer et mater 
œque boni. 

Les enfants et les esclaves présents, liberi et manci- 
pia prœsentes. 

9 ° Virtu* et vitiam contraria. 

Î48. — Règle. Si les substantifs auxquels l’adjectif se rap- 
porte, sont de genres différents, et expriment des choses 
inanimées, l’adjectif se met au pluriel neutre. 

Par choses inanimées, on entend tout ce qui n’est ni pur esprit, 
ni homme, ni bête. 

Ex. : La vertu et le vice contraires entre eux, virtut et 
vitium inter te contraria. 
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Remarque. Souvent on trouve l’adjectif s’accordant en 
genre et en nombre avec le substantif le plus voisin. 

Ex. : Je vois que les visages et les yeux sont tournés vers moi ; 
video... in me... ora atque oculos esse conversas. (Cic.) 

Cela se fait surtout, lorsque, comme dans l’exemple cité, un 
substantif neutre est suivi d’un substantif masculin ou féminin. 

2* Remarque. Quand un adjectif se rapporte à un nom collectif, 
il peut, en gardant le cas du collectif, s’accorder en genre et en 
nombre avec le complément de ce collectif exprimé ou sous- 
entendu. 

Ex. : Les uns paresseux, les autres diligents (s.-ent. élèves); 
pars pigri, pars strenui (s.-ent. disdpuhrum). 

Beaucoup d'ennemis furent tués , magnus numerus hos- 
tium oedsi sunt. 

Cet accord a lieu surtout dans les historiens et dans les poètes. 

ACCORD DU PRONOM RELATIF AVEC SON ANTÉCÉDENT. • 

I. DeuB qui régnât. 

249. — Règle. Le pronom relatif qui, quœ, g«od, s’accorde 
en genre et en nombre avec le nom ou le pronom qui précède, 
et que l’on nomme antécédent. 

Ex. : Dieu qui règne , Deus qui régnât. 

Dieu que j’aime, Deus quem amo. 

N. B. Le cas du relatif est déterminé par le verbe qui suit (388). 

1'* Remarque. La règle du relatif s’applique aussi aux pronoms 
possessifs, démonstratifs, interrogatifs ou indéfinis. 

Ex. : Alexandre fut un grand capitaine; c’est lui qui vainquit 
Darius; dux magnus fuit Alexander; is Barium 
vidt. 

2* Remarque. Quelquefois on trouve le relatif s’accordant, non 
pas avec son antécédent, mais avec un autre nom qui en précise 
le sens. 

Ex. : Thébrn, quodBœotiæ caput est (Liv.); Thèbes, qui est la 
capitale de la Béotie. 

Animal hoc... plénum rationis et consilii, quemvocamus 
hominem (Cic.) ; cet être animé, plein de raison et de 
sagesse, que nous appelons homme. 
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SYNTAXE n’Acconn. 


II. Ego sum qui feoi. 

250. — Règle. Lorsque le relatif qui, quœ, quod, est sujet, 
il est de la même personne que son antécédent. 

Ex. : C’est moi qui l’ai fait, ego sum qui feci. 

C’est toi qui l’as fait, fu es qui fecisti. 

C’est lui qui l’a fait, ipse est qui fecit; etc. 

III. Pater et mater qui adsunt. 

251. — Règle. Lorsque le relatif qui, quœ, quod, a deux 
ou plusieurs antécédents, on le met au pluriel; et si les anté- 
cédents sont de différents genres et désignent des êtres ani- 
més, le relatif s’accorde avec le genre le plus noble. 

Ex. : Le père et la mère qui sont ici, pater et mater qui 
adsunt. 

IV. Virtus et vitium quœ Bunt contraria. 

252. — Règle. Si les antécédents sont des noms de choses 
inanimées et de genres différents, le relatif se met au pluriel 
neutre. 

Ex. : La vertu et le vice qui sont contraires entre eux , 
virtus et vitium quœ sunt inter se contraria. 

Remarque. Quand le relatif se rapporte à plusieurs antécédents, 
il s’accorde quelquefois, comme l’adjectif (248), avec l’antécédent 
le plus voisin. 

ACCORD DU SUBSTANTIF AVEC UN SUBSTANTIF. 

LudovicuB, rex. 

253. — Règle. Quand un substantif qualifie un autre 
substantif, ils se mettent tous les deux au même cas. C’est ce 
qu’on appelle la règle d’apposition. 

Ex. ; Louis, roi ; Ludovicus, rex; de Louis, roi ; Ludovici, regis. 

Le mont Olympe, mons Olympus; sur le mont Olympe, 
in monte Olympo. 

Remarque. Lorsque la préposition de, placée entre deux noms, 
peut se tourner par les mots qui s’appelle, comme dans l’exemple, 
la ville de Rome, les deux noms se mettent au même cas, parce 
que le second qualifie le premier; c’est encore la règle d’apposition. 

Ex. : La ville de Rome, c’est-à-dire, la ville qui s’appelle 
Rome, urbs Roma. 
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ACXÎORD DE L'ATTRIBUT AVEC LE SUJET. 

1. Deu* est sanotus. 

254. — Règle. L’attribul se met au même cas que le sujet; 
si l’attribut est un adjectif, il s’accorde avec le sujet non- 
seulement en cas, mais encore en genre et en nombre. 

Ex. ; Dieu est saint, Deus est sanclus; Dieu est Créateur, 
Deus est Creator. 

Je crois que Dieu est saint, credo Deum esse sanctum; 
je crois que Dieu est Créateur, credo Deum esse 
Creatorem. 

RÈmarqde. Si l’attribut est un adjectif, et le sujet un infinitif, 
l’adjectif se met au neutre singulier, parce que l’infinitif est 
regardé comme un substantif neutre singulier. 

Ex. : 11 est honteux de mentir; tournez, mentir est honteux, 
turpe est mentiri. 

La même règle s’observe dans le cas où une proposition infini- 
tive tient lieu de sujet : 11 est honteux d’être paresseux, turpe est 
esse pigrum (sous-entendu hominem). 

II. Ego nominor Léo. — Graculns rediit mceren*. 

255. — Règle. Lorsque les verbes appellalifs, comme 
nominor, vocor, etc., et les verbes à sens neutre, comme fio', 
red£ 0 , vivo, videor, etc., sont suivis d’un nom qui qualifie le 
sujet, ce nom se met au même cas que le sujet; s’ils sont sui- 
vis d’un adjectif, cet adjectif s’accorde avec le sujet, non- 
seulement en cas, mais encore en genre et en nombre. 

Ex. : Je m’appelle Lion, ego nominor Léo. 

Nous l’appelons Lion, eum nominamus Leonem. 

Le geai revint triste, graculus rediit mœrens. 

On dit qu’Aristide mourut pauvre, dicunt Aristidem 
mortuum esse pauperem. 

Remarque. Lorsque le verbe appellatif ou neutre est à l’infinitif, 
en formant une seule proposition avec le verbe personnel dont il 
dépend, l’attribut s’accorde avec le sujet du verbe principal. 

Ex. : Je veux être le premier, voïo esse primus. 

Socrate peut être appelé le père de la philosophie, Socra- 
tes... parens philosophiœ dicipotest. (Cic.) 
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ACCORD DE LA RÉPONSE AVEC LA DEMANDE. 

Quif ta redemitf — Jeiut Chrittut. 

Î56. — Règle. Le nom de la réponse se met au môme cas 
que celui de la demande; s’il y a une préposition, on la 
répète. 

Ex. : Qui vous a racheté? — Jésus-Christ. Quis te redemit? 
— Jésus Christus. 

Par qui avez-vous été racheté? — Par Jésus-Christ. 
A quo redemptus es? — A Jesu Christo. 

Le verbe de la demande est toujours sous-entendu dans la 
réponse. Ainsi, lorsqu’à la demande : Qui vous a racheté? on 
répond : Jésus-Christ, c’est comme si l’on disait : Jésus-Christ m’a 
racheté. 

Remahqde. Avec les verbes impersonnels est, interest, refert, 
etc., avec les verbes de prix et d’estime , et dans les questions de 
lieu, la réponse se met à un autre cas que la demande, lorsqu’elle 
SC fait par un mot d’une autre espèce, et soumis à une règle par- 
ticulière. 

Ex. : A qui est-ce à parler? — A vous. Cujus est loqui? — 
Tuum. (298) 

A qui importe-t-il de partir? — A moi. Cujus interest 
proficisci? — Mea. (299) 

Combien vous a coûté ce livre? — Vingt sous. Quanti 
tibi constitit hic liber? — Viginti assibus. (338) 

Dans quelle ville est-il né? — A Rome. In qua urbe natus 
est? — Jlomœ. (317) 


Digitized by Google 


SECONDE PARTIE. 


SYNTAXE DE RÉGIME. 

257. On appelle régime, un mot qui dépend immédiatement 
d’un autre mot dont il complète le sens. (Acad.) 

Ex. : Le livre de Pierre; le mot Pierre est régime du mot 
livre. 

Plein de vin; le mot vin est régime du mot plein. 

Les verbes ont deux espèces de régime : un régime dt'rec< et un 
régime indirect. 

Le régime direct est celui sur lequel l’action du verbe tombe 
directement, qui est l’objet immédiat de cette action. (Acad.) 

Ex. : J’aime Dieu; le mot Dieu exprime l’objet sur lequel l’ac- 
tion du verbe j’aime tombe directement; il en est le 
régime direct. 

Le régimé indirect est celui sur lequel l’action du verbe ne 
tombe pas directement. (Acad.) 

Ex. : Je donne un habit au pauvre; l’action du verbe je donne, 
tombant directement sur le mol habit, ne tombe qu’in- 
directemcnt sur pauvre; le motpaurre est le régime 
indirect du verbe je donne. 

258. Outre le régime proprement dit, il peut y avoir dans la 
phrase un régime improprement dit, qu’on appelle comp/émenL 

Le complément est un mot ou un ensemble de mots, qui com- 
p/é<e l’idée principale, en énonçant les circonstances accessoires. 

Ex. : J’ai donné, ce matin, un habit de laine au pauvre gre- 
lottant de froid dans la rue; les mots ce matin, de 
laine, de froid, dans la rue, sont des compléments, 
parce qu’ils énoncent les circonstances de temps, de 
matière, de cause, de lieu, qui complètent l’idée prin- 
cipale : j’ai donné un habit au pauvre. 
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CHAPITRE PREMIER. 


RÉGIME DU SUBSTANTIF. 

GÉNITIF. 

Liber Pétri. 

Î59. — Règle. Le régime d’un nom se met au génitif. 

Ex. ; Le livre de Pierre, liber Pétri. 

La main de l’enfant, manuspueri. 

On reconnaît ordinairement qu’un nom est régime d’un autre 
nom, lorsqu’il est uni à ce nom par la préposition de, indiquant 
un rapport de dépendance, et que tous deux ils désignent des 
objets différents. 

Remarque. Quand un nom a pour régime un infinitif (qui lui 
est ordinairement uni par la préposition de), cet infinitif se met en 
latin au gérondif en di (363). 

Ex. : Le temps de lire, tempus legendi. 

GÉNITIF OU ABLATIF. 

Puer egregiae indolie ou egregia indole. 

260. — Règle. Lorsque deux substantifs sont unis par la 
préposition de, et que le second exprime une qualité ou un 
défaut du premier, on peut mettre le second au génitif ou à 
l’ablatif. 

Ex. ; Un enfant d’un bon naturel, puer egregiœ indolis ou 
egregia indole. 

Un enfant d’un mauvais naturel, puer pravæ indolis 
ou pravù indole. 

Remarque. Si le second substantif exprime une qualité ou un 
défaut du corps, il est mieux de le mettre à l’ablatif. 

Ex. : Un homme d’une haute taille, homo procero corporc. 

L’ablatif est nécessaire, si le second substantif marque l’ori- 
gine, la nation ou la profession. 

Ex. : Un homme, gaulois de nation, de condition noble, sta- 
tuaire de profession; homo, gallus natione, genere * 
nobili, statuanus artificio. 
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CHAPITRE DEUXIÈME. 


RÉGIME DE L'ADJECTIF. 

GÉNITIF. 

I. Avidus laudum. 

Î61. — Règle. Les adjectifs avidus, avide; cupidus, dési- 
reux; docttit, savant; ignarns, ignorant; peritus, habile 
dans; expers, manquant de; metnor, se souvenant de; 
immemor, qui ne se souvient pas ; et en général , tous ceux 
qui signifient la science ou l’ignorance, la participation ou la 
privation, gouvernent le génitif*. 

Ex. : Avide de louanges, avidus laudum. 

Reuabqde. Aux adjectifs qui gouvernent le génitif, il faut en- 
core ajouter cowipos, qui est maître de; tmpos,qui n’est pas maître 
de; reus, accusé de; et plusieurs autres en ax, fus , idus, osus. 

2' Remarque. Quand, en français, les adjectifs qui gouvernent 
le génitif ontpour régime un infinitif, cet infinitif se met en latin 
au gérondif en di (36.3). 

Ex. : Curieux de voir, cupidus videndi. 

GÉNITIF ou DATIF. 

, 11. Similis pAtris ou patri. 

Î62. — Règle. Similis, semblable, et ses composés; af finis, 
allié (de famille); communis, commun; proprius, propre; 
gouvernent le génitif ou le datif. 

Ex. : Semblable à son père, similis patris ou patri. 

GÉNITIF ou ABLATIF. 

111. Pienus vini ou vino. 

263. — Règle. Les adjectifs qui expriment l’abondance ou 
la disette, comme plenus, plein de; inops, manquant de; 
gouvernent le génitif ou l’ablatif. (501 , 2“) 

Ex. : Plein de vin, plenus vini ou vino. 


‘ Pour la liste des adjectifs qui gouvernent le génitif, voir 501, 1». 
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BÉGIME DE l’adjectif. 


PARTITIFS et ADJECTIFS NDMÉBADX. 


IV. Dnu* militum , ou ex militibus, ou de militibui. 

264. — Règle. Les mois que l’on appelle parlilifs, c’est- 
à-dire, qui marquent la partie d’un tout, et les adjectifs 
numéraux employés comme partitifs, gouvernent le génitif, 
ou l’ablatif avec e (ou ex) ou de. (oOl , 3“) 

Ex. : Un des soldats, mus militum, ou ex militibus, ou de 
militibus. 

Qui de nous? quis nostrûm, ou ex nobis, ou de nobis? 

Un seul homme de la ville, unus (vir) civitatis, ex 
ou de civitate. 


SUPERLATIFS. 

V. Altittima arborum, ou ex arboribu* , ou inter arbores. 

265. — Règle. Le superlatif veut son régime au génitif, ou 
à l’ablatif avec e ou ex, ou bien, si le régime est au pluriel, 
à l’accusatif avec inter. 

Ex. : Le plus haut des arbres, aîtissima arborum, ou 
ex arboribus, ou inter arbores. 

Le plus riche de la ville, dtfwimus urbis, ou ex urbe. 

t'* Remarque. Le superlatif s’accorde en genre et en nombre 
avec le substantif qu’il qualifie; il peut aussi s’accorder en genre 
avec son régime , lorsque ce régime peut être regardé comme 
sous-entendu. 

Ex. : Le lion est le plus courageux des animaux, leo est fortis- 
simus animalium, ou leo est fortissimum (animal) 
animalium. 

La rose est la plus belle des fleurs, rosa est pulchenima 
florum, ou rosa est fiorum (flos) pulcherrimus. 

2* Remarque. L’adjectif qui est au superlatif, peut avoir son 
régime propre, outre celui du superlatif. 

Ex. : Il est de tous le plus habile au jeu, à nager; est omnium 
peritissimus ludi, natandi. (261) 
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DATIF. 

I. Mihi utile eft. 

266. — Règle. Utilis, utile; iralus, irrité contre; gratus, 
agréable; fidelis, fidèle; par, égal; asmelus, habitué à; et 
généralement les adjectifs qui expriment l’utilité, la faveur, 
le plaisir, la fidélité, l’égalité ou leurs contraires, gouvernent 
le datif. (SOI, 4») 

Ex. ; Cela m’est utile, id mihi utile est. 

1" Remaiique. Quand amicus, inimicus, œqualis, finitimus, 
s’emploient substantivement, ils gouvernent le génitif (259). 

Ex. : Les amis de César, amid Cœsaris. 

2* Remarque. Utilis et inutilis, quand ils ont pour régime un 
nom de chose, gouvernent ou le datif, ou l’accusatif avec ad (268). 

Ex. : Cela est inutile pour la vie, id inutile est vitœ ou ad vitam. 

II. Porta tibi perrta est. 

267. — Règle. Pervius, ouvert à; obvius, qui va à la 
rencontre de; obnoxius, exposé à; supplex, suppliant; gou- 
vernent aussi le datif, ainsi que les adjectifs en bilis, et 
plusieurs autres , composés de la préposition cum. 

Ex. : La porte vous est ouverte , porta tibi pervia est. 

Remarque. Quand , en français, les adjectifs qui gouvernent le 
datif ont pour régime un infinitif, cet infinitif se met en latin au 
gérondif en do (364). 

Ex. : Accoutumé à travailler, assuetus laborando. 

DATIF OU ACCUSATIF avec AD. 

Natui armit OU natut ad arma. 

268. — Règle. Natus, né pour; aptus, propre à; propen- 
sus, porté à; et, en général, les adjectifs qui marquent un 
penchant ou une aptitude , gouvernent le datif ou l’accusatif 
avecod, si le régime est un nom de chose; le datif seule- 
ment, si le régime est un nom de personne. (501 , 5®) 

Ex. : Né pour les armes, natus armis ou natus ad arma. 

Remarque. Quand, en français, les adjectifs qui gouvernent 
l’accusatif avec ad, ont pour régime un infinitif, cet infinitif se 
met en latin au gérondif en dum, précédé de la préposition ad. (365) 

Ex. : Prompt à se mettre en colère, promptus ad irascendum. 
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RÉGIME DE l’adjectif. 


ACCUSATIF OU ABLATIF. 

Vélum longum très ulna* ou tribut ulnit. 

269. — Règle. Les adjectifs long, large, haut, profond, 
épais, veulent en latin le nom de la mesure, qui est leur ré- 
gime, à l’accusatif ou à l’ablatif. (501, 6®) 

El. : Un voile long de trois aunes, vélum longum très ulnas 
ou tribus ulnis. 

ABLATIF SANS PRÉPOSITION. 

I. Virtute prœditut. 

270. — Règle. Prœditus, doué de; dignus, digne de; 
indignas, indigne de; contentas, content de; [relus, fort de; 
onustus, chargé de; et les adjectifs qui marquent l’origine, 
comme natuj, satus, ortus, né de, issu de, sorti de, etc., 
gouvernent l’ablatif. 

Ex. : Jeune homme doué de vertu, adolescens virtute prœ- 
ditus. 

Digne de louange , dignus laude. 

11. Mihi opus est amioo. 

271. — Règle. Opus, joint à l’impersonnel est (il est besoin, 
il faut), veut son régime à l’ablatif; le nom delà petsonne qui 
a besoin de quelque chose, se met au datif. 

Ex. : J’ai besoin d’un ami , tournez, il est besoin à moi d’un 
ami, mihi opus est amico. 

1'® Remarque. Opus se trouve aussi comme attribut après le 
verbe sum employé personnellement; alors la personne ou la chose 
dont on a besoin se met au nominatif, comme sujet. 

Ex. : J’ai besoin d’un ami, amicus mihi opus est. 

11 vous faut beaucoup de choses , multa tibi opus sunt. 

2® Remarque. Opus est se construit élégamment avec l’ablatif 
singulier du participe passé, quand en français le régime est un 
infinitif. 

Ex. : Il faut commencer, délibérer, parler, agir ; opus est 
incepto, misulto, dicto, facto. 
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ABLATIF AVEC LA PRÉPOSITION A OU AB. 

Sextu* a Romulo. 

272. — Règle. Les adjectifs qui expriment le rang, la 
diversité, la distance, gouvernent l’ablatif aveco ou ab. 

Ex. : Le sixième après Romulus, sextus a Romulo. 

Étranger aux sciences, alienus a scientüs. 

Éloigné de Carthage, a CartAogftne distans. 

Remarque. Quelques adjectifs gouvernent indifféremment plu- 
sieurs cas. Ainsi : secunis, sans souci de, immunis, exempt de, 
inops, dénué de, vacuus, privé de , gouvernent ou le génitif, ou 
l’ablatif avec a ou ab ; liber, libre de , extorris , cbassé de, orbus , 
privé de, nudus, dépouillé de, gouvernent l’ablatif, seul ou ac- 
compagné de la préposition a ou ab; alienus , outre l’ablatif avec 
a ou ab, admet encore le génitif ou le datif. 

COMPARATIFS. 

I. Dootior Petro. 

273. — Règle. Si le comparatif est exprimé par un seul 
mot latin, on met son régime à l’ablatif en supprimant que. 

Ex. ; Plus savant que Pierre , doctior Petro. 

II. MagSt piut quant tu. 

274. — Règle. Si le comparatif est exprimé en latin par 
magis ajouté au positif, il faut traduire que par quam , en 
mettant après quam le cas que demande le verbe exprimé ou 
sous-entendu dans le second membre de la comparaison. 

Ex. ; Il est plus pieux que vous, magis pius est quam tu 
(s.-ent. es). 

Celte construction peut aussi s’employer quand le compa- 
ratif est exprimé par un seul mot latin; quelquefois même 
elle est nécessaire, pour éviter un contre-sens. 

Ex. : Paul est plus savant que Pierre, Paulus est doctior 
Petro, ou doctior quam Petrus (s.-ent. est). 

J’ai un plus beau cheval que vous, habeo equum pul- 
chriorem quam tu (s.-ent. habes); et non pas : 
pulchriorem te. 

Autres Exemples : 

Je n’ai pas vu d’homme plus rusé que Phormion, callidiorem 
t'idi neminem quam Pkormionem (s.-ent. utdt). (Ter.) 

Us envoyèrent un général plus téméraire qu’habile , miserunt 
ducem magis temerarium quam peritum (s.-ent. miserunt). ’ 
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J’ai une maison plus belle que la vôtre, haieo domum tuàpulr- 
chriorem, ou pukhriorem qmm tua est. 

N. B. Dans les cas où le premier verbe ne peut être sous- 
entendu d’aucune manière, comme dans l’exemple précédent, il 
faut exprimer le verbe sum après quant. 

Remabqce. Si le comparatif est exprimé en latin par un 
seul mot, l'adjectif qui suit la conjonction que en français se 
met aussi au comparatif, et au même cas que le premier; il en 
est de même pour les adverbes. 

Ex. : Plus heureux que prudent, felicior quant prudentior. 

Plus heureusement que prudemment, felicius quant pru- 
de}Uius. 

2* Remarque, Si le comparatif est suivi d’un verbe qui lui sert 
de régime, on traduit que par quant, et l’on met en latin le verbe 
au même mode et au même temps qu’en français. 

Ex. : Il est plus savant que vous ne pensez, doctior est quant 
putas. (On ne traduit pas ne.) 

Les locutions plus tôt qu'on ne pensait, qu’on n'espérait, qu’on 
ne disait, qu’il n’était juste, etc., plus tôt que de coutume, etc., 
se rendent de même par citius quam putabant ou putabatur, quam 
sperabant ou sperabatur, etc.; ou encore, suivant la règle, par 
citius opinione, spe, dicto, cequo oajusto, soKto, etc. 

3® Remarque. Quand on ne parle que de deux personnes ou de 
deux choses, au lieu du superlatif qui est en français, on met le 
comparatif en latin ; et si cc comparatif est pris partitivement , il 
gouverne, comme les partitifs, le génitif, ou l’ablatif avec c ou ex. 

Ex. : La plus forte des deux mains, validior manuum. 

L’ainé, le plus jeune de ses deux fils; natu major, natu 
minor fÛiorum , ou e duobus fUiis. 

C’est par la même analogie que l’on dit en latin : Scipion l’an- 
cien, Scipio major; Scipion le jeune, Scipio minor; la grande, 
la petite Phrygie, Phrygia major, minor; le premier, le second, 
prior, posterior ; etc. 

4* Remarque. Quand l’adjectif français se rend en latin par un 
nom accompagné d’un adjectif, comme vertueux , vtr^u^e jartseft- 
tus,on exprime p/us par major, moins par minor, que l’on fait 
accorder avec le nom; que se rend par quam. 

Ex. : Plus vertueux, moins vertueux que vous; majore, mx- 
. nore virtute prœditus quam tu. 
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275. APPENDICE. 

I. COMPARATIF d’iNFÉBIORITÉ. 

Moitis devant un adjectif s’exprime par miniLS, et la conjonc- 
tion que pargwam; la construction est la même qu’avec viagis. 

Ex. : Cet arbre est moins élevé que la maison, hœc arbor est 
minus excelsa quam domus (s.-cnl. est). 

II. COMPARATIF d’ÉGALITÉ. 

Aussi, suivi de que, indiquant un comparatif d’égalité, s’ex- 
prime ordinairement par tam, et la conjonction que par quam. 

Ex. : Le maître est aussi doux que savant, magister est tam 
blandus quam doctus. 

ABLATIF DE PARTIE, d’ORIGINE, DE QUALITÉ OU DK DÉFAUT. 

Parvui oorpore. 

276. — Règle. Quand un adjectif a pour régime un nom 
qui marque la partie, l’origine, une qualité ou un défaut, ce 
nom se met à l’ablatif. 

Ex. ; Je sois petit de corps, parvus sum corpore. 

Illustres par leur naissance, fameux par leurs vices ; 
insignes genere, vitiis nobiles. (Cic.) 

ACCUSATIF GREC. 

Remarque. L’ablatif de partie, c’est-à-dire, celui qui indique le 
corps ou une de ses parties , l’àme ou une de ses facultés, est très- 
souvent et très-élégamment remplacé en poésie par l’accusatif. 

Ex. : Il vient, le front joyeux; venit, frontem lætus. 

Cet accusatif s'appelle accusatif grec, parce qu’il est emprunté 
du grec, où il est très- fréquent. 11 est régi en latin par la prépo- 
sition secundum (selon, quant à) sous-entendue, comme en grec 
il est régi par xarâ (selon , quant à] également sous-entendu : 
venu, [secundum) frontem Icetus, il vient, joyeux quant au 
front (pour fremte Icetus). 

L’accusatif grec ne peut s’employer que pour l’ablatif de partie. 
On ne pourrait donc pas traduire : rapide à la course, par cursum 
rapidus, parce que la course n’est ni une partie do corps, ni 
une faculté de l’&me. 
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REGIMES DU VERBE. 


CHAPITRE TROISIÈME. • 


RÉGIMES DU VERBE. 

277. Les verbes, sous le rapport de la syntaxe, se divisent en 
trois grandes classes : les verbes actifs , les verbes passifs et les 
verbes neutres. 

Les verbes déponents et les verbes impersonnels ne forment pas 
des classes à part; ils sont, en effet, ou actifs ou neutres. 

Le verbe actif (de agere , agir) est un verbe qui exprime une 
action que le sujet exerce directement sur un objet, appelé pour cela 
régime direct. 

Cette action directe sur le régime sc marque en latin par Vaccusatif. 

Ex. ; J’aime Dieu, amo Deum. 

Le verbe passif (de patior, souffrir) est un verbe qui exprime 
l’action comme soufferte ou reçue par le sujet. 

Ex. : Paul est battu par son frère , Paulus a fratre suo verbe- 
ratur. 

Le verbe neutre (de neuter, ni l’un, ni l’autre) est un verbe qui 
n’est ni actif, ni passif. 

Le verbe neutre exprime ou un état, comme sto (être debout); 
ou une action qui ne sort pas du sujet, comme curro (courir); ou 
bien encore une action qui sort du sujet, mais que le verbe com- 
munique indirectement à un autre objet. Cette action indirecte 
sur le régime se marque en latin par le génitif, le datif ou Vabla- 
tif, ou bien par le moyen d’une préposition. 

Ex. : Obéir à quelqu’un, dbedire alicui; je me sers de livres, 
utor libris; lutter avec l’ennemi, pugnare cum hoste. 

N. B. Dans la syntaxe, nous rangerons avec le verbe actif tous 
les verbes qui, comme lui, gouvernent l’accusatif, quelles que 
soient d’ailleurs leur nature et leur forme. 

Certains verbes sont actifs en français, tandis que leurs corres- 
pondants latins sont neutres, et réciproquement. 

Ex.: Favoriser quelqu’un, favere alicui-, secourir quelqu’un , 
succurrere, auxiliari ou opitulari alicui. 

Hirc de quelqu’un, se moquer de quelqu’un, ridere ou 
deridere aliquem. 
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Art. I. — VERBE ACTIF. 

lo RÉGIME DIRECT. 

On reconnaît en français qu’un mot est régime direct, lorsqu’il 
répond à la question qui? quoi? faite après le verbe. Par exemple : 
j’aime Dieu. Question : j’aime qui? Réponse : Dieu, régime 
direct. 


I. Amo Deum. 

278. — Règle. Tout verbe actifgouverne l’accusatif. (502,1») 

Ex. : J’aime Dieu, amo Deum. 

II. Imitor patrem. 

279. — Règle. Beaucoup de verbes déponents sont actifs 
et gouvernent l’accusatif. (502 , 2®) 

Ex. : J’imite mon père, imitor patrem. 

III. Musioa me juvat ou deleotat. 

280. — Règle. Les verbes impersonnels jurai, delectat, 
faire plaisir; manel, être réservé; decel, il convient; de- 
decet, il ne convient pas; fugit, fallu, prælerit, signifiant 
ignorer ; veulent au nominatif le nom de la chose, et à l’accu- 
satif celui de la personne. 

Ex.: La musique me fait plaisir, tournez, me réjouit, 
musica me jurât ou delectat. 

Une gloire éternelle nous est réservée, tournez, nous 
attend, gloria œlerna nos manet. 

Vous savez cela, ou vous n’ignorez pas cela; id le 
non fugit, fallit , prælerit (c’est-à-dire, cela ne vous 
échappe pas, ne vous trompe pas, ne vous passe 
pas, ne vous est pas caché). 

!'• Remarque. Les vethes jurât, delectat, manet, decet,dede- 
eet, fugit, fallit, præterit, s’emploient aussi au pluriel. 

Ex. : Nous ignorons bien des choses, multa nos fugiunt, fal- 
lunt, prœtereunt. 

13 
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2® Remarque. Avec les verbes juuof, delectat, decet, dedecet, 
on emploie souvent, au lieu du nominatif, une proposition infini- 
tive, ou bien la conjonction qmd, suivie, selon le sens, de l’in- 
dicatif ou du subjonctif. (429) 

Ex. : 11 sied au jeune homme d’être réservé, decet verecundum 
esse adolescentem. 

Je suis content que vous soyez venu, juvat me quod 
venisti. 

281. Appendice. — verbes neutres-actifs. 

Quelques verbes neutres s’emploient aussi activement, et gou- 
vernent l’accusatif : tels sont horreo, anhelo, sapio, etc. (502, 3®) 

Ex. : J’ai horreur du feu , horreo ignem. 

Ces verbes s’appellent neutres-actifs; ils peuvent s’employer au 
passif, mais à la forme impersonnelle seulement. 

D’autres verbes neutres se construisent avec l’accusatif d’un 
substantif formé d’eux-mômes, ou exprimant la même idée. 

Ainsi l’on dit : faire une course, cutrere cursum; jouer à un 
jeu, ludere ludum; être esclave, servire servitutem; livrer un 
comhài , pugnare pugnam ; ga&ser sa vie, vivere vitam; dormir 
profondément, derrmire somnum; etc. 

2» RÉGIME INDIRECT. 

On reconnaît ordinairement en français qu’un mot est régime 
indirect, lorsqu’il répond à la question à qui? à quoi? de qui? de 
quoi? etc., faite après le verbe. Par exemple : je dorme un habit 
au pauvre; je donne quoi? un habit, régime direct; je donne 
à qui? au pauvre, régime indirect. — Jésus-Christ a racheté 
l’homme de la mort; Jésus-Christ a racheté qui? l’homme, régime 
direct;^ Jésus-Christ a racheté de quoi? de la mort, régime 
indirect. 

En français, lOj régime indirect des verbes est marqué surtout 
parles prépositions à eide, avec ou sans l’article. 

Cependant du, do la, des, n’indiqueat pas toujours un régime 
indirect; employés comme articles indéfinis, ils se placent quel- 
quefois devant le régime direct, comme dans cette phrase : je 
donne du pain au pauvre; je donne quoi? du pain, régime direct. 

N. B. Les règles qui regardent le régime indirect du verbe 
actif, s’observent encore lorsque le verbe actif est changé en passif. 
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GÉNITIF. 

1. Iniimulare aliquem furti. 

282.— Règle. Les verbes qui signifient accuser, absoudre, 
condamner, convaincre, veulent au génitif leur régime indi- 
rect, exprimant le grief ou la peine. (502, 4”) 

Ex. ; Accuser quelqu’un de larcin, insimulare aliquem fnrti. 

Il fut condamné à mort, damnalus est capitis. 

T' Remarque. Le nom qui exprime la nature du grief, peut se 
mettre aussi à l’ablatif avec de , après les verbes accusa , appello , 
argua, defero, postula, absolvo, damna et condemno. 

Ex. : Je vous accuse de négligence, te accusa negligentiæ ou 
de negligentia. 

Le nom de la peine peut toujours se mettre à l’ablatif avec 
damna; le mot crimen ne s’emploie qu’à l’ablatif; caput, dési- 
gnant la peine capitale, se met au génitif ou à l’ablatif, avec 
damna, punio, plecto; au génitif seulement, avec les autres 
verbes : damnare aliquem capitis ou capite, 

2® Remarque. On peut mettre au génitif ou à l’ablatif le régime 
indirect des verbes absolve, adstringo, alligo, libéra, muleta, 
obligo, obstringo. 

3® Remarque. Quand accuser n’exprime pas une accusation 
juridique, on donne un autre tour à la phrase, en mettant le nom 
du grief à l’accusatif, et celui de la personne au génitif. 

Ex. : Accuser quelqu’un de fierté, superbiam alicujus accusare, 
criminari, increpare. 

4® Remarque. L’infinitif qui suit le verbe accuser se traduit 
par quod avec le subjonctif, quand le verbe accuser est à l’actif; 
par l’infinitif, quand le verbe accuser est au passif. Le verbe con- 
damner, suivi d’un infinitif, se rend par jubeo, également suivi 
de l’infinitif. 

Ex. ; Je l’accuse d’avoir trahi l’État, eum arguo quodprodiderit 
rempublicam. 

Il est accusé d’avoir trahi l’État, arguüur prodidisse 
rempublicam. 

César m’a condamné à m’éloigner de la ville, jussiJ Ccesar 
me ab urbe discedere. 

J’ai été condamné à m’éloigner de la ville , jussus sum db 
urbe discedere. 
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II. Me pœnitet oulpae meœ. 

283. — Règle. Les cinq verbes impersonnels pœnitet, 
pvdet, pigel, tœdet, miseret, veulent à l’accusatif, comme 
régime direct, le nom de la personne qui se repent, qui a 
honte, etc.; et au génitif, comme régime indirect, le nom de 
l’objet dont on se repent, dont on a honte, etc. 

Ex. : Je me repens de ma faute, me pœnitet culpœ meœ. 

L’enfant a honte de son mensonge; puerum pudet 
mendacii sui. 

Il est fâché de ce qu’il a dit, eum dicti sui piget. 

Seul, le paresseux dit qu’il s’ennuie de la classe, 
solus piger dicü se tœdere scholœ. 

Le prince a pitié de cet homme, pn’nctpem mtseret 
hominis. 

1" Remarque. Quand les verbes pœ?n7e<, pudet, piget, tœdet, 
miseret, ont pour régime indirect une proposition tout entière, on 
met en latin, au lieu du génitif, soit l’infinitif, soit quod avec le 
subjonctif. 

Ex. : Ayez honte de mentir, tepudeat mentiri. 

11 dit qu’il se repent de vous avoir offensé, dicit se pœni- 
tere quod te offenderit. 

2* Remarque. Tous les verbes, excepté t’ofo, nolo, malo, cupio, 
lorsqu’ils se trouvent avec les infinitifs impersonnels pænitere, 
pudere, etc., se mettent à la troisième personne du singulier, et 
l’infinitif qui suit leur sert de sujet. 

Ex. : Je commence à me repentir de ma faute , ineipit me 
pænitere culpœ meœ. • 

Les infinitifs impersonnels passifs, comme pugnari, se cons- 
truisent de même ; le pronom on ne s’exprime pas : on cesse de se 
battre, pttgnari désirât. 

Avec volo, nolo, malo, cupio, les verbes impersonnels se 
mettent au subjonctif : je veux me repentir, volo me pœniteat. 

III. Quanti emiiti hano domumT 

284. — Règle. Les verbes qui signifient estimer, acheter, 
vendre , louer, coûter, veulent leur régime direct à l’accusa- 
tif ; et les adjectifs qu’on emploie en latin pour marquer le 
prix, au génitif. (502, 5“) 

Ex. ; Combien avez-vous achèlé cette maison? — Peu cher. 
Quanti emisti hanc domum? — Parvi (s.-ent. pretii). 
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Les adjectifs de prix sont: magni, cher, beaucoup; maximi,plri- 
rimi, très-cher, le plus cher; pluris, plus cher, plus; parvi, peu 
cher, peu; minons, moins cher, moins; Tntnimi, très- peu cher, 
très-peu; tanti, tant; aussi cher; tantidem, autant, au même prix; 
quanti, combien, que; quanticumque , k quelque prix que ce soit. 

i" Remarque. On dit encore : nihili aliquem facere, pendere, 
mépriser quelqu’un ; non hujus, non (locci, nonpauci, nonpili, 
non assis facere aliquem ou aliquid, ne tenir aucun compte, ne 
faire aucun cas de quelqu’un ou de quelque chose. 

2* Remarque, Æstimare admet aussi les ablatifs magno,per- 
magnn, parvo, nihilo, etmagno pretio, parvo prelio, etc.; on 
trouve aussi : pro 7tihilo habeo , puto , duco aîiqxem ou aliquid. 

GÉNITIF OU ABLATIF. 

Admonui cum periculi ou de perioulo. 

285, — Règle. Les verbes admoneo, commoneo, avertir, 
veulent leur régime indirect au génitif ou à l’ablatif avec de. 

Ex. ; Je l’ai averti du danger, admonui eum periculi ou 
de periculo. 

Remarque. La même construction a lieu avec l’expression cer- 
tiorem fado, informer (de l’adjectif cer<us,261). 

Ex. : Plût à Dieu que j’eusse été informé de votre dessein! XJtir 
nam factus essem lui consilii ou de tm consilio certior! 

Commonefacio , avertir, ne se construit qu’avec le génitif. 

DATIF. 

1. Do vestem pauperi. 

286. — Règle. Les verbes actifs qui signifient donner, pro- 
mettre, déclarer, unir, ordonner, veulent leur régime indirect, 
ordinairement marqué par à, au datif. (302, 6*) 

Ex. : Je donne un habit au pauvre, do vestem pauperi. 

Dieu promet une vie éternelle au juste , Deus vitam 
ceternam justo promitlit (ou pollicelur). 

f'* Remarque. Jubeo, ordonner, et veto, défendre, ne se 
construisent jamais avec le datif, mais avec un infinitif, auquel on 
donne pour sujet, à l’accusatif, le nom de la personne à laquelle 
s’adresse l’ordre ou la défense. 

Ex. : Je vous ordonne de partir, jubeo te profidsd. 

Je vous défends de partir, veto te profidsd. 

J’ai ordonné, j’ai défendu de le mettre à mort, qu’il fut 
mis à mort; jussi,vetui eum oeddi. 
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On dit aussi : Jubere rem (s.-ent. fiert), ordonner une chose; 
jubere aliquem consulem (s,-ent. ^en), créer quelqu’un consul. 

î* Remarque. Les verbes minari, menacer; gratulari, félici- 
ter; avec leurs composés et leurs dérivés, veulent au datif le nom 
de la personne, et à l’accusatif le nom de la chose. 

Ex. : Menacer quelqu’un de la mort, minari morterri alicui. 
Féliciter quelqu’un de sa victoire, gratulari vidoriam 
alicui. 

Lorsque le verbe est au passif en français, il faut tourner par 
l’actif en latin : je suis menacé par l’ennemi, hostis mihi minatur, 
de la mort, mortem. 

3® Remarque. Les trois verbes scribo , mitto, fera, veulent 
leur régime indirect au datif ou à l’accusatif avec ad. 

Ex. : Je vous écris une lettre, scribo tibi ou ad te epistolam. 

4® Remarque. Les verbes do, verto, tribuo, attribuer, et duco, 
signifiant juger, ont souvent en latin, outre leur régime direct à 
l’accusatif, deux régimes indirects au datif. 

Ex. : 11 m’a fait un crime de ma bonne foi, crimini dédit mihi 
meam fidern. 

BUtmer quelqu’un de quelque chose, vitiovertere aliquid 
alicui. 

On dit de même : do, verto, tribuo tibi hoc laudi, culpœ, 
honori, gloriœ, demno, etc.; do tibi hoc pignori, fænon, etc. 

II. Antepone honorem peounias. 

Î87. — Règle. Presque tous les verbes actifs composés 
des prépositions ad, in, ob , præ, sub, ante, post , veulent 
leur régime indirect au datif. (502 , 7®) 

Ex. : Préférez toujours l’honneur à l’argent, antepone sem- 
per honorem pecuniœ. 

DOUBLE ACCUSATIF. 

Dooeo puero* grammatioani. 

288. — Règle. Doceo, enseigner, et ses composés; moneo, 
avertir; rogo, flagilo, posco, re/Josco,post«/o, demander ; inter- 
rogo, interroger; celo, cacher; gouvernent deux accusatifs; 
celui du nom de la personne, et celui du nom de la chose. 

Ex. : J’enseigne la grammaire aux enfants , doceo pueros 
grammaticam. 

Grammaticam est à l’accusatif, à cause de secundum (quant à) 
sous-entendu; c’est encore un accusatif imité du grec. (276) 
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1" Remarque. Avec interrogo , celo, moneo et ses composés; 
doceo, edoceo, signifiant informer de; le second accusatif peut être 
remplacé par l’ablatif avec de. 

Ex. : Intcrrogez-moi sur la grammaire, interroga me de gram- 
matica. 

Votre lettre m’a appris la mort de César, epistola tua me 
de morte Cæsaris docuit. 

2* Remarque. Erudio, institua, informa, instruo, imbuo, 
signifiant instruire, veulent leur régime indirect à l’ablatif; 
mais quand erudio veut dire informer de, son régime indirect se 
met à l’ablatif avec de. 

Ex. : Il m’a instruit dans les belles-lettres, me litteris erudivit. 

11 m’a informé de la mort de César, me de morte Cæsaris 
erudivit. 

3® Remarque. Beaucoup de verbes actifs, outre l’accusatif de 
leur régime direct, admettent élégamment, comme accusatif 
grec, l’accusatif neutre d’un adjectif ou d’un pronom, qui leur 
sert de régime indirect, tel que id, hoc, illud, istud, idem,quid, 
quod, aliquid, nihil, multa ,unum, etc. 

Ex. : Aidez-moi en cela, id adjuva me (Cic.). 

Je vous consulte sur ce point , te id consulo (Cic.). 

4* Remarque. Les trois verbes traduco, trajiào, transmitto, 
faire passer au-delà, se construisent aussi avec deux accusatifs. 

Ex. : 11 a fait passer le Rbône à ses troupes, copias Rhodanutn 
traduxit. 

L’accusatif Bhodanum est régi par la préposition trans, ren- 
fermée dans le verbe. 

ACCUSATIF avec AD. 

Hœo via dnoit ad virtutem. 

289. — Règle. Les verbes actifs qui expriment quelque 
mouvement, quelque tendance, comme duco, conduire; 
hortor, exhorter; veulent leur régime indirect à l’accusatif 
avec ad. 

Ex. : Ce chemin conduit à la vertu, kœc via ducit ad vir- 
tutem. 

Je vous exhorte au travail, te hortor ad iaborem. 

Tels sont : ago, duco,mUto, moveo, petto, veho, hortor, cieo, 
incita, excita, etc., et leurs composés. 
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ABLATIF SANS PRÉPOSITION. 

I. Implere dolium vino. 

290. — Règle. Les verbes actifs qui expriment abondance, 
disette eiprivation, comme remplir, charger, vider, priver ; de 
plus, les verbes qui signifient lier, délivrer, revêtir, dépouiller, 
entourer; veulent leur régime indirect à l’ablatif. (iJ02, 8®) 

Ex. : Remplir un tonneau de vin , implere dolium vino. 

Combler quelqu’un de bienfaits, cumulare aliquem 
beneficiis. 

Priver quelqu’un de secours, nudare aliquem prœsidio. 

Remarque. Impleo a aussi le génitif : implere dolium vini. 

' Induo, revêtir OM se revêtir, a quelquefois l’accusatif de la chose. 

Ex. : Il s’est revêtu d’une tunique, de ses armes; induit tuni- 
cam (Cic.), induit arma (Liv.). 

Avec les verbes qui signifient vêtir, dépouiller, employés au 
passif, les poètes se permettent de changer l’ablatif du régime 
indirect en accusatif grec : il se couvre du casque d’Androgée, 
Androgei galeam... induitur (Virg.). 

II. Affecerunt eum injuriiB. 

291. — Règle. Aux verbes actifs qui veulent leur régime 
indirect à l’ablatif, il faut ajouter af^cio, honorer, accabler; 
muneror, remuneror, récompenser; dignor, juger digne; pro- 
sequor, accompagner; muto, commuto, permuto, échanger; 
penso, compense, repense, compenser. 

Ex. : On l’accabla d’outrages , affecerunt eum injuriis. 

Remarque. Les verbes dono, gratifier; drcumdo, entourer; 
aspergo , arroser; impertio , accorder; intercludo, intercepter; 
se construisent de deux manières : ils veulent, ou bien le nom do 
la personne à l’accusatif, et celui de la chose à l’ablatif; ou bien 
le nom de la personne au datif, et celui de la chose à l’accusatif. 

Ex. : 11 m’a gratifié d’un beau petit livre, me donavit pulchro 
■ libello, ou mihi donavit pulchrum libellum. 

Entourer une ville d’une muraille, circumdare urbem 
muro, ou urbi mumm. 

Arroser l’autel de sang, asperger e aram sanguine, ou 
aræ sanguinem. 

Intercepter les vivres à l’armée, intercludere exerdtum 
commeatu, on exerdtui commeatum. 
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ABLATIF avec A OU AB, E ou EX. ‘ 

1. Regem petiere ab Jove. 

292. — Règle. Les verbes actifs qui signifient demander, 
recevoir, enlever, éloigner, espérer, attendre, emprunter, ache- 
ter, délivrer, veulent à l’ablatif avec a ou ab leur régime in- 
direct , ordinairement marqué par à ou de. (502, 9“) 

Ex. : Les grenouilles demandèrent un roi à Jupiter, ranœ 
regem petiere ab Jove. 

J’ai reçu une lettre de mon père, accepi litteras a 
pâtre meo. 

Jésus-Christ a racheté l’homme de la mort éternelle, 
Christus redemit hominem a morte œtema. 

Remarque. Petere ab aliquo, signifie : demandera quelqu’un; 
petere alicui, veut dire : demander pour quelqu’un. 

On dit aussi emere aliquid de aliquo. — Eripio, aufero, furor, 
ont leur régime indirect tantôt au datif, tantôt à l’ablatif avec a 
ou ab, e ou ex, ou bien de (suivant les diverses nuances de 
la pensée). 

II. Id audivi ab amico ou ex amioo meo. 

293. — Règle. Audio, disco, apprendre; quœro, percontor, 
sciscilor et scitor, s’informer ; ainsi que les verbes composés 
de ex, et quelques autres; veulent leur régime indirect à 
l’ablatif avec o ou o6, ou bien avec e ou ex. 

Ex. : J’ai appris cela de mon ami, id audivi ab amico ou 
ex amico meo. 

11 fut chassé de la ville, expulsas est ab urbe, ou exurbe. 

Remarque. On dit aussi audire aliquid de aliquo. 

Après les verbes composés de ex, on trouve quelquefois la pré- 
position supprimée devant l’ablatif. (400) 

III. Ex litterU tuU oognovi. 

294. — Règle. Cognosco, disco, apprendre; agnosco, re- 
connaître; conjicio, conjecturer; scio, savoir ; tnfeWtgfO, com- 
prendre; accipio, recevoir; haurio, puiser; veulent leur 
régime indirect à l’ablatif avec e ou ex, si ce régime est un 
nom de chose inanimée. 

Ex. : J’ai connu par votre lettre, ex litteristuis cognovi. 

Puiser de l’eau à une fontaine, kaurire aquam ex fonte. 

13. 
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Art. il — verbe PASSIF. 

1, Amor a Deo. 

_ RÈGLE. Le régime du verbe passif se met à l 
avec O OMab, quand c’est un nom de personne ou d être 
animé, ou bien le nom d’une chose considérée comme ammee. 

Ex. ; Je suis aimé de Dieu, amor a Deo. 

Le lion fut vaincu par le moucheron, leo viclus est a 

calice. • . , j 

Le monde est gouverné par la Providence, mandas 

a Providentia §abematar. 

Il fut massacré par le peuple, aplebe ti'ocidatas est. 

II. Mœrore oonfioior. 

— Règle. Quand le régime du verbe passif est un 
nom de chose inanimée, il se met à l’ablatif sans préposition. 
Ex Je suis accablé de chagrin, mœrore confiaor. 

Entraîné par l’ambition, ambitione abreptus. 

Î97. Remarques. 

Lorsqu’on change l’actif en passif, l’accusatif du verbe actif 
devient nominatif, comme sujet du verbe passif, e le nommât, 
de la proposition active se change en ablatif; les autres cas restent 

les mêmes. 

Ex. : Actif : J’ai donné un habit au pauvre, ego dedi vestem 

pauperi. 

Passif : Un habit a été donné par moi au pauvre, vesUs 
data est a me paaperi. 

Si le verbe a deux accusatifs, comme dans la phrase doceo 
pueros grammaticam, on met au nominatif, 

^e passif, l’accusatif principal, cest-àrdire celui du régime 

direct en latin, sans toucher à l’autre. 

Ex : Actif : J’enseigne la grammaire aux enfants, aoceojuteros 

(secundum) grammaticam. 

PassV : La grammaire est enseignée par moi aux enfanU, 
tournez, les enfants sont enseignés par moi 
quant à la grammaire, pttm « me docetdur 
grammaticam. 
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2® Habeor, être regardé comme, et vtdteor, paraître, veulent leur 
régime au datif. Le datif est plus usité que l’ablatif avec probor, 
être approuvé , improbor, être désapprouvé , et avec le participe 
passif d’obligation en dus, da, dum. (157) 

Ex. : Il est regardé par tout le peuple comme un saint, toti 
populo habetur sanctus. 

Cela n’est pas approuvé par lui, td illi non probatur. 

Je dois pratiquer la vertu , mihi colenda est virtus. 

3® Les verbes employés au passif impersonnel, comme pu- 
gnatur, on combat; reclamatur, on réclame ; se construisent comme 
les verbes passifs ordinaires; de plus, ils peuvent avoir un autre 
régime au cas qu’ils gouvernent comme verbes neutres. 

Ex. : Orationi... ab omnibus reclamatum est (Cic.), tous se 
récrièrent contre ce discours. 

En poésie , l’ablatif peut être changé en datif : Je dors tout 
l’hiver, tota mihi dormitur hiems (Mart.). 

4® Les trois verbes vapulo, être battu; veneo, être vendu; flo, 
être estimé; étant passifs par le sens, veulent leur régime à 
l’ablatif avec a ou o6. 

Ex. : Le paresseux est justement battu par son père, piger 
merito vapulat apOtre suo. 

Fio , dans le sens de devenir, se construit avec l’ablatif comme 
son actif fado, signifiant faire de, user de. 

Ex. : Que deviendra-t-il? quid illo flet’t Que feriez-vous de cet 
homme? quid hoc homine fadatis? 

5® Les verbes déponents- actifs qui s’emploient au participe 
passé et aux temps composés du participe passé, avec le sens 
passif, se construisent comme les verbes passifs. (H8) 

Ex. ; Ravagé par l’ennemi, populatus ab hoste. 

Voici les verbes déponents-actifs dont le participe passé se 
trouve employé par les meilleurs auteurs, tantôt avec le sens 
actif, tantôt avec le sens passif : 

Abominor, avoir en horreur; adipiseor, obtenir; assentior, 
consentir; comitor, accompagner; complector, embrasser; eonfi- 
teoT, avouer; depopulor et populor, ravager; dilargior, elargior 
et largior, prodiguer; cUmetior, emedor e< metior, mesurer; 
ementior et mentior, mentir; experior, essayer; interpréter, inter- 
préter; méditer, méditer; opiner, imaginer; tester, attester. 

Mais il n’est pas permis d’employer ces verbes aux temps 
simples, avec le sens passif. 
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Art. III. — verbe NEUTRE. 

GÉNITIF. 

I. Gallia Gallorum e«t. 

Î98. — Règle. Quand le verbe sum signifie être à, appar- 
tenir à, ou bien c'est le propre de, le devoir de , le droit de, il 
gouverne le génitif. 

Ex. : La France est ou appartient aux Français, Gallia 
Gallorum est. 

Il est (l’un roi , il appartient à un roi de défendre ses 
sujets; est regis tueri subditos. 

C’est au maître de parler, au disciple d’écouter; 
magistri est loqtii; discipuli, audire. 

C’est le propre d’un grand cœur de mépriser les in- 
jurés , magni animi est injurias despicere. 

Dans ces phrases, on sous-entend un substantif, comme res, 
proprium, offMum, munus, negotium, etc. 

1'* Remarque. Quand on se sert de l’impersonnel est, pour 
exprimer il appartient à, c’est à,.,, les pronoms à moi, à toi, 
à nous, à vous, se rendent par meum, tuum, nostrum, vestrum. 

Ex. : C’est à moi de parler, meum est loqui. 

Lui, à lui, à elle, à eux, à elles, se traduisent par ejus, 
eorum, earum (ou illius, etc.); mais on les rend parsuwm, quand 
ils sont placés dans une proposition complétive, et qu’ils se rap- 
portent au sujet de la proposition principale. (381) 

Ex. : C’est à lui de parler, gus est loqui. 

Je dis que c’est à lui, à eux de parler; dico ejus, eorum 
esse loqui. 

Le loup prétend que c’est à lui de parler, dicit lupm 
suum esse loqui. 

2* Rf,uahque. Quand le sujet du verbe sum, signifiant apparte- 
nir à, est un substantif, les pronoms à moi, à toi, à nous, à vous, 
se rendent par meus, tuus, noster,vester. 

Ex. : Ce livre est à moi, m’appartient; hic liber est meus. 

Lui, leur, à lui, à eux, à elles, se rendent par ejus, eorum, 
earum; mais on les rend par smim, suam, suum, quand ils sont 
placés dans une proposition complétive, et qu’ils se rapportent au 
sujet delà proposition principale. (386) 

Ex. : Ce livre est à lui, lui appartient; hic liber gus est. 

Il dit que ce livre est à lui , dicit hune librum esse suum. 


Digitized by Google 



BÉGIUE DU VERBE NEUTRE. 


235 


II, Refert ou interest régis. 

299. — Règle. Les verbes impersonnels refert, interest, il 
importe, il est de l’intérêt de, veulent au génitif le nom ou 
le pronom qu’ils régissent. 

Ex. : Il importe au roi de vaincre, refert ou interest regis 
vincere. 

t” Remarque. Lorsque refert, interest, ont pour régime un 
nom de chose inanimée , ce nom peut aussi se mettre à l’accusatif 
avec ad. 

Ex. : 11 importe à notre honneur que vous veniez, honoris 
nostri, ou ad honorem nostrum interest te ventre. 

2® Remarque. Avec les verbes refert, interest, les pronoms de 
la t'®et de la 2® personne se rendent par les ablatifs med, tuâ, 
nostrS, vestrd (s.-ent. camâ). 

Ex. : Il m’importe, med interest. 

Lui, leur, se rendent par ejus, eorum, earum; mais quand 
ils sont placés dans une proposition complétive, et qu’ils se rap- 
portent au sujet de la proposition principale, on les rend par 

Ex. : 11 lui importe , ejus interest. 

Je dis qu’il lui importe, dico ejus interesse. 

Le loup dit qu’il lui importe de parler, didt lupus sud 
interesse loqui. 

3® Remarque. Si, après il importe, les pronoms à moi, 
à toi, etc., sont suivis d’un adjectif ou d’un nom, cet adjectif ou 
ce nom se met au génitif. 

Ex. : Il importe à moi , César; refert med, Ccesaris. 

Il vous importe à vous seul, tud unius interest. 

Il importe à nous tous, à vous tous, à nous deux, etc., se 
traduit par omnium nostrùm, omnium vestrim interest ou refert; 
utriusque nostrùm interest ou refert. 

4® Remarque. Interest et refert se construisent avec les cinq 
génitifs OTogni, perTnogni, pam, tanti, quanti {a. -ent. pretii), 
et avec les adverbes suivants : parum, multum, magis, maxime, 
minus, minime, nihil, aliquid, plus, plurimum, tantopere, 
magnopere. 

Ex. : Il importe beaucoup, magni ou multum interest. 
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III. Miserere pauperum. 

300. — Règle. Les verbes misereor et miseresco, avoir pitié ; 
salage, s’occuper aetivement ; memini, recordor, reminiscor, 
se souvenir; oblivisoor, oublier; gouvernent le génHif. 

Ex. : Ayez pitié des pauvres, miserere pauperum, 

1" Remarque. Miseror, plaindre, avoir pitié de, est déponent- 
actif, et ne gouverne que l’accusatif. 

Ex. : Il plaint les pauvres, miseratur pauperes. 

2* Remarqdr. Memini, recordor, reminiscor et obliviscor gou- 
vernent aussi l’accusatif. 

Ex. : Je me souviens des vivants, et je ne puis oublier les 
morts ; vivorum (ou vivos] memini , neo mortuorum (ou 
mortuos) oblivisci possum (Grc.), 

Quand memini signifie faire mention, il gouverne le génitif 
ou l’ablatif avec de : meministi de exuHbus (Cic.), vous avez fait 
mention des exilés. 

DATIF. 

I. Est mihi liber. 

301. — Règle. Sum, employé pour traduire les verbes 
avoir, posséder, veut au nominatif, comme sujet, le nom de 
l’objet possédé; et au datif, comme régime, le nom de la 
personne qui possède. 

Ex.; J’ai un livre, tournes, un livre est à moi, est mihi liber. 

Remarque. Quand on se sert du verbe sum pour traduire 
causer, procurer, apporter, il gouverne deux datifs , l’un de la 
personne, l’autre de la chose. 

Ex. : Cela vous causera de la douleur, hoc erit tihidolori. 
Cela vous fait honneur, hoc tibi laudi est. 

On dit de même élégamment : hoc illi est curœ, gloriœ, 
prœsidio, molestiœ, etc. ( 286 ) 

II. Deftsit offioio. 

302. — Règle. Les composés de sum gouvernent le datif, 
excepté absum et possum. 

Ex. : Il a manqué à son devoir, défait officio. ■ 

Il était présent à ce spectacle, aderat huic spectaculo. 

Remarque* AÏsum, être absent, veut l’ablatif aveca o\iab; pos- 
sum ne se construit qu’avec l’infinitif ; l’accusatif, qui l’accompagne 
quelquefois, est régi par l'infinitif facere ou agere sous-entendu. 

Ex. : Il est absent de la ville, abest ab urbe. 

Vous pouvez partir, potes proflcisci. 

Qt» puis-je (s*-enf. faire)? qtrid possum (s.-ont. fhoere)? 
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III. Studeo grammaticae. 

303. — Règle. Les verbes neutres et déponents-neutres 
qui signifient favoriser ou nwire, flatter, étudier, obéir ou 
résister, gouvernent le datif. (502, 10") 

Ex. : J’étudie la grammaire, studeo grammaticœ. 

Secourir les malheureux, opitutari tniseris. 

IV. Maledîziatl mibi. 

304. — Règle. Les verbes neutres composés des adverbes 
bene, male, satis, ou des prépositions ad, cum, in, inter, ob, 
prcB, sub, gouvernent aussi le datif. (502, 11") 

Ex. ; Tu as médit de moi , maiedixisti mihi. 

H a contenté le maître , satisfecit præceptori. 

1'* Remarque. Avec plusieurs verbes neutres composés d’une 
préposition, on peut aussi répéter la préposition qu’ils renferment. 
Tels sont od/iœreo, appropinquo, inhæreo, insum, etc. (400) 

2* Remarque. Le verbe menacer, signifiant être imminent ,^eui 
se traduire élégamment par un des trois verbes neutres composés, 
imminere, impendere, instare, qui gouvernent le datif. 

Ex. : Un grand malheur vous menace, magna calamitas tibi 
inminet, impendet, instat. 

3* Remarque. Le verbe interdico , interdire , veut le nom de la 
personne au datif, et le nom de la chose à l’ablatif. 

Ex. : Je vous interdis ma maison, interdico tibi domo mea. 

On trouve aussi, surtout dans les historiens, le nom de la 
chose à l’accusatif. 

V. Id mihi «ocidit. 

305. — Règle. Les verbes neutres impersonnels accidit, 
evenit, contingit, il arrive; licet, il est permis; placet, libet, 
il plaît; expedü, il est avantageux, etc.; veulent leur régime 
au datif. 

Ex. : Gela m’est arrivé, id mihi accidit. 

A ces verbes, ajoutez : conducit, confert, il est utile à; constat, 
il est certain; convenit, il convient; liquet, patet, il est clair, évi- 
dent; proestat, il vaut mieux; restât, il reste; stat, il est décidé; 
suppeHt, suppeditat, il suffit; vacat, avoir le temps; et les autres 
verbes qui signifient ti arrive, avec diverses nuances, comme 
cadit, incidit, obvenit, usuvenit. 
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DATIF OU ACCUSATIF.' 

I. Mihi ou me illudit, 

306. — Règle. Dix verbes neutres composés gouvernent 
indifféremment le datif ou l’aCcusatif; ce sont : antecedo, 
anteeo, antesto^ anteverto, attende, illudo, prcecurro, prœeo, 
prœsto et prœstolor.^ 

Ex. : Il se moque de moi, mihi ou me illudit. 

Je l’emporte sur lui, ego UH ou ilium prœsto. 

II. Vox eum defeoit. 

307. — Règle. Les cinq verbes deficio, faire défaut; allatro, 
aboyer après; onteuenio, devancer; prœcedo, précéder; et 
incesso, assaillir ; gouvernent ordinairement l’accusatif, moins 
souvent le datif. 

Ex. : La voix lui fit défaut, vox eum defecit. 

La crainte s’empara des patriciens, timor patres 
incessit. 

DIFFÉRENTS CAS. 

Coosulo tibi, non oonsulo te. 

308. — Règle. Plusieurs verbes, comme consulo, pourvoir à 
ou consulter; œmulor, porter envie ou imiter; gouvernent 
différents cas, suivant leurs différentes significations. 

Ex. : Je pourvois à vos intérêts, mais je ne vous consulte 
pas; consulo tibi, non consulo te. 

Voici les principaux de ces verbes, avec leurs cas et leurs sens 
divers : 

Accedo ad (acc.), s’approcher de; — alicui, rei, approuver. 

Æmuloh aUquem, imiter; — alicui, porter envie. 

Animadverto rem, remarquer; — tn aliquem, sévir contre. 

Annitor ad rem , s’appuyer contre ; — rem, s’efforcer de faire. 

Aüscülto alicui, obtempérer à; — aliquem, écouter. 

Caveo alicui, veiller sur; — rem, éviter; — a re, se défier 
de; — de re, garantir. 


* Antecedo, anteeo, passer devant, précéder; antesto, être au pre- 
mier rang, l’emporter sur; anteverto, devancer; attendo, faire 
attention à, observer; illudo, se jouer de; præcurro, prœeo, courir 
devant, aller devant; prœsto, l’emporter sur; prœstolor, attendre. 
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Cedo ah'cui, céder à; — rem, re, céder quelque chose. 

CoNVENio alicui, convenir à; — aliquem, visiter, aller trouver. 

Deficio ab aliquo, quitter le parti de; déficit aliquem, faire 
défaut à. 

Despero alicui, désespérer de quelqu’un; — ret, rem ou 
de re, désespérer de quelque chose. 

Detraho (acc.), ôter de; — alicui, de aliquo, décrier. 

Doeeo re, souffrir de ; — rem ou aliquem, déplorer, pleurer. 

Dominor in (abl.), régner dans; — in (acc.), régner sur. 

Ignosco alicui, pardonner à quelqu’un; — aliquid, pardonner 
quelque chose. 

Impono alicui, en imposer à; — alicui, in aliquem, placer sur. 

iNcuMBorei, s’appuyer sur; — ad rem, in rem, s’appliquer à. 

Indignor alicui, s’indigner contre; — rem, s’indigner de. 

Indulgeo alicui, se livrer à; — rem, accorder, permettre. 

Insideo (dat.), être assis sur; — (acc.), prendre possession de. 

Laboro re, souffrir de; — ad, circa rem, travailler activement à. 

LoQuoRCwm aliquo, apud aliquem, parler à, avec; — dere, 
parler de ; — rem , dire. 

Moderor rei, modérer, maîtriser; — rem, gouverner. 

Periclitor capite, risquer sa tête; — rem, essayer, tenter. 

Præsto rem alicui, accorder quelque chose à quelqu’un; — 
alicui ou aliquem , l’emporter sur. 

Prospicio rem, prévoir; — alicui, pourvoir à. 

Qüeror rem, de re , se plaindre de; — alicui, se plaindre à. 

SüccEDO ad focum , in locum, loco, s’avancer vers un lieu, 
y entrer; — alicui, in locum alicujtis, succéder à. 

SüFFicio alicui, suffire à; — aliquem, substituer. 

SuppEDiTo rem alicui, fournir; suppeditat alicui, être en abon- 
dance pour quelqu’un. ' • 

Tempero rei, modérer, maîtriser; — rem, gouverner. 

Yaco rei, s’appliquer à; — ab offido, se reposer. 

DATIF POÉTIQUE. 

Remarque. Les verbes suivants ne s’emploient guère qu’en 
poésie avec le datif : adfremo, advigilo, allabor, colludo, con- 
curro, constrepo, contendo, dissideo', grator, immorior, immur- 
muro, indoleo, inserpo, insurgo, intercurro, latro , obambulo , 
obmurmuro, occumbo {neci, morti), prœsilio, remurmuro. 
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En prose, latro eioccumbo gouvernent l’accusatif; dissideo veut 
l’ablatif avec ab ou cum; adfremo, allabor, constrepo, grator, 
wmorior, indoleo, præsilio, remurmuro, ne s’emploient bien 
qu’en poésie; les autres se construisent avec la préposition dont 
ils sont composés, suivie de son cas. 

ACCUSATIF avec AD. 

Hoc «d me pertineti 

309. — Règle. Les impersonnels pertinel, attinet, spécial, 
regarder, avoir rapport à , veulent leur régime à l’accusatif 
avec ai. 

Ex. : Cela me regarde , hoc ad me perlinel , allinel ou spécial. 

Remarque. Ces verbes s’emploient aussi à la 3* personne du 
pluriel ; hœc ad me pertinent, attinent ou spectant. 

ablatif. 

I. Tarde ingenio est. 

310. — règle. Quand le verbe sum est joint à un régime 
exprimant une qualité ou un défaut, il veut ce régime à 
l’ablatif. 

Ex. : Il a l’esprit lent, tardio ingenio est. 

Quelle gaieté il al qua est alacritate! 

Remarque. Cependant le génitif seul s’emploie dans l’expression 
Tiullius animi, nullius consüii esse, être sans courage, sans 
résolution. 

II. Abundat divitiia. 

311. — Règle. Les verbes neutres qui signifient abondance 
ou disette, gouvernent l’ablatif, ainsi que gaudeo, se réjouir 
de; utuo, victito, vivre de; valeo, être puissant. (502, 12®) 

Ex. : Il regorge de biens, abundat divitiis. 

Il ne manque de rien, nulla re caret. 

Se réjouir du bonheur d’autrui, gaudere felicitate 
aliéna. 

Remarque. Aux verbes qui veulent l’ablatif, ajoutez sto, dans 
le sens de s’en tenir à, et supersedeo, faire trêve à. 

Egeo et indigeo, avoir besoin, gouvernent aussi le génitif. 

Laboro, souffrir de, et consto, consister en, être composé de, 
gouvernent l'ablatif, soit seul , soit avec e ou ex. 

Phu), pleuvoir, veut l'ablatif ou l’accusatif ; il pleut des pierres, 
pluit lapidibus ou lapides. 
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III. Fruor otio. 

31î. — Règle. Les neuf verbes déponents-neutres fruor, 
fungor, potior, vescor, utor, glorior, lœtor, oblector et nitor, 
gouvernent l’ablatif. 

Ex. : Je jouis d’un doux repos, dulct fruor otio. 

Je m’acquitte de mon devoir, fungor officio. 

Je me rends maître de la ville, potior urbe. 

Je me nourris de pain , vescor pane. 

Je me sers de livres, utor libris. 

Je me glorifie de vos victoires, glorior victoriU tim. 

Je me réjouis de cela, lœtor haere. 

Je prends plaisir à ce spectacle, o&tector hoc spectaculo. 

Je m’appuie sur Dieu, Deo nitor. 

Remarque. On dit potiri rmtw (s.-cnt. summS), posséder le 
pouvoir suprême; pendre anithis (plur.), animi (sing.), être indé- 
cis , en suspens. 

ABLATIF avec CUM. 

Pugnare oam botta. 

313.— Règle. Les trois verbes neutres pugtno, combattre; 
certo, lutter avec; bello, faire la guerre à ; gouvernent l’abla- 
tif avec cum. 

Ex. : Combattre l’ennemi, pugnare cum hoste. 

314. Appendice. — accusatif grec. 

Les verbes neutres sont souvent accompagnés d’un ablatif de 
partie; en poésie, cet ablatif se remplace élégamment peu* l’accu- 
satif grec régi par secundum sous-entendu. (276) 

Ex. : Il tremble de tous ses membres, omnibus tremit artu- 
bus (Cic.), eten poésie, tremit artus (Virg.). 


Digiiized by Google 



Ul 


COMPLEMENTS DU VERBE. 


CHAPITRE QUATRIÈME. 


• COMPLÉMENTS DU VERBE. 


315. Le complément (comme nous l’avons dit au § 258) est un 
mot ou un ensemble de mots, qui complète l’idée principale , en 
énonçant les circonstances accessoires. 

Ces circonstances accessoires sont : les circonstances de lieu, 
de temps, à’ avantage ou de désavantage , d’instrument, de cause, 
de moyen, de parité, de matière et de prix. 

QUESTIONS DE LIEU. 

Toutes les circonstances de lieu sont comprises dans les 
quatre suivantes ; le lieu où l’on est, le lieu où l’on va, le lieu 
d’où l’on vient, le lieu par où l’on passe; et elles répondent aux 
quatre questions : ubi? quo? unde? quel? 

1® Où êtes-vous? Ubi es? 13° D’où venez-vous? unde venis? 

2° Où allez-vous? Quo is ? 1 4° Par où passez-vous? Quel iter faeis ? 

On se sert des adverbes ubi, quo, unde, quà, pour désigner 
les quatre questions qui se rapportent aux circonstances de lieu. 

Remarque. Nous omettons ici la question quorsum (vers quel 
lieu?), parce qu’elle ne présente aucune difficulté particulière. 
11 suffit en effet do traduire vers par les prépositions versus ou ad, 
qui régissent l’une et l’autre l’accusatif. 


QUESTION UBI. 


La question ubi marque le lieu où l’on est , où l'on fait quelque 
chose. 


I. 8um in Gallia , in urbe. 


316. — Règle. A la question ubi, le nom de lieu se met à 
l’ablatif avec tn. 

Ex. : Je suis en France, sum in Gallia-, dans la ville, in 
urbe. 

Il se promène dans le jardin , ambulat in horlo. 

On met horto à l’ablatif, parce que celui qui se promène dans le 
jardin, ne s’y rend plus pour s’y promener, mais y est déjà et y reste. 
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Remarque. A la question ubi, les mots locus, via, forum, 
pîatea, orbis, se mettent élégamment à l’ablatif sans préposition, 
quand ils sont accompagnés d’un adjectif. 

Ex. : Dans tout l’univers, par tout le forum; toto orbe terra- 
rum, toto foro. 

Dans un lieu élevé, excelso loco; sur la voie Appienne, 
vicl Appia. 

On dit encore sans préposition : dans toute la ville, totaurbe; 
sur terre et sur mer, terra marique. 

II. Bïatufl est Avenione , Athenis; habitat l.ugduni, Ronaoe. 

317. — Règle. A la question ubi, les noms propres de 
villes se mettent à l’ablatif sans préposition; il faut excepter 
les noms de la l'® ou de la 2® déclinaison employés au singu- 
lier, qui se mettent au génitif. 

Ex. : Il est né à Avignon, natus est Avenione; à Athènes, 
Athenis. 

Il demeure à Lyon, habitat Lugduni; à Rome, Romœ. 

Remarque. A la question ubi, on emploie encore les génitifs 
domi, à la maison, chez soi; humi, à terre; miHtiæ, bclli, à la 
guerre, en temps de guerre ; et l’ancien ablatif ruH (de rus), à la 
campagne. 

Ex. : Il est chez lui , à la campagne; est domi , run. 

Militiæ et bdli ne s’emploient que quand ils sont opposés à 
domi, signifiant au-dedans , en temps de paix. 

111. Coenabam apud patrem. 

318. — Règle. A la question ubi, si le complément est un 
nom de personne, d’auteur ou de bataille, on met l’accusatif 
avec apud. 

Ex. : Je soupais chez mon père, cœnabam apud patrem. 

On lit dans Homère, legitur apud Jlomerum. 

On se battit à Cannes , pugnatum est apud Cannas. 

La bataille de Zama, pugna apud Zamam. 

Remarque. A la question w6i, les prépositions prés de, auprès 
de, suivies d’un nom de chose, se traduisent par ad avec l’accusatif. 

Ex. : Assis près du foyer, sedens ad focum; près de la ville, 
aux portes, ad urbem, ad portas. 

On dit aussi : pugnatum est ad Cannas, ad Zamam; pugna 
Camensis, Zamensis. 
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QUESTION QUO. 

La question quo marque le lieu où l’on va, où l’on arrive, où 
l’on envoie , où l’on se propose d’aller. 

I. Eo in Gallianii in urbem, ad riviun, 

319. — Règle. A la question quo, le nom de lieu se met à 
l’accusatif avec in, s’il s’agit d’y entrer; avec ad, quand on 
ne va qu’auprès. 

Ex. ; Je vais en France, eo in Galliam; à la ville, in urbem. 

Ils vinrent au même ruisseau, ad eumdem rivum 
venerunt. 

Des troupes sont envoyées en Asie, miltuntur copias 
in Asiam. 

Je pars pour l’Égypte, proficiscor in Ægyptum. 

II. Ibo Lutetiam. 

320. — Règle. A la question quo , les noms propres de 
villes se mettent à l’accusatif sans préposition; on emploie 
de même les accusatifs nw, domum et domos. 

Ex. : J’irai à Paris, ibo Lutetiam; à Lyon, Lugdunum. 

Je vais à la campagne, eo rm; à la maison, 
domum. 

Remarques. 1® Ad, devant un nom propre de ville, signifie 
auprès de, .à côté de, sous les murs de : sous les murs de Capoue, 
ad Capuam, 

2® Peto, aller vers, partir pour, gouverne toujours l’accusatif 
sans préposition, parce qu’il est actif. 

Ex. : Je vais au collège, peto gymnasium; il part pour l’Italie, 
petit Italiam. 

3® Humi s’emploie aussi à la question quo. 

Ex. : Le bœuf tombe à terre , sur le sol; procumbit humi bos. 

III. Eo ad patrem , ad oonoioaem. 

321. — règle. A la question quo, si le complément est un 
nom de personne ou de chose, il se met à l’accusatif avec ad. 

Ex. : Je vais chez mon père, eo ad patrem; au sermon , ad 
sacram concionem. 


Digilized by Google 



COMPLÉMENTS DU VERBE. 145 

QUESTION UNDE. 

La question unde marque le lieu d’où l’on vient, d’où l’on 
part, d’où l’on fait partir. 

1. Redeo ex Gallîa, ex urbe, ab arbe. 

322. — Règle. A la question unde, le nom de lieu se met 
à l’ablatif avec e ou ex, si l’on sort du lieu ; avec a ou aù, si 
l’on s’en éloigne. 

Ex. ; Je reviens de la France, redeo ex Gallia; de la ville, 
ex urbe. 

L’ennemi s’est retiré des murs de la ville, hostis ab 
urbe recessit. 

II. Redeo Lugduno, 

323. — Règle. A la question unde, les noms propres de 
villes se mettent à l’ablatif sans préposition; on emploie de 
même humo , rare, domo. 

Ex. : Je reviens de Lyon, redeo Lugduno; de Rome, Romà; 
de la campagne, rure; de la maison, domo. 

Il se l^ve de terre , surgit humo. 

Remarque. A ou a6 , devant un nom propre de ville, signifie 
d’auprès de, des murs de. 

Ex. : Annibal s’éloigna de Rome, des murs de Rome; Annibàt 
a Roma recessit. 

III. Venîo a pâtre, a venatione. 

324. — Règle. A la question unde, si le complément est un 
nom de personne ou de chose, il se met à l’ablatif avec a 
ou ai. 

Ex. : Je reviens de chez mon père, venio a pâtre; de la 
chasse, a venatione. 

QUESTION QU A. 

La question quS marque le lieu par où l’on passe: 

I. Iter feoi per Galliam, per urbem. 

325. — Règle. A la question qus, le nom de lieu se met à 
l’accusatif avec per. 

Ex. : J’ai passé par la France, ifor feci per Galliam; par la 
ville, per urbem. 
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II. lier fec! per Lugâanum ou Lugduno. 

826. — Règle. A la question qua, les noms propres de 
villes se mellent à l’accusatif avec per, ou à l’ablatif san& 
préposition; il en est de même s’il s’agit d’une porte, d’un 
chemin, d’une rue. 

Ex. : J’ai passe par Lyon, iter feci per Ltigdunmt, ou 
Lngduno. 

Un loup, entré par la porte Esquiline, s’était sauvé 
par la porte Colline; lupus, Esquilina porta in- 
gressus, per porlam CoUinam evaserat (Liv.). 

III. Iter faciam per domum avunculi mei. 

327. — Règle. A la question qua, si le complément est un 
nom de personne, le gallicisme par chez se traduit par per 
domum (par la maison de), que l’on fait suivre du génitif de 
la personne, ou d’un adjectif possessif s’accordant avec 
domum. 

Ex. : Je passerai par chez mon oncle, iter /betam per domum 
avunculi mei; par chez vous, per domum tuam. 

328. Remarques communes aux quatre questions de lieu. 

I® Quand un nom propre de ville est suivi d’un nom commun, 
qui lui sert d’apposition, on exprime d’abord le nom propre, puis 
le nom commun , chacun au cas demandé par la règle. 

Ex. : Ils s’arrêtèrent à Corinthe, ville célèbre; constiterunt 
Corinthi, in urhe nobili. 

Je vais à Rome, ville d’Italie; eo Bomam, in urbem 
Italiæ. 

2® Si le' nom propre sert d’apposition au nom commun qui la 
précède, il se met après le nom commun et au même cas. 

Ex. : Il demeure dans la ville de Lyon, habitat in urbe 
Lugduno. 

3® Domus et rus prennent la préposition , quand ils sont suivis 
d’un génitif ou d’un adjectif. 

Ex. : Il demeure dans la maison de César, habitat in domo 
Ccesaris; dans une campagne agréable,t’>i rureamœno. 

On dit de même : in domum, e domo Cœsaris. 

Cependant, à la question ubi, l’on dit aussi : domi Ccesaris. . . 

Avec domi, on peut mettre mece, tuæ, suce, nostrœ, vestrœ, 
aiienœ; avec domum et domos, les adjectifs possessifs seulement.. 
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4° Les règles des questions de lieu s’observent aussi avec les 
substantifs qui s’y rapportent. 

Ex. : Mon séjour à Athènes, mm Athenis commoratio. 

Mon reiour k Rome , redilus meus Romam. ^ 

Mon départ d’Égypte, mea ex Ægypto profectio. 

QUESTIONS DE TEMPS. 

Les circonstances de temps répondent à ces quatre questions : 
quand ?guqndo? — combien de temps? q'uamdiu? — depuis quand? 
a quo tempore? — en combien de temps? quanta tempore? 

QUESTION QUANDO. 

Veniet die dominica. 

329. — Règle. A la question quanda (quand?), le nom de 
temps se met à l’ablatif, et s’il y a un nom de nombre, on 
emploie l’adjectif ordinal. 

Ex. : Il viendra dimanche, veniet die dominica; le mois 
prochain, mense proximo; à trois heures, horâ 
tertio.. . 

Charlemagne fut couronné empereur, l’an 800 de l’ère 
chrétienne, le 25 décembre; Carolvs magnus impe- 
ratoriO coronO ornatus est, anno posl Christum nar 
. tum oclingentesimo , die vigesima quinta decembris. 

Remarque. A la question quanda , quand on veut préciser le 
temps, on se sert de certaines prépositions qui le déterminent plus 
exactement. 

Ex. : Au point du jour, cum prima luce; sur le soir, vers le 
soir, sub vesperum ; pendant le souper, super comam ; 
d’ici à dix ans, ad decem atmos; etc. 

QUESTION 0 U AM DI U. 

Regaavit tret anno*. 

' 330. — Règle. A la question quamdiu (pendant combien de 
temps?), le nom de temps se met à l’accusatif. ' 

Ex. : Il a régné trois ans, regnavit très annos. 

Il pleure toute la nuit, (letnoctem totam. 

Remarque. On trouve aussi l’ablatif, mais rarement. 

14 
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QUESTION A QUO TEMPORE. 

Tertium aonum régnât. 

331. — Règle. A la question a guo tempore (depuis quand?), 
le nom de temps se met à l’accusatif; s’il est accompagné 
d’un adjectif numéral cardinal, on emploie en latin l’adjectif 
ordinal. 

Ex. : Il y a trois ans qu’il règne, tertium annum régnât. 

11 y a plusieurs années que je suis lié avec votre 
père; multos jam annos utor familiariter pâtre tuo. 

1" Remarque. Si l’on parle d’un fait passé, le nom de temps 
se met à l’accusatif ou à l’ablatif avec ahhinc (depuis ce moment). 

Ex. : 11 y a trois ans qu’il est mort, ahhinc annos très ou 
annis tribus mortuus est. 

Avec ahhinc, Cicéron emploie toujours le nombre cardinal. 

2* Remarque. Depuis se rend par a ou ah, quelquefois par e 
ou ex, ou par post : depuis l’enfance, a pueritia, a pueris, 
a puero (s’il s’agit d’un seul homme); depuis la jeunesse, ah 
adolescentia ; depuis ce temps, ah ou ex iUo tempore; depuis la 
fondation de Rome , ah Vrhe condita , ou post Vrbem conditam. 

3' Remarque. On exprime l’âge, en employant le participe 
7iatus (né), suivi du nombre des années à l’accusatif, ou bien 
le verbe agere (être dans), suivi du nombre ordinal à l’accusatif. 

Ex. : Il est mort à l’âge ou âgé de trente-trois ans; mortuus 
est très et triginta annos natus , ou tertium et tricesi- 
mum annum agens. 

Agé de plus de trente ans, de moins de trente ans, se dit : 
triginta annis major, minor. 

QUESTION QUANTO TEMPORE. 

Sez diebot , intra lez die*. 

332. — Règle. A la question quanto tempore (en combien 
de temps, dans quel espace de temps?), le nom de temps se 
met à l’ablatif, ou bien à l’accusatif avec intra; dans les deux 
cas, on emploie l’adjectif cardinal. 

Ex. : Dieu a créé le monde en six jours, Deus mundum 
creavit sex diebus, ou intra sex dies. 

Remarque. Avec l’adjectif ordinal, intra signifie plutôt en deçà 
du nombre indiqué : intra sextum diem, en moins de six jours. 
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NOM DE DISTANCE. 

Dittat Tiginti paiiuf. 

333. — Règle. Le nom de distance se met à l’accusatif. 

Ex. : Il est éloigné de vingt pas de la ville, distat viginli 

passus ab urbe. 

Remarque. On trouve aussi l’ablatif, mais plus rarement. 

DATIF D’AVANTAGE OU DE DÉSAVANTAGE. 

Tibi laborat. 

334. — Règle. Quand un verbe exprime un avantage ou 
un désavantage pour une personne ou pour une chose, le 
nom de cette personne ou de cette chose se met au datif. 

Ex. : C’est pour vous que vous travaillez, libi laboras. 

Les dents lui tombent, dentes illi cadunt. 

Je crains pour mon frère , fratri meo timeo. 

NOMS D’INSTRUMENT, DE CAUSE, DE MANIÈRE ET DE PARTIE. 

Ferire gladio, — Famé interiit. 

VinoU forma. — Teneo lupum auribut. 

335. — Règle. Les noms d’instrument, de cause, de 
manière et de partie, se mettent à l’ablatif, quand ils sont 
compléments d’un verbe. 

Ex. : Instrument. Frapper de l’épée ou avec l’épée, ferire 
gladio. 

Cause ... 11 mourut de faim, famé interiit. 

Manière. . Vous l’emportez en beauté, en grandeur; 
vincis formel, vincis magnitudine. 

Partie. . . Je tiens le loup par les oreilles, teneo 
lupum auribus. 

Remarque. Le nom de cause se trouve quelquefois àlablatifavcc 
prœ: il ne put parler de douleur, præ dolore loqid 7u)npotuit. 

NOM DE MATIÈRE. 

Vai ex auro. 

336. — Règle. Le nom qui exprime la matière dont une 
chose est faite, se met à l’ablatif avec e ou ex. 

Ex. : Un vase d’or, vas ex auro (s.-ent. factum). 

Remarque. Le nom do matière se change élégamment en 
adjectif : une statue d’or, d’argent, d’airain; signuin aureum, 
argent eum, œreum. 
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' COMPLÉMENTS D’INFÉRIORITÉ ET DE SUPÉRIORITÉ. 

Me superat eapite. 

337. — Règle. Le nom qui exprime la quantité dont un 
objet est inférieur ou supérieur à un autre, se met à l’ablatif. 

£x. : II. me dépasse de la tète, de deux doigts; mesuperat 
capile, duobtis digilis. 

L’Irlande est moitié plus petite que la Bretagne, 
Hihernia est dimidio tninor quam Brilannia (Cæs.). 

NOMS DE PRIX ET DE VALEUR. 

Gonttat viginti assibuR. 

338. — Règle. Le nom qui marque le prix, la valeur d’une 
chose, se met à l’ablatif. 

Ex. : Ce livre coûte vingt sous, hic liber constat viginti 
assibus. 

La victoire coûta beaucoup de sang, multo sanguine 
Victoria stetit. 

Remarque. Valeo, valoir, gouverne l'accusatif ou l’ablatif. 

Ex. : Cela coûte un sou , hoc assem ou asse valet. 

Avec les verbes qui marquent le prix ou la valeur d'une chose 
(302, 5"), on peut employer : 1“ les ablatifs parvo, magno, 
permagno, paululo, minimo, plunmo (s.-ent. pretio); 2® les 
génitifs magni, maximi, pluris, parvi, minoris, minimi, tajiti, 
tantidem, quanti, quanticumque (s.-ent. pretii, 284). 

Les verbes qui signifient acheter, vendre, admettent encore les 
adverbes care, carius, carissime, bene, melius, optime, male, 
pejus , vilius , vilissime. 

ABLATIF ABSOLU. 

Partibui faotii , rîo looatuR est leo. 

339. — Règle. Quand une proposition incidente ne^ se 
rapporte directement ni au sujet ni au régime du verbe' de 
la proposition principale , on la met à l’ablatif absolu , c’est- 
à-dire qu’on met à l’ablatif le sujet de la proposition incidente 
avec le participe du verbe. 

Ex. : Les parts étant faites, ou quand les parts furent 
faites, le lion parla ainsi; partibus factis, sic locu- 
tusest leo. 

Jésus-Christ vint au monde pendant qu’Auguste 
régnait; Christus natus est, imperante Auguslo. 
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L’ablatif absolu est donc une proposition incidente, composée 
d’un nom ou d’un pronom, et d’un participe, tous deux à l’ablatif. 

i" Remarque. Dans les cas où l’on emploierait le participe 
présent du verbe sum, s’il existait, l’ablatif absolu n’est composé 
que d’un nom ou d’un pronom, et d’un attribut. 

Ex. : Cicéron étanr consul, ow sous le* consulat* de Cicéron; 
i<j,. i Cicerone consule. 

On, dit de même : me duce, sous ma conduite. i 

2* Remarque. Il n’est pas permis d’employer l’ablatif absolu, 
lorsque le participe se rapporte au sujet du verbe principal. 

Ex.’’: César, étant parti d’Italie, alla eu Grèce; Cœsàr, ex 
Itcdia profectus , Græciam petivit. - ^ 

Pompée, ayant été vaincu par César, s’enfuit en Égypte ; 
Potnpeius ', victus a Cæsare, in Ægyptum fugü. 

Si lé verbe, en latin, n’a pas de participe passé actif ou passif,‘6A 
tourne la phrase en employant quum avec le plus-que-parfait du ’ 
subjonctif. , ^ , 

Ex'.': Alexandre, ayant vaincu DanusT' se rendit ^maître de 
l’Asie; Alexander, quum vidssei'Èarium, AsiapoH- 
tus est.^ . . , 

Pompée, étant arrivé en Égÿptè, fut tué; Pompeius, 
quum in Ægyptum advènisset , interfectus est. 

Quum peut s’employer aussi quand le verbe a un participe passé.'' 

i r / • ^ 7 J I ' 

3®, Remarque. Lorsque, en français, dans une proposition 
inciMnte formée d’un participe et d’un nom, ce nom est représenté, 
cotnme régime, auprès du verbe principal, par un des pronoms 
le, la, les, lui, leur; on tourne la proposition incidente de 
manière à en faire en latin le régime du verbe principal. 

Ex. : La ville ayant été prise, l’ennemi la pilla; tournez, 
l’ennemi pilla la ville prise; urbem captam hostis 
diripuit. 

Les citoyens devant être passés au Ç1 de l’épée, le vaiu- , 
queur leur pardonna; tournez, le vainqueur pardonna 
aux citoyens devant être passés au fil de l’épée; 
civibus ferro necandis victor pepercit. 
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CHAPITRE CINQUIÈME. 


EMPLOI DU VERBE. 

340. La signification naturelle et générale du verbe est d’expri- 
mer le rapport qui existe entre le sujet et l’attribut d’une propo- 
sition. (71) 

Souvent, néanmoins, il remplit le rôle de substantif ou d’od- 
jectif; car, comme le substantif, il sert tour à tour de sujet, de 
régime direct ou indirect, de complément circonstanciel; enfin, 
au participe, il devient attribut et adjectif qualificatif. 

Ces fonctions du verbe sont indiquées par les modes. 

Les modes (de modus, forme) sont les formes diverses que 
prend le verbe, suivant le rôle qu’il remplit dans la phrase. (76) 

Voici le tableau des différents emplois du verbe, et de ses modes. 

11 est agréable de jouer; ludere jucundum est; infinitif, sujet. 

Il est nécessaire que les enfants jouent; pueros ludere nccesse 
■est; proposition infinitive, sujet. 

Je veux jouer, volo ludere •, infinitif, régime direct. 

Je sais que les enfants jouent, scio pueros ludere; proposition 
infinitive, régime direct. 

Je veux qu’ils jouent, volo ut ludant; subjonctif, régime. 


Le temps de jouer. . tempus /udendt ) gérondif, 

Prompt à jouer . . . promptus ad ludendum . . . j régime. 

Pendant qu’il joue, in ludendo; gérondif, complément cir- 
•constanciel. 

Je viens jouer. . . . vcxâolusum | supin. 

Admirable à voir . . mirabile visu | r^ime. 


11 aime le jeu , est ludi amans; participe, attribut. » 

L’enfant qui aime le jeu, puer ludi amans; participe, adjectif 
qualificatif. 

L’enfant est joyeux pendant qu’il joue, lætus 

«St puer, dum ludit 

Il était joyeux, quand il jouait; lætus erat, 

quum luderet 

Si vous jouez, je vous louerai; si ludes ou 
luseris , te laudabo 


indicatif et 
subjonctif, 
compléments 
circonstanciels. 
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MODES Dü VERBE. 


Art. I. — INDICATIF. 


Vindicatif (de indico, indiquer) est le mode de l’affirmation 
pure et simple. 


1. Lego. 


34 t. — Règle. On emploie l’indicatif dans une proposition 
absolue, pour affirmer, pour nier, ou pour interroger. 

Ex. : Je lis, lego; je ne lis pas, non lego ; lit-il? an legit? 

II. Bene est ubi est. 


Hî . — Règle. On emploie l’indicatif, comme complément 
circonstanciel de lieu, de temps, de cause, de condition, 
toutes les fois qu’on énonce un fait d’une manière absolue; 
(c’est-àrdire sans établir un rapport intime de dépendance 
entre la proposition principale et la proposition complétive). 

Ex. : Il est bien où il est, bene est ubi est. 

Quand je lis, je m’instruis; quum lego, disco. 

Vous m’avez fait plaisir en m’envoyant ce livre; 
pergratum mihi fecisli, quoi librum ad me mistsH. 

Lisez, si vous voulez; lege, si vis. 

Art. II. — IMPÉRATIF. 


343. L’impératif (de impero, commander) est le mode du 
‘Commandement. 

Comme le présent de l’impératif n'a ni la 3* personne du sin- 
gulier, ni la 1" et la 3* personne du pluriel, on emprunte ces per- 
sonnes au subjonctif. 

Ex. : Qu’il lise, légat; lisons, legamus; qu’ils lisent, legant. 

La forme en to, tor, s’emploie surtout quand on rédige des 
lois, ou qu’on donne des préceptes qui regardent l’avenir, enfin 
quand on veut commander avec énergie. 

Ex. : Que deux hommes soient revêtus du pouvoir royal, et 
qu’ils s’appellent consuls; regio imperio duo sunio, 
iiqueconsules appellantor {Cic.). 

Attache toujours tes regards sur le ciel, méprise les 
choses humaines; cœlestia semper spectato, humana 
contemnito (Cic.). 
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1, Puer, abîge maseât.' 

344. — Règle. Quand on commande, le verbe se met à 
l’impératif. 

Ex. : Laquais, chassez les mouches; puer, abige muscai.' 
Qu’il s’en aille, le traître; aheat, proditor. 

Demandez demain, on vous donnera; maintenant, 
allez-vous-en ; craspetito, dabitur ; nunc abi (Pladt.). 

II. Ne intultei mireris, ou noH insultare miseri*. 

345. — R^gle. Quand on défend, on met ne avec le sub- 

jonctif; on peut aussi, pour adoucir la défense, employer 
no/< (pourlaî® personne du singulier), nolite (pour la 2* per- 
sonne du pliinpl), avec l’infinitif. , , , 

Ex. : N’insultez pas les malheureux, ne inmllésmseris ; oü‘ 
bien,' nolîinsùUare miseris. , , , , 

Remarque. Quand l’impératif exprime un conseil ou une invita- 
tion plutôt qu’un ordre précis, on emploie élégamment, surtout au' 
singulier, curant, fah uf (ou simplement foc), avec le'sùfcjonctif; 
si la proposition est négative, on met cave ne avec le subjonctif. 

Ex! : Portez-vous bien; cura ut'valeas, fat vdleàsi' 

Ne faites pas cela , cavé ne hoc fadas. 

Quelquefois, à la seconde personne, l’impératif 'est remplacé 
par le subjonctif : venez ici, hue venias (s.-ent. impero, velim). 

Art. III. — SUBJONCTIF. 

346. — Le subjonctif [de subjungo, joindre à) est le mode de 
la dépendance, parce qu’il dépend toujours et essentiellement 
d’une autre proposition, exprimée ou sous-entendue. . 

Ex. : Je veux que vous fassiez cela, volo hoc fadas, ou simple- 
ment ftoc /’ociojt (s.-ent. uo/o). _ ^ -, 

Qu’il parte, aheat' [s.-caK. volo, ou impero, ou concedout). 

,, Puissiez-vous ét^ heureux! Sis /efia;.' (s.-ent. optoufj. 

Le subjonctif s’emploie dans les quatre cas suivants : 

1® Pour exprimer les actes de laio/o?(fé, à savoir ; un ordre, une 
défense, un vœu, une crainte, un conseil^ un encouragement, etc. 

2® Pour exprimer le lut', une conséquence, une nécessité. 

3® Pour exprimer le doute, la possibilité, une supposition, 
une condition. 

•4® Pour exprimer le rapport de dépendance intime qui unit 
l’interrogation indirecte à la proposition principale. 
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LES ACTES DE LA VOLONTÉ. ' 

1. Suadeo tlbi ut legai, ne ludaa. 

347. — Réglé. Les verbes qui signifient conseilla ou per- 
smder; souhaiter, demander ou obtenir; ordonner on permettre ; 
avoir soin oi faire en sorte; gouvernent le subjonctif avec ut; 
si le second verbe est accompagné d’une négation, on rem- 
place ut par ne ou ut ne. (503, 1») 

Ex. : Je vous conseille de lire, suadeo tibi ut legas; de ne 
pas jouer, ne ludas. 

Dites-lui, avertissez-le , prdonnez-lui de prendre 
garde; die illi, prœcipe UH, mone ilium ut caveat. 

Ayez soin de vous bien porter, cura ut valeas; de ne 
pas tomber malade, ne ou ut ne in morbum incidas. 

N. B. En général, lorsqu'on désire qu’une chose se fasse, on 
emploie ut; quand on craint qu’une chose n’arrive, on emploie ne. 

Remarques. 1® Ut s’omet souvent, surtout après volo, nolo, 
maîo et foc : je ne veux pas que vous mentiez, nolo mentiare. 

2“ Volo, nolo, malo, cogo, patior et sino, se construisent aussi 
avec la proposition infinitive (360); jubeo la demande tou- 
jours (286); cupio, opto, rogo, postulo, persuadeo, l’admettent 
quelquefois. 

3® Lorsque dico, moneo, persuadeo, scribo, signifient dire que, 
averHr que, persuader que, écrire que, sans exprimer ni un 
conseil ni un ordre , ils veulent la proposition infinitive. (360) 

Ex. : Dites-lui, avertissez-le que je ^uis arrivé; die illi, mone 
ilium me advenisse. 

11. Hoo avertat Deotl 

348. — Règle. Pour exprimer un souhait, une imprécation, 
ou une concession ] on emploie souvent 1e subjonctif tout seul. 

Ex. : Puisse le ciel détourner ce malheur! hoc avertat Deus ! 

Que je meure, si cela n’est pas vrai ! moriar, nisi hoc 
verum siti 

Je voudrais que vous fussiez ici, velim te hic esse. 

Qu’il dissipe ses biens, cela ne me regarde pas; rem 
suam profundat , nihil ad me attinet. 

Qu’il y pense, ou à lui d’y penser (c’est son affaire); 
ipse vider it. 

N. B. Ou sous-entend toujours opto, concedo, si fieri possit, etc. 

U. 
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Remarque. Pour donner au souhait une expression plus vive, 
on se sert souvent des particules optatives o! si! o si! utinam! 

O utinam ! (oh ! si .. ! plaise au ciel que ! plût au ciel que ! fasse le ciel 
que! puisse..!) ut! (que..! combien..!) sic/ ita/ (puisse..!) 

Ex. : Ah! qu’il me soit permis..! o Kceat rnihi,,! 

Plût au ciel que j’eusse obéi à mes parents! utinam 
parentibus paruissem ! 

III. Cave ne oadas, 

349. — Règle. Les verbes qui signifient prendre garde, 
craindre, dissuader, défendre, empêcher, refuser, gouvernent 
le subjonctif avec ne. (503, 2°) 

Ex. : Prenez garde de tomber, cave ne codas. 

Je crains que le maître ne vienne, timeo ne prœceptor 
reniai. 

Dissuadez-le de partir, illi dissuade ne proficiscatur. 

Dieu nous défend de mentir, Deus prohibe! nementiamur. 

1^' Remarque. Prendre garde que, signifiant remarquer, se 
rend par animadvet'tere, suivi de la proposition infinitive ; quand il 
veut dire avoir soin, on le rend par curare, dare operam ut (subj.). 

Ex. : 11 ne prend pas garde qu’on se moque de lui, non ani- 
madvertit se derideri. 

Prenez garde que tout soit prêt, cura ut omnia sint parafa. 

2' Remarque. Lorsque les verbes craindre, appréhender, avoir 
peur, etc., sont suivis en français de la double négation ne pas , 
ne point, c’est-à-dire lorsqu’on craint qu’une chose que l’on désire 
n’arrive pas, on emploie le subjonctif avec w< ou ne non. 

Ex. : Je crains que ma mère ne vienne pas, timeo ut eu ne non 
mater reniât. 

3* Remarque. Craindre de, appréhender de, avoir peur de, etc., 
signifiant faire difficulté de, se rendent par dubitare, avec l’infinitif ; 
quand ils signifient 7ie pas oser, on les exprime par nonaudere. 

Ex. : 11 ne craint pas d’avouer, faten non dubitat. 

Je crains de dire , non audeo dicere. 

4* Remarque. Après les verbes qui signifient empêcher, dé- 
fendre, refuser, on peut, au lieu de ne, employer quominus (subj.). 

Ex. : Cela m’a empêché de partir, id impedivit ne ou quominus 
proficiscerer. 

Veto, défendre, a toujours en prose la proposition infini- 
live (286); en poésie, ou le trouve aussi avec ne et le subjonctif. 
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IV. Non impedio quin, quii impedit quin profioitoari* f 

350. — Règle. Quand les verbes qui signifient empêcher, 
défendre, refuser, sont accompagnés d’une négation ou d’une 
interrogation, on met après eux quin (ou quominus) avec le 
subjonctif. 

Ex. : Je ne vous empêche pas, qui vous empêche de 
partir ? non impedio quin (ou quominus), quis impe- 
dü quin (ou quominus) proficiscaris? 

On dit encore, avec quin et le subjonctif : non possum facere 
quin, non possum mihi temperare quin, non mihi tempero quin, 
je ne puis m’empêcher de; vix teneor quin, j’ai peine à m’em- 
pêcher de; parum abest quin, peu s’en faut que... ne... 

LE BUT, LA CONSÉQUENCE, LA NÉCESSITÉ. 

EJere oportet ut vivas. 

351. — Règle. Pour marquer le but, la conséquence ou la 
nécessité,on emploie ut avec le subjonctif. (503, 3®) 

Ex. ; Il faut manger pour vivre, et non vivre pour manger; 
edere oportet ut vivas, non vivere ut edas. 

11 suit de là que l’âme est immortelle, inde sequitur 
(ou fit) ut animus sit immortalis. 

Dieu est si grand que nous ne pouvons le comprendre, 
Deus tantus est ut intelligi non possit. 

11 est nécessaire que l’homme meure, necesse est 
ut homo moriatur. 

!'• Remarque. Ut sert à traduire afin que, pour que (ou afiti de 
et pour avec l’infinitif), en sorte que, de manière que, de 
manière à. Ut traduit aussi la conjonction que, placée après les 
adjectifs et les adverbes de quantité tel, si grand, si petit, telle- 
ment, etc. {talis, tantus, adeo, tam,ita, sic, etc.), pour exprimer 
un effet, une conséquence, et non un rapport d’égalité. (431) 

Ex. : Afin que vous veniez, pour que vous veniez; utvenias. 

Je viens pour jouer, afin de jouer ; venio ut ludam. 

Faites en sorte que, de manière que mon père vienne; 
fao ut pater veniat. 

Arrangez tout de manière à pouvoir venir, omnia com- 
pom ut venire possis. 

11 est si bon qu’il fait du bien à tous; adeo (ou tam, ita, 

sic) bonus est ut omnibus benefaciat. 
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2® R'emarqije',' Oîî emploie élégamment qui,' quæ , quod, avec 
le subjonctif, pour ni ego, (ut tu, is, ille, ilium, elCi); de même 
pour ta/is ut, quoniam ou quum (puisque), suivis d’un pronom. 

Ex. : Je suis venu pour voir, vent qui-viderem {pour ut ego 
vider em). 

J’sd envoyé quelqu’un vous annoncer cela, misi aliquem 
qui tibi hoc nuntiaret (pour ut is nuntiaret). 

11 m’a volé un vase d’or pour vous le donner; vas aureum 
mihi subripuit, quod tibi daret (pour ut illud daret). 

Reposez-vous, pour mieux travailler; otiare, quo melius 
labores (pour ut eo melius labores). 

11 y a, il se trouve, on trouve des hommes qui pensent..; 
sunt , reperiuntur, invenias ^ui putent (pour homines 
taies ut putent). 

Pourquoi m’interrogez-vous, puisque vous savez tout? 
cur me interrogas, qui omnia sctos? (pour quoniam tu 
scis, ou quum tu scias). 

César, connaissant (c’es<-à-dtre parce qu’il connaissait) la 
marche de l’ennemi , passa le fleuve ; Ccesar, qui sciret 
hostium iter, flumen trajedt (pour quum is sciret). 

Le relatif qui, quæ, quod, employé pour quum (puisque), se 
trouve souvent et élégamment précédé des particules quippe, ut, 
ou utpote : Cœsar, quippe qui sciret, ut qui sciret, utpote qui sciret. 

3® Remarque. Monter, être digne de, se rendent en latin par 
dignus ut avec le subjonctif; on remplace élégamment ut par qui, 
quæ, quod, lorsque la proposition complétive renferme un pronom 
dont l’antécédent est déjà exprimé dans la proposition principale. 

Ex. : 11 mérite de commander, il est digne de commander; 
dignus est ut ou qui imperet. 

Il ne mérite pas que j’aie pitié de lui, non dignus est ut 
. illius ou cujus me misereat. 

Vous méritez bien que j’agisse ainsi, dignus es sane ut 
sic agam. 

4* Remarque. On emploie quin pour ut non, qui non, etc., 
après les propositions négatives ou interrogatives. 

Ex. : Je ne doute pas, qui doute, doutez-vous, que la vertu ne 
soit aimable? non dubito quin, quis dubitat quin, 
• an dubitas quin virtus sit amabilis? 

11 n’est personne qui ne pleure, nemo est quin lacrymet. 
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LE DOUTE, LA POSSIBILITÉ, LA SUPPOSITION, LA CONDITION. 


Aooipiamf negemt — Queerat quiapiam. 

• 'a'’ a a *' ^ 

Si veniat. — Si vellet, vinoeret. 


352. — Règ^e. Quand on veut exprimer un doute, ou bien,, 
une possibilité, une supposition ou une condition tant soit peu 
douteuses, on met le verbe au subjonctif. 

Ex. : Doüte ; Accepterai -je? refuserai-je? accipiam? 

> negem? {Cic.) 

Que pouvais-je faire? quid facerem? • 

Que faire maintenant? nunc quid faciatn? 
Possibilité : On pourrait demander, quærat quispiam. 
On me dira peut-être, fortasse quis dixeril ou 
dicat. 

-y 

Qui pourrait ne pas admirer? qui n’admirerait pas? 

^ * quis non miretur? 

Supposition : Supposé qu’il vienne , si veniat. 

Si vous le voulez, pour peu que vous le vouliez, je 
partirai; si velis , profictscar. 

Si vous ne prenez garde, vous tomberez; nisi 
caveas, codes. 

Condition ; S’il voulait, il vaincrait; sivellet, vinceret. 

i 

1" Remarque. Le subjonctif peut servir souvent à rendre avec 
beaucoup d’élégance certaines phrases dubitatives ou condition- 
nelles, formées par les verbes pouvoir et vouloir. 

Ex. : Qui pourrait le croire? quis credat? 

Vous voudriez faire cela? tu hoc faceres? 

2* Remarque. Uans les phrases qui expriment une condition 
ou une supposition, le conditionnel présent so traduit en latin par 
l’imparfait du subjonctif; le conditionnel passé, par le plus-que- 
parfait du subjonctif. 

Ex. : Si tu avais de la voix, aucun oiseau ne l’emporterait sur 
toi; sivocem haberes, nullaprior aies foret (Phæd.). 
Si tu t’étais contenté de nos demeures, tu n’aurais pas 
essuyé cet affront; contentas nostris si fuisses sedibus, 
non illam expertus esses contumeliam (Phæd.). 
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LA DÉPENDANCE DANS L'INTERROQATION INDIRECTE. 

NeacU quU ego ■im. 

353. — Règle. Toutes les fois qu’une particule interrogor 
tive se trouve entre deux verbes, c’est-à-dire devant une 
proposition complétive, elle demande en latin le second 
verbe au subjonctif. 

Ex. : Vous ne savez pas qui je suis, nescis guis ego sim. 

On est convenu d’appeler interrogation indirecte l’emploi d’une 
particule interrogative unissant une proposition complétive à la 
proposition principale. 

Les particules interrogatives sont toutes celles qui servent à 
interroger, c’est-à-dire : 

1® Les pronoms et les adjectifs interrogatifs guis, uter, qualis, 
quantus, quot, quotus et leurs composés; 

2® Les adverbes interrogatifs cur, quare, quid, quamobrem, 
quomodo, an, num, né' (enclitique), utrum; ubi, quo, unde, 
quel; quando, quamdiu, quoties; ut, quam, quantum; etc. 

Autres Exemples. 

Dites-moi quelle heure il est, die mihi quota hora sit. 

Je ne sais lequel des deux a été le plus éloquent, nescio uter 
fuerit eloquentior. 

Écrivez-moi ce que vous faites, c’est-à-dire quelle chose vous 
faites; ad me scribe quid agas. 

Je voudrais savoir où vous êtes, scire velimubi sis; d’où vous 
venez, unde renias; où vous allez, quo eas;'par où vous passez, 
qua iter fadas. 

Dites s’il a de quoi me payer, die an habeat unde mihisolvat. 

Interrogée pourquoi elle disait cela, interrogata cur hoc diceret. 

Vous voyez combien je vous aime , vides quantum te amem. 

Je dirai en peu de mots combien la liberté est douce; quam 
dulcis sit libertas, breviter proloquar (Phæd.), 

l" Remarque. Quand ce qui, ce que, signifiant la chose qui, 
la chose que, s’expriment par le pronom relatif neutre gwod, 
quœ (au pluriel), on emploie l’indicatif. 

Ex. : Faites ce qui est bien, foc [illud) quod bonum est. 

11 a fait ce que j’avais commandé, fecit [ilia) quœ præce- 
peram. 
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2* Remarque. Si, employé en français dans l’interrogation 
indirecte , se traduit en latin par les particules an , num , ou l’en- 
clitique né', suivies du subjonctif. 

Ex. : On demande s’il se porte bien; quoêritur an ou nam 
valent, ou valeatnë. 

Après nescio, haud scio, incertum est, on met an avec le 
subjonctif : je ne sais s’il se porte bien, nescio an valent. 

3* Remarque. Doufer que... se rend par dubito an, num ou 
né”, suivi du subjonctif. 

Ex. : Je doute qu’il se porte bien; dubito an ou num valent, 
ou valeatnlf. 

4® Remarque. Quand l’interrogation indirecte est formée de 
deux membres, sise rend par utrum, né" ou num; lorsqu’il y a 
une négation, par nonne; la conjonction ou se rend par an ou 
né"; ou non par necn^ ou annon. 

Toutes ces particules demandent après elles le subjonctif. 

Ex. ; Je ne sais, je demande s’il est bon ou méchant; nescio, 
qucero utrum bonus sit an malus. 

Je ne sais s’il vient, ou non; nescio num veniat, annon 
(ou necnS). 

EMPLOI DES TEMPS DD SUBJONCTIF. 

Timeo ne pluat. 

354. — Règle. 1® Si le second verbe est au subjonctif en 
français , on emploie en latin le même temps du subjonctif. 

2® Si le second verbe est à l’indicatif en français, on 
emploie en latin le temps correspondant du subjonctif. 

3® Si le second verbe est à l’infinitif en français, on 
tourne d’abord par le subjonctif, pour voir quel temps du 
subjonctif il faut employer en latin. 

Ex. : Je crains qu’il ne pleuve , timeo ne pluat. 

Je sais ce que vous faites, scio quid agas. 

Je vous ordonne de lire, tournez, j’ordonne à vous 
que vous lisiez ; prœcipio tibi ut legas. 

N. B. Le présent du subjonctif correspond au présent de l’in- 
dicatif; l’imparfait à l’imparfait; le parfait au parfait ; le plus- 
que-parfait au plus-que-parfait; le futur antérieur se rend parle 
parfait du subjonctif. 

Pour le futur simple et les deux conditionnels, v. § 355. 
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1" Exemple. 

Je crains que vous ne lisiez tiraeo ne legas. 

— que vous n’ayez lu ne legeris. 

Je craignais que vous ne lussiez timebam ne legeres. 

Je craignais que vous n’eussiez lu ... . timebam ne legisses. 

J’ai craint que vous ne lussiez timui ne légères. 

J’avais craint que vous ne lussiez .... limueram ne legeres. 

Je craindrai que vous ne lisiez timebo ne legas. 

— que vous n’ayez lu — ne legeris. 

J’aurai craint que vous ne lisiez limuero ne legas. 

Je craindrais que vous ne lussiez timerem ne legeres. 

J’aurais craint que vous ne lussiez. . . . timuissem ne legeres. 

2* Exemple. {Interrogation indirecte.) 

Je sais, je saurai . . ce que vous 1 scio, sciam. . . • j ^ 

J’aurai su, je saurais faites.. . . | scivero, scirem. 

Je sais, je savais. . / scio, sciebam. . 

J’ai su, j’avais su. . ce que vous) scivi, sciveram. ageres 

Je saurai, j’aurai su i/atsiez . . . j sciam, scivero . ^ 

Jesaurais, j’aurais su ; ' scirem,scivisscm 


quid ageres. 


I scirem,scivisscmi 


Je sais , je savais . . 1 1 scio, sciebam. . 1 

J’ai su , j’avais su. . > \ scivi, sciveram. quid egeris. 

Je saurai, j aurai su ' | sciam, scivero . 

Je sais, je savais . . ce que vous î scio, sciebam. . 

J’ai su , j^avais su . . aviez fait. , f scivi , sciveram agisses. 

Je saurai ce que vous aurez fait . . sciam quid egeris. 


Je vous ordonne . , . 
Je vous ordonnerai . . 
Je vous ordonnais . . 
Je vous ad ordonné . . 
Je vous avais ordonné 


3* Exemple. 

de /iVe, tournez IPræcipio tibi . . 
q. vous lisiez. jPræcipiam tibi. . 

Præcipiebam tibi 
de lire, Præcèpi tibi. . . 

tournez, Præceperam tibi 


ut legas. 


Je vous ordonnerais. . (q.uous lussiez. Præciperem tibi i 
Je vous auraisordonné | Præcepîssem tibi ) 

Remarque. Lorsque, en français, le présent et Y imparfait du 
subjonctif onile sens du futur, comme dans les phrases : je crains 
qu’t7 ne vienne demain, je craignais qu’t/ ne vint le mois suivant, 
on exprime en latin ces futurs du subjonctif par l’une des 
manières indiquées au § 3»5. 
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iPPENDlCE. — FüTüRS ET CONDITIONNELS. 

1° Actif. — Soio quîd aoturut ti«. 

2° Passif. — Neioio an futurum «it ut laudetur, 

3S5. Les futurs ei '[èà~cànditiorinels employés dans l’interro- 
gation^ indirecte"; de ’phis, le présent et l'imparfait du subjonctif, 
quand ils "marquent en' français le 'futur; se rendent eri'laün : 
i’* à l’actif , par lé 'participe futur en rus, avec sim, 'essem, 
fuerim, /Uissem, suivant le sens; 2® au passif, par la locution 
futurum ' sif, essét ou fuisset ut : le verbe suivant se" met au 
temps du subjonctif passif voulu par le sens! ' 

On fait de mênie pour les verbes actifs qui, manquant de 
supin, n’ont pas de participe futur actif en rus. 

Exemples. 


\ 


Je sais, je saurai, etc., ce que vous ferez; scib, sciain, etc., 
quid acturus sis. 

Je sais, je savais, etc., ce que vous feriez; scio j sciebam, etc., 
quid acturus esses. 

Je sais, je savais, etc., ce que vous auriez fait; scio, scie- 
bam, etc., quid acturus fuisses. 

Je crains qu’il ne vienne bientôt; ümeo ne moi venturus sit. 

Je craignais, j’avais craint qu’il ne vint le lendemain; time- 
bam , timueram ne postridie venturus esset. 

Je ne sais s’il sera loué, s’il se repentira un jour; nescio an 
futurum sit ut laudetur, ut ilium paeniteat. . , 

Je ne savais pas s’il serait loué un jour, nesdebam an futurum 
esset ut laudaretur. 

Je doutais qu’il dût se repentir un ]OViT,dubitabam num futu- 
rum esset ut ilium pœniteret. 

Remarque. Souvent les temps ordinaires du subjonctif tiennent 
lieu du futur, lorsque ce temps est suffisamment indiqué dans un 
des membres de la phrase par un adverbe de temps ou par un 


complément. 

Ex.': Vous m écrivez que, s’il yienl demain, tout le monde 
sera dans la joie; mandaè',^ si cras veniat (pour ven- 
• turv,s'H(),'omnesgavisurosessé‘^ 

Oh 'peut dire de même ': timeo ne'mpx vèniai,"timebam ne 
postridie veniret ; nescio an, dubito num ilium unquam (ou snox, 


cras) pœniteat; nesdebam an unquam laudaretur, etc. 
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Art. IV. — infinitif. 

356. L’infinitif (de infinitus, indéterminé) est le mode de 
Vindéfini, de rtndéfermtné. 

11 s’appelle ainsi, parce que par lui-même il n’exprime que 
d'une manière générale l’état ou l’action signifiée par le verbe. 

Le verbe à l’infinitif présent peut être regardé comme un véri- 
table substantif; car il remplit dans la phrase les fonctions du 
substantif, et il en a les cas. 

» Comme les substantifs, il est tantôt sujet, tantôt régime ou cowi- 
pJcment; et, pour indiquer ces différentes fonctions, il prend, grâce 
aux gérondifs et aux supins, les différents cas qui lui manquent. 

Voici la déclinaison du verbe à l’infinitif présent : 

Nom. Vidffre , voir. 

Gén. Videndi, de voir. 

Dat. Videndo, à voir. 

Acc. Vidére, voir: ad videndum, à voir; visum, voir, 

Abi.. Videndo, in videndo, en voyant; visu, à être vu. 

Les Latins ont imaginé les gérondifs et les supins, parce qu’ils 
n’avaient pas, comme les Grecs, l’article défini pour indiquer les 
différents cas de l’infinitif. 

Le verbe à l’infinitif se construit, ou seul, ou avec un sujet à l’ac- 
cusatif. Seul, il représente un substantif neutre singulier, et s’em- 
ploie, ou comme sujet, ou comme régime direct d’un autre verbe. 

Quand l’infinitif a un sujet à l’accusatif, il forme une proposition 
appelée infinitive, qui s’emploie, elle aussi, ou comme sujet, 
ou comme régime direct d’un autre verbe. 

Le verbe, employé au mode impersonnel de l’infinitif, au gé- 
rondif ou au supin, gouverne les mêmes cas qu’aux modes per- 
sonnels : amare , amandi Deum ; eoquœsitum libros. 

l’infinitif, SUJET. 

Pulohrum est oblivitci injurias. 

357. — Règle. L’infinitif, seul ou avec un régime, sert 
souvent de sujet à un autre verbe. 

Ex. : Il est beau d’oublier les injures; tournez, oublier les 
injures est beau ; pulchrum est oblivisd injurias. 

Question : Qu’estrce qui est beau? — Réponse : Oublier les 
injures. 
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l’infimtif, régime direct. 

Vincere toU. 

358. — Règle. L’infinilif s’emploie comme régime direct, 
après les verbes scio, savoir; volo, vouloir; soleo, avoir cou- 
tume; et plusieurs autres, quand il n’y a qu’un seul sujet 
dans la phrase. (503, 4“) 

Ex. ; Tu sais vaincre, Annibal; mais tu ne sais pas profiter 
de la victoire; vincere scis, Annibal; Victoria uti 
neâcis (Liv.). 

Question : Annibal sait guo»? — Réponse : vaincre. 

LA PROPOSITION INFINITIVE, SUJET. 

Deum cite oonttat. 

359. — Règle. La proposition infinitive s’emploie comme 
sujet, 1® avec les verbes impersonnels , comme constat, decet, 
refert, etc.; 2® avec le verbe est, suivi d’un adjectif neutre, 
d’un adverbe ou d’un substantif servant d’attribut. (503, 5*) 

Si on a en français la conjonction que, ou la préposition de, 
on ne la traduit pas, mais on met le verbe à l’infinitif, et son 
sujet à l’accusatif. Voir la régie du que retranché. (360) 

Ex. : Il est certain que Dieu existe, Deum esse constat. 

Question : Qu’est-ce qui est certain? — Réponse : que Dieu 
existe, ou Dieu exister. 

Autres Exemples. 

Il est honteux d’être paresseux, turpe est pigrum esse (s.-ent. 
hominem,puerum, eic.). 

11 ne suffit pas, ou ce n’est pas assez que l’homme ne fasse pas 
le mal ; hominem malo abstin^re non satis est. 

C’est une richesse que d’être content de son sort; contentum 
esse sua sorte (s.-ent. hominem), fortuna est. 

Remarqüe. Avec le verbe îicet, l’attribut de l’infinitif peut se 
mettre au datif, comme le régime de licet, ou bien à l’accusatif. 

Ex. : Il fut permis à Thémistocle de se reposer; licsiit esse 
otioso Themistocli {Cic.). 

Pourquoi ne vous serait-il pas permis d’être libres? cur 
esse libéras (s.-ent. vos) non liceat? (Cic.) 

Avec les autres verbes qui gouvernent le datif, il est mieux de 
mettre l’attribut de l'infinitif à l’accusatif. 

Ex. : Il nous est avantageux d’être sages, expedit nobis 
(s.-ent. nos) esse bonos (Ter.). 
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LA PROPOSITION INFINITIVE, RÉGIME DIRECT 

(ou règle du QUE retranché). 

IA' Il ‘ 

Credo Deum este «aDOtum. 

^ I* . ti> . 

360. — Règle. La proposition inflnitive s’emploie commo . 
régime direct, après les verbes qui signifient croire, savoir, 
apprendre, dire, sentir, désirer, vouloir, espérer, promettre : 
après ces verbes on ne traduit pas la j conjonction que; 
mais on met le verbe suivant à l’infinitif, et son sujet à 
l’accusatif. (503, 6*) 

C’est ce qu’on appelle communément la règle du que retranché. 

Ex. : Je «rois que Dieu est saint, tournez, je crois Dieu 
être saint; credo Deum esse sai^çiwm. ^ 

.Question ; Qu^est-ce que je crois? — Réponse : que Dieu est 
saint, ou Dieu être saint. Cette proposition tout entière est le 
régime direct de je crois. 


Remarque. Quand les verbes croire, espérer, promettre, 
menacer, se souvenir, sont suivis d’un infinitif, on tourne la 
phrase de manière que la conjonction que se trouve entre les 
deux verbes; puis on observe la règle de la proposition infinitive. 
Ex. : Je crois avoir lu, tournez, je crois que j’ai lu, ou moi 
avoir lii; credo me legisse. 

Vous croyez être heureux, tournez, vous croyez que vous ^ 
êtes heureux, ou vous être heureux; credis te esse 
heatum. ^ 

L’açcusatif, sujet d’une proposition infinitive servant de régime 
direct, doit toujours être exprimé en latin. 


2* Remarque. Les verbes espérer, promettre, menacer, veulent 
après eux, çn latin, le futur de l’infinitif, parce qu’ils expriment 
toujours une action future. 

Ex. .-Charles espère partir bientôt, tournez, Charles espère 
gu’il partira bientôt, ou lui devoir partir bientôt; 
Carolus sperat se brevi profecturum esse. 

Après les verbes memini et recordor (se souvenir), on met 
ordinairement le présent de l’infinitif, aiv lieu du parfait qui est 
en français. 

Ex. : Je me souviens d’avoir lu, memini me legere. 
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3“ Remarque. Après les verbes voir, sentir, écouter, entendre, 
l’infinitif français se met en latin au participe'présent, qui s’accorde 
avec le régime dès verbes voir, seiitir, etc. 

Ex. : Je l’ai vu entrer, vidi eum ingredientem. 

Si l’infinitif peut se tourner par le passif, on emploie l’infinitif 
passif : je vois amener des prisonniers, video captivos adduci. 

4® Remarque. Quand il y a amphibologie dans la proposition 
infinitive, c’est-à-dire lorsqu’elle renferme deux accusatifs, l’un, 
sujet, l’autre régime direct, il faut tourner par le passif. 

Ex. : Je sais que Pierre loue Paul, tournez, que Paul est loué 
par Pierre ; sdo Paulum a Petro laudari. 

Il y aurait de l’amphibologie à dire : scio Petrum laudarePmlum. 

3® Remarque. Dans les narrations vives, où les faits se suc- 
cèdent rapidement, on emploie souvent plusieurs infinitifs de ' 
suite, précédés de leur sujet au nominatif, parce qu’on sous- 
entend le verbe eœpi (commencer, se mettre à). 

C’est ce qu’on appelle infinitif historique ou infinitif denarration. 

Ex. : Catilina s’étonne, il se lève, il s’indigne, il menace, il 
s’élance furieux hors de la salle du sénat; Catilina 
mirari, surgere, indignari, minari, prorumpere 
furens e curia. 

On dit de même en français : Catilina de s’étonner, de selever, etc. 

6® Remarque. Dans les interrogations et les exclamations vives 
de l’indignation ou de l’étonnement, on emploie quelquefois la 
proposition infinitive toute seule, en retranchant le verbe dont 
elle dépend. 

Ex. : Faut-il que, vaincue , je renonce à mon entreprise! Ifenà' 
incæpto desistere victam (s.-ent. oportet)! (Virg.) 

EMPLOI DES TEMPS DANS LA PROPOSITION INFINITIVE. 

Credo te legere , te legiiae , te leoturum eue , fuiiie. 

361. — Règle. En général, il faut donner à l’infinitif latin 
le même temps que l’on a en français, quand on a tourné par 
l’infinitif. 

Ex. ; Je crois que vous lisez, tournez, vous lire (présent); 
credo te legere. 

Je crois que vous avez lu, tournez, vous avoir lu 
(parfait) ; credo te legisse. 

Je crois que vous lirez, tournez, vous devoir lire 
(futur); credo te leclurum esse. 
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N. B, De môme au passif : Je crois que vous êtes aimé, avec 
été aimé, serez aimé; credo te amari, amatum esse, amatum iri. 

On omet souvent esse ou fuisse, aux futurs de l’infinitif actif,, 
ainsi qu’au parfait de l’infinitif passif. 

1'® Remarque. Le conditionnel présent se rend par le futur de 
l’infinitif; le conditionnel passé, parle futur passé de l’infinitif. 

Ex. : Je crois que vous liriez, si..., tournez, vous devoir lire,, 
si...; credo te lecturum esse, si... 

Je crois que vous auriez lu, si..., tournez, vous avoir dû 
lire, si...; credo te lecturum fuisse, si... 

2® Remarque. Si le second verbe est au subjonctif en français, 
il faut tourner la phrase par la proposition infinilive, comme 
lorsqu’il est à l’indicatif. 

Ex. : Je ne crois pas que vous lisiez, tournez, vous lire 
non credo te legere. 

3® Remarque. Si le verbe latin de la proposition infinitive n’a 
pas de supin, par conséquent pas de futurs de l’infinitif, ni actifs 
ni passifs, on emploie les circonlocutions fore ut, ou futurum 
esse ut (devoir arriver que), pour le futur simple; futurum fuissent 
(avoir dû arriver que), pour le futur passé. 

Le verbe se met au présent du subjonctif après fore ou futurum 
esse, si le premier verbe est au présent ou au futur; à l’imparfait 
du subjonctif, si le premier verbe est à un temps passé; et tou- 
jours à l’imparfait du subjonctif après futurum fuisse. 

Ex. : Je crois que vous vous repentirez, qu’il étudiera; credo 
fore ou futurum esse ut te poeniteat, ut studeat. 

Je croyais que vous vous repentiriez , credebam fore ou 
futurum esse ut te pœniteret. 

Je ne crois pas qu’il eût étudié, si...; non credo futurum 
fuissent studeret, si... 

Je crois qu’il sera frappé, credo fore ut feriatur. 

Les formes fore ut, futurum esse ou fuisse ut, s’emploient, 
élégamment même avec les verbes qui ont un supin : credo fore 
ut légat, futurum fuisse ut léger et; credo fore ut liber legatur. 

4® Remarque. Quand le verbe de la proposition infinitive doit se 
mettre au futur passé de l’infinitif passif, on remplace cette forme, 
qui manque en latin, par fore ou futurum esse ut, suivi du par- 
fait du subjonctif passif. 

Ex. ; Je crois que le livre aura été lu, quand...; credo fore ou 
futurum esse ut liber lectus sit, quum... 
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362 — TABLEAU DES TEMPS DE LTNFINITIF 

employés dans la proposition inflnitive. 

PRÉSENT. ' 

Le ipréspit de l’infinitif s’ emploie, lorsque les deu.x verbes expriment 
des actions faites en même temps. 

Je crois, croirai .... qu’il lit. . 

Je ne crois pas qu’il lise . 

Je croyais, j’ai cru . . qu’il lisait 

J’avais cru qu’il lisait 

J’aurais cru qu’il lisait 

PARFAIT. 

Le parfait de l’infnitif s’emploie, lorsque le second verbe exprime 
une action faite avant celle du premier verbe. 

Je crois, croirai. . . . qu’il lisait . . \ cred-o, -ato . . 

Je crois, croirai .... qu’il alu . . . j cred-o, -am . . 

Je crois, croyais. . . . qu’il avait /u. f.s cred-o, -ebam . 

J’ai, j’avais cru . . . . qu’il avait lu.Yf credid-i, -eram . 

Je ne crois pas .... qu’il ait lu . .1^ non credo . . . 

Je ne croyais pas . . . qu’il ei'it /« . . i non credebam . 

Je n’aurais pas cru. . . qu’il eût lu. non credidissem 

FUTUR. 

Le futur de l’infinitif s’ emphie, lorsque le second verbe exprime 
une action postérieure à l’action du premier verbe. 

Je crois, croirai. . . . qu’il lira . . . j cred-o, -am 

Je croyais, croirais . . qu’il lirait • • / J cred-ebam , -erem . . 

J’ai, j’avais cru . ... — — ) | credid-i, -eram . . . 

Je ne croyais pas ... — — 1 3 non credebam .... 

Je n’ai, n’avais pas cru — — ) ~ non credid-i, -eram. . 

FUTUR PASSÉ. 

Le futur passé de l’infinitif s’emploie, lorsque le second verbe 
exprime une action à la fois postérieure à celle du premier, et anté- 
rieure à une troisième action , ou bien subordonnée à une condition. 
Je crois, croirai .... qu’il aura lu. \ ^ cred-o, -am . . . 

Je croyais qu’il aurait lu. j cred-ebam .... 

' J’ai, j’avais cru. . . . qu’il aurait lu. \ "Z credid-i, -eram. . 

Je ne crois, croyais pas | qu’il eû< ou \ S non cred-o, -ebam 

Je n’aurais pas cru. . . j aurait lu . . . / - non credidissem . 





cred-o, -am . . 
non cred-o, -am 
cred-eb£un, -idi 
cred-ideram . . 
cred-idissem . . 


a 

a 
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APPENDICE I. — GÉRONDIFS. 

i. 

I. GÉNITIF. 

Tempu* legendi. 

363. — Règle. L’infinilif, quand il est régime d’un substan- 
tif ou d’un adjectif qui gouverne le génitif, se traduit par le 
gérondif en di. 

^ Ex. ; Le temps de lire, tempus legendi. 

Curieux de voir, cupidus videndi. 

II. DATIF. 

Attuetu* laborando. 

364. — Règle. L’infinitif, quand il est régime d’un adjectif 
qui gouverne le datif, se traduit par le gérondif en do. 

Ex. : Accoutumé à travailler, assuelus laborando. 

III. ACCUSATIF. 

Promptus ad irasoeodum. 

365. — Règle. L’infinitif, quand il est régime ou complé- 
ment des adjectifs ou des verbes qui gouvernent les prépo- 
sitions ad, ob, inter, etc., se traduit par le gérondif en dum. 

Ex. : Prompt à se mettre en colère, promptus ad irascendum. 

Je vous exhorte à lire, te hortorad legendum. 

Pendant qu’on boit, que je bois, etc.; inter bibendum. 

Remarque. Paratus, prêt à, sc construit souvent avec l’infinitif. 

Ex. : Prêt à partir, paratus jn'oficisci. 

IV.' ABLATIF. 

Gonsumit tempus legeodo. 

366. — Règle. L’infinitif, employé comme complément de 
manière, de cause, de lieu, ou comme régime des verbes 
qui gouvernent les prépositions a, de, in, etc., se traduit par 
le gérondif en do. 

Ex. : Il passe son temps à lire, consumit tempus legendo. 

Fatigué de pleurer, fessus plorando. t 

Pendant la navigation, in navigando. 

Je reviens de me promener, rcdeo ab ambulando. 
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1'® Rf.marol’e. Les gérondifs ont quelquefois le sens passif. 

Ex. : Atlienas, erudkndi (jratiü , 7ïiissus (Jcst.); envoyé à 
Athènes pour y faire ses études. 

2® Remarque. Les gérondifs gouvernent le même cas que les 
verbes d’où ils viennent. 

Ex. : Le temps de lire l’IiistoirCj tempus legendi historiam. 

V. GÉRONDIF REMPLACÉ PAR LE PARTICIPE EN DUS. 

Tempus legendœ historiæ. 

367. — Règle. Toutes les fois qu’un gérondif a un 
réginio direct à l’accusatif, il est mieux de le remplacer par 
le participe passif en rf«ç, da, dum : le régime direct du 
gérondif se met au cas du gérondif, et le participe s’accorde 
avec lui en genre, en nombre et en cas. 

Ex. : Le temps de lire l’histoire, tournez, de l’histoire 
devant être lue ; tempus legendœ hisloriœ. 

Accoutumé à supporter le travail, assuetus tolerando 
labori. 

Prompt à venger une injure , promplus ad ulciscendam 
injuriam. 

Je revenais de visiter mes terres, redibum ab agris 
invisendis. 

N. B. Quand le verbe est neutre, ou ne peut pas tourner par 
le participe en dus ; il faut garder le gérondif : disposé à favoriser 
les enfants, paratus ad favendum pueris. 

APPENDICE 11. — SUPINS. 

I. Venio lutum. 

368. — règle. L’infinitif, après les verbes qui expriment 
ou renferment l’idée d’un mouvement vers quelque lieu, ou 
d’une tendance vers quelque objet, se rend en latin par le 
supin en um. 

Ex. : Je viens jouer, venio lusum. 

Admis à voir, spectalum admissi (Uor.). 

1” Remarque. Le supin en um gouverne le même cas que le 
verbe dont il est formé. 

Ex. : Ils envoient demander la paix, pacem petitum mittunt. 

2* Remarque. Si le verbe n’a pas de supin, on emploie ad 
avec le gérondif en dum, ou ut avec le subjonctif. 

Ex. : Je viens étudier; venio ad studendum, ou ut studeam. 

LS 
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II. Mirabile visu. 

369. — Règle. L’infinitif, après les adjectifs admirable à, 
facile à, difficile à, etc., se rend en latin par le supin 
en M. (503,7») 

Ex. : Chose admirable à voir, tournez, h être vue; res visu 
mirabilis, ou mirabile visu (sous-ent. negotium). 

Chose facile à dire, res dicta facilis. 

1'® Remarque. Si le verbe a’a pas de supin, on le laisse à l’in- 
finitif, et on en fait un sujet. (3o7) 

Ex. : Maleron est difficile à étudier, tournez, il est difficile 
d’étudier ma leçon ; difficile est studere lectioid meæ. 

2® Remarque. Le supin en u s’emploie aussi avec fas, nefas 
et pudet. 

Ex. : 11 est permis, il n’est pas permis de le dire; hoc fas est , 
7iefas est dicta (Cic.). 

Cela fait honte à dire, pudet dictUi 

Art. V. — participes. 

GalluB , esoain queerent. 

370. — Règle. Les participes s’accordent en genre, en 
nombre et en cas, avec les noms auxquels ils se rapportent, 
et gouvernent le même cas que les verbes d’où ils viennent. 

Ex. : Un coq , cherchant de la nourriture, trouva une 
perle ; gallus , escam quœrens , margaritam reperit. 

L’enfant, ayant été interrogé par le maître, répondit; 
puer, interrogatus a magislro, respondit. 

f® Remarque. Quelques participes passés passifs, employés 
ordinairement comme adjectifs , gouvernent le datif. , 

Ex. : Cet homme m’est connu, est connu de tous; hicvirmüii 
notas est, notas est omnibus. 

Tels sont : acceptas, agréé; cognitus, notas, connu ; comportas, 
constaté; dilectus, chéri; eœploraius, perspectas, probaius, 
spectatus, reconnu , éprouvé , prouvé ; etc. 

Eax)sus, perosas, qui hait, qui déteste; et pertæsus, ennuyé 
de; ont la signification active, et gouvernent l’accusatif : un 
élève qui déteste la paresse, discipalas pigritiam exosus. 

2* Remarque. Les adjectifs en bundus, dérivés d’un verbe, 
gouvernent le même cas que le verbe d’où ils viennent. 

Ex. : Ravageant les campagnes, popufaèundus ogros. 
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APPENDICE. PARTICIPES FRANÇAIS QUI MANQUENT EN LATIN. 

371. Quand un participe français n’a pas d’équivalent en latin, 
on emploie l’ablatif absolu, ou quum (lorsque, après que, 
puisque), suivi, d’après le sens, du présent, de l’imparfait, du 
parfait ou du plus-que-parfait du subjonctif. (339) 

Ex. : Cicéron étant consul...; Cicerone consule, ou qmm 
Cicero esset consul,.. 

Cicéron ayant découvert la conjuration, Catilina s’enfuit; 
quum Cicero conjurationem detcxisset, ou conjura- \ 
tione a Cicerone détecta, Catilina prof agit. 

Un rat, ayant rencontré un éléphant; mus elephanto 
quumfuisset ohvius (Phæd.). 

Étant ainsi favorisé de Dieu, vous pouvez vaincre; 
quum tibi Leus ita fareat, potes rincere. 

Poursuivi par des voleurs, il courut longtemps; quum 
la/trones eum persemti essent , diu cucurrit. 

Les participes français qui n’ont pas d’équivalent en latin 
sont : 

1® Le participe présent et le participe passé du verbe être; 

2® Le participe passé actif, lorsque le verbe latin est actif ou' 
neutre; 

3® Le participe passé passif, lorsque le verbe latin est neutre 
ou déponent. 

Patien* laboris. 

372. — Règle. Les participes présents et certains parti- 
cipes passés, quand ils sont employés comme adjectifs, gou- 
vernent le génitif. 

Ex. : Dur au travail, patiens laboris. 

Avide du bien d’autrui, prodigue du sien; alieni 
appetens, profusus sui (Sall.). 

Tels sont surtout : amans, consuUus, expertus, impatiens, 
impotens, insolens, négligeas et setens. 

Remarque. Quelques-uns de ces participes, devenus adjectifs, 
ont aussi un comparatif en or, et un superlatif en issimus, comme 
amans, aimant, amantior, amantissimus. 

Mais avant d’employer ces comparatifs et ces superlatifs, il faut 
s’assurer qu’ils sont usités, parce que la plupart des participes, 
surtout ceux eu us et en dus, a’ayant ni comparatif en ot‘, ni 
superlatif en issimus, se construisent avec magis, maxime. 
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PARTICIPE PASSIF d’OIILIGATION OU DF, NÉCESSITÉ. 

I. Mihi oolenda est virtut. 

373. — Règle. Lorsque les verbes devoir, il faut, il est 
nécessaire, etc., sont suivis d’un verbe actif accompagné 
de sou régime direct, ou d’un verbe passif, on emploie en 
latin le participe passif d’obligation, en lui donnant pour 
régime au datif le nom de la personne pour laquelle il y a 
obligalion ou nécessité. 

Ex. : Je dois pratiquer, il faut que je pratique la vertu; 
tournez, la vertu doit être pratiquée par moi 
(à moi) ; mi/ii colenda est virlus. 

Je dis que l’homme doit pratiquer la vertu, dico 
homini colendam esse virlulem. 

II. Vobig vinoendum aut moriendum est. 

374. — Règle. Si les verbes devoir, il faut, il est néces- 
saire, etc., sont suivis d’un verbe neutre, ou d’un verbe 
actif qui n’a pas de régime direct dans la phrase , on emploie 
impersonnellement le neutre du participe passif d’obligation 
avec le verbe est, erat, etc., en mettant au datif le nom de la 
personne pour laquelle il y a obligation ou nécessité. 

Ex. : Soldats, il vous faut ici vaincre ou mourir; hic vobis 
vincendum aut moriendum , milites, est (Liv.). 

N. B. Le participe passif d’obligation gouverne le mémo cas 
que le verbe dont il est formé : tibi tuis libiis (abl.) utendum est. 

l'® Remarque. Le participe passif en dus se construit élégam- 
ment avec les verbes do, accipio, committo, suadeo, admoneo, 
censeo et euro. 

Ex. : Il m’a donné des livres à lire, tournez, pour être lus, 
devant être lus; dédit mihi libros legendos. 

On fut d’avis d’envoyer des ambassadeurs, legatosmit- 
tendos (esse) censuerunt. 

Ayez soin de faire faire cela, hoc faciendum cura. 

2® Remarque. Le participe passif d’obligation en dus correspond 
à l’adjectif verbal grec en rioç; ils ont même origine, même 
signification et même emploi. . 

Ex. : Une lettre doit être écrite, il faut écrire une lettre; 
epistola est scribenda; en grec, \maTo>dt ypa^rréa fcrrî. 

Il faut écrire, scribendum est, yfanriov iart. 
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CHAPITRE SIXIÈME. 


PRONOMS. 

JV. B. Nous avons rejeté à cet endroit la syntaxe du pronom, 
parce qu’elle suppose la connaissance de celle du verbe. 

PRONOMS NEUTRES. 

Hoc litterarum. 

373. — Règle. Les pronoms neutres fioc, id, illud, ixtud, 
quod, qnid, quidquid, aliquid, etc., s’emploient élégamment 
avec le génitif. 

Ex. : Je vous ai envoyé ce bout de lettre, iioc ad te litleror 
rumdedi (Cic.). 

Tout ce qu’il y a de vin, quidquid vint est. 

PRONOMS PERSONNELS. 

Meo uniui labore. 

376. — Règle. Les adjectifs possessifs meus, tuus, sms, 
noster, vester, lorsqu’on les emploie pour les génitifs des pro- 
noms personnels, met, tuî, suî, nostrûm, vestrûm, veulent au 
génitif l’adjectif ou le substantif qui les détermine. 

Ex. : Par mes seuls efforts, par les efforts de moi seul; 
meo unius labore, pour mei unius labore. 

L’intérêt que vous m’avez montré dès votre jeunesse; 
tmm adolescentis in me studium, pour tuî adolescentis 
studium. 

Deu( , memento nostrt, — Quit nottrûmf 

377. — Règle. Les génitifs des pronoms personnels, meî, 
lui, suî, nostrî, vestrî, se mettent après les adjectifs, les 
verbes et les participes qui gouvernent le génitif; nostrûm 
et vestrûm s’emploient après les adjectifs numéraux, les 
partitifs, les comparatifs et les superlatifs. 

Ex. : Dieu, souvenez-vous de nous; Deus, memento nostrî. 

Qui de nous? quis nostrûm? 
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Remarque, Les génitifs des pronoms personnels, mel, tui, 
sui, nostri, vestrî, s’emploient pour designer une partie de nous- 
mêmes, ou pour indiquer un sens passif; les adjectifs possessifs, 
au contraire, s’emploient pour exprimer un sens actif, ou pour 
indiquer la possession. 

Ex. : L’âme, la meilleure partie de moi-même, est immortelle ; 
animus , melior pars mei, immortalis est. 

Mon \i\Te, Hier meus. 

Le souvenir que je garde de vous, mea tui memoria. 

Cependant on dit : imago mea, tua, etc., pour imago mei, 
tui, etc.; mon portrait, c’est-à-dire le portrait de moi, non le 
portrait qrie j’ai; de même, causa meU, tuâ, etc., à cause de 
moi, de toi, etc., pour causil mei, tui, etc. 

Dans cet emploi de meus, tuus, etc., il faut avoir soin d’éviter 
l’amphibologie. 

APPENDICE. — PRONOMS Afg. TE, KOUS, VOUS. 

378. Les pronoms me, te, nous, vous, se mettent en latin au 
cas que gouverne le verbe ou l’adjectif dont ils sont régimes. 

Ex. : 11 m’a obéi, c’est-à-dire il a obéi à moi; mihi parait. 

Vous me louez, vous me favorisez; me laudas, mihifaves. 

Cela nous sera utile , id nobis erit utile. 

PRONOMS /Z, , ELLE, EUX, ELLES, LE, LA, LES, 
LUI, LEUR. 

I. Pices ei. 

379. — Règle. Quand les pronoms ü, elle, eux, elles, le, 
la, les, lui, leur, ne se trouvent pas dans la même proposi- 
tion que le mol qu’ils remplacent, ou.ue se rapportent pas au 
sujet d’une proposition principale, on les traduit par is, 
ille ou ipse. 

Ex. : Vous lui direz, dicesei. 

Je vous ai promis un livre, je vous le donnerai; tibi 
promisi librum , eum tibi dabo. 

Diogène disait cela : je crois qu’il mentait; Diogettes 
hoc dicebat : credo ilium mentilum fuisse. 

. Remarque. Quand le pronom le signifie cela, on l’exprime par 
id, hoCyistud onillud. 

Ex. : Je ne le ferai pas, id non agani. 
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N. B. Pour connaître si ces pronoms sc trouvent dans la même 
proposition que le mot qu’ils remplacent, ou se rapportent au 
sujet d’une proposition principale, il faut faire l’interrogation 
suivante : qui il? qui elle? qui lui? à qui? cte. 

Ex, : Vous lui direz. A qui? Réponse : à la pei'soniie dont on a 
parlé précédemment. 

Je crois qu’il mentait. Qui il? Réponse : Diogène, qui se 
trouve dans la proposition précédente, indépendante 
de la phrase : je crois qu’il mentait. 

* II. Pater me ad se vooavit. 

380. — Règle. Quand les pronoms il, elle, eux, elles, le, 
la, les, lui, leur, se trouvent dans la niêinc proposition que 
le mol qu’ils remplacent, ou se rapportent au sujet d’une 
proposition principale , on les traduit par le pronom réfléchi 
suî, sibi, se. 

Ex. : Mon père m’appela auprès de lai, pater me ad se 
vocavit. 

Le renard dit qu’il était innocent, tournez, soi être 
innocent; vulpes dixit se esse innocentem. 

Il faut aimer la vertu pour elle-même, virlus propter 
se diligenda est. 

Je désire que mon frère prenne garde à lui; eupio 
ut [rater sibi caveat, ou fralrem sibi cavere. 

N. B. On fait les mêmes questions que plus hauL (379) 

Ex. : Mon père m’appela auprès de lui. Qui lui? Réponse : 
mon père, qui se trouve dans la môme proposition. 

Le renard dit qu’il était innocent. Qui il ? Réponse : 
le renard, sujet de la proposition principale. 

PRONOM EN. 

Illius pulohritudinem miratui sum. 

381. — Règle. Le pronom en, qui veut dire de lui, d’elle, 
d’eux, d’elles, de cela, se traduit par is ou ille, qu’on met au 
cas demandé par le mot dont il est régime. 

Ex. : J’ai vu votre maison, et j’en ai admiré la beauté; 
tournez, la beauté d’elle; vidi tuam domum, et illius 
pulchritudinem miratus sum. 

J’aime mon frère , et j’en suis aimé; tournez, aimé de 
lui, par lui; fratrem diligo, et ah eo diligor. 

Je vous en félicite, tournez, de cela; id tibi gratulor. 
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PRONOM F. 

Res eit gravittima, illi operam dabc. 

382. — Règle. Le pronom y, employé pour un nom de 
cho.se, et signifiant à lui, à elle, à eux, à elles, à cela, se 
traduit par is ou ille, qu’on met au cas demandé par le verbe 
dont il est régime. 

Ex. ; L’affaire est très-importante, j’y mettrai tous mes 
soins ; res esl gravissima, illi operam dabo. 

PRONOM SE , SOI. • 

I. Superbus se laudat. 

383. — Règle. Le pronom se, soi, se traduit par suî, sibi, se, 
quand il se rapporte à un nom de personne ou d’être animé. 

Ex. ; L’orgueilleux se loue, svperbusse laudat. 

L’âne sc félicitait de sa belle voix, asinus suam sibi 
prœclaram vocem gralulahatur. 

1''® Remarque. Quand le pronom .se se rapporte à deux noms qui 
font l’un sur l’autre l’action marquée par le verbe, on ajoute au 
pronom l’adverbe invicem (réciproquement), ou bien on le met à 
l’accusatif avec inter; cette dernière construction peut seule s’em- 
ployer, si le verbe est neutre. 

Ex. : Pierre et Jean se louent; Petrus et Joannes se invicem 
laudant, ou inter se laudant. 

Us SC battent , inter se pugnant. 

2® Remarque. On emploie quelquefois sul, sibi, se, avec des 
noms de choses inanimées. 

Ex. : Le poison se glisse dans les veines, venemm sese in 
venas insinuât. 

Si l’occasion sc présente, sise dedo'it occasio. 

3® REtMARQUE. Quand ipse se trouve dans une proposition avec 
sul, sibi, se, et qu’il se rapporte au sujet, il s’accorde ordinaire- 
ment avec le sujet , et non pas avec le pronom. 

Ex. : Antoine sc tua lui-méme, Aiitonius se ipse interemit. 

L’avare se nuit à lui-même, avainis sibi ipse nocet. 

4® Remarque. Si l’emploi de sui, sibi, se, produit une équi- 
voque, on le remplace par ipse. 

Ex. : Jugurtha envoya des ambassadeurs chargés de demander 
la vie sauve pour lui et pour ses enfants; Jugurtha 
legatos misit, qui ipsi liberisque vitam peterent (Sall.). 
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11. Puer «urgena queritur. 

384. Le pronom français se ne s’exprime pas en latin, 
quand le verbe réfléchi se traduit par un verbe neutre, ou 
lorsqu’il a le sens passif ; dans ce dernier cas, on met le verbe 
au passif. 

Ex. : L’enfantse plaint en se levant, puer surgens queritur. 

Ce mot se trouve dans Phèdre, tournez, est trouvé 
dans Phèdre; vox ilia invcnilur apud Phædrum. 

II s’effraie de vos menaces, minis terretur tuis. 

ADJECTIFS POSSESSIFS SON, SA, SES, LEUR, LEURS. 

I. Pater amat auoa liberoa. 

385, — Règle. Son, sa, ses, leur, lews, s’expriment par 
l’adjectif réfléchi suus, sua, suum, quand l’objet possesseur 
auquel ils se rapportent se trouve dans la même proposition, 
ou est sujet d’une proposition principale d’où dépend celle 
qui renferme son, sa, ses. 

Ex. : Un père aime ses enfants, pater amat suos libéras. 

Alexandre ordonna que son cheval fût enseveli avec 
honneur, jussil Alexander equum suum honorifice 
sepeliri. 

Autres Exemples. 

Sa modestie le rend recommandable, sua eum commendat 
modxstia; l’enfant que sa modestie rend recommandable, puer 
quem sua commendat modestia. 

L’ambition perdra cet homme, sua hominem pm'det amhitio. 

Celte mère vous prie de pardonner à son fils, hœc mater te orat 
ut filiolo ifjnosGos suo. 

J’ai vu Paul avec son frère, Paulum cum fratre suo vidi. 

N. B. Pour connaître si l’objet possesseur auquel se rapportent 
son, sa, ses, leur, leurs, se trouve dans la même proposition, 
ou s’il est sujet d'une proposition principale d’où dépend celle 
qui renferme son, sa, ses.., il faut faire l’interrogation de qui? 
après le mot précédé de son, sa, ses. 

Ex. ; Un père aime ses enfants. Les enfants de qui? Réponse : 
du père. 

Alexandre ordonna que son cheval fût enseveli avec hon- 
neur. Le cheval de qui? Réponse : A’ Alexandre. 

15 . 
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d" Remarqle. Le sien, la sienne, le leur, etc., se rendent tou- 
jours par sms, sua, suum. 

Ex. : U exhorte les siens, hortatur suos. 

2* Rem aboue. Si l’emploi de suus devait produire une équivoque, 
on ajouterait t|)stus, ipsorum, etc. 

Ex. : César dit à ses soldats d’avoir confiance en sa fortune; 
Gæsar militibus dixit, ut suee ipsius fortunes confiderent, 

Suœ tout seul pourrit se rapporter aux soldats aussi bien qu'à 
César. 

II. Eorum vitia odit. 

386. — Règle. Son, sa, ses, leur, leurs, s’expriment par 
ejusou illius, eorum, earum, etc., quand l’objet possesseur 
auquel ils se rapportent ne se trouve pas dans la même pro- 
position, ou n’est pas sujet d’une proposition principale d’oü 
dépend celle qui renferme «on, sa, ses. 

Ex. : Un père aime ses enfants, mais il hait leurs défauts; 
paler amat suos liberos, at eorum vitia odit. 

Son caractère est excellent, ejus iadoles est optima. 

Ordonnez qu’on vous amène son cheval , jubé iliius 
equum tibi adduei. 

N. B. On fait les mômes questions que plus haut. (385) 

Ex. : J1 hait leurs défauts. Les défauts de qui ? Réponse ; des 
enfants, objet possesseur qui se trouve dans la propo- 
sition précédente. 

d'® Remarque. Quand l’adjcctif son, sa, ses, est précédé d’une 
conjonction copulative, comme et, ou, on le traduit par ejus, 
illius , etc. 

Ex. : Pauletson frère sonL\enus,Paulusejusqve frôler venenmt. 

Je connais Paul et son frère, PauJum Tiovi et fratr^m ejus. 

2® Remarque. On omet suus elillius, quand le sens le permet. 

PRONOMS RELATIFS. 

Deua qui me videt. 

387. — Règle. Le relatif qui , quœ, quod, se met au cas 
demandé par le verbe qui le suit; s’il est sujet, il se met au 
noiuinatif; s’il est régime, il se met au cas régi par le verbe. 

Ex. : Dieu qui me voit, Deus qui me videt. 

Le roi qui a intérêt de..., rex cujus interest. 

La grammaire que je veux étudier, grammatica eut 
volo studere. 

L’enfant qui se Tepetit,puer qtmnpænitet. 
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i'® Remarque. Quand le relatif français est suivi de deux verbes 
qui en latin gouvernent deux cas différents, il faut exprimer le 
pronom devant chaque verbe. 

Ex. : Les pauvres que nous devons aimer et secourir, ■pauperes 
quos amare et quibus opitulari debemus, 

2® Remarque. L’antécédent se met élégamment après le relatif, 
et au même cas; alors il est ordinairement remplacé devant le 
verbe de la proposition principale par is , hic, ille, iste. 

Ex. : La lettre que vous m’avez écrite, m’a été très-agréable; 
quas scripsisti litteras, eæmihi fuerunt jucundissimœ. 

Que chacun exerce l’art qu’il possède; quam quisque 
norit artem, in hac se esoerceat (Cic.). 

3® Remarque. Dont, de qui, duquel, se rendent en latin par 
le cas que demande le substantif, l’adjectif ou le verbe dont le 
relatif latin est régime. 

Ex. : Dieu dont nous admirons la providence, Deus cujus pro- 
videntiam miramur. 

La récompense dont vous êtes digne, merces quel 
dignus es. 

Dieu de qui je suis aimé , Detis a quo amor. 

PRONOMS ET ADJECTIFS INTERROGATIFS. 

1. Quis sua sorte oootentus est? 

388. — Règle. Les pronoms interrogatifs qui, que , quoi, 
lequel, laquelle, etc., s’expriment par les pronoms quis, 
quæ, quid, quisnam, quæmm, quidnam, que l’on met au 
cas demandé par le verbe dont ils sont sujets ou régimes. 

Ex. : Qui est content de son sort? quis sua sorte eontentus est? 

Autres Exemples. 

Que 36 passe-t-il? quid agitur? — Qui appelez-vous? quem ou 
quemnam voeas? — Qu’étudiez-vous? eut reistudes? — Quoi de 
plus beau que la vertu? quid virtute pukhrius? 

II. Vter est dootior, tune an firater? 

389. — Règle. Qui des deux, lequel des deux, s’expriment 
par u(er, utra, utrum; si le pronom est suivi des deux noms 
sur lesquels tombe la question, on met nè" après le premier, 
et an devant le second, pour traduire ou; quand il y a un su- 
perlatif en français , on emploie en latin le comparatif. 

Ex. ; Lequel des deux est le plus savant, de vous et de 
votre frère? uter est doctior, tunëan (rater? 
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III. Qu» mater? 

390. — Règle. Quel, quelle, s’exprime par quis, quœ, 
rjuod, ou quimam, quœnam, quodnam, qui s’accordent avec le 
nom suivant en genre, en nombre et en cas. 

Ex. : Quelle mère n’aime pas ses enfants? quœ ou quœnam 

. mater libéras suas non amat? 

Quel avantage y a-t-il dans la vie? quod commodum 
habet vila? 

Remarque. 11 est plus élégant de dire : quid commodi habet 
vita? (37Ü) 

IV. Quota hora eat? — Quanta pernioies! 

Qualis homo est? 

391. — Règle. Quel, gue//e, indiquant la division du temps, 
s’exprime par quotas ; quand il signifie combien grand, il se 
rend par quantus\ quand il veut dire de quelle nature, on 
le traduit par qualis. 

Ex. ; Quelle heure est-il? — Sept heures. Quota hora est? — 
Septima. 

Quel malheur nous menace 1 quanta nobis instat per- 
nicies! 

Quel homme est-ce? qualis homo est? 

Remarque. Au lieu de qualis on peut employer l’adjectif in- 
terrogatif qui. 

Ex. : Quel homme est-ce que ton maître? qui herus fuus est? 

APPENDICE. — PRONOM INDÉFINI ALIQÜIS. 

392. j.e pronom-adjectif aliquis perd sa première partie ali, 
quand il est précédé de l’un des mots suivants : si, nisi, ni, ne, 
num,sivc, quo, quanta, quum, qunndo, ubi,unde, qua, quomodo. 

Ex. : Si quelqu’un, si quelque cité...; si quis, si qua civitas. 

Si quelque crime, si des crimes...; si quod fadnus , si qua 
scelera. 

Est-il arrivé' quelque chose? num quid accidit? 

Plus on est grand..., quo quis major est. 

On dit do même : si quando, pour si aliquando, si jamais; 
nequando, pour ne aliquando, quejamais; sicubi, \)om si alicubi, 
si quelque part; necubi, pour ne alicubi, de peur que... quelque 
part. 
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CHAPITRE SEPTIÈME. 


PRÉPOSITIONS. 

PRÉPOSITIONS QUI GOUVERNENT L’ACCUSATIF. 

Ad jaouam. 

393. — Règle. Trente et une prépositions gouvernent 
l’accusatif ; 

ad, adversum, ante, apud, circa, circum; 
circiler, cis, citra, contra, erga, extra; 
infra, inter, inlra, juxta, ob, penes, per; 
pone, post, præter, prope, propter, secundum; 
supra, secus, trans, ultra, usque, versus.* 

Ex. : Il se tient à la porte, stat adjamatn. 

Remabuüe. Versus se place toujours après son complément. 
Ex. : Vers l’orient, orientcm versus. 

PRÉPOSITIONS QUI GOUVERNENT L’ABLATIF. 

Cum pâtre meo. 

394. — Règle. Treize prépositions gouvernent l’ablatif : 
a (ab, abs), absque, clam, coram; 

cum, de, e (ex), palam; 
præ, pro, procul, sine, tenus.® 

Ex. ; Avec mon père, cum pâtre meo. 

Remarque. A se met devant les consonnes; ah, devant les 
voyelles et devant les consonnes j, /, r, s; abs ne s’emploie guère 
que devant le pronom te. 

Ex. : a pâtre; ab Jove principium ; contemnor abs te. 

E se inet devant les consonnes; ex, devant les voyelles et 
devant différentes consonnes. 

Ex. : e schola; ex Africa; ex Ma regione. 

2“ Remarque. Cum se place toujours après les ablatifs me, te, 
se, nobis, vobis, et ne forme qu’un seul mot avec eux : 
mecum, avec moi; tecum, avec toi; secum, avec lui-même, 
avec eux-mêmes; nobiscum, avec noue; vobiscum, avec vous. 
Ün dit : cum quo ou quocum, cum quibus ou quibuscum. 

* Pour le sens de ces prépositions, consultez le livre I«®, § 159. 

* Pour le sens de ces prépositions , consultez le livre I*', § 160. 
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3* Reiiaroce. Tenus se place toujours après son régime; si ce 
régime est au pluriel, il Se met au génitif. 

Ex. : Il enfonça l’épée jusqu’à la garde, capulo tenus abdidit 
ensem (Virg.). 

Jusqu’aux oreilles, aurium tenus. 

PRÉPOSITIONS QUI GOUVERNENT TANTOT L’ACCUSATIF, 

TANTOT L’ABLATIF. 

Les quatre prépositions in, dans; super, sur; sub et subter, 
sous; gouvernent tantôt l’accusatif, tantôt l’ablatif. 

IN. 

I. Eo in Bcholam. 

395. — Règle. In demande l’accusatif, quand on exprime 
un mouvement pour entrer dans quelque lieu; un change- 
ment, une direction, une tendance, l’amour ou la haine; 
le but ou le temps en vue duquel on agit. 

Ex. : Je vais à l’école, eo in scholam. 

Autres Exemples. 

Dites-le moi à l’oreille, die in awrem. 

Lycaoa fut changé en loup, Lycaon in lupum mutatus est. 

La forêt a cent milles de longueur, sylva centum millia in lon- 
gitudinem patet. 

Votre bienveillance pour mon frère, tua in fratrem meum 
benevolentia. 

La haÂne d’Ânnibal contre les Romains, odium Annibalis in 
Bomanos. 

Donner de l’argent pour la guerre, pecuniam dure in bellum. 

La fourmi rassemble du grain pour l’hiver, formica granum 
in hiemem congerii. 

II, Est, ambulat in horto. 

396. — Règle. In demande l’ablatif, quand on veut indi- 
quer le repos, ou un mouvement renfermé dans un lieu. 

Ex. : Il est, il se promène dans le jardin; est, ambulat in 
horto. 

Il est étendu sur le rivage, jacef in littore. 

Remabql'E.. Avec les verbes pono, impono, loco , colloco, statua, 
consHtuo (poser, placer, établir), »« est plus souvent suivi de 
l’ablatif que de l’accusatif. 
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S U B. 

Fngit sub soalai. — 8ub floribui latet anguit. 

3i^7. — Règle. Sub demande raccusalif, quarnd on veut 
exprimet le mouvement ou le temps; il gouverne l’ablatif 
avec les verbes de repos. 

El. : Il se réfugia sous l’escalier, fugit sub scalas. 

A l’aube du jour, vers le point du jour; sub lucem. 
Souvent sous les fleurs est caché un serpent, soepe sub 
floribus latet anguis. 

SUPER. 

Super bovem «tabat. — Hao super re. 

398. — Règle. Super gouverne l’accusatif, excepté quand 
il signifie au sujet de; alors il demande l’ablatif. 

Ex. : Le lion se tenait debout sur un bœuf terrassé , super 
bovem dejeclum stabat leo (Phæd.). 

Pendant le repas, super cœnam; à table, super mensam. 
Je vous écrirai sur ce sujet, hac super re scribam. 
Remarque. Super a quelquefois l’ablatif avec les verbes de 
repos, surtout en poésie. 

Ex, : Reposer sur un lit de feuillage, requiescere... fronde 
super viridi (yiuG.). 

SUBI ER. 

Subter rnentaa» looare. 

399. — Règle. Subter gouverne presque toujours l’accu- 
satif; l’ablatif ne se trouve guère qu’en poésie. 

Ex. : Placer sous la table, subter mensam locare. 

Les oiseaux dorment la tète cachée sous l’aile, aves 
dormiunt capite subter alam condito [PuN.). 

VERBES COMPOSÉS D’UNE PRÉPOSITION. 

Adit judioem , ou ad judioem. 

400. — Règle. Certains verbes composés d’une préposition 
demandent qu’on répète après eux la préposition, et d’autres 
qu’on l’omette; quelques-uns se construisent des deux 
manières. 

Ex. ; Il va trouver le juge; aditjudicem, ovi ad judioem. 
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Rkmarqce. L’usage apprendra la syntaxe de ces verbes. 

Voici quelques verbes qui, dans les bons auteurs, se trouvent 
ordinairement accompagnés de la préposition dont ils sont com- 
posés : abduco, averto; (ulspiro, apjiHco; comparo, confero, 
congnw, consentio, convivo; dejicio, depello, detraho, deturbo; 
educo, egredior, ejicio, emergo, emigro, emineo, emitto, evoco, 
ei olo, excedo, exeo, eapwUo, extermino, txturbo; incido, incurro, 
ingredior, insideo, insum, intro, invado. 

Quelques-uns de ces verbes gouvernent aussi le datif. (287, 304) 

PRÉPOSITIONS EMPLOYÉES COMME ADVERBES. 

MuUis ante annii. 

401. — Règle. Dix-huit prépositions s’emploient aussi 
comme adverbes, c’est-à-dire sans régime; ce sont : 

ante, eirca, circiter, cilra, clam, contra; 
coram, extra, infra, inlra, juxta, palam; 
pone, posi, prccul, prope, supra, ultra. 

Ex. : Plusieurs années auparavant , mnltis ante annis. 

Peu de temps apres, brevipost tempore. 

Il est près d’ici, prope adest. 

Aimis cl tempore sont à l’ablatif, comme noms de temps à la 
question quando. 

APPENDICE. — PRÉPOSITIONS UNIES A d’AUTRES PRÉPOSITIONS. 

402. Il a en latin certaines prépositions qu’on trouve sou- 
vent unies à d’autres prépositions. 

Ainsi, us(pie signifiant jusqu’à, est suivi ordinairement de la 
prépositionnel, excepté devant les noms propres de villes; quand il 
veut dire depuis , il demande après lui a ou ab. 

Ex. : Jusqu’à la vieillesse, usque ad senectutem (Cic.). 

Jusqu’à Rome, usque Itomam. 

Depuis sa première enfance, usque a prima infantia. 

Versus et prope se construisent aussi quelquefois avec une autre 
préposition. 

Ex. : Vers le midi, ad meridiem versus (Liv.). 

Près de la Sicile, prope a Sicilia (Cic.). 

On trouve encore fréquemment les locutions suivantes : 
ex ante diem nouas jwiias, depuisje jour des noncs de juin; 
usque ad pridie cateridas septembres, jusqu’à la veille des calendes 
de septembre ; in ante diem quartum calendas differre, remettre 
au quatrième jour avant les calendes; etc. 
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CHAPITRE HUITIÈME. 


ADVERBES. 

Art. I. — RÉGIME DES ADVERBES. 

NOMINATIF OU ACCUSATIF. 

En , ecce lupus ou lupum. 

403. — Règle. £n, ecce, voici, voilà, veulent après eux 
le nominatif ou l’accusatif. 

Ex. : Voici, voilà le loup; en, ecce lupus ou lupum. 
Remarque. L’adverbe e« n’a guère l’accusatif que chez les poètes. 

GÉNITIF. 

1. Parum vini. 

404. — Règle. Les adverbes de quantité; en outre ergo, 
à cause de; instar, à la ressemblance de; gouvernent le 
génitif. 

Ex. : Peu de vin, parum vini. 

Beaucoup d’eau, multum aquœ; plus de forces, plus 
tnnurn; moins de vertu, minus virtuHs; assez de 
paroles, salis verborum; trop de pièges, nimis 
insidiarum; à cause de lui , illius ergo; comme une 
montagne, instar montis ou montis instar. 

Il en est de même des adverbes abunde, affatim, assez de; 
tantum, tant de; quantum, combien de, etc. 

Remarque. Ergo, à cause de, se met toujours après son com- 
plément; instar se met avant ou après. 

II. Maxime omnium. 

405. — Règle. Les àdverbes au superlatif se construisent 
comme les adjectifs au superlatif. 

Ex. ; Il est de tous celui qui a le plus étudié; maxime 
omnium sluduit, ou maxime ex omnibus. 


Digiiized by Google 



^8 A»\n:nBES. 

Rbuarcu’E. Les adverbes au superlatif peuvent aussi avoir le 
régime de leur positif. 

Ex. : Il est de tous le plus près de la ville, omnium prooàme 
urbem est. 

III. übi terrarumT 

406. — Règle. Les adverbes de lieu se mettent élégamment 
avec les génitifs terrarum et gentium. 

Ex. ; En quel lieu du monde? ubi terrarum? 

Nulle part, en aucun lieu du monde; nusquam 
genlium. 

Ainsi se construisent ubi, uhkumcjue, ubinam, ubique, quo, 
quoquo, qu<ms, nusquam, usquam. 

1” Remarque. On dit encore : longe genlium, au loin; minime 
gentium, pas le moins du monde. 

2* Remarque. Les adverbes eo, hue, s’emploient élégamment 
avec un génitif, pour signifier à un tel point, à un tel excès , à ce 
peint. 

Ex. : Il on est venu à un tel point d’insolence que..., eo in- 
solentiæ vemtut... (subj.). 

Ainsi l’on trouve dans les bons auteurs : eo, hue negligentice , 
scelerum, contemptùs, comiptionis, furoris, desperationis , 
discordiœ, magnitudinis , indignitatis , malorum venire, proce- 
dere, adduci. 

GÉNITIF ou ACCUSATIF. 

Pridie, poctridie oalendanun OH caienda*. 

107. — Règle. Pridie, la veille de; postridie, le lendemain 
de; se construisent avec le génitif ou avec l’accusatif. 

Ex. : La veille, le lendemain des calendes; pridie, 
postridie calendamm ou calendas. 

DATIF. 

Miki obviam venit. 

408. — Règle. Les adverbes formés d’adjectifs qui gou- 
vernent le datif, demandent le même cas. 

Ex. : 11 est venu à ma rencontre, mihi obviam venit. 

N. B. Obviam vient de obvius, qui gouverne le datif. (267) 

Tels sont encore congiuenter, convenienter, et quelques autres. 


Digitized by Coogle 



ADVERBKS. 


289 


ABLATIF. 

Lacrynia nibil oitiua areaoit. 

409. — Règle. Les adverbes au comparatif se construisent 
comme les adjectifs au comparatif. 

Ex. : Rien ne sècbe plus vite qu’une larme ; îacrÿrnà nihil 
citius arescit (Cic.), ou nihil eitivs arescit quatn 
lacrijma. 

1^' Remarque. Les adverbes au comparatif peuvent aussi avoir 
le régime de leur positif. 

Ex. : Plus près de la ville que tons les autres, propius urbem 
qmm cæteri. 

2® Remarque. Minus, moins de; plus, amplius, plus de; 
veulent ou l’ablatif, ou le cas demandé par le verbe suivant, 
avec ou sans la conjonction quam. 

Ex. : 11 périt moins de trois cents hommes; minus trecentis, 
ou minus quam trecenti, ou minus trecenti perierunt. 
César ne perdit pas plus de deux cents soldats , Cæsar 
non amplius ducentos milites desidemvit. 

Art. II. — EMPLOI DES ADVERBES. 

I. ADVERBES DE LIEU. 

Les adverbes de lieu se divisent en cinq classes, qui répondent 
aux cinq adverbes ubi, où êtes-vous? quo, où allez-vous? unde, 
d’où venez-vous? quû, par où passez-vous? quorsum, vers quel 
endroit vous dirigez- vous? 

Hio est. — Huo ve&i. — Hino abi. — Hao iter est. — 
Horsum proeedit. 

410. — Règle. Gn répond 

A la question ubi, par les adverbes hic, illic, ibi, etc.; 

A la question quo, par les adverbes hue, illuc, eo, etc.; 

A la question «ndc, par les ad verbes Ame, illinc, inde, etc.; 
A la question quü, par les adverbes hac, illac, ea, etc.; 

A la question quorsum, par les adverbes horsum, illorsum, 
sursum, etc. 

Ex. : Il est ici, hic est. — Viens ici, hue veni. — Va-t-en 
d’ici, hinc abi. — C’est par ici le chemin, hac 
iter e«<. — II s’avance de ce côté, vers moi; 
horsum procedit. 
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411. TABLEAII des 


UBI? 

OUf SANS MOUVEMENT VERS. 

QUO? 

OU? AVEC mouvement vers. 

UNDE? 

D’OU? 

Hic .... 

ici (où je suis). 

Hue . . . . 

ici (où je suis). 

Hinc 

Istic. . . . 

là (où tu es). 

Istuc, isto 

là (où tu es). 

îstinr: . . ... 

une .... 

là (où il est). 

Illuc, illo. 

là (où il est). 

Illinc. ...... 

Ibi 

, pn TA )iPM. 

Eo. . . . 

là, en ce lieu. . 


MU. . . . 

là-même; 




Ibidem. . . 

au même lieu. 

Eodem . . 

au même lieu. 

Indiiem 

Alibi . . . 

ailleurs. 

Alio. . . 

ailleurs. 

Aliunde 

Alicubi . . 

quelque part. 

Aliquo. . 

quelque part. 

Alicunde 

Vbique. . . 

partout. 

Quocumque 

partout. 

Undique 

Vlrobique . 

des deux côtés. 

Ulroque . 

des deux côtés. 

Ulrinque 

TJbinam? . 

où? 

Quorum ? 

où? 

Indeimm? .... 

Vbüibet . . 

partout où. . . ; 

Quolibet . J 

partout où. . ; 

Undelibet .... J 

Ubivis. . . 

en quelque lieu 

Quovis. . 

en quelque 

Vndevis > 

Ubicumque . 

que 

Quocumque | 

lieu que. . . • 

Undecumque. . . | 

Iiilus. . . . 

au dedans. 

Intro. . . 

dedans. 

Intus (rare) .... 

Fnns. . . . 

au dehors. 

Fnrns . , 

dAhnrs. 

Fnn’iç 

Nusqnam. . 

nulle part. 

Niisquam. 

nulle part. 


Ufqmm . . 

quelque part. 

Vequam . 

quelque part. 


Supra . . . 

au-dessus. 

Supra . , 

au-dessus. 

Supeme 

Subter . . . 

au-dessous. 

Subter . . 

au-dessous. 


Infra . . . 

au-dessous. 

Infra . . 

au-dessous. 


Extra . . . 

en dehors. 

Extra . . 

en dehors. 


Circa. . . . 

à l’entour. 


à iVnJmir. 


Longe . . . 

loin. 

Longe . . 

au loin. 





d’un côté ni de 



l’autre . 

Eminus 



Cominus 



Cœlitus 
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Adverbes de lieu. 


UNDE? 

D’OU? 

QUA? 
PAR OU? 

QUORSUM? 
VERS QUEL LIEU? 

d’ici (où je suis), 
de là (où tu es), 
de là (où il est), 
delà, de ce lieu. 

Hac. . . parici(où je suis). 
Islac . . par là (où lu es). 
Illac . . par là (où il est). 
Ea . . . par là. 

llorsum . de ce côté (où je suis). 
Islorsum, de ce côté (où tu es). 
Illorsim, de ce côté (où il est). 


du loùmc lieu, 
d’ailleurs, 
de quelque endroit, 
de toutes parts, 
de part et d’autre, 
d’où? 

à de quelque lieu 
\ que ce soit. . ; 
) n’importe d’où . 
du dedans, 
du dehors. 

£adcm . par le même lieu. 
Alia . . par un autre lieu. 


Aliorsum, vers un autre lieu. 



Ulraque, des deux côtés. 
Quanam? par où? 

Qmlibet. . jpar quelque che- 
Quavis . parquelq. 



Quoquowrsum i de tous côtés ; 
Quoqimeraits ) en tous sens. 


lairorsum. . j 

J au dedans, 
/fttrorsus. . . j 






d’en haut. 


Sursum. . . en haut. 

Deorsum. . . en bas. 
Prorsum.. . en avant. 
Retror-sim, -sus, en arrière. 
R«r-sum , -sus , en arrière. 













de loin, 
de près, 
du haut du ciel. 

Dex-tera, — ira. . à droite. 

jàgauche. 

Losva . . ) 

Dexirorsum . vers la droite. 
Sinistrortum l vers la gauche, 
f.œuorsum. . 1 du côté gauche 
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II. ADVERBES DE QUANTITÉ. 

ADVERBES QU DONNENT LE SENS Dü SUPERLATIF. 

Valde dootua. 

412. — Règle. On peut donner aux adjectifs le sens du 
superlatif, en les faisant précéder des adverbes de quantité 
valâe, admodum, vehementer, perqmm, oppido, sane, apprime, 
imprimis , cumprimis , qui signifient ; très, fort, extrêmement, 
grandement , beaucoup, tout-'a-fait, surtout, avant tout, etc. 

Ex. ; Très-savant, valde doctus. 

t" Remarque. La particule per donne aux adjectifs qui en sont 
composés le sens du superlatif. 

Tel est le sens des adjectifs : perdoctus, perabsw'dus, perac- 
commodatus, pcracer, peracerbus, peracutus, perantiquus (Cic.), 
et de plusieurs autres semblables, autorisés par les bons écrivains. 

2® Remarque. Les adverbes longe , facile, se joignent élégam- 
ment aux superlatifs, pour signifier de beaucoup, sans contredit, 
évidemment. 

Ex. : Platon, l’homme sans contredit le plus savant de la 
Grèce; Plafo, vir Grwcüe facile doctissùnus (Cic.). 

EMPLOI DES ADVERBES DE QUANTITÉ QUASI, QUANTUSl , CtC. 

I. Qaam bonus Dotninua ! 

413. — Règle. Les adverbes de quantité quam, tam, 
quantum, multum, etc., se mettent devant les adjectifs qui 
sont au positif, et devant les verbes. 

Ex. ; Que le Seigneur est bon 1 quam bonus Dominusl 
Que je sois content 1 quam gaudeol 
Vous vous trompez fort, multum falleris. 

Remarque. Quam se met très-élégamment devant un superlatif, 
pour lui donner plus de force. 

Ex. : Venez au plus tôt, le plus vite possible; veni quam 
citissime (s.-ent. potes). 

Le verbe possum, qui est sous-entendu, s'exprime quel- 
quefois. 

Ex. : Il arme le plus de troupes qu’il peut, quam mcueimas 
potest copias armat. 
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• II. Multo major. 

414. — Règle. Avec les comparatifs, avec les verbes 
præsto, malo, anteceUo, antepono, elles adverbes anlé et 
posl, qui renferment une idée de comparaison, on emploie 
multo, paulo, nimio, quanta, lanlo, quo, eo, etc. 

Ex.: 11 est beaucoup plus grand que moi, mullo major 
me est. 

Il vaut bien mieux..., multo prœstat... 

Un peu auparavant, longtemps après; paulo ante, 
multo posl. 

APPENDICE. — MANIÈRE DE RENDRE EN LATIN LES ADVERBES 
DE QUANTITÉ. 

I. Quantum aqueel 

415. — Règle. Devant le nom d’une chose qui ne se compte 
pas, si elle est considérée sous le rapport de la quantité, 
on emploie les adverbes quantum, tantum, parum, multum, 
minus, plus, etc., avec le génitif. 

Ex. : Que d’eau, combien d’eau! quantum aquæl 

II. Quanta doctrinal 

416. — Règle. Devant le nom d’une chose qui ne se compte 
pas, si elle est considérée sous le rapport de la grandeur, 
on emploie les adjectifs quantus, lantut, parvus, magnus, 
minor, major, etc. 

Ex. : Que de sciencel quanta doctrinal 

III. Quot ou quam multi Hbril 

417. — Règle. Devant le nom d’une chose qui se compte, 
considérée sous le rapport du nombre, on emploie les 
adjectifs pluriels quot ou quam multi, tôt ou tam multi, 
pauci, multi, pandores, plures, etc. 

Ex. : Que de livres! quot ou quam multi libril 

IV. Quam ou ut modeitua eatl 

418. —Règle. Devant un adjectif ou un adverbe, on 
emploie les adverbes de quantité ^uam ou ut, tam, parum, 
mvdtum, minus, magis, etc. 

Ex. : Qu’il est modeste! quam ou ut modestus est! 


Digiiized by Google 



294 


ADVERBES. 


Remarque. Devant les comparatifs; avec ‘les verbes prœsto, 
malo, anteceUo, antcpono; et les adverbes ante etpost, on empfoie 
qmntOfpaulo, multo ou longe, tanto, etc. (414) 

V. Quam ou quantum amatur! 

419. — Règle. Devant les verbes, on emploie les adverbes 
de quantité quatn ou quantum ou ut, lam ou tantum, parum, 
multum, etc. 

Ex. : Qu’il est aimé! quam ou quantum amatur I 

1^® Remarque. Avec re/’erf et interest, on emploie les génitifs 
quanti , pani , magni , permagni , tanti, et les adverbes parum, 
multum , etc. (299) 

Devant les verbes de prix ou d’estime, on emploie les génitifs 
quanti, quam parvi, puni, magni, pluiis, maximi, minoris, 
minimi, tanti, elc. (28b) 

2® Remarque. Autant, à la fin d’une phrase, s’exprime par les 
adverbes suivants : tantumdem, pour les choses qui ne se comptent 
pas; pour les choses qui se comptent; item, avec les 

adjectifs; tanfurmlem , avec les verhes ordinaires; tantidem, avec 
refert, interest, cl les verbes de prix. 

Ex.; Vous avez beaucoup de loisir, je n’en ai pas autant; 
hahes multum otii, non habco tantumdcm. 

J’ai beaucoup de livres, vous n’en avez pas autant; sunt 
mihi libri bene multi, non sunt libi totidem. 


VI. Tantum... quantum; tantus... quantus; tôt... quot; 
tam... quam; tanti... quanti. 

420. — Règle. Que , placé après autant , aussi, se rend par 
le mot qui répond à tantum, tantus, tôt, tam, tanti, etc.; 
c’est-à-dire par quantum, quantus, quot, quam, quanti, etc. 

Ex. : Autant de vin que d’eau ; tantum vini, quantum 
aquœ. 

Autant de modestie que de science; tanta modestia, 
quanta doctrina. 

Autant de fruits que de fleurs ; tôt fruclus, quot flores. 
Aussi prudent que brsLve , tam prudens quam fortis. 
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Quam, ut, quantum. 

Qmntulum . . . . 
Parum, Imiter . . 
Multmn , valde . . 

Minus 

Minimum 

Plus, amplius . . . 
Plurimum, maxime. 

Tantum 

Salis 

Nimis, lümttim • . 

1 

. - ^ c s i. 

a S £ t = c 

5 g. ' s -S 

«B 5 e 

S s, a 

Quanta, quo. 

Quantulo . . 
Paulo, . . . 
Mullo. . . . 

Minim. . . 

Maxime. . . 
Tanta. . . . 

Nimis, plus 
■ œqua . . . 

4. 

Devant In adjcelifi 
et 

Ici ndverbes. 

Quam, ut . . . 

Quam parum , . 
Parum 

Minus 

Minime 

Magis 

Maxime .... 

Tarn 

Salis 

Nimis, nimium. 

3. 

Devant 1< nom 

1 

d’une ehete i 

1 

qui SC compte. 

Quoi, quam mut- 
ti, X, a. . . 
Quam pauci . . 

Pauci 

Multi 

Pauciores , a . . 
Paucissmi . . . 
Plures, a. .. . 
Plurimi . . . . 
T(jt, tam multi . 
Salis mulli. . . 
Nimis multi . . 

e. 

Devant le nom 
d'une etioM 
tomidérée sous 
le rapport de la 
grandeur. 

s • . . - . S . s . . g . 

. Si “ =*s - 

• I « “ 3 « s .T « 1 3 
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• 

Devant le nom 
d'uno cliose 
eoBsidrrcc sous 
le rapport de la 
quantité. 

Quanlim ... 

Quam parum 
Parum. . . . 
Mullum. . . . 
Minus .... 
Minimum. . . 

Plus 

Plurimum . . 
Tantum . . . 

Salis 

Nimis, ni- 
\ mium « . . 

r/J 

• S ■“ 

C3 H 

cc c 

w ® £ 

> s 

O H 
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Que ou combien . 

1 

Combien peu. . . 

Peu 

Beaucoup ... 

Moins 

Très-peu, le moins 

Plus 

Le plus, fort. . . 
Tant, autant. . . 

Assez 

Trop 
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IV. ADVERBES INTERROGATIFS. 

INTERROGATION SIMPLE. 

I, Vidittine Romamf — Num dormUt 

42Î. — Règle. Quand l’inlerrogalion n’est pas accompa- 
gnée d’une négation , on met après le premier mol de la 
phrase; si la réponse est supposée négative, il est mieux de 
mettre num au commencement. 

Ex. : Avez-vous vu Rome? Vidislinè' Romam? 

Est-ce que vous dormez? Num dormis? 

1'* Reuarqce. JVum peut être remplacé par numqvâd, 

N¥ SC sous-entend quelquefois, quand le mouvement de la 
phrase indique suffisamment l’interrogation. 

2* Remarque. On fait la réponse en répétant le verbe ou le mot 
principal, seul ou avec twn, suivant le sens; ou peut aussi tra- 
duire oui par ita, sane, profecto; non par non ita, minime. 

f 

11. Nonne viditti Romam t 

423. — Règle. Quand l’interrogation est accompagnée 
d’une négation , on met nonne devant le premier mol de la 
phrase. 

Ex. : N’avez-vous pas vu Rome? nortnë^ vidisti Romam? 

N. B. Ne peut s’omettre comme dans la règle précédente. 

INTERROGATION DOUBLE. 

Utrum paoem an bellum vnlUst 

424. — Règle. Quand deux interrogations sont opposées 
l’une à l’autre dans la même phrase, on exprime la première 
par utrum, ou né' placé après le premier mot; la seconde par 
an, et, s’il y a négation, par annon. 

Ex. : Voulez-vous la paix ou la guerre? utrum pacem an 
bellum vultis? ou pacemnèf an bellum vullis? 

Avez-vous vu Rome, ou ne l’avez-vous pas vue? 
vidistinë Romam , annon ? 

Voulez-vous faire cela, oui ou non? visnë hoc facere , 
annon? 

Remarque, ütrum et né" peuvent être sous-entendus. 

N. B. Dans l'interrogation directe, simple ou double, on n’em- 
ploie le subjonctif que lorsqu’on veut marquer un doute ou une 
condition. (341, 3o2, 3o3) 
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CHAPITRE NEUVIÈME. 


CONJONCTIONS. 

I. CAS DES MOTS DKIS PAR LES CONJONCTIONS. 

Lupus et agaus vénérant. 

4ÎS. — Règle. Les conjonctions copulalives ou disjonctives 
$t, que, ac,alque..., vel, ve, sive, aut, etc., lorsqu'elles 
unissent des mots qui se rapportent au même verbe, veulent 
après elles le même cas que devant; il en est de même de 
an, nisi, quam, prœterquam, et autres semblables. 

Ex. : Un loup et un agneau étaient venus au même 
ruisseau , ad rivum eumdem lupus et agnus vénérant. 

Est-ce on chien ou un loup que vous avez vu? 
canemnë vidisti an lupum? 

Remarque. Il faut excepter les cas où les mots sont régis par 
des règles diflërentes. 

Ex. : J’ai vécu à Rome et à Athènes, vixi Romœ et Athenis. {311) 
II. MODES GOUVERNÉS PAR LES CONJONCTIONS. 

426. Les conjonctions qui n’exercent aucune influence sur 
le verbe qui les suit, sont: et, que, ac, atque, etiam, quoque; 
vel, ve, sive, aut; at, ast, sed, tamen; ergo, igitur, quare, 
itaque; nam, enim. 

Celles qui influent sur le mode du verbe et gouvernent , soit 
l’indicatif, soit le subjonctif, sont : 1" les conjonctions d'oppo- 
sition : etsi, tametsi, quanquam, etiamsi, quamvis, licet, ut 
(mis pour quamvis): 2® les conjonctions de cause et de motif : 
quod, quia, quoniam, quum; 3® les conjonctions d’intention: 
ut, ne; 4® les conjonctions de condition : si, sin, ni, nisi, dum, 
modo, dummodo; 5* les conjonctions de comparaison : ut , prout, 
quemadmodum, sicut, tanquam, quasi, perinde ac si; 6® les 
conjonctions de temps : qiumdo, ut, ubi, ut primum, simul ac, 
postquam, posteaquam, antequam, priusquam, dum, donec, 
quoad, quamdiu. 
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L CONJONCTIONS O’OFPOSITION. 

1. Etai videor. — Etal velia. 

417. — Règle. Les conjonctions etsi, tametsi, çuanqmm 
(quoique, bien que), gouvernent ordinairement l’indicatif; 
elles ne prennent le subjonctif que lorsqu’elles expriment 
une supposition, dans le sens de quand bien même; et 
lorsqu’elles dépendent d’une proposition subordonnée. 

Ex. : Rien que ie paraisse distrait, j’écoute; el$i videor 
aberrare, audio. 

Quand bien même vous le voudriez, vous ne le 
pourriez pas; etsi vêtis, nonpossis. 

Je sais qu’il était venu , bien qu’il eftt appris mo» 
départ; scio eum venisse, etsi de profectione mem 
audiisset. 

II. Quamvia raptdua eaaet. 

418. — Règle. Los conjonctions quamvis, etiamsi, licet, 
ut pour quamvis (quoique, bien que, quand même), gou- 
vernent le subjonctif. 

Ex. : Quoique le cerf fût rapide, le lion l’atteignit; 
quamvis rapidus esset cervus, eonsec\jdus est eum leo. 

II. CONJONCTIO.NS DE CAUSE ET DE MOTIF. 

Leetor quod valea. — Lœtaturne quod valeaiDf 
Quae quum ila aint. 

429. — Règle. Les conjonctions quod, quia, quoniam 
(parce que, de ce que, puisque), gouvernent ordinaire- 
ment l’indicatif ; mais quand elles dépendent intimement 
d’une proposition interrogative ou subordonnée, elles de- 
mandent le subjonctif; quum, signifiant puisque, quoique, 
veut toujours le subjonctif. 

Ex. : Je suis content de ce que vous vous portez bien, 
lalor quod voies. 

Est-il content que je me porte bien , lœlatume quod 
valeam? 

Vous dites qu’il est content que je me porte bien, 
dicis eum Iwiari quod valeam. 

Puisqu’il en est ainsi, qiuo quum ita sint. 
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III. CONJONCTIONS d’iNTBNTION, DE BÜT. 

!• Dt ooMOevU, Me pereaA. 

430. — Règle. Ut, signifiant afin que, afin de, pùur que, 
a» sorte que; ne, signifiant de peur que, pour que... ne... pas; 
demandent le subjonctif. (347, 348, 351) 

£x. : Combattez, afin d’ètre couronné ; pugna, ut ooroneris. 

Veillez sur lui, de peur qu’il ne périsse ; «nvi^i/a, ne 
pereat. 

i" Remarque. Au lieu de ne, on trouve quelquefois u< ne. 

Ex. : Pour ne pas être trop long, ut ne longior sim. 

2* Remarque. En poésie, on peut emfdoyer ne avec l'impératif, 
pour exprimer un ordre ou un conseil. 

Ex. : Ne vous fiez point à ce cheval, Troyens; equo ne Mite, 
Teueri (Virg.). 

II. Tarn atra nox ut tremerem. 

431. — Règle. Ut, après tcMs, tantus, tôt, it, hujuemodi, 
tantum, adeo, tam, ita, sic, veut toujours le subjonctif. 

Ex. : La nuit était si noire que je (remblais de frayeur, 
tam atra nosc erat ut pavore tremerem. 

Remarque. Ut avec le subjonctif, sert à rendre la conjonction 
que, lorsque, placée après les mots tel, de telle nature, si grand, 
si petit, tant, si, etc., elle indique un effet, un résultat oU une 
conséqneoce. (331) 

IV. CONJONCTIONS DS CONDITION. 

I. Si vit. — Si velit. Si pottem. 

431. — Règle. Si (si), sin (mais si), nm ount (si... ne... pas), 
demandent ordinairement l’indicatif; mais quand on veut 
présenter la condition comme incertaine, ou quand si se 
trouve en français devant un imparfait ou un plus-que- 
parfait, il faut employer le subjonctif. (351) 

Ex. r Viens, si lu veux; wni, si vis. 

Si toutefois lu veux, si velis. 

Je le ferais, si je pouvais; facerem, si possem. 

La mémoire s’affaiblit, si vous ne l’exercez pas; 
miftuttur memoria, nisi eam exerceas. 
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Remarque. Quand le verbe de la proposition principale est au 
futur, on met en latin les deux verbes au futur présent, et 
souvent même au futur passé, du moins le verbe précédé de si. 

Ex. : Si vous lisez ce livre, j’en serai charmé; hune librumsi 
leges, laetahor. 

Si vous venez, vous me ferez plaisir; si veneris, per- 
gi'otum mihi feceris. 

Vous briserez votre arc, si vous le tenez toujours tendu; 
rampes arcum, semper si tensum habueris (Phæd.). 

II. MorSar, dum Tivant. 

433. — Règle. Les conjonctions dum, modo, dummodo, 
signifiant pourvu que, demandent le subjonctif. 

Ex. : Que je meure, pourvu qu’ils vivent; moriar, dum 
vivant. 

V. CONJONCTIONS DE COMPARAISON. 

' I. m aiant. 

434. — Règle. Ut, prout, quemadmodum, sicut, signifiant 
comme, ainsi que , de même que, demandent l’indicatif. 

Ex. : Comme l’on dit, ut aiunt. 

Comme le feu éprouve l’or, de même l’advei;sité 
éprouve l’homme courageux; u( ignis aurum 
probat, sic miseria fortes viros. 

II. Quasi tu dominus. 

435. — Règle. Les conjonctions quasi, tanquam, velut, 
tanquam si, velut si, ceu,perinde ac si, signifiant comme si, 
demandent le subjonctif. 

Ex. : Vous parlez comme si vous étiez le maître, loqueris 
quasi tu sis dominus. 

Remarque. Ceu est rare dans les bons auteurs, en prose du moins. 

VI. CONJONCTIONS DE TEMPS. 

I. Quando eturio. 

436. — Règle. Les conjonctions quando (quand, lorsquç), 
ul, ubi, ut primum (dès que), simul ac ou atque (en même 
temps que), postquam elposteaquam (après que), demandent 
l’indicatif. 

Ex. : Quand j’ai faim , quando esurio. 

Dès qu’il fut venu , ut venit. 

Après qu’il fut parti , postquam profectus est. 
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II. Ant^quam r«*pondeo ou respondoam. 

437. — Règle. Antequam et prîtisqmtn (avant que, avant 
de), se construisent arec l'indicatif ou avec le subjonctif; 
devant l’imparfait et le plus-que-parfait, il faut employer le 
subjonctif. 

Et. : Avant de répondre, antequam respondeo ou retpondeam. 

Avant qü’il vînt, antequam veniret. 

III. Donee «rit feliz. 

438. — Règle. Les conjonctions dum (pendant que, tandis 
que), donec, quoad, quamdiu (tant que, aussi longtemps que), 
quum ou quod (pour ex quo, depuis que), demandent 
l’indicatif. 

Ex. : Tant que vous serez heureux, vous compterez beau- 
coup d’amis; dmee eris felix, multos numerabis 
amicos (Ov.), 

11 y a bien des années qu’il me doit de l’argent, multi 
sunl anni quum in œre meo est (Cic.). 

Remarque. Dum, pendant que, se trouve quelquefois devant 
l’imparfait du subjonctif. 

IV. Ezopeeta dum Tenerim. 

439. — Règle. Dum, donec, quoad, signifianlju^^u’à ceque, 
demandent le subjonctif. 

Ex. : Attendez que (jusqu’à ce que) je sois venu , exspecta 
dum {donec, quoad) venerim. 

V. Quum ambulo ; quum ambularem , ambalauem. 

440. — Règle. Quum, conjonction de temps, et signifiant 
quand, lorsque, demande l’indicatif, excepté devant l’im- 
parfait et le plus-que-parfait , qu’il faut mettre au subjonctif. 

Ex. : Quand je me promène, quum ambulo. 

Quand il vint, quumvenit. 

Lorsque je me promenais, comme je me promenais; 
quum ambularem; quand je me fus promené, lors- 
que je m’étais promené; quum ambulassem. 

Remarque. On trouve quelquefois quum devant l'imparfait ou 
le plus-que-parfait de l’indicatif, quand l’auteur n’a voulu mar- 
quer que la simple simultanéité de deux faits, sans présenter le 
second comme l’effet ou la suite du premier. 
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CHAPITRE DIXIÈME. 


IlfTERJECTIOlfS. 

I.CS interjections n’exerneat j>ax elles>n)èiiaes aucune influence 
svif la construction de la phrase. Six d'entre elles cependant^ à 
savoir : o! heu! ekeu! proh! hèi! et vce! sont suivies de 
diiTérents cas, mais c’est grâce à des ellipses. 

I, O ego l«Tus! — O me oaeouml 

4Î1. — Règle. Après l’interjection o (ô, oh F) on 'peut 
mettre le nominatif ou l’accusatif ; mais, quand on appelle 
ou qu’on apostrophe quelqu’un, il faut employer le vocatif. 

Ex. : Ohl maladroit que je suisi o ego lavas! 

I Oh! aveugle que je suis, de n’avoir pas vu cela! 
0 me cæcum, qui hoc non viderim! 

O Mélihéel o Melibœe! 

r 

II. Hea ! v'acitat faiumana ! — Heu ! me mieerum ! 

412. — Règle. Beu ! eheu ! proh ! (hélas 1 ah ! ô I) sont suivis 
du nominatif ou de l’accusatif. 

Ex. ; O vanité humaine! heu! vanitas humana! 

Hélas! que je suis malheureux ! ou malheureux que 
» • je aoial kemi ng miserumi ' ». ~ 

» . Dieux immortels! /’roè du ou deo« mtnortafea/ 

Ah! j’en atteste ,.les dieux et les hommesl proh 
deûm hominumque fidem! 

lU. Beâ ni*lti I — Vae vietie ! 

443. — Règle. Bei! (hélas!) et vœj (malheur à... I) se 
construisent avec le datif. ' 

Ex. : Hédas! hei mihi! 

Ah! que’jesuis malheureux 1 Art nriseromShi! 

Malheur aux vaincus! va vidis! 
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MÉTHODE. 

4ii. L’objet de la mt&iode est d’enseigner à bien écrire 
en latin. 

Pour bien écrire en latin ^ il faut réunir les trois qualités fon- 
damentales du style, à savoir ; la correction, la clarté et l’élégance. 

Sans la correction, le style est 6ar6are; sans la clarté, il est 
obscur et difficile à comprendre; sans l’élégance, il est plat 
et vulgaire. 

I. CORRECTIO.V DXJ STYliE. 

445. La correction du style consiste à éviter toute 
faute contre la grammaire, ou contre l’ust^e de la langue dans 
laquelle on écrit. 

On peut, en latin , manquer à la correction de trois manières 
1® en employant des mots barbares ou inusités; 2® en violant les 
règles de la syntaxe; 3® en se servant de tours propres à la 
langue française et opposés au génie de la langue latine. 

11 y a donc trois espèces de fautes à éviter en latin : 
1® le barbarisme; 2® le solécisme; 3® les gallicismes. 

N. B. Bien que l’application exacte des règles pontenues dans 
les éléments et dans la Syntaxe suffise pour faire éviter les bar- 
barismes et les solécismes, il ne sera pas inutile d’attirer ici 
l'attention des élèves sur ces deux espèces de fautes qui défigurent 
si souvent leurs compositions. 

Art. I. — LE BARBARISME. 

446. Le bcerbca'isme (de ëap6apio;u.o( ) est ou un mot tout- 
à-fait barbare, c’est-à-dire tout-à-fait étranger à la langue laüne, 
comme serait perla mis pour unie {une perle) ; ou un mot d’ori- 
gine latine, rendu barbare par un défaut qui le défigure; ce qui 
arrive surtout dans la terminaison ; par ex. : pauperorum pour 
pauperum, des pauvres; legebit, pour leget, il lira. 

Les barbarismes les plus ordinaires se rencontrent dans la 
déclinaison des noms, dans la conjugaison des verbes, et surtout 
dans les parfaits et les supins des verbes irréguliers. 

16 . 
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Oa doit aussi avoir soin d’écrire correctement les mots. En 
latin, comme en français, les fautes d’orthographe altèrent les 
mots et les rendent barbares. Ainsi l’on doit écrire brachia, 
pretium, oportet, et non bracchia, prætium, opportet. 

Les poètes ont le droit de faire certaines contractions et 
de redoubler certaines lettres. Ils peuvent dire et .écrire, par 
ex.: tuguri pour tugurii ; relliquice pour reliquiæ ; ^alituum 
pour alitum ; extinxem pour extvueissem ; Æneadùm pour 
Æneadarum; etc. 

En prose même, on peut employer liberùm pour liberorum; 
sestertiùm pour sestestiorum ; cognoram, norunt, pour cognoveram , 
noverunt; etc. (Voir 96, 201) 

Art. il — LE SOLÉCISME. 

447. Le solécisme (de <n»A5«x«r/i6ç) est une faute de construc- 
tion , c’est-à-dire une faute contre les règles de la syntaxe. 

Les Grecs employaient le mot solécisme, pour désigner et 
flétrir les constructions incorrectes et les locutions barbares de la 
colonie grecque de Soles, en Cilicie. 

EXEMPLES DE CERTAINS SOLÉCISMES FRÉQUENTS DANS 


LES CLASSES. 

D'un front serein, lœto fronte il faut lœta fronte. 

Ma douleur, mea dolor — meus dolor. 

Venez (à une seule personne), venite . — vent. 

Il demande au roi, petit régi — petit a rege. 

J’écris avec une plume, scribo cum calamo; scribo calamo. 

11 espère vaincre, sperat vincere. . . — se victurum esse. 

11 va chez son père, it apud patrem. — it ad patrem. 

Je vais au forum, eo foro — eo in forum. 

J’ai vu Paul et son frère , vtdt Paulum fratremque suum ; — ejus. 

Moi aussi , quoque ego — ego quoque. 

11 est au dedans, intro est — intus est. 

Venez ici, hic, ibi (double soléc.) vent. — hue veni. 

Si quelqu’un, si ediquis — siquis. 

Est-ce vous ou moi? tune aut ego? . . — tune an ego? 

Si vous l’aviez fait , si feceras — st fecisses, 

Dites-moi où il est, dtc mihi ubi est... — ubi sit. 


Si vile que je ne puis le croire, tam [adeo, ita) cito ut erpdere 
non possum; il faut wf credere non possim. 

Que faire? quid facet'e? il faut quid faciam? {faciat? facerem?) 
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Souvent aussi les élèves disent: ei non au lieu de nec ou neque; 
haud dubio pour procul dubio ou sine dubio; gladium, clypeum 
et nuntium au nominatif singulier, comme si ces noms étaient 
neutres, au lieu de gladius, clypeus et nuntius; etc. 

Pour éviter le solécisme, il faut, par des exercices fréquents et 
sérieux, se rendre familière l’application des règles de la syntaxe, 
surtout de celles qui sont le plus contraires au génie de la langue 
française. 

APPENDICE. — FIGURES DE SYNTAXE. 

448. On appelle figures de syntaxe certaines constructions, 
contraires en apparence aux règles ordinaires de la syntaxe, et 
employées par les bons auteurs pour donner à la phrase plus de 
rapidité, plus d’élégance ou plus d’énergie. 

Les principales figures de syntaxe sont Yénallage et l'ellipse; on 
peut y ajouter l’arc/iafsme et l’hellénisme, qui se rencontrent 
plus rarement, et presque uniquement en poésie. 

li’énallag^e. 

449. VénaJlage consiste à employer une partie du discours pour 
une autre , ou bien un temps ou un mode pour un autre. 

Ex. : Fento in senatum frequens (Cic.), pour fréquenter ; ’ie 
viens souvent au sénat. 

Philotimus nullus venit (Cic.), pour minime venit; Philo- 
timus n’est pas venu du tout. 

Ostende, vicisti (Cic.), pourvfnces; montrez-le et vous 
triomphez. 

Lupus gregibus noctumus obambulat (Virg.), pour nocte 
ou noctu obambulat; le loup rôde pendant la nuit 
autour des troupeaux. 

450. L’ellipse consiste à retrancher un ou plusieurs mots, qui 
seraient nécessaires pour la régularité de la construction , mais 
que l’usage permet de supprimer. 

Ex. : Atunt (s.-ent. homines), on dit. 

Quid multa (s.-ent. verba dicarti) ? bref. 
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tilrte de* piinelpdle* ellipse* nsKée* en lafln. " 

Æde*. Ad Vesite (ædes). , Opu*. Hoc fuit laborû et ^genii 
Æe. Htiiio ou tabula aecfpii^ txpena (opus) ; Bucolica, Georgica (opm). 

(ari*). 0*i». Bideatee, balantes (ov«s).. 

Aat*. Sexto (ante) Catendas. Par*. Decùna ou decuna (pars).; 

Aqoa. Frigida (aqua). pro rota, pro virili (parte) ; pri- 

C*n>pu*.Peropert«mire(campum). mas, secundas, prions, posU- 

Canere. Soit fidibus (caaere). riores (parles) hahere, agere. 

Caro. Bubula, ferma, suilla (caro). Pa**u«. Ire duo millia (passuum). 
Castra. Stativa, hiberna (castra). Pecunia. Repelundarum (pecuuia- 
Colum. Parum, sereaun (ccelum). rum) poslulare, accuser de con- 
Corona. Civicam, muralem, obéi- cussion. 

dteao/em (coronain) adtpisci. Prasdium. Su6ur6uaum, Tuscula- 
Die* Neialis meus al (dies). num (prædiuin). 

Dû. Superi, inferi, mane*(dii). Serru*. Est UH (serrus) a pedibus 
E*to, fac, da ou pone. (Eeto, (esclave qui fait les courses); a 
supposé que) ut ego absim. srcreti.'î(meinbre du conseil privé) ; 

Facio. DH meliora (faciant)l Jlla aérpistot/s (secrétaire); a rationi- 
nocte ni/iit (factum est). feus (homme d’affaires, intendant). 

Fettum. Bacckaimlia, Saturnalia, Sealertium. Centum millia (ses- 
Luprrcatia (festa). tertiù n); debelmihi decies (cen- 

Hora. Ad quarlam (lioram) fuceo. lena millia sestertiùm). 

Ire. In Pompeianum cogilo (ire). Signnna. Bellicum ou classicum 
Iter. Aberat bidui, tridui (iter). canere (signum). 

\jihtn. Corona aureapondoducealûn Singuli, », a. In annos (singu- 
(librarum), los), in horas, innoves (singulas). 

Locu*. De proximo, ab humili, Tempu». Ex eo, ex illo, ex quo 
primo, secundo (loco); pervewre (tempore); optato, 6revi, sero(tem- 

ad summum, convenire in unum pore) ; prope adest (tempus) , 

(locura); occulta saltuum (loca). gtium...; erit quum fecisse miles; 

Loqui. Scit latine, grâce (loqtii). prœsens, falurum (tempus). 

Circenses , saeculares, funèbres Tester. Proh! deüm hominumqne 
(ludi). fidem (lestor). 

Mare. Profundum, altum (mare). Valeo. Jubeo Chremetem (valere, ou 
Modiu*. Mille frumenti (modii). salvere), salut à Chrémès. 

Nari*. Biremis, triremis (navis); sol- Va*. Salinum, atramenlurium (vas); 
lere, conscendere, appelfere (navem). fictilia, vitrea, crystatlina (vasa). 
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li’arehaTsme. 

451. Varchaîsme (de àp;^«roju.dî) est un mot ou un tour de 
phrase, employé par les anciens auteurs et abandonné par l’usage. 

Ainsi Térence a dit ; absente nobis, en notre absence; il faut 
dire avec les bons auteurs : absenHbus nobis. 

Lebon goût réprouve l’emploi inconsidéré ou trop fréquent des 
archaïsmes; il faut se borner à ceux qui ont été conservés et 
rajeunis par les meilleurs écrivains, tels que Cicéron, César, 
Tite-Live, Cornélius Népos, Virgile et Horace. Salluste ne peut 
servir de modèle sous ce rapport; la complaisance qu’il montre 
pour les formes antiques n’est pas exemple d’affectation. 

Virgile a sa conserver dans la haute poème oUi pour üli, 
admittier pour admitti, etc. 

IjlielléDiuiie. 

452. L'heUénisme (de «AXwio-Acdf) est un tour de phrase 
propre à la langue grecque, et contraire à la syntaxe latine. 

Ex. : Triste lupus stabulis (Vinc.], le loup est funeste aux 
étables; triste est mis pour tristis, ou aliquid triste. 
Os hnmerosque deo similis (Virg.), il avait les traits et la 
démarche d’un dieu; l’accusatif grec os humerosque 
(s.-ent. secundum) remplace ici l’ablatif de manière, 
ore kumerisque deo similis. (276) 

Ti6i certet (Vinc.), il lutterait avec toi ; la syntaxe latine 
demanderait tecum certet. (313) . 

Nequidquam... vitabis... celerem sequi Ajacem (Hor.), 
en vain tu éviteras Ajax ardent à poursuivre son enne- 
mi; sequi est rois pour in sequendo. 

Les hellénismes, employés par les poètes latins, sont un orne- 
ment pour la poésie; mais il faut les bannir généralement de la 
prose, à l’exception de ceux dont l’usage est consacré par Cicéron. 

Art. III. — gallicismes. 

453. On appelle gallicisme une locution propre et particu- 
lière à la langue française. Par ex. ; ti va venir, il vient de partir. 

Nous allons passer en revue les principaux gallicismes formés 
1° par des substantifs; 2° par des. adjectifs .et par des pronoms; 
3° par des verbes; 4* enfin, par des prépositions, des adverbes, 
des conjonctions et des interjections. 
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N. JB. Les expressions et les tournures indiquées ici pour tel 
ou tel gallicisme , sont loin d’être les seules qu’on puisse employer 
pour le rendre. Souvent, au lieu de la locution proposée, on 
pourra en trouver plusieurs autres, parfois même plus élégantes : 
les donner toutes serait impossible. 

Le point capital, quand il s’agit de traduire un gallicisme, est 
de saisir parfaitement le sens qu’il exprime, et les nuances de 
finesse, de délicatesse ou d’énei^ie qui le distinguent; avec un 
peu d’usage du latin et une certaine connaissance des bons 
auteurs, on trouvera aisément moyen de rendre la pensée, une 
fois que l’esprit l’aura bien conçue. 

454. fi* CiallielaiiiM formés par des sabstanilfli. 


Un homme de bien 
Un homme de cœur 


Un homme d’action 

Un homme d’esprit 

L'homme du monde le plus 
savant 

Le haut, le bas de l’arbre . . . . 
La surface de l’eau, le fond de la 

mer 

Le pied de la montagne 

Le milieu d’un rocher 

Au milieu du forum 

L’extrémité du monde 

Le bout des doigts 

L’intérfeur , l’extérieur de la 

maison 

Au cœur (au milieu) de la ville. . 
Puiser au cœur même (au fond) 

de la philosophie 

Au fort de l’hiver 

Au point du jour 

A la tombée de la nuit 


Vir bonus , probus, ftugi; etc. 

Yir fortis; constantis, magni 
animi ; magno fortique 
anima; etc. 

Vt’r manu promptus. 

Homo ingeniosus, salsus, 
noninsulsus, non infeetus, 
peracutus ; etc. 

Vnus omnium doctissimus ; 
hominum longe {facile) doc- 
tissimus ; etc. 

Summa , ima arbor. 

Summa aqua; imum mare. 

Imus mons. 

Media rupes. 

In medio foro. 

Extremœ terras. 

Extremi digüi. 

Domus interior, exterior ; pars ’ 
interior , exterior domûs. 

In media urbe. 

Ex intima philosophia 
haurire. 

Summa Meme. 

Prima luce. 

Prima nocte. 
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Une infinité de mulets 

Un très-grand nombre de brebis . 
Avant^ aprèslafondation de Rome. 
Avant, après la naissance de J. -G. 
Avant, après ma censure, mon 

consulat 

Pendant, sous le consulat de Ci- 
céron 


Seoccentimuli, en prose (Cic.). 
Mille mes, en poésie (Ov.). 
Ante, post Romam eonditam. 
Ante, post Christum natum. 
Ante, post me censorem, me 
consulem. 

Cicerone comule; qaum Cicero 
esset consul; etc. 


!t* Oalilclaine« forméa par dea adjectifa 
et par dea pronoma. 


Autre; l'uo... l'autre. 


Il n’est pea autre qu’il n’était au- 
trefois 

Tout autre peuple que le peuple 
romain eût perdu courage. . . 
Examinez lequel des deux a dressé 
des embûches à l’autre .... 
Les uns jouent, les autreschantent. 
L’un dit oui, l’auire dit non . . . 
Les uns aiment une chose, les 

autres une autre 

Les uns s’en allèrent d’un côté, 

les autres d’un autre 

Us SC haïssent l’un l’autre .... 
Us ne s’aiment ni l’un ni l’autre. 
Je vous enverrai l’un des deux, 

l’un ou l’autre 

Il se mit à tes saisir (les gre- 
nouilles) l’une après l’autre. . 


Non est alius quam [oc, atque) 
erat olim. 

Quivis alius populus quam ro- 
mams despondissetanîmum. 

Quœre tUer utri insidias 
fecerit. 

Alii ludunt, cantant alii. 

Aller [unus) ait, neqat aller. 

Alii aliis rebus delectantur. 

Alii alio dilapsi sunt. 

Uterque alterum odit. 

Neuter alterum amat. 

A Iterutrum ad te mittam. 

Corripere caepit singulas 
(Phæd.). 


Gelai. 

Celui-ci riait toujours, celui-là 

pleurait sans cesse 

Celui des deux qui se dédira, 

paiera l’amende 

Les qualités de l’àme sont bien 
préférables à celles du corps . . 
La vie des hommes est plus courte 
que celle des corneilles .... 


Hic semper ridebat, ille inde- 
sinenter flebat. 

Uter senfentiàrA mutaverit, 
pecunict mulctabitur. 

Animi dotes corporis doUbus 
longe prœstant. 

Brevior est hominum quam 
cornicum vita. 
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Ce , o'ert. 


C’est ^ moi qui l’ai fait 

Ce sont eux qui l’ont fait 

C’est vous-même que je cherche . 
C’est seulement cela, ce n’est que 

cela, etc 

C’est ainsi qu’il parla 

Eslkcu atnsi que vput défendes 

vos amis? 

C’est se tromper que de croiee . . 
Ce n’est pas que j’approuve, mais 
c’est qu’il faut dissimuler pour 

le moment 

Ce n’est pas que l’un me soit plus 

cher que l’autre, mais 

Ce n’est pas que je ne pense. . . 
Quoique j’aie salué des méchants, 
ce n’est pas à dire pour cela que 

je sois méchant 

Est-ce à dire pour cela que je sois 

méchant? 

Ce qui me chagrine le plus, c’est 
la mauvaise santé de mon père. 
Ce que je crains, c’est l’hiver. . 
Ce que j’espère, c’est que je vivrai 

éternellement 

Ce que je crains, c’est que. . . 
Ce dont je doute, c’est que . . . 
Ce qui me console , c’est que vous 

viendrez bientôt 

Dites-moi ce que c’est 

Ignorez-vous ce que c’est que 
mentir? 


Ego feci; ego sum qui fed. 

JUi fecerunt. 

Te ipsum quæro. 

Id solum, id tantum, tan- 
tummodo id ; etc. 

Sic locutus est. 

Itame (siodne) tuoa amicos 
dtffènkis? 

Errât qui putat. 

Non quod approbem (subj.), 
sed quod dissimulandum 
es< (indic.) in prœsentia. 

Non quo mihi sit alter altero 
carior, sed... 

Non quin existimem. 

Quamvis improhos saJutave- 
rim, non continua sum 
improbus. 

Num ideo sum improbus ? 

Valetudo patris me potissi- 
mum soUidtat. 

Hiemem timeo. 

Illud spero , me futurum im- 
mortalem. 

Illud tereor, ne... 

Illud dubito, num... 

Hoc me consolatûr, quod bre- 
vi venturus es. 

Die mihi quid sit illud. 

Num ignoras quid sit men- 
titi ? 


* Pour traduire les locations de ce geiWe, il snfiit de placer en 
latin, au commencement de la phrase, le mot correspondant A 
celui qui en français est précédé des jnots c'est, est-ce? 
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niCmei 


Vous ii*étes pas le même à mon 
égard que vous avez é té autrefois. 
Ma mère n’est pas aujourd'hui la 
môme que je l’ai vue autrefois. 
Je me sers des mômes livres que 

vous 

Je ne l’ai pas même vu 

Personne n’est venu, pas même 

mon frère 

Il n’en est pas de même des Ro- 
mains : 

Même il osa dire 

De môme que moi 

Je l’aime de môme que si c’étaH 
mon frère 

Oo. 

1 * On aime la vertu 

On favorise la vertu 

On court, on est venu 

2® On admire la vertu 

On hait celui que l’on craint. . . 

On dit, -on rapporte, on raconte. 

On se repent d’avoir mal vécu. . 
3® On dit que les cerfs vivent très- 

longtemps 

On enseigne la grammaire aux 

enfants . .. 

5® On ne peut ^re ' heureux >sans 
kl vertu. . . 

•6* Ouand on conveite le bien 
d’autrui, on perd justement le 

- sien 

Si l’on vous demande 

“f® On volt des gens (on peut voir 
des gens) qui aspirent eœx hon- 
neurs 


Non iSem es erga me, qui (ac, 
atque) fuisHoHm. 

Non eadem est hodie mater 
mea quam vidi olim. 

Hsdem libris ntor quibus tu 
(s.-ent. uteris). 

Bum ne vidi quidem. 

Ncmo venit, ne f rater qui- 
dem meus. 

Non item (eodem modo) de 
Romanis, 

Tmo dicere ojtsus est... 

Ut ego. 

Ilium perinde amo , ac si es- 
set f rater meus. 

Virtus amatur. 

Bavetur virtuti. 

Curritur, ventum est. 

Admirantur virtutem. 

Oderunt hommes quem me- 
tuunt. 

Aiunt , férunt , memorant , 
perhibent. 

Bomines pœnitet male vixisse. 

JHcunt cervos {dicuntur cervi) 
diutissime vivere. 

Pueri docentur grammati- 
cam. (296) 

Nemo sine virtute potest esse 
beatrn. 

Qui {quum quis) bonum ali- 
enum.appetit, mmtoamit- 
Ht proprium. 

Si quis te imterroget. 

Videos homines qui {videas 
qui, videre est qui) ho- 
nores appetant (subj.). 


Digilized by Google 



312 


SUPPLEMENT A LA SYNTAXE. 


Quelque, quel. ..que, quoi. ..que. 


Quelque parti que vous preniez. 

Quel qu’il soit [qualité] 

Quelle que soit sa mémoire [gran- 
deur], il oublie cependant bien 

des choses 

Quelques services que vous ren- 
diez à un ingrat (quantité], vous 
ne lui en rendrez jamais assez. 
Quel que soit celui des deux par- 
tis qui remportera la victoire, 

nous périrons 

Quelque savant qu’il soit, il ignore 
cependant bien des choses. . . 
Quelque estimable qu’il soit. . . 

Quoi qu’il arrive 

Quoi que je fasse 

Tel. 


Quodeumque capis consilium. 

Qualiscumque est. 

Quantacumque est ejus me- 
moria, multa tamen obli- 
viscitur. 

Quotcumque apud ingratum 
officia posueris, nunqvum 
satis multa contuleris, 

Utracumque pars vicerit, ta- 
men perituri sumus. 

Quamvis [quantumvis] doctus 
sit, multa tamen ignorât. 

Quanticumque œstimandus est . 

Quodeumque aedderit. 

Quidquid egero. 


Je ne suis pas tel que vous. . . . 

Tel qui rit aujourd’hui, pleurera 
demain; tel rit aujourd’hui, qui 

pleurera demain 

Tel père, tel fils 

La libéralité doit être telle qu’elle 

ne nuise à personne 

Tel ou tel, un tel et un tel. . . . 

Tout. 

Tout, toutes choses 

Tout ce qui , tout ce que.^ .... 
Les rois, tout puissants qu’ils 
sont, meurent comme les autres 

hommes 

Tous, tant que nous sommes qui. 

vivons des fruits de la terre. . 
Tous les gens de bien ; tous les 
savants, tout ce qu’il y a de 
plus savant 


Non sum talis qualis tu, non 
is sum qui tu (s.-ent. es). 

Quidam hodie rident, qui cras , 
flebunt; sunt qui hodie ri- 
dent, qui cras flebunt. 

Qualis pater , talis fUius; qui 
pater est, is est füius. 

Ea esse debet liberalitas, ut 
[quæ] nemini noceat. 

Hic atque ille. 

Omnia, res omnes. 

Quidquid, omnia quee. 

Reges, quamvis .magm sint, 
ut cœteri mortales mori- 
untur. 

Omnes quicumque terrœ mu- 
nere vesdmur (Hor.). 

OpHmus quisque; doctissimua 
quisque. 
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456. S* GRllioismea forniés par dra verbea. 

Agir. 

Il s’agit (il est question) de vous. De te agitur. 

Aller. 

Je vais partir Jamjamprofecturussum; mo- 

do {mox) pi'ofkiscar. 

N’allez pas mentir 'NoH mentiri ; cave ne menti- 

nris ; ne mentimis. 

Comment allez-vous ? TJt [quomodo] vales? 

Il y va (il s’agit) de vos in- De tua re agitur; ou mieux, 
térêts tua res agitur. 

Avoir. 

Vous avez beau crier Frustra vodferaris; licet (quoi- 

que) tiocifereris. 

J’ai eu le bonheur de voir ma Mihi contigit ut matrem 
mère viderem. 

J’ai eu le malheur de perdre raoji. Mihi accidit ut patrem amit- 
père terem. 

Ayez la bonté de m’avertir. . . . Admonere me velis ; me a 

te admonitum velim; me, 
quœso, admoneas. 

J’ai cette affaire à cœur Hoc mihi est curœ, cordi. 

Je n'eus rien plus à cœur que Nihil antiquius habui, nihü 
d’aller trouver votre père. . . ' mihi antiquius (potius) 

fuit, quam ut patrem tuum 
adirem. 

Vous avez le droit d’entrer. ...” îritr'are tibi Kcet, fas est. 

J’ai envie de dormir. Libet {placet) mihi dormire ; 

cupio dormire. 

Vous avez le front de nier cela? . Idtù àudes hegare ? 

J’ai l’intention de partir. .... Mihi est wi animo proficisci. 

Vous n’avez pas lieu de craindre. Tibi non est timendi locus ; 

non est quod (cur) tûneas. 

Je n’ai pas le loisir, le temps Yenari mihi non vacat. 
d’aller à la chasse . 

11 a eu de 1^ peine à obtenir celft.. Ægre id impetravit. 

Je n’ai pas la présomption de. jVpn. mihi tantum sumo ut, 
croire putcru. 
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Vous aves MÛsoB, 'VOUS avec test Aone faeis,, maie faeis quod 

de l’accuser eum accusas. 

J’ai à parler Mihi loqueyidum est. (374) 

J’ai à écrire une lettre Mihi scribenda est epistola. 

Qu’avez-vous à dire ? • Quid habes dicendumt 

Je u’ai pas de livres à lire. . . . IVon habeo Kbros legendos; non 

habeo lihros quos legam. 

Je n’ai que faire de votre argent. Pecuniœ tua non egeo. 

Il y a ici un trésor Est hic thésaurus. 

Il y a (il est, il existe] des hommes Sunt homines qui {smt gui) 

qui pensent putent. 

Il y avait deux heures que. . . . Duæ horœ erant ex quo. .. 

CoAtar. 

11 vous en coûtait donc de m’é- Ergo magnum [grave) tibi fuit 
crire ad me scribere. 

Devoir. 

Dussent-ils tous en frémir, je Fremant oniTies HccJ (quoique), 
dirai ce que je pense dtcom quod sentio (Cic.). 

Être. 

Je ne sms pas homme à reculer. Non is sum qui pedem refe~ 

ram. 

Votre mère n’est pas femme à Non ea est tua mater qua li- 

élever mal ses enfants beros suos male instituât. 

n est capable de vaincre Is est qui vincat. 

Tous les trésors du monde ne Thesauri quilibet illius ava- 
sont pas capables de satisfaire ritiam satiare non possunt. 

son avarice 

11 était près de tomber Ineo erat ut caderet. 

11 était sur le point de prendre la Jàmjam urbe potiturus erat. 

ville 

Il était sur le point d’ètre pris. . In eo erat ut caperetur. 

Foir*. 

Il fait nuit; il fait jour Nox est; dies est, lucet. 

Il fait beau; il fait chaud, froid. . Sudum est; cahr, frigus est. 

Il fera du vent Ventus erit. 

Il le fit tuer Jussit eum oeddi. 

Vous me faites mourir Sfori me cogis. 

Cela m’a fait croire Idme impuUt utorederem. 
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Il fait faire ua pont « 

Faites-moi savoir 

Il ne fait que badiner 

Il ne fait que d'arriver 

Se faire donner par force. . . . 
Faire sa paix avec quelqu’un. . . 
Feûre espérer à quelqu’un que. . 

Faire concevoir une bonne opi- 
nion de soi 

Faire semblant de 

Faire le malade 

C’en est fait de moi 


3tS 

Po/ifem fieri jubet; pontem 
faciendum curât (Cæs.). 

Foc ut sciam. 

Perpetuo nugatur; nihil agit 
nisi nugas. 

Modo (tout-à-l’heure) advenit. 

Aliquid extorquere. 

In gratiam redire cum aliquo, 

Aliquem in spem adducere 
(avec la propos infin.). 

Bonam sut {de se) opinionem 
concitare. 

Simulare (avec l’accusatif ou 
la propos, infin.). 

SimiUare œgrum. 

Actum est de me. 


Falloir. 


Il faut servir Dieu 

Il faut réprimer scs passions. . . 

Tant s’en faut qu’il vous haïsse, 
qu’au contraire il vous aime. . 

Peu s’cn faut que je ne sois très- 
malheureux 

Peu s’en faut que je ne dise. . . 

Peu s’cn est fallu (il n’a tenu à 
rien) qu’il ne tombât .... 

11 s’en faut beaucoup (de beaucoup) 
que vous surpassiez vos condis- 
ciples. 

Il ne s’en faut pas beaucoup que 
vous ne surpassiez vos condis- 
ciples 

Faut-il que je sois si malheureuse ! 


Oportet servire Deo; servien- 
dum est Deo. (374) 

Oportet comprimere libidines; 
libidines comprimantur o- 
portet , comprimendæ sunt. 

Tantum abest ut te oderit, 
[adeo non te odit) ut contra 
te omet; te amat, nedum 
oderit. 

Paulum abest quin sim miser- 
rimus. 

Pene dicam {Cic.). 

Parum abfuit quin caderet; 
tantum non cecidit. 

Multum abest ut tuos superes 
condiscipulos. 

Non multum abest quin tuos 
superes condiscipulos. 

Mene ita miser um esse (s.- 
enf. oportet) ! (360) ^ 
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LaÎMer. 

Vos chants ne me laissent pas Cantus tui nm sinunt me dor- 

dormir mire. 

Ne laissez pas de m’écouter. . . Tamen [nihilomimis) atidi. 

Manquer. 

Il a manqué de tomber ..... Parum abfuit quin caderet. 
Je ne manquerai pas de lui écrire. Ad ilium profecto scribam. 

11 n’a pas manqué de venir. . Non omisit venire. 

Ne manquez pas de l’avertir. . . Memento ilium monere; mé- 
mento ut ilium moneas. 

Se mettre. 

II se mit à pleurer Flere caepit. 

S’occuper. 

11 s’occupe sans cesse à nuire, à Versatur semper in nocendo, 

chasser in venatione. 

Il s’occupe à lire Legit. 

Paraître, V. Sembler. 

Paster. 

Il passe pour sage Hahetur d/octus. 

Il passe pour avoir trahi sa patrie. Existimatur patriam prodi- 

disse. 

Penser. 

11 a pensé tomber Parum abfuit quin caderet. 

Je pensais (je songeais) à partir. Prof/nsci cogitabam. 

Plaire. 

Plaise au ciel qu’il vienne. . . . TJtinam veniat f 
Plût à Dieu qu’il vînt ! qu’il fût UHnam veniret, venisset ! 
venu ! 

Sembler. 

Il me semble voir le port . . . Videre mtAt videor portum 

(Cic.). 

Il semble que tout soit perdu. . Omnia videntur esse perdita. 
Il me semble qu’il est malade. . Mihi videtur œgrotare. 

Que l’en semble ? Quid tibi videtur ? 
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Servir. 

Cela ne sert qu’à irriter ma dou- Hoc tantum ad axtgendum me- 

leur um dolorem valet; hoc ad 

id tantum valet, ut meus 
augeatur dolor. 

Tarder, 

Que tardez- vous à l’aller trouver? Quid cessas eum adiré? 

11 me tarde (je suis impatient) de Nihil mihi longius {antiquius) 

vous voir est, quam te videre, quam 

ut te videam. 

Tenir. 

Il ne tient qu’à moi (il ne dépend Per me unum stat, quominus 
que de moi) que cela ne se fasse. id fiat. 

A quoi tient-il qu’il ne vient pas ? Quid obstat quin veniat? 

Il tient à moi qu’il soit renvoyé. Per me stat ut dimittatur. 

' Venir. 

Il vient d’arriver Modo advenit. 

Le premier venu (n’importe qui). Quivis, quivis unus. 

Il n’est pas donné au premier venu Non cuivis contingit adiré 
d’aller à Corinthe Corinthum (Hor.). 

457. 4° Gallieismce formés par dea prépoaitions, 
par dea adverbes , par dea conjonetiona et par dea 
Interjectiona. 

A. 

A dire vrai, à ne pas mentir. . . Ut verum dicam; ne mentiar. 
A l’entendre parler, vous diriez. . Eum si loquentem audias , 

dicas .. 

A ce que je crois, à ce qu’il me üt opinor; ut mihi videtur, 

semble 

A ce que l’on dit Ut fertur. 

A tout prendre, c’est un coquin. In umversum œstimanti homo 

nequam videbitur, 

A y bien regarder Si diligenter perspexeris. 

A foroe de. 

A force de travail, à force de tra- Multo labore. 
vailler 


Digitized by Google 



318 


SOPFLBHKNT A LA 6ISTAXK. 

A peÛMuv que. 

A peine fut*ii arrivé qa’il temba Vto> adtenit qttum tu morbom 
malade ineidit. 


Attes. 


Avez- vous assez de loisir pour Estue tibi tantum otu, vt 
lire même des fables etiam fabulas legas ? 

Je ne suis pas assez insolent pour Non sum ita insolens, ut (gui) 
me dire roi regem esse medicam. 

C’est assez que... (de, avec Vinf.) Satis est (inf.). 

Assez (un peu) petit, assez obscur. Mvmsculus, subobscurus. 

Au lieu de, que. 

Au lieu d’une épée, il saisit un Pro glcuUo (ioco gladü) fus- 
bâton tan arripuit. 

Au lieu déliré, il joue Quum legere deberet, ludit; 

nedum légat, ludit. 

Au lieu de jourr, il lit Quum ludere posset , legit. 

Lisez, au lieu de badiner .... Lege , ne vero nugeris. 

Il lit, au lieu que vous badinez. . Legit ille, tu vero nugaris. 


Autti , autant... que. 


11 est aussi prudent qu’homme du 
monde, que qui que ce soit. 

11 est aussi estimé que qui que ce 
soit. 

Cela m’est aussi agréable que 
quoi que ce soit 

Il est aussi paresseux que jamais. 

La vieillesse était aussi honorée à 
Lacédémone qu’en aucun lieu 
du monde 

Autant ce jeune homme avait de 
science, autant il avait de mo- 
destie 

Autant d’hommes, autant de seu- 
timenls 


Tamprudens est quam quima- 
xime (s.-ent. est pnidetis). 

Tanti fit quanti qui plurimi 
(s.-ent. fit). 

Id mihi tam gratum est quam 
quod maxime (s.-ent. gra- 
tum est). 

Tam piger est quam quum 
maxime (s.-ent. est piger). 

Senectus tantum honorabatur 
Lacedœmone, quantum ubi 
maxime (s.-ent. honoraba- 
tur). 

Quantum doctrinœ in eo ado- 
lescente inerat, tantum ine- 
rat modestiœ. 

Quot homines, toi sententiœ 
(Cic.). 
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Autant la politesse plaît, autant Quam deîectat urbanitas, tam 
la grossièreté déplaît offendit rusticitas. 

11 est d’autant plus modeste, qu’il Eo [tanto) modestiw est, quo 
est plus savant ' iquanto) doctior. 

Cela parut d’autant plus surpre- ldeomirabüiusvistmest,qmd 
nant qu’on ne s’y attendait pas. a nemine exspectahatur. 

AutsUAt que. 

Aussitôt qu’il fut arrivé (il ne fut Statim ut advenit, in morbum 
pas plus tôt arrivé que), il tomba inddit; vix advenit, quum 
malade in morbum incûlit. 

Au lu, à rtosu. 

Au su et au vu de tout le monde. Luce ac palam; in ore atque 

oculis omnium. 

A l’insu du consul; à mon insu. Consule nesciente; inscio me. 

Avant. 

Bien avant dans la nuit . .... Multanocte; admultamnoctem. 

Bien avant dans l’esprit . ^ . . . Penitus in anim-o,-um. 

Avec. 

Avec votre permission PacetuS; te annuente. 

Distinguer les tigres d’avec les Discernere tigres a pardis. 
léopards . 

Dans. ' 

Je partirai dans trois jours. . . . Post très dies profkiscar. 

De. 

De tous les vices, il n’é’n est pas 
de plus grand que l’orgueil. . . 

Il tremblait de crainte d’étre sur- 
pris 

Il a une grande joie d'être le pre- 
mier 

Vous me ferez plaisir de lui écrire. 

Que vous êtes malheureux, de 
n’étre pas venu plus tôt !.. . 

De père en &ls 

De la tète aux pieds 

Î7 


Ex omnibus vitiis, nullum est 
majus superbia. 

Contremiscebat , ne apprehen- 
deretur. 

Magna perfundiiur lœtitià , 
quod primas tenet. 

Pergratum mihi feceris, si ad 
eum scripseris. 

O te infelicem, qui non citius 
veneris! 

A majoribus ad posteras ; per 
posteras; ab origine. 

A capite usque ad calcem ; a 
vertioe ad ta/os. 
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En égard à , par égard pour» 

Eu égard à lui IlUus habita ratUme. 

Eu égard à son ftge Pro ejus ataJte-, pro ratione 

<etatis. 

J’espère, eu égard à votre sa- Spero, quœtuaestprudeatia, 

gesse ou qua es prudentiil. 

Par égard pour les Romains. . . Ih Romanorum gratiam. 

Loin da. 


Loin de moi celle pensée !... Absit ista cogitatio ! 

Loin de moi la pensée d'abandon- Absit ut hospitem deseram ! 
ner mon hôte ! 

Loin (bien loin) de m’aimer, il YixmerespicU,nedumamet; 

me regarde à peine tantum abest ut me amet , 

ut contra vix me respiciat. 

Malgré. 

Il a fait cela malgré lui Idinvitus fedt. 

Je l’ai renvoyé malgré lui ... . Invitum dimisi. 

J’ai fait cela malgré lui Id illo invita fed. 

Je le tuai malgré ses cris re- IHum quamvis damitantem 
doublés interfed. 

Ne... que. 

La louange n’est due qu’à la Laus virtuti solummodo [so- 
vertu lum, tantum, soli) debetur. 

Il n’a épargné que son ami. . . NuUialiipeperdt, nisiamico. 

Ou. 


Qu’il le veuille ou non Velit, noîit (Cic.). 

S’ils restent ou s’ils partent. . . . Seu maneant, seu profids- 

cantur (Phæd.). 

Qu’il en soit comme ceci ou Sfve sic est, sive îlto modo 

comme cela (Cic ). 

Est-il marchand ou laboureur? . Mercàtor an drdtor (Cic.) ? 
Est-il de retour ou non? .... Rediit,annon (Ter.)? 

Je doute si... ou si Dubito an... an vero (subj.). 


Plut, moint. 


Plus il est savant, plus il est 

modeste 

Moins il est orgueilleux, plus il 
■est estimé 


Quo {quanta) dpcHor, eo {tanto) 
modesiior est. 

Quo (quanta) minus superbus 
est, eo (tanto) pluris fit. 
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Plus on est vicieux^ plus on est 
malheureux 

Plus qu’il ne faut ........ 

Soyez le plus indulgent, le moins 
indulgent que vous pourrez . . 

Il a employé le plus de diligence 
qu’il a pu f • . 

Fias tM, 

11 s’est levé plus tôt qu’à l'ordi- 
naire 

Il est arrivé plus tôt qu’op ne 
pensait 

Un jeune homme, ou plutôt un 
enfant 

Combattez, plutôt que de devenir 
esclave 


Quo quis vitiosior, eo miserior 
est; ut quisque vttio$i8si- 
mus, ita miserrimus est. 

Plus œquo ; plus quam satis 
est; supra modum- 

Esta quam facillimus ; quam 
minime facilis. 

Adhibuit quam maximam 
potuit diligentiam. 

plutAt. 

Maturius solito [quam solet) 
surrexit. 

Citius quam putabant , ou 
cfttus opinione venit. 

Juvenis, vel potius puer. 

Depugna, potius quam servias 
(Cic.). 


Pour. 


Je l’aime pour sa modestie. . . . 
Je le ferai volontiers pour lui. 
Demander grâce pour quelqu’un. 
Je craignais pour votre vie. . . . 
Il se leva pour répondre 


Reposez-vous, pour mieux tra- 
vailler 

Pour ne pas vous ennuyer. . . . 
Pour avoir salué les méchants, ce 
n’est pas à dire pour cela que 

je sois un méchant 

Pour peu que vous réfléchissiez. 

Pour moi, je suis prêt ; 

Pour moi, il me semble 

Fabius avait assez de littérature 

pour un Romain 

Il était instruit pour ce temps>là. 


Ilium propter modeatiamamo. 

Id libenter illius causa faciam. 

Veniam petere alicui. (334) 

Vitœ tuœ metuebam. (334) 

Surrexit ad respondendum ; ut 
[qui] responderet; respon- 
dendi causa ou gratia ; re- 
sponsurus. 

Otiare, quo melius labores. 

Ne vobis tædium afferam. 

Quod {quamvis) improbos sa- 
lutaverim , non continuo 
sum improbus. 

Si vel minimum cogiiaveris. 

Ego vero sum paratus. 

Mihi quidem videtur. 

Multœ erant in Fabio, ut inho- 
mine romano, litterœ (Cic.). 

Erat, ut eaætate, eruditus. 
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Quant à. 

Quant à moi, je pensais Equidem putaham (Cic.). 

Que. 


Que lardez-vous? 

Que n’accourez-vous ici ?... . 
Que ne puis-je vous entretenir? 
Que ma joie serait grande ! . . . 
Que eelte classe est petite !... 
Que de malheurs n’a-t-il pas 

essuyés ! 

Maintenant que...; hier que. . . 
La dernière fois que je vous ai vu 
Un jour que j’étais avec vous. . . 

Il y a longtemps que je vous 

attends 

Du temps que Rome florissait . . 

Un jour viendra que 

Il y a deux ans qu’il est mort. . 

Je ne partirai pas d’ici que je ne 
vous aie vu 

Sam. 

Il est sorti sans fermer la porte. 
Personne ne devient savant sans 

lire beaucoup 

Je ne partirai pas sans vous avoir 

dit adieu 

Sans pleurer ; sans craindre . . . 
Passer la nuit sans dormir. . . . 
Sans blesser sa conscience. . . . 
Sans se plaindre ; sans rire. . . 
Sans faire semblant de rien . . . 

Je l’ai fait sans y penser 

Vous comprendrez cela sans qüe 

je vous le dise 

Sans tarder 

Si. 

Si vous ne prenez garde 

Si je l’appelais, il s'en allait. . 


Quid (cur) moraris ? 

Quin [cur non) hue accurris? 
Utinam tecum loqui possim! 
Quanta esset mea lœtitia ! 
Quantula est hœc schola ! 

Quoi et quantas calamitates 
hausit ! 

Nunc quum...; heri quum... 
Proxime quum te vidi. 
Quadam die quum tecum essem. 
Diu est quum te exspecto. 

Tum quum Borna floreret. 
Veniet [erit) tempus quum... 
Duo anni effluxere, ex quo 
mortuus est. 

JVon hinc proficiscar, quin (nf- 
si, priusquam) te viderim. 

Exiit, nec januam clmsit. 
Nemo fit doctus, quin [nisi) 
multum légat. 

Non proficiscar, priusquam 
tibi valedixerim. 

Sine lacrymis; sinemetu. 
Noctem insomnem ducere. 
Salva fide. 

Æquo animo; remoto joco. 
Dissimulanter. 

Imprudenter, imprudens feci. 
Jd, etiam me tacenîe, intel- 
liges. 

Nulla'interposita mord. 

Nisi, cqveas. 

Si eum vocabam, abibat. 
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Que si; mais si 

Si au contraire; ai ce n’est que. . 
Personne n’est venu, si ce n’est 

votre frère 

La grenouille demanda si elle 
était plus grosse que le bœuf. 

Je ne sais s’il dort, ou s’il écoute; 

s’il dort ou non 

11 fut si frappé de cette nouvelle, 

qu’il en mourut 

11 est si estimé que tous le con- 
sultent 

Si grand que 

Si petit que 

La terre n’est pas si grande que 

le soleil 

Caton, ce citoyen si grave. . . . 

Tant. 

Il n’y a pas tant de fruits que 

de fleurs 

11 m’a tant aimé qu’il est mort 

pour moi . 

Les philosophes, tant anciens que 

modernes 

Je vous écris, non pas tant pour 
vous louer que pour vous in- 
struire 

Trop. 

Il a avalé trop de poison pour re- 
couvrer la santé 

Il a commis trop de crimes, pour 
que les juges aient pitié de lui. 

Je suis trop grand et appelé à de 
trop hautes destinées, pour être 

esclave de mon corps 

11 a trop peu d’esprit pour conduire 

cette affaire 

Il avait trop peu de soldats pour 
vaincre 


Quod si ; sin, sin autem. 

Sin aliter, sin ; nisi, nisi forte. 

Nemo venit, nisi f rater tuus, 
prœter fratrem iuum. 

Ratia interrogavit , an esset 
latior bove. (3o3) 

JVesdo utrum dormiat, an 
audiat ; dormiat, neene. 

Eo nuntio tam [ita, adeo) per- 
culsus est, ut mortuus sit. 

Tanti fit, ut omnes eum con- 
sulant. 

Tantus ut... (subj. 431). 

Tantulus ut .. (subj. 431). 

Non tanta est terra, quantus 
sol. (420) 

Cato, gravissimus ille civis. 


Non sunt tôt fructus, quot 
flores. (420) 

Me {tam, adeo, ita) dilexit, 
ut pro me mortuus sit. (43 1 ) 

Philosophi, tum ou quum 
veteres, tum recentiores. 

Ad te scribo, non tam ut te ‘ 
laudem, quam ut te doceam. 


Plus veneni hausit, quam ut 
sanitati restituatur. 

Plura admisit scelera , quam 
ut illius judices misèrent. 

Major mm, et ad majora ge- 
nitus, quam ut mancipium 
sim mei corporis (Sen.). 

Minus habet ingenii, quam ut 
rem gérât. 

Pauciores habebat milites, 
quam ut vinceret. 

17. 
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11. CL.ARTÉ DU ST1X.E. 

458. Le style est clair, s’il est facile à comprendre. 

Deux choses surtout contribuent à la clarté : d'abord la pro- 
priété des termes, ensuite une construction simple, naturelle, 
renfermant les mots nécessaires, sans être chargée d’expressions 
inutiles. 

On appelle terme propre ou mot propre, celui qui rend 
exactement l’idée qu’on veut exprimer. 

Le style devient obscur, quand on emploie des mots impropres 
ou inusités, des tours de phrase amphibologiques, des ellipses trop 
fortes, des parenthèses trop longues, des constructions embar- 
rassées, des inversions trop hardies. 

Tels sont les défauts des deux phrases suivantes : 

Aiote, Æadde, Romanos vincere pos$e. 

L’emploi du double accusatif {te, Romanos) rend le sens 
équivoque; en effet, cette réponse de la sibylle à Pyrrhus 
signifie également qu’il peut vaincre les Romains, et que les 
Romairts peuvent le vaincre. 

yamqxie pilà lippis inimicum et ludere crudis (Hor.) ; le jeu 
de paume ne vaut rien, ni pour les yeux malades, ni pour les 
mauvais estomacs. 

Ce qui nuit à la clarté de cette phrase, c’est la construction 
embarrassée, provenant d’une inversion trop hardie. 

111. ÊLÉG.%IVCE niJ STYLiE. 

459. L’élégance (de eligere) consiste à choisir des mots , des 
1 ocutions, et une construction de phrase, qui rendent la pensée 
avec plus de grâce ou de force. 

1» Élégance des mots. 

On appelle mots élégants, ceux qui sont si bien choisis qu’ils 
rendent l’idée avec une grâce ou une énergie particulières. 

Les mots les plus élégants sont ceux qu’on appelle expressifs, 
pittoresques et délicats. 

460. — I. Un mot est expressif, quand il a une énergie par- 
ticulière pour rendre une idée. 

Ex. : Venandi studium homines pier nives ac pruinas in 
montes ac sylvas rapit (Ljv.); l£^ passion de la chasse 
entraine les hommes à travers les neiges et les 
frimas, dans les montagnes et au fond des forêts. 


Digitized by Coogle 


SÜPPI.ÉMENT A LA SYNTAXE. 325 

Les verbes composés et les verbes dérivés, les fréquentatifs et 
les diminutifs, sont, en général , plus expressifs, et, par consé- 
quent, plus élégants que les mots simples et primitifs : c'est 
qu’ils ajoutent à l’idée générale renfermée dans le mol simple, 
une nuance particulière, qu’ils tiennent de leur terminaison ou 
de la particule dont ils sont composés. 

Tels sont les verbes dcpello, expello, impetlo, repello, pulso , 
par rapport à petto ; tels sont encore curso, cursito, sorbitto, par- 
vutus, gtoriota, par rapport à curro, sorbeo, panus et gtoria. 

461. — U. l!n mot est pittoresque, quand il exprime l’idée en 
la revêtant d’une image vive et frappante. 

Ex. : Late ferreus haslis 

Horret ager, campique armis subtimibus ardent (Virg.). 
Les champs se hérissent au loin d’une moisson de fer, 
et la plaine resplendit de l’éclat des armes. 

Non ego vos posthac , viridi projectus in antro , 

Dumosa pendere procut de rupe videbo (Virg.). 

Non, (mes chèvres) je ne pourrai plus désormais, molle- 
ment couché dans une grotte tapissée de verdure, vous 
voir suspendues au sommet d’une roche buissonneuse. 
Ast ego quœ divùm incedo regina... (Virg.). 

Mais moi qui marche... la reine des dieux... 

Dans ces phrases, les mots ferreus, horret, ardent, pendere, 
incedo, sont pittoresques, parce qu'ils présentent autant d’images 
X ives à l’esprit. 

462. — 111. Un mot est déticat, quand il rend l’idée en excitant 
dans le cœur un sentiment agréable et touchant. 

Ex. : Bis patriæ cecidere manus (Virg.). 

Deux fois scs mains paternettes retombèrent. 

Celte épithète patriæ est d'un goût exquis ; car elle exprime 
admirablement que c’est la douleur du cœur paternel qui, à deux 
reprises, fait tomber le burin des mains de Dédale, pendant qu'il 
veut graver sur l’airain le sort de son infortuné Icare. 

Les expressions délicates ont leur source dans un cœur où le 
tact s’unit à la sensibilité. 

La lecture allcnlive des grands poètes, surtout d’Homère, 
de Virgile et de Racine, sert merveilleusement à enrichir 
l’esprit, l’imagination et le cœur de pensées fortes, d’images 
vives, de sentiments nobles et tendres, d’où naîtront sans 
effort les mots expressifs, pittoresques et déticats. 
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Élégance dea lecatlona. 

463. On appelle locutions certaines manières de parler propres 
à une langue. 

Toute langue a ses locutions particulières, qu’on nomme pour 
cela idiotismes (de ïeT/aî, propre, particulier). 

Ces idiotismes s’appellent, en grec, atticismes; en latin, 
latinismes; en français, gallicismes. 

Les idiotismes renferment comme la fleur de chaque langue, 
c'est-à-dire ce qu’elle a de plus pur, de plus fin, de plus délicat , 
de plus poli, en un mot de plus élégant. 

11 faut donc, lorsqu’on veut apprendre à bien écrire en latin, 
observer soigneusement dans les auteurs, noter et retenir fidèle- 
ment, pour les employer à propos, ces tours choisis, ces locutions 
fines et ingénieuses, ces latinismes enhn , qui donnent au style, 
chez Cicéron surtout, tant de charme et d’élégance. 

3” Élégance de la conairuetlon. 

464. l’élégance de la construction consiste à disposer les 
mots de la phrase, de manière à rendre la pensée avec toute 
l’énergie et toute la grâce qui lui conviennent. 

On distingue deux espèces de constructions : la construction 
gi'ammaticale et la construction naturelle. 

La construction grammaticale est fondée sur les rapports de 
syntaxe que les mots ont entre eux ; elle veut que l’on mette 
d’abord le sujet avec son régime, puis le verbe, enfin l’atlribut, 
le régime direct, le régime indirect et les compléments circon- 
stanciels; par exemple : mon frère, donnez-moi du pain; frater, 
dapanem mihi. 

La construction naturelle est fondée sur la nature même du ' 
langage humain ; car elle suit l'ordre dans lequel les idées se 
forment dans l’esprit, et cherche avant tout à faire ressortir ce 
qu’il y a de plus important dans la pensée de celui qui parle : 
panem mihi da, frater. 

La construction naturelle l’emporte de beaucoup sur la con- 
struction grammaticale, et le discours est d’autant plus parfait 
qu’il imite davantage la marche de la nature. 

Le latin , grâce surtout aux inflexions simples et variées des cas, 
peut se plier plus facilement que le français aux différentes nuan- 
ces de la pensée. 
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Aussi la première et la principale règle de la construction latine 
est de (aire ressortir l’énergie de la pensée ; l’harmonie seule 
peut quelquefois faire modifier un peu l’ordre prescrit par la 
nature. 

Donc, en latin, il faut avant tout mettre les mots les plus 
importants à la place où ils frappent davantage , c’estrà-dire au 
commencement ou à la f,n de la phrase. 

Mucius Scévola veut faire ressortir son titre de Romain , et 
Gavius, son titre de citoyen. Le premier dit : 

Romanus svm civis ( Liv.) , je suis Romain; 
le second s’écrie ; 

Civis suffi romanm (Cic.), je suis citoyen romain. 

Cn français , le mot principal peut souvent se mettre en tête 
de la phrase, à l’aide delà locution c’est, ce sont, c’est moi 
qui, c’est lui qui, etc. : ego feci, c’est moi qui l’ai fait (455). 

La fin de la phrase convient surtout aux mots dont la 
cadence harmonieuse repose agréablement l’oreille , ou qui, grâce 
à une suspension habile, peuvent frapper fortement l’esprit, 
et y laisser une impression profonde. 

Ex.; Patris dictum sapiens temeritas filii cômprôbâvït (Cic.) ; 
la témérité du fils prouva combien était sage la parole 
du père. 

Te miror, Antoni, quorum facta imitere, eorum exitus 
non përhôrrêscërë (Cic.) ; ce qui m’étonne, Antoine , 
c’est que le sort de ceux dont tu imites les actions , ne 
te fasse pas frémir d’horreur. 

Aderat janitor carceris, carnifex prœtoris, mors ler- 
rorque sociorum etcivium, lictor Sestius (Cic.); là 
se trouvait le geôlier de la prison, le bourreau du 
préteur , la mort et la terreur des alliés et des citoyens, 
le licteur Sestius. 

« Qui mettrait lictor Sestius au commencement gâterait tout : 
il faut que l’appareil terrible de ce bourreau marche avanC lui. » 
(Rollin). 

1'* Remarque. Si la phrase renferme deux mots importants et 
dignes d’une attention spéciale, l’un se met au commencement, 
et l’autre à la fin. 

Ex. : Cædebatur virgis in foro Messanœ civis romanus (Cic.); 
on battait de verges, dans le forum de Messine, un 
citoyen romain 
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2* Remarque. \Jharmonie veut que l’on évite tout ce qui est 
dur et choquant pour l'oreille. 

Si l’ordre naturel des mots présente quelque rencontre de 
voyelles ou de consonnes rude et désagréable, ou une chute de 
phrase trop brusque, il faut y remédier en déplaçant les mots, 
autant que le permet le génie de la langue. 

Au lieu de dire : Si quid ingenii in me est ( s’il y a quelque 
talent en moi), Cicéron a dit, par un arrangement beaucoup plus 
harmonieux : si quid est in me ingenii. 

3' Remarque. Quoique la langue Irançaisc se prête moins aux 
inversions.que le latin et le grec, elle est néanmoins susceptible 
de ce genre d’ornements, même dans la prose. 

Ex : Restait cette redoutable infanterie de l’armée d’Espagne , 
dont les gros bataillons serrés, semblables à autant 
de tours..., demeuraient inébranlables (Boss.). 

Elle approche néanmoins, cette mort effrayante (Boss.). 

Déjà frémissait dans son camp l’ennemi confus et 
déconcerté ; déjà prenait l’essor, pour se sauver dans 
les montagnes, cet aigle dont le vol hardi avait 
d’abord effrayé nos provinces (Fléch.). 

Il est bon de se rappeler celte observation, quand on traduit en 
français les auteurs grecs et latins; les inversions, pourvu qu’elles 
ne soient pas forcées, permettent à la traduction de suivre de plus 
près l’original, en même temps qu’elles donnent à la phrase 
française une allure plus libre et une marche plus ferme. 

Bèfles de la eonalraetlon latine. 

46S. — Règle générale. 

La phrase latine prend habituellement la forme suivante : 

1° Dans une proposition simple, le sujet se met générale- 
ment en tête, et le verbe à la fin ; entre le sujet et le verbe se 
rangent l’attribut , les régimes et les compléments, suivant qu’ils 
se rapportent de plus près ou de plus loin au sujet et au verbe. 

2° Dans une phrase complexe, on commence par les propositions 
complétives, pour finir par la proposition principale : 

Ex. : lisdem temporibus, Persarum rex, Darius, ex Asiain 
Êuropam exercitu trajecto, Scythis bellum inferre 
decrevit{C.-^.) ; à la même époque, Darius, rm des 
Perses, ayant fait passer une armée d’Asie en Europe, 
résolut de faire la guerre aux Scythes. 
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Par cette phrase l’on voit que non-seulement les mots qui 
sont régimes (comme Persco'um, Scythis, bellum infarre), 
mais encore les compléments circonstanticls (comme iisdem 
temporibus, ex Asia, in Europam), et les propositions com- 
plétives (comme ex Asia in Europam exercitu trajecto), se 
mettent devant les mots qui les gouvernent, ou devant la propo- 
sition principale dont ils dépendent. 

Tel est le génie de la langue latine. 

L’ablatif absolu, qui est un complément circonstanliel, n’est 
donc bien placé qu’au commencement ou au milieu de la 
phrase. 

46G. — Règles particulières. 

Règle. Le mot principal doit se mettre au commencement 
I de la phrase ou de la proposition ; on réserve pour la fin un mot 
' assez harmonieux pour satisfaire l’oreille , et assez frappant pour 
laisser dans l’esprit une impression heureuse. 

Ex. : Crux, crux, inqmm, infelici... cômpSLrâbâtùr (Cic.); une 
croix, oui, une croix était préparée pour cet infor- 
tuné. 

Gladium vaginâ vacuum in urbe non vidimüs ( Cic. ) ; le 
glaive hors du fourreau, c’est ce que nous n’avons pas 
vu dans la ville. 

2® Règle. Le verbe se met ordinairement à la fin de la propo- 
sition ; il se déplace quelquefois pour cause de variété ou de 
vivacité. 

Ex. : Ipse, inflammatus scelere etfurore, in forum venil; 
ardebant oculi; toto ex ore crudelitas êmïnèbSlt (Cic.). 

Verrès lui-méme , enflammé par la fureur et par le crime , 
vient au forum ; ses yeux étincelaient ; tout son visage 
portait l’empreinte de la cruauté. 

3® Règle. Les adjectifs qualificatifs , les régimes et les complé- 
ments se mettent élégamment avant le mot dont ils dépendent. 

Ex. : Magna mofesfta (Cic.), une grande inquiétude. 

Miltiades, Cimonis fiiius (C.-N.) ; Miltiade, fils de 
Cimon. 

Juvenes pâtre digni (Hor. ), jeunes gens dignes de voire 
père. 


Digitized by Google 



330 SUPPLÉMENT A LA STNTAXE. 

Remarque. Quand le régime d’une préposition a lui-même un 
génitif pour régime, ce génitif se met élégamment entre la prépo- 
sition et son régime; il en est de même des adjectifs qui qualifient 
le régime de la préposition. 

Ex. : Propter multas ojus virtutes (C.-N.), à cause de ses 
nombreuses vertus. 

4* Règle. Les adjectifs possessifs se mettent élégamment après 
le nom qu’ils déterminent. 

Ex. : Frater meus (Cic.), mon frère. 

5* Règle. Quand il y a dans une phrase plusieurs pronoms 
ou adjectifs possessifs, ou des mots qui expriment une opposition, 
il est très-élégant de les rapprocher les uns des autres. 

Ex. ; Hune ego te, Euryale, aspicio (Virg.) ! C’est donc en 
cet état , Euryale , que je te revois ! 

Ego tibi irascerer (Cic.)? Moi, je me fâcherais contre 
toi ? 

Rusticus urbanum murem mus paupere fertur 

Accepisse cavo, veterem vêtus hospes amicum (Hor.). 

Un rat des champs reçut, dit-on, un rat de ville dans 
son humble trou : c’était un vieil hôte qui recevait un 
vieil ami. 

6* Règle. La clarté de la construction demande que le pronom 
relatif et les conjonctions restent au commencement des propo- 
sitions. 

11 faut excepter les enclitiques quif, vè', nH, les conjonctions 
postpositives quoque, vero, enim , autem, quidem, qui se mettent 
toujours après le premier mot, ou après celui qu’elles servent à 
relier au reste de la phrase. 


N. B. Pour ne pas trop augmenter le volume de cette gram- 
maire, nous avons jugé à propos de retrancher les appendices et 
la liste des comparatifs et des superlatifs latins, qui devaient 
trouver leur place en ce lieu, comme nous l’avions annoncé 
dans la préface. Plus de trente paragraphes se trouvent ainsi 
supprimés. Cependant, afin que nos indications antérieures 
n’embarrassent pas les élèves dans leurs recherches, nous 
laisserons sous leurs numéros primitifs 501, 502 et 503, les listes 
d’adjectifs et de verbes auxquelles nous avons renvoyé dans les 
chapitres II, III et V de la Syntaxe. 

JODl 
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Appendice nnx chapitres 11, 111 et V de la syntaxe. 

501. — 1® ADJECTIFS QUI GOUVERNENT LE GÉNITIF (261). 

Anxius, inqiàtt; avidos, avtd<; eallidus, habile; capax, qui erntietU; 
certns , certain ; compos , mitre de; conscius, qui a la eoneeience de; cod< 
sors, qui participe à; cupidus, désireux; cnriosos, cim'ei/x ; doetus , sa- 
vant; dobius, ùieertain; edax, qui ronge; egeaus, dénué de; expets, 
privé de; exsors, fin x’a point de porté; fastidiosas, dégoûté; fngax, fin 
fuit ; goanis , fui sait ; ignaras , ignorant ; imperitns , inexpérimenté ; im- 
pos, fui n’est pasmaUre de; improvidus, imprévoyant; imprudens, gui 
ignore; incertas, incertain ; iocuriosas , insouciant ; indoctus, ignorant; 
ÎDScias, fui ne sait pas; insolens, qui n’a pas V habitude; nescius , fui ne 
sait pas; particeps, fui a part à; peritus, habile; præscius, fui sait 
d’avance; providus, fui prévoit; prudens, fui connaît; rapax, avide; sta- 
diosns, qui a le goût de, zélé; tenax, fui tient ferme à. 

î® ADJECTIFS QUI GOUVERNENT LE GÉNITIF OU l’aBLATIF (263). 

Abundans, copiosus, abondant; dives, riche; fecundns, fécond; ferax, 
fertile; immunis, exempt; inaois, dépourvu; inops, fui mangue; largus, 
prodigué ; nudus, dépouillé; pleous. plein; refertus , rempli; vacuus, vide. 

Ont plus souvent le génitif : egenns, dénué de; fertilis, fertile; indigus, 
fui a besoin; liberalis, libéral; parcus, avare de; pauper, pauvre; pro- 
digus, prodigue; sterilis, stérile. 

Ont plus souvent l’ablatif : locuples , rie Ae ; orbus, privé de; viduus, 
veuf de, privé de. 

3® PARTITIFS ET ADJECTIFS NUMÉRAUX (264). 

Aliquis , alius, alter, multi, nemo, neuter, nonnullus, nullus , omnes, 
pauci, quicumque, quidam , quilibet, quis? qnispiam, quisqnam , quis- 
que , quisquis , quivis , solus , ullus , nnusquisque , nter, utercumque , 
uterlibet, uterque , utervis , etc. 

Pour le sens de ces partitifs, et pour les adjectifs numéraux qui peu- 
vent être employés comme partitifs, voyez livre I®% 33, 67, 69, SIS. 

4® ADJECTIFS QUI GOUVERNENT LE DATIF (266). 

Adjtelifi tiprimsat ; 1<> l'aiilité et le eentrsiri : calamitosus, funeste; corn- 
modus, avantageuz; damnosus, nuisibte ;fatalis, fatal; fmetuosus, ulite ; 
funestus^ funeste ; incommodus, désavantageux; inutilis, inutile; noxius, 
nuisible; opportunus, opportun; pemieiosus , pemicieuz ; saluber, saiubre; 
salutaris , salutaire ; utilia , utile. 

2o La favear eu le eentraire : addictus, dévoué; adversus, ennemi; æquus, 
équitable ; amicus , ami ; asper, dur; aversus , opposé ; benevolus, bienveil- 
lant ; blandus , caressant ; crudelis , cruel ; dirus, sinisfre ; immitis , cruel; 
inimicus , ennemi ; iniqnus , injuste ; infestas , hostile ; malevolus , malveil- 
lant; milis, dou7;propitius, propice; prosper, heureux; Mc-’dus,favorable. 

i8 
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3« U plaisir «a l« Malraire : acerbus, fâcheux; amarug, outcr; dulcis, 
doux; gratus, agréable; gravis, pénible; jucundus, qui plaît; lætus, 
agréable ; molestus , ^ut est à charge ; tristis, triste , malheureux. 

b» La ÜdélUêtB le caotraire : fidelis, Qdus, fidèle; infidelis, in&dus, infi- 
dèle; perfidus^ perfide. 

5» L’égalité e« le eeatraire : æqualis , æquus , égal ; impar, ÎDœqaalis , inégal , 
par, égal. 

6« L’hbiUide ea le eeatraire : assuetus, consuetus, suetus, habitué ; in- 
Buetus, jut n’est pas habitué. 

ADJECTIFS EN BILIS, ET COMPOSÉS DE CVM (267). 

Affabilis, affable; amabilis, aimable; exorabilis, ^uî peut être fléchi; 
formidabiliB , formidable ; implacabilis , implacable; inexpugnabilis, îner- 
pugnable; optabiliSi désirable, etc. 

Cogoatas, parent; concolor, qui a la mime couleur; concorsi gui est 
d’accord; conrmis, voisin; congruus , conforme ; consentaneus, d'accord 
avec; eonvenieos, conforme, qui convient. 

3® ADJECTIFS QUI GOUVERNENT LE DATIF OU l’ACC. AVEC AD (268) 

Accommodatns , propre d;appositus, convenable à; aptas, fait pour; 
cotniDodus, commode; facilis, facile; babilis, gui va bien à; idoneus, 
propre d; mataras, mûr, en âge de; natus, né pour; necessarius, nécessaire; 
opportanas, opportun; proclivis, enclin à; promptus , prompt ; pronus , 
porté à ; propensus, gui a du penchant pour; tempestivns, qui arrive à temps. 

6® ADJECTIFS DE DIMENSION ET NOMS DE MESURE (269), 

Altus, Aaut, profond; crasm, épais; latus, large; longus, long; pro- 
fundus, profond. 

Cubitus , une coudée ; digitus , un doigt ; milliarium , un mille ; palmus, 
un palme; passus, unpas ; pes,unpied; stadium, un stade; ulna, une 
brasse , une aune. 

502. — 1" VERBES ACTIFS (278). 

Amo, aimer; audio, entendre; capio, prendre; decipio, tromper ; facio, 
faire ; jacio, jeter ; laudo, louer ; lego, lire ; moaeo, avertir, etc., etc. 

2® PRINCIPAUX VERBES DÉPONENTS-ACTIF» (279). 

Adipiscor, atteindre ; adorior, aggredior, attaquer; alloquor, parler à ; 
asperuor, mépriser; assequor, otteindre; ancupor, épier; aversor, re- 
pousser; calumnior, accuser à tort; comitQp, accompagner ; conor, entre- 
prendre; consolor, consoler; conteroplor, contempler; deprecor, détourner 
par des prières; delestor, détester; dignor, juger digne; fateor, ovouer; 
borlor, exAorter; iinitor, imiter; intueor, considérer; lamentor, déplorer; 
loquor, dire; machinor, tramer; meditor, méditer; mentior, simuler; 
mercor, acheter; metior, mesurer; minor, menacer; ntiror, admirer; miseror, 
avoir pitié de ; modérer, modérer; molior, faire péniblement; moror, re* 
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farier; maneror, récompenser; mutuor, emprunter; nanciscor, trouver; obli- 
viscor, oublier; ordior, commencer; patior, souffrir ; percoator, s’enquérir 
de ; persequor, poursuivre ; polüceor, promettre; populor, ravager; precor, 
prier; queror, se plaindre de; recordor, se rappeler; sequor, suivre; solor, 
consoler ; spéculer, observer ; suspicor, soupçonner ; tester, attester ; tueer, 
défendre; ulciscor, se venger de; venerer, vénérer; vereer, craindre. 

Ajeutez-y les cempesés et les dérivés de ces verbes , cerame admirer, 
exhertor, miaitor, etc. 

3 * PRINCIPAUX VERBES NEUTRES-ACTIFS ( 281 ). 

Anhele, respirer; callee, «reotr parfaitement ; dolee, être affligé de; eru- 
besce, rougir de; herree, avoir horreur de; inclamo, appeler à haute voix; 
nianeo, attendre; olee, sentir; sapio, avoir le goût de; sono, rendre le son 
de ; stupeo, être stupéfait de ; sudo, suer, distiller. 

4 ® VERBES ACTIFS QUI GOUVERNENT LE GÉNITIF ( 282 ). 

Absolve, aésoudre; accuse, argue, incuso, insimulo, accuser; adstringo, 
obstringo, rendre coupable; ago, poursuivre (en justice); alligo, reconnaître 
coupable; arcesso, citer en justice pour; coarguo, convinco, convaincre; 
condemno, damne, condamner à, pour; defero, dénoncer pour; infâme, dé- 
crier pour; postule, poursuivre pour. 

. 5 ® VERBES DE PRIX ( 284 ). 

Æstimo, duce, facio, habeo, pende, pute, estimer; sum, fie, liceo, être 
«tlimé ; consto, coûter; emo, mercor, acheter; vende, venumdo, vendre; 
liceor, enchérir; loco, donner à bail , louer; conduco, prendre à bail , louer. 

6 ® VERBES ACTIFS QUI GOUVERNENT LE DATIF ( 286 ). 

|o Dtnner ; committo, confier; commode, prêter; concedo, concéder; 
credo, confier; dedo, livrer ; defero, décerner; do, dono, donner; impendo, 
dévouer; impertio, accorder ; largior, prodiguer ; mande, confier ; ministre, 
fournir; initto, envoyer; porrigo, présenter; præbeo, offrir; reddo, rendre; 
référé, rapporter; rependo, djonner en échange ; restitue, restituer; ré- 
tribué, donner en retour; solve, pager; suppedite, fournir; trade, livrer; 
tribue, accorder. 

2*Pr«BeUr« : pelliceer, premitto, promettre; apondee, garantir. 

lloPéilarer: déclaré, déclarer ; dieu, dire; expUco, expliquer; expone, 
exposer; fateor, avouer; indice, indiquer; menstre, montrer; narre, ra- 
conter,- nuntio, annoncer; ostende, montrer; persuadée, persuader; 
prodo, révéler ; significo, signi/ier ; suadeo, conseiller. 

to tliir ; jungo, joindre ; unie, unir. 

8’ Ordeiner : impere, præcipie, commander, ordonner. 

De plus , les composés de ces verbes. 
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7* VEBBES ACTIFS COMPOSÉS QUI GOUVERNENT LE DATIF (287). 

Addo, ajouter; adjicio, mettre à côté; idjango, Joindre ; admisceo, 
mêler; admoveo, mettre auprès; affero, apporter; appoDO, r^ntV; impono, 
placer sur; incutio, appliquer; infero, porter dans; inflgo, enfoncer; in- 
jicio, jeter sur; innro, imprimer (en brillant); offero, offHr; oppono, op- 
poser; præfero, préférer; præficio, préposer ; præpoao, préférer ; subjnngo, 
attacher (sous, derrière); subtraho, soustraire; suggero, fournir; gnppono, 
mettre sous; antefero, antepono, préf(*rer; poatfcro, postfaabeo, postpono, 
mettre après, au-dessous de , etc. 

8* VERBES ACTIFS QUI GOUVERNENT l’aBLATIF (290). 

I* Eemplir, charger, rider : augeo, augmenter; compleo, expleo, impleo, 
repleo, farcio, remplir ; cumnlo, combler ; dito, locupleto, enrichir ; dotOj 
doter; ezoaero, décharger; levo, soulager; obruo, opprimo, accabler; 
onero, charger; ornu, orner, garnir; premo, écraser; satio, rassasier; sa- 
turo, saturer; vacuo, vider. 

la Priser : abdico (me), abdiquer, se démettre; abstineo, écarter; exbæ- 
redo, déshériter; fraudo, frustrer; orbo, privo, priver; pello, chasser; 
viduo, dépouiller, 

3* Lier, dêlirrer : adstringo, enchaîner; expedio, débarrasser; impedio, 
emharrasser; implico, envelopper; irretio, enlacer; libero, délivrer; ligo, 
lier; solvo, délier. 

4° Berètir, depeniller, eatearer : amido, envelopper; ealceo, chausser; dngo, 
ceindre; drcumdo, entourer; exuo, dépouiller; induo, revêtir; munio, for~ 
tifler; nudo, dégarnir; orno, orner, garnir; sepio, enclore; spolio, dé- 
pouiller; sleno, joncher ; tego, couvrir/ vestio, vêtir. 

9® VERBES ACTIFS QUI GOUVERNENT l' ABLATIF AVEC A OU AB (292). 

i® Drmindrr, l’iafermer : deprecor, implorer de; exige, exiger de; exoro, 
Uagito, demander instamment à ; obsecro, oro, demander d (avec prières) ; 
perconlor, s'enquérir auprès de; peto, qnæro, quæso, demander à; posco, 
réclamer de; reposco, redemandera; requiro, requérir de; sciscitor, scitor, 
s’informer auprès de. 

1 » RMereir, enlerer, êleigner : abduco, abigo, emmener de; abrado, retran- 
cher de ; absterreo, éloigner de (par la terreur); abstineo, écarter de; abs- 
trabo, entrainer loin de; accipio, recevoir de; amoveo, écariér de; arceo, 
éloigner de ; arripio, arracher à; aufero, entever é, de; avello, arracher à, 
de; averto, ddtoumer de; capio, prendre, recevoir de; eripio, enlever i, de; 
fero, recevoir de; furor, voler à; prohibeo, tenir loin de; propulse, re- 
pousser de; reinoveo, éloigner de; repello, repousser de; reporto, rem- 
porter sur ; siirripio, dérober à. 

3» Ejpérer, allendre, enpraater, aclieler, delirrer : spero, espérer de/ezspecto, 
attendre de; mutuor, emprunter à; eroo, mercor, acheter i; redimo, ra- 
cheter de ; libero, vindico, délivrer de. 
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10® VERBES NEUTRES QUI GOUVERNENT LE DATIF (303). 

1 0 Pavorifer, noire, flatter : adstipulor, approuver y ailulor, flatter; arrideo, 
sourire à; assenlio, assenlior, assenlor, approuver; auxilior, secourir; 
blandior, flatter/ consulo, pourvoir à; delraho, faire tort à ; displiceo, dé- 
plaire à; faveo, favoriser; inedeor, medico il medicor, guérir, remédiera; 
noceo, nuire à; obtrecto, dénigrer; oificio, faire obstacle à ; opilulor, se- 
courir/ palpor, caresser; parco, épargner; palrocinor, protéger; placée, 
plaire à; proficio, être utile à ; prospicio, veiller à ; provideo, pourvoir à; 
siibvenio, succurro, sêcounV, aller au secours de; suffragor, voter pour. 

2® Étudier : sludeo, étudier; vaco, vaquer à. , 

3® Obéir on résister : adversor, s'opposer à ; ausciilto, obtempérer à ; cedo, 
céder à; credo croire (qq.); famulor, être au service de; indulgeo, être indul- 
gent, complaisant pour; wservio, faire sa cour à; morigeror, avoir de la com- 
plaisance pour ; obedio, obéir à; obseciindo, sepréter à;obsequor, céder à; 
obsisto, obsto, résister à ; obleinpero, obtempérer à ; pareo, étresoumis à ; re- 
claino, protester con/re ; refragor, s'insurger contre; reluctor, lutter contre; 
resisto, résister à ; servio, être esclave de. 

H® VERBES NEUTRES COMPOSES GOUVERNANT LE DATIF (304). 

Accuinbo, être à table prés de; adjaceo, être situé prés de; appropinquo, 
approcher de; assideo, assiste, être assis, siéger prés de; assuesco, s’ac- 
coutumer d; assiirgo, se lever par honneur pour; benedico, louer, bénir; 
benefacio, faire du bien à; consentio, être de l’avis de; cnnsuespo^ s’habi- 
tuer à; illuceo, luire sur; impendeo, être suspendu sur; incuinbo, se pen- 
cher sur ; ingetoisco, gémir sur; inbio, être ébahi de; insideo, être assis 
sur; insulte, insulter; interjaceo, être placé entre; maledico, ruddire de , 
injurier; obeqiiito, chevaucher prés de ; obrepo, se glisser prés de; occiirro, 
courir à la rencontre de; præeo, précéder; præsideo, être à ta tête de; sa- 
tisfacio, satisfaire; siibjaceo, dire siiud sous; subscribo, souscrire a, etc. 

12® VERBES NEUTRES QUI GOUVERNENT l’aBLATIF (311). 

Abundo, abonder; carco, manquer de; difüiio, nager dans; egeo, 
'avoir besoin de; exubero, regorger de; fluo, être inondé de; indigeo, être 
dépourvu de; mano, dégoutter de; rorO, être humide de; scaleo, fourmiller 
de; sudo, suer, distiller; vaco, être exempt de, vide de. 

503. — 1® VERBES QUI GOUVERNENT LE SÜBJ. AVEC UT ET NE (347). 

1® Conseiller, persuader : auctor lum, conseiller de; exhorter, hortor, ex- 
hortera ; irapello, pousser à, exciter à; raoiieo, avertir de; persuadeo, 
persuader de; suadeo, conseiller de. 

2° Souhaiter, demander, obteuir (de, que) : consequor, obtenir; cupio, désirer; 
exige, exiger ; flagito, demander instamment/ impelro, obtenir ; raalo, pré- 
férer; nolo, ne pas vouloir; obsecro, supplier; obtestor, conjurer; oplo, sou- 
haiter/ oro, prier; peto, posco, demander ; postule, exiger; quæso, rogo, 
prier; urgeo, presser/ voie, vouloir. 

19 
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3o Ordonner, permellre : copo, forcer à, de; conredo, accorder de , que ; 
edico, ordonner de, que/ impero, commander de, que; mando, enjoindre de; 
patior, souffrir que; permilto, jiermetire de, que; præcipio, præscribo, pres- 
crire de; sino, laisser libre de; staluo, décréter que, 

io Avoir Min, faire en ur(e : conlendo, s’efforcer de; euro, avoir soin de, 
que; efficio, facin, faire en sorte que; evinco, venir à bout de; operam do, 
tâcher de ; pcrlicio, léussir à ; pmspicio, veiller à ce que. 

2® VERBES Qri GOUVERNENT LE ' SUBJONCTIF AVEC JVE (349). 

1» Prendre garde : caveo, prendre garde de, se garder de; prospicio, pro- 
video, video, veiller, pourvoir à ce que... repas, éviter de. 

î« Craindre: liiueo, vereor, metuo, formido, craindre, redouter, ap/pri- 
hender; fremo, paveo, horreo, tremn, frémir, avoir peur, trembler. 

3a Diunader, défendre , enif.êeber, refuser : deprecor, prier de ne... pas; de- 
lerreo, détourner de; dissiiadeo, dissuader de; obsislo, obsto, s’opposera 
U que; prohibeo, empêcher de, que; détourner de; recuso, refuser de. 

3® VEBBES IMPERSONNELS OUI GüUVERNE.NT LE SIBJ. AVEC VT (3ol). 

Accedil ut, ajoutez que; accidil ut, contingit ut, evenit ut, fil ut, il ar- 
rive que ; fit ut, il s'ensuit que; necesse est, oporlet, opus est, il faut que, 
il est nécessaire que; reliqmim est, restât ut, li nsie o; a'quuiii est, il 
est juste que, de; fas est, il est permis de ; sequitiir ut, il suit que; su- 
peresl ut , il reste à. 

Æquum est, nccesse est, oportet , sequitur , se construisent souvent 
avec la proposition inlinitive (v. 339). 

4® VERBES QUI gouvernent L’iNFINITIF COMME RÉGIME DIRECT (338). 

Aggredior, entreprendre de; amo, aimer à; assnesco, s’accoutumer à; au- 
deo, oser; aveo, désirer vivement; cesse, cesser de/cœpi, commencer à; 
co^ito, songer à ; conoT, s’efforcer de ; consaesco, s’habituer à; contendo, 
tâcher de ; cupio, desidern, souhaiter de, désirer de; desiiio, cesser de; 
disco, apprendre à ; erubesco, rougir de ; faslidio, être dégoûté de; feslino, 
se hâter de ; gaudeo, se plaire à; gestio, être impatient de; horreo, redouter 
de; incipio, commencer à; inslituo, entreprendre de ; malo, oiirer mieux, 
préférer; maturo, s’empresser de; méditer, songera; raolior, travailler â; 
moror, balancer à; nego, refuser de; neqiieo, ne pas pouvoir; nescio, ne 
pas savoir; nitor, s’efforcer de; nolo, ne pas vouloir; opto, désirer de ; obli- 
viscor, oublier de; ordioT, commencer à; paro, sefaéparer à; pergo, conti- 
nuer à, de; persevero, ne pas cesser de; possum, pouvoii ; piopcro, se 
hdler de; quco, pouvoir; recuso, refuser de; respuo, dédaigmr de; scio, 
sai'oiry soleo, avoir coutume de ; staluo, prendre la résolution de ; studeo, 
s’d/udirr d; tenlo, tenter de; timeo, vereor, verccundor, craindre de, hé- 
siter à ; volo, vouloir. 
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5® VERBES IMPERSONNELS, ET PROPOSITIONS FORMÉES DE EST, 
AUXQUELS LA PROPOSITION INFINITIVE SERT DE SUJET (3o9). 

Constat, decet, dedecet, expedit, interest (142); jiivat, on aime à; libet, 
licet, liquet, oportet, palet, placet (1 42) ; pœnitct, pudet, tædet (me, 143); 
præstat, il vaut mieux ; refert, il importe. 

Æquum, certum, falsuin est, il est juste, certain, faux que; lama est, ou 
dit que ; fas est . il est permis de ; necesse est ; nefas est , c'est un crime de ; 
opus est, il faut que; rumor est, le bruit court que; satis est, il suffit de, 
que; utile, verum est, il est utile, vrai que, etc. 

6® VERBES QUI GOUVERNENT LA PROPO=ITION INPINITIVE 
COMME RÉGIME DIRECT (3U0). 

1® Croire, uvoir, apprendre (que) : accipiô, entendre dire; aniinadverto, remar- 
quer; arbitrer, penser; cognosco, ajprendre; concludo, conclure; credo, 
croire; disco, apprendre; existimo, penser ; ignoro, ignorer; intelligo, com- 
prendre; inemini, se souvenir; nescio, ne pas savoir; obliviscor, oublier; 
suspicor, soupçonner. 

2® Dire (que) : aiïero, alléguer; affirmo, af/îrmer,- a!o, dire,- conütcor, 
confesser; contendo, soutenir; deciaro, ddeiarcr ; demonstro, démontrer ;dico, 
dire ; dissero, établir ; divulgo, divulguer; fatcor, avouer; indice, indiquer; 
jtiro, jurer; memoro, rappeler ; minor, menacer; ir.oneo, acertir ,• monstro, 
moiilrcr; narro, raconter ; nego, nier; nuntio, annoncer ; ostendo, mon- 
trer,- probo, prouver; prodo, révéler ; respondeo, répondre ; sciibo, écrire; 
significo, signifier ; trado, rapporter ; et leurs composés et dérivés. 

3® Sentir (que), éprouver sue leiiMlion ; audio, entendre ; doleo, s'ulp,iger; fero, 
supporter; gaudeo, se réjouir de, que; indignor, s'indigner de ce que; 
lætor, se réjouir de, que; miror, s’étonner de, que; patior, souffrir que; 
qiicror, se plaindre de ce que; sentie, sentir que ; video, voir que. 

Les verbes qui expriment la;oie ou la douleur se construisent aussi avec quod. 

4® Délirer (de, que), vouloir (que): concedo, accorder; cupio, désirer,-jubeo, 
ordonner; nialo, préférer; nolo, ne pas vouloir ; opto, souhaiter; permitto, 
permettre; veto, défendre ; volo, vouloir. 

Volo, nolo, malo, concedo, gouvernent aussi i/t avec le subjonctif (347). 

5® Espérer, promettre (de, que) : conûdo, avoir coufi tnee ; despero, désespérer; 
polliceor, proinilto, promettre; spero, espérer,- spondco, garantir. 

7® ADJECTIFS QUI GOUVERNENT LE SUHN EN V (3Ü9). 

Keerbus, fâcheux; arduus, péniiie; asper, di//Sc(ie; bonus; credibilis, croÿu- 
Ut; crudelis; difficilis; dulcis; durus; facibs; fœdus, hrdeux ; gratus; gra- 
vis, péniéle ; borrendus, horrible; incredibilis, incroÿatie;infandus, horrible: 
inutilis ; jneundus; lepidus, plaisant; levis, léger; malus; mirabilis, miran- 
dus, mirus, admirable; necessarius; optimus; pessimus; puldier ; rarus ; 
«uavis; terribilis; turpis; utilis, etc. 
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504 . — Exeniplca dea règlca de la l^ynla'xe, 

rangés par ordre alpliahéiiquc. 


Abundal üiflUls SS 311 

Accipiaiu ? nmcm? 

Adil judlceiu ou ad Judlcem 400 

Ad Jaiiuaro 393 

Aduiunai eum perlculi ou de perlcalo. 985 

Allecerunl eum Injurils 291 

AUliisInia arborum 265 

Aiûo fteiim 273 

Amor a l>oo 295 

Aotepone bonoreoi pocunic 287 

Antequam reapondeo ou respoodeam. 437 

Assuetus laborando 364 

Aildus iBudum 261 

Beua eA ubi eat 342 

Cato ne cadas 319 

Cœnabam apod palrem 318 

Conslal Tisinli assibus 338 

Consulu Ubi, non consulo le 308 

Conaumit lempns legendo 366 

Credo Denm esM sancinm 360 

Credo te legere, leglase 36l 

Com paire meo 394 

Cnpio matrein ralere 241 

Defuil olbclo 302 

Denm esse constat 359 

Deus eat 240 

Deiis est sanctus 254 

Deus, utcmenlo nustri 377 

Deus qui me Tldet 387 

Deus qui régnât 249 

Deus sanctus 245 

Dices ei 379 

Distal ciginti passes 333 

Doceo puerus grammaticam 288 

Doctior Pclro 273 

Do restam pauperi 286 

Donec erls relis 438 

Kdere oportet ut Tiras 351 

Ego et tu ralcoius 242 

Ego nominor l.co 255 

Ego sum qui Iccl 250 

En, eccc lupus ou lupuin 403 

Eo ad palrem, ad couciunem 321 

Eo In Galliam, in urbem, ad rii nm. . . 319 

Eo In scholam 395 

Eornm rltia odlt 386 

Eat, ambulat in horlo 396 

Est mibi liber 301 


Etsirldcor SS ^27 

El litteris luis cognoTi 294 

Esspecla dum reoerim 439 

Famé Inlerlit 335 

Ecrire gladio 335 

Fruor ollo 312 

Fugil sub scalas 397 

Cailla Callorum est 298 

Gallus cscam quœrens 370 

Gracnius rediil niixrens 255 

Habitai Lugduni, Uoms 317 

Ilac super re 398 

Use ria ducit ad rirlntem 286 

Heimibi! 443 

Heu ! Tanilas humana ! 442 

Hic est 410 

Hoc ad me pertlndt 309 

Hoc arerlal Deus 1 3i8 

Hoc Iltlerarum 375 

Ibo Lntetiam 320 

Id audiri ab ou ei amico meo 293 

Id mihl accidit 305 

tlli operam dabo 382 

Illius pnicbritudinem mirains sum... 381 

Imitor patrem 279 

implere dolium tIuo 290 

losimulare ailquem lurll 282 

lier laclam perdomum arunculi mei. 327 
lier fcci per Galliam, per urbem.... 325 
lier feci per Lugdnnnm ou Lugduno. 326 

Lacrjma nllili citios arescit 409 

Lœtor quod raies 429 

Lego 341 

Liber l’etri 259 

Lndoricus rei 253 

Lupus et agous renerant 425 

.Magis plus quam lu 274 

Maledixlsti mibi...' 304 

5laiime omnium 405 

Meo uniua labore 376 

Me pœiiiiel cnipœ mcœ 283 

Mo superat capite 337 

Mibi colenda eat ririus 373 

Mibi obriam ranll 408 

Mlhi'opus est amico S:i 

Mihl ou me illodil 306 

Mihi utile eat 166 

MIrablle risu 369 
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Miserere paupcrom §§ 800 

Mœrurc connclor t9S 

Moriar, dum Tivanl 4S8 

Multis aiitu annis 4ol 

Multo major 4i4 

Musica me jurai ou ücleciat tSO 

^'alus ariDl'< ou ad arma 

Natus est Avenione, Atljeiiis 317 

A'c insuUcs miscris 84S 

Nescis quis c|;o sim 883 

A'on impedio quin prond.ocarls 850 

A'onne ridisii llomdm ? 4S8 

O ego lœrus! O me rscum ! 441 

Parlibus facUs, sic loculus est Ico.. . . 880 

Parurn rini 404 

Parrus corporc S79 

l‘aier amat suos libcros 885 

l^aler et Gllus boni f46 

Pater cl maier boni 247 

Paler et maïur qui ad uni 281 

Pater me ad se vocaTit 880 

Patlcns laboris 872 

J’elrus cl Paului iuduiit 24i 

Plenus Tioi ou rlno 268 

Porta tibi perria est 267 

Pridie, pustridie calendarum ou ca* 

Icnüas 407 

Promplus ad irasceiidum 808 

Puer, abigf niuscas 844 

i*uercgregiœ iiidolis ou egrcgla iiidole. 260 

Puer surgens qiicrilur 3g4 

Pügnaro cum hoüle 8i8 

l*ulchrum c.-<l oblirlsd injurias 857 

Quœ mater? 890 

^uœquum iia sini 429 

Quœral quispiam 862 

Quam bonus Doininus [ 418 

^uam ou quantum amaliir ! 4D! 

Quarn ou ut niudeslus est ! 41g 

Quamris ropldus essel 428 

Quando esurio 486 

Quanta doclriria !... 4I6 

Quanti emUti banc domum 7. ...... . 284 

Quantum aqiiœ : 415 

Qurtsi tu sis domlnus 485 

Quisnosirûm? 877 

Quis sua sorte conlcntiis est? 3^8 

Quis le redemit? —> Jésus Cbri>lus. . . 286 

Quota hora est? — Quanta p«‘rnicles ! 

~ Qualis homo est** 891 

Quoi ou quam multi ilbri* 417 


Quum ambulOy ambularcm 440 

lU'üeo ei Gallia, e& urbe, ab orbe... 

Ucüi'O Lugduno 328 

PkL'fcd ou inleresl regis 200 

llegom pclierc ab Jure 202 

KegnatU 1res anno» 830 

Sex diebus, intrasex dies 33i 

Sexius a Uuoiulo x72 

Similis patris ou pair! 262 

Si vellel, rincerct 351 

Si reniât 851 

Si ris; si relis; si po-scin 482 

Studeo gratnmalirœ 303 

Suâdco tibi ullegas^nc ludas .117 

Sub floribus latet anguls 397 

Suhtrr mensam locare 399 

Sum in Gallia, in urbe 816' 

Super burcm slabat 30S 

Superbus se loudit 3SJ 

Tum aira nux ut tremcrcin 43i 

Tantum rini quantum aquæ 4'iO 

Tardo ingenio e»l 810 

Tempus legeudœ historiœ 867 

Tempus legendt 8C:t 

Teneo lupum aurlbus 335 

Tertium annum régnât 331 

Tibi laburas 834 

Timeo ne piunl 844 

Turba ruil ou ruunt 243 

Ubi terrarum ? 406 

Cnus miiitum S64 

Ut aitint 4S4 

Ct coroneris; ne pereat 480 

üter est doetiur, tune an fialer?.... 849 
Utruin paecm an bellum r uhis? .... 424 

Værlrtis! 44 t 

Valde dortus 412 

Vas ex auru 88C 

Vélum bsngum très ulnas ou tribus 

ulnis 269 

Veniet die domluiea 829 

Venio n paire, a renatlone 824 

Veoio luaum 868 

Vidïatine Rouiam? 422 

Vincerescis 358 

Vincis forma, rincis magnitudine 838 

Virlus et ritium contraria 248 

Virlus et ritium quœ »unt contraria. . 25i 

Virlute prmilitas 270 

Vobis rincendum aut morlendum est. 8*4 
Voi eurn defecit 807 


19 . 
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TABLE ALPHABÉTIQUE DES MATIÈBES. 


{Les chiffres indiquent les laragraphes.) 


Ablatif. Ablalif plur. eo aiiu, t"4 ; en 
«6ui, *3; emploi de l’ablallf comme 
régime el comme complémenl , 160, 163, 
nl-i:6, 135, 160,191, 19S-19T, 310-311, 
366 ; ablatif acec o6 el ai, 191, 195 ; afec 
cu«, 313 ; abla If absolu, 339. 

Accent en latin, 137. 

Accord. Syntaie d'accord, 140-156. ' 
Accusatif. Son emploi comme régime, 
169, nS-lSO, 806-308, 393, 895 , 397-399, 
408, 407, 441, 441 ; accusatif avec ai, 168, 
189,309,365; aecusallf srec, 176, 314,451. 
Adjectifs. Leur déclinaison, 80-36, 107- 
111 ; compara'tfs el snperlatlfs, 37-46 ; 
adj. numéraui, 47-51, 111-114 ; adj. pos- 
sessifs, 58, 115, 376-877, 885-386; adJ. 
démonstratifs, 59-64, 118, 117; adj. rela- 
tif, adj. Interrogatif et adj. IndéBnls, Toy. 
pronoms ; adj. en lor, iriz. Ht î adj. dé- 
fectif, el Indéclinables, III ; syniate de 
l’adJectIf, 145-148, 161-176 ; adj. en Onn- 
dns, 370. 

Adveiibes. Tableau des adrerbes, 163 ; 
leur formation, 164; leurs comparatifs et 
superlatifs, |65 ; adverbes de nombre, 111 ; 
synlaie des adverbes, 403-415 ; adverbes 
de lieu, 410-411; adverbes de quantité, 
411-411; adverbes Interrogatifs, 163, 853, 
411-414. 

AMPIIIUOLOCIE, 360, 433. 

Analyse grammalicale, 135. 

ArchaTsme, 45i. 

Article, 4. 

Attribut, 7I, 184 155. 

fiARDARISEB, 446. 

Cas. Leur nature et leur usage ordinaire, 
7-8; cas semblables, 17; noms Irrégu- 
liers dans les cas, 108. 

CLARTE du style, 488. 

Collectifs (noms), 141, 148. 


Comparatif, 87-38 ; comparatifs régu - 
liers, 89; Irréguliers, 40-44; comparatifs 
des participes, 871 ; comparatifs des ad - 
verbes. 165; régime du comparatif, 178- 
174, 409 ; comparatifs d’infériorité et d'é - 
gainé, 175. 

COMPLEMENT. 187; compléments du verbe 
l^lleu, temps, avantage ou désavantage. 
Instrument, cause, moyen, partie, matière 
et prix , 818-338 ; complément circon - 
stanciel rendu par l'ablallt absolu, 389. 
Conditionnels, 78, 388, 86t, 36i. 
Conjonctions, 167 ; leur place, 168 ; leur 
syntaie, 415-440. 

Conjugaisons, 80 ; conjugaison des verbes 
actifs, passifs, neutres, etc., voy. vtrkc ; 
conjugaison active composée, 153 ; — pas- 
sive composée, 156, 

Consonnes,!. 

Construction latine, 484-466. 
Correction du style, 448-488. 

Datif plur. en nius, 179 ; en abat, 13 ; 
emploi du datif, 161, 166-168, 186-187, 
8O1-8U0, 884, 864, 373-374, 408 ; double 
datif, 166, 301. 

Déclinaison, 7 ; déclinaison des subsian 
tifs, 11-16 ; supplément, 170-106 ; ilécli - 
nalson des noms composés, 177-178;— des 
noms grecs, 180-181, 185-186, 1P3-I09 ; 
— des noms patronymiques, 181; — des 
noms irréguliers, 108. Déclinaison des ad- 
Jeclifs, 30-38, 89, 48-51, 110-111. Décll 
nalson des pronoms, 53-69, 114-116, 
défectifs, voy, HOSis, adjtctift, errées. 
Dipiituongues, 1. 

DisTRlRUTlFS (adjeclifs), 47, 11, 111)1 i.l. 

Elégance du slyle, 419-468. 

Ellipse, 410, 418. 

Enallage, 649. 


Digiiized by Google 


341 


TABLE ALPHABÉTIQUE DES MATIÈRES. 


Parfait. Syncopes, SS; redoublement, T2i ; 
Tcrbes sans parrait, ill ; parfaits Irrégu- 
liers, 227-V30. 

PARTicirE, ^ lls-lfie; syntaxe des par- 
ticipes, 370-374; participe passif d'obli- 
gation, TTj 1S4-156, 367, 373-374; parti- 
cipes français manquant en latin, 339, 37t. 

Particui.es: met, 21t-2t5 ; te, 214 ; fte, 
215; ce, 21fi 

PER.SORNE.S, 7^ 242. 

PRÉi'OStTlOss, 15S-16t ; prépositions In- 
séparables, 162 ; changements subis par 
les prépositions dans les rerbes composés, 
220 ; syntaxe des prépositions, 393-403 
prépositions employées comme adrerbes, 
4ul ; prépositions unies à d’autres prépo- 
sitions, 402. 

Prosoms, 53 70, 2tl-217. 37.5 391. Pro- 
noms per.onnels, 54-58. 214. 376-384 ; 
— démonstratifs, ^ 216-217, 375 ; — 
relatif, 65, 219-252. 32tl ; — Interrogatifs, 
66, 388-389; — composés, 6Tj — indé- 
finis, ^ 392. 

Pno.NO.NClATloK latine, 237. 

Proposition, TJj proposition InOnltlre, 
214. 3.59 362. 


Figures de synuxe, US. 

ÜALLICISSIES, 488-457. 

GÉmtif en tue dans les adjectifs, 33j gé- 
nitif pluriel de la 3® décl., 20-22, 191, 
19.), 199 ; syncopes des génitifs pluriels, 
201 ; emploi du génitif, 259-265, 282-285 
298-300, ^ 363, 372, 375-377, 404-407. 
Genres, ^ 170-176, 201. 

Gérondifs, 77^ emploi du gérondif, 259, 
261. 26-,. 268, 363-367. 

Grammaire latine, ^10; dirision de l’en- 
letgnement de la grammaire. IX; termes 
de grammaire traduits en latin, 236. 

Hellénisme, 452. 

Impératif, 76 ; impératifs Irréguliers, 134 ; 

emploi de l’Impératif, 343-346, 430. 
Indicatif, ^ emploi de l’Indicatif, 341- 
342, 427, 420, 432, 434, 436-438, 440. 
Infinitif, 7^ 3.56-362. 

Interjections, 169; leur syntaxe, 441- 
443. 

Interrogation directe, 388-391, 422-424; 
Indirecte, 353; accord de la réponse arec 
la demande, 2 *i6 ; adrerbes d’interroga- 
tion, 163 ; pronoms et adjectifs interro- 
gatifs, 66, 388-391. 

Irréguliers; loyes noms, adjectif», 
verbe». 

Latin ; sur l’usage de parler latin, x. 
Lettres de l’alphabet latin, 1, 

Lieu (questions de — ), 315-328. 
Locutions latines, 460. 

Modes, 7^ emploi des modes, 340-374. 
Mots expressifs, pittoresques, délicats, 459, 
4b0, 46 t. 

Négation; adverbes de négation, 163; 
347. 349-350, 450. 

Nomrres, ^ 74j noms irréguliers dans le 
nombre, 202-203; noms et adverbes de 
nombre, voy. adjectif», adverbe». 
Nominatif, 7, 8, 240, 44t. 

Noms ou Substantifs, 12_; leurs décli- 
naisons, 12-24, 177-'207; leurs genres, 
170-176: noms composés, 177-178: noms 
patronymiques , 181 ; noms Irréguliers , 
202-206; accord des noms, 253; régime 
des noms, 289-260. 


Quantité (adverbes de), voy. adverbe». 

Kadical dans les mots qui se décllnent.9 ; 
dans les verbes, 82. 

Régime. 257 ; syntaxe de régime, 257-443; 

V. nom», adjectif», verbe», froiioin», etc. 

Solécisme, 447. 

Subjonctif, 76j emploi du subjonctif, 
346-355 ; subjonctif après les conjonctions, 
427-433, 435, 437, 439 440. 

Substantifs, voy. «oms. 

Sujet, U ; son accord avec le verbe, 240- 
245. 

Superlatif. 37-38 ; superlatifs réguliers, 

39 ; Irréguliers, 40-44 ; régime du siiper- 
lallf, 265, 405. 

Supin, 77 ; verbes sans supin, 111. 226 : 
supins irréguliers, 227-229 ; syntaxe, 368- 
369. 

Syncopes dans les verbes, ^ 446 ; dans 
les noms, 201, 446. 

Syntaxe, 239 ; voy. accord, régime. 

Temps, 15 ; temi» primitifs et dérivés, 8lj 
formation des temps b l’actif, 95 ; au pas- 
sif, 195 ; questions di temps, 329-33'2. * 
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TABLE Al.rHAIiÉTIOt E DES MATlkHES, 


TEnMJ!(Aiso> d.ins le:> mot^ qui sc décli- 
lient, > ; dsns les verbes, 81 ; icrmlnaUous 
de* 1 déclinaisuns, lA ; — des k conjugal- 
ftOD» à ractif, AA ; au passif, 1 ^ 

1 

Veubb, 71 : Tcrbe substanlif, aa ; verbes 
altributifs, ti ; — actifs, 88-97 ; — pas- 
sifs, 98-ius ; — neutres, 109-liü ; — dê- 
ponenU, m-ll8, 13Q, lia ; — seini-dc- 
poneiits, 110; — irrcguliers, 
îi7-13ü ; — défectifs, 13S-140, 111 ; ta- 
bleau gé.iérai des verbes irréguliers et 
défectifs, llA ; verbes impersunheis, 141- 
14 * 1 ;— compusés, S18-S2S ; — dérivés, 
m ; — fréquentatifs, 122 ; — diininiil Ifs, 
111; — inchuatifs, HA; — dé.-idcnitirs, 
lis ; verbes à 1 cunj-, lAl ; verbes en 0 


on oc, 188. Accord du verbe avec le sujet, 
140-148; régimps du verbe actif, 177- 
194 ; — du verbe neutre-actif, 18t ; — 
du verbe passif, 19S-197 ; — du verbe 
neutre-passif, lAû ; — du verbe neutre, 
î!'8-3i4 ; — du verbe dépotu nt-aclif, ^79, 
IbS. lai ; — du verbe déponent-neutre, 
SûO-312; — du verbe impersonnel actif, 
180-288 ; — du verbe impersonnel passif, 
197, 4 " ; — du verbe Impersonnel neutre, 
199, 808. 900 ; — des verbes composés 
d'une prépoiitiun, 400 ; oiiiploi du verbe 
ou\ dllTéreiits iiiude», 34U 374. 

Vot:ATir, ^ ^ 441 ; vocatif en i dans la 1® 
décl., I8i. 

Voix des ve. bes, 

VOYKU.ES 1. 


/ 



TABLE 


PAG. 


PnÉFACK V 

Extrait (lu Hatio ètudiorum.»^ ix 

Notions préliminaires 1 

L1VB£ PB£HI£B.— ÉLÉUENTS. 
GHAP. 1. — 8UB9T.%NTlFtf 5 

1**^ déclinaison 6 

9* dccUnaison 7 

8^ déclinaison 10 

4* décl. — Dai. et abl. plur. en u6ui. 15 

8° déclinaison 17 

Tableau général des cinq déclinaisons. I8 
Tableau synopllqiie des terminaisons 

dans les 5 déclinaisons 10 

App. — Cas semblables 90 

Règle liber Pétri 90 

Cll.iP. 11. — ADJECTIFS 21 

Art. I. — Déelinaison des Adjeelifs 2 i 

classe : 6onui, miser, niÿer..... 91 

Génitif en tus, datif en i ; solut 94 

9^ classe : adj. parisyllabiques; foriit, 

celêber 28 

Adjectifs imparisyllabiques; felix..., 97 
Règle Deus sanrivt 27 

Art. II. — Degrti de lignificalioo 18 

Formation du comparatif et du superl. 99 
Règles doctior Petro; magie piui quam 

U, 8f 

Règle altûtima arborutn 89 

Art. III. — Adjeelils nnméraii aa 

1° Cardinaux ; Vnui, duo. Un; mi.lt, 35 
3° Urdinaui el diitribulits al 

CMAP. III. — PBpxoMs aa 

I. Pronoms personnfla : ejo, (U, <n(. 83 

II. Pronoms-adjectifs possessifs : mtiit, 

tuttt , etc 38 

lil. Pronoms-adjectifs démonstratifs : 

il, hic , lit. , itlr , ipte , iilim. 38 

IV. Pronom-adjectif relatif : yei, fuie, 

quod 31 

V. Pronom-adjectif Interrogat.; 33 

Apr. — Pronoms-adjectifs compo- 
sés de de fuis 33 

VI. Pronoms-adjectifs indéfinis 33 

Rè(les Diuiqiiirtguat ; id 'eaput)pnr- 
viiMj sst 33 


P.40. 


ClI.tP. IV VERllIIS 37 

Verbe, sujet et attribut ; verbe subst.in- 
tif, verbes attributifs; personnes; 
nombres; temps; modes; conjugai- 
sons; temps primitifs 37 

Art. I. — Conjagaiun du verbe substautif 

Slil 33 

Composés de SuM 16 

Règles Deus est ubique^ Deus est sanc- 
tue.,, 86 

Art. II. — Conjugaisan dei verbes attribu- 
tifs 37 

I. VeUBES ACTIFS 57 

Amo 58 

Monta '. . eo 

Ltgo 61 

Avdio 33 

Cajiio 63 

Tableau synoptique des terminaisons 

delà voix active dans les 3 conjug. . 63 

Tableau général de la formation des 

temps à la voix active 70 

Syncopes usitées dans les verbes 78 

Itegle amo Dauin 73 

II, Verbes passifs 73 

Amor 73 

Mont or 73 

Legor 78 

Audior 80 

Capior 81 


Tableau synoptique des tertnlnalsons 
de la voix passive dans les 3 conjug. gi 
Tableau général de la formation des 


temps à la voix passive. 83 

Règle amor a Dto , snorora conficior. 88 

III. 'VeRBES BEl'TBES 88 

Règle iltideo grammatiem 88 

App. — Verbes sans supin; sans parfait. 80 

IV. Verbes déponents 80 

Imitor , poUicior SI' 

V tor , btandior 83 

Ptttior Su 

App, — Verbes semi-dép. ; ÿouclüo... 88 

Règles imitor palrtn; mùtrire paupi- 

88 . 
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V. VERDI.S IRRÊGL'LIEKS y9 

^rotum iOO 

FerOtferor - 107 

Vv P * NO O ' 104 

Jlfa/p, tdo 106 

Fio,fo 106 

Kenarquc:» sur les verbes Irréputlers 

et leurs composés 110 

Apr.l.^ Çmco et Ncguso 117 

App. ]l. — Dtv, duc, fnc 

VI. Verbes défectifs 113 

jlfeiNtvit, cœpi, nooi, o7i\ consi^eei. ... 114 

inqiiWH^mio 116 

VU. \erbes 1MPERS0K>£LS...... 116 

Oporlst 117 

Ü 0 paniiet; puÿnûtur 118 

Rèçle riVs yLdio, famé interiit, etc. 171 
l\ê8le» lempu» leyêndt, a*SuitU9 /o'p- 

ra/ii/o, etc.. 121 
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